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PRÉFACE
Il y a quelques années , dans une publication consacrée aux états généraux qui furent réunis à Bruxelles en 1632, et à propos de la collection de documents sur nos anciennes assemblées nationales, que la Chambre des représentants avait résolu de faire mettre en lumière, je m'exprimais ainsi :
« Il est une assemblée nationale dont il conviendrait de s'occuper sans perdre de temps, car elle est célèbre, entre toutes, dans nos annales, et, pour former le recueil des actes qui la concernent, il faudra plusieurs années de travaux préparatoires : je veux parler des états qui furent réunis à l'époque de l'insurrection contre Philippe 11. et jusqu'à la prise d'Anvers par le prince de Parme.
» Convoqués au mois de septembre 1576, afin d'apporter des remèdes aux maux qui alïligeaient la
Il l'BÉFACIi:.
nation, ces états ne tardèrent pas à s'emparer du gouvernement du pays : ils frapj)èrent des contributions, levèrent des troupes, envoyèrent des ambassadeurs aux puissances étrangères , conclurent des traités avec ces puissances, prononcèrent la déchéance de Philippe lï, et appelèrent le duc d'Anjou à régner, à sa place, sur les Pays-Bas. Ils siégèrent, presque sans interruption, pendant neuf années, à Bruxelles, à Namur, à Anvers, à Delft, à Amsterdam, à Bruges, à Middelbourg, à Dordrecht, à la Haye. On peut les comparer, pour la durée de leur existence, comme pour retendue du pouvoir qui fut exercé par eux, au long parlement d'Angleterre. Les états des Provinces-Unies ne firent que les continuer, lorsqu'ils se furent constitués en république.
» La publication des actes des états de 1576-1585 serait un immense service rendu à l'histoire nationale ; en effet, tant qu'ils n'auront pas été mis au jour, le soulèvement des Pays-Bas contre Philippe II ne pourra être apprécié que d'une manière imparfaite. Grâce à l'exploration des archives de Simancas , nous possédons aujourd'hui, sur ces temps orageux de nos annales, la correspondance secrète du roi avec ses lieutenants, et ce sont là des documents d'une trèshaute valeur. Mais qu'on ne le perde pas de vue : si cette correspondance nous dévoile les pensées, les sentiments, la politique de Phihppe II, de don Juan d'Autriche, d'Alexandre Farnèse, — la politique, les sentiments, les pensées du pays, c'est dans les actes seuls de ses représentants qu'on peut en trouver la
manifestation. On s'exposerait à fausser l'histoire, au profit d'une opinion , en aecordant une foi explicite aux doruments puisés dans les archives royales , comme on la fausserait, dans un intérêt oppose, en ne donnant créance qu'aux actes de la révolution. La vérité doit ressortir de la comparaison des uns et des autres (i). »
Grâce à M. le Ministre de l'intérieur, un grand pas est fait aujourd'hui vers l'accomplissement du vœu que je formais en l(Sr)3.
Al. llogier a eu la honnc fortune d'attacher son nom aux mesures qui ont le plus eontrihué à donner aux études historiques l'essor qu'elles ont pris dans notre pays.
C'est à lui qu'est due la création de la Commission royale d'histoire (2).
C'est lui qui a réorganisé nos archives générales et provinciales (3); qui a fait décréter la publication de leurs inventaires (4).
En Belgique, les archives des villes ont une importance particulière : elles participent de la grandeur du rôle que nos communes jouèrent, aux siècles pas-
(1) Actes des états généraux de 1632; Bruxelles, DeltomLc, 4853; in-i», p. V.
(2) Arrêté royal du 22 juillet 1834.
(3) Arrêté royal du 17 décembre 1851 , pour les archives de l'État dans les provinces ; arrêté royal du 21 mars 1859, pour les archives générales du royaume.
(i) Arrêté royal du 17 juillet 183i.
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ses, sur la scène polilique. Cctio considération ne pouvait échapper aux lumières de M. Rogier; il a usé des moyens dont le gouvernement dispose, afin que des catalogues des richesses historiques enfouies si longtemps dans les archives locales , fussent dressés et mis au jour (i).
Tout récemment, deux actes d'une haute signification sont venus fournir une nouvelle preuve de l'intérêt que M. le Ministre de l'intérieur prend aux travaux destinés à faire mieux connaître les annales de la patrie, à ceux surtout qui sont propres h mettre en relief les lihcrtés dont nos pères étaient en possession, alors que la plupart des nations de l'Europe vivaient sous le régime de l'arbitraire.
Nous voulons parler du concours ouvert pour la composition d'une histoire des assemblées nationales de la Belgique, et de l'ordre donné à l'administration des archives du royaume de former un tableau chronologique et nominatif de ces assemblées (2).
Ces actes ont eu un juste retentissement, nonseulement dans le pays, mais encore à l'étranger.
Quelques critiques ont été dirigées contre le premier. On a dit que l'appel fait aux historiens était prématuré, que les matériaux manquaient, que le concours demeurerait sans résultat (3).
{{) Circulaire aux gouverneurs des provinces, du i juillet 1849.
(2) Arrêtés rojaux du 27 septembre ISCO.
(3) Discussion du 30 novemijrc i 860 à la Chaml)re des représentants. {Annales parlementaires , pp. HO et suiv. )
PREFACE
Il est possible — il faiil même s'y attendre — qu'au i"'- janvier 4864, aueun ouvrage digne du sujet n'ait élé présente au concours. Mais déjà l'auteur de l'arrêté a annoncé que ce terme sera prorogé, si la nécessité en est reeojniue(l). Dans rinlervalle, bien des documents auront élé mis en lumière. Les explorations auxquelles tous nos dépôts de titres sont soumis en ce moment pour la rédaction du tableau des anciennes assemblées nationales, font, chaque jour, découvrir des particularités, des détails, aussi curieux que neufs; ces renseignements sont extraits avec soin; ils seront plus tard classés mélliodiquement et réunis en un recueil qui sera rendu public. Je ne crains pas d'avancer, dès aujourd'hui, qu'on aura là un corps de matériaux unique dans son genre, d'un intérêt capital, et qui sera du plus grand secours à ceux qui voudront disputer le prix offert par la munificence du gouvernement.
Je reviens aux états généraux de i57G-15'85 dont je me suis un peu éloigné.
La Correspondance de Philippe II snr les affaires des Païjs-Bas , qui m'occupe depuis quinze ans, en était parvenue précisément à cette époque où les états de toutes les provinces, las d'adresser au souverain des remontrances respectueuses qu'il laissait sans réponse, résolurent d'envoyer des députés à Bruxelles, pour y constituer l'assemblée générale des représentants de la nation.
(^) Discussion du 30 novembre 4 860 h la Clianihre des représentants. {^Annalex parlementaires ^ pp. 110 et suiv.)
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Avant d'aller plus loin, il importait de connaître les actes de cette assemblée : car il devait nécessairement y en avoir beaucoup qui se liaient aux dépêches adressées au roi par don Juan d'Autriche et Alexandre Farnèse, par don Juan surtout, avec lequel elle eut de si longues et de si vives discussions. Il y avait à examiner, de plus, si Ion ne pourrait pas joindre à la correspondance de Philippe II, sous la forme d'appendice ou d'annexé, la correspondance des états généraux.
Tels furent les motifs qui, l'année passée, déterminèrent M. le Ministre de l'intérieur à me donner la mission de rechercher et de rassembler, dans une notice chronologique et analytique, où les sources en seraient soigneusement indiquées, les lettres, instructions, mémoires, remontrances, etc., émanés des états de 1576-1585, ou reçus par eux.
Le travail dont la première partie est mise aujourd'hui sous les yeux du public, est le résultat de cette mission.
Quelques explications sur les recherches qu'a exigées ce travail et sur les sources où en ont été puisés les éléments, paraissent devoir trouver place ici.
Les archives des états généraux de 4576-1585, qui se conservent et se sont toujours conservées à la
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Haye, depuis que la prise de Bruxelles et d'Anvers par le prinee de Parme amena la séparation des provinces seplenlrionales des Pays-Bas d'avec celles du midi , sont loin d'être complètes : les minvles des lettres que les états écrivirent, les oricfînanx des lettres qui leur furent adressées, y manquent (i).
Elles renferment, à la vérité, des registres dans lesquels les états firent transcrire leurs correspondances avec lintérieur du pays, avec la France, avec rAngleterre, avec rAllemagnc; mais ces transcriptions présentent des lacunes considérables.
La correspondance de France commence seulement au i5 juillet 1578, celle de l'intérieur au l^^r janvier 1579.
Les dépêches d'Angleterre, copiées à partir du 18 octobre 157G, sont interrompues depuis le mois de janvier 1580 jusqu'au mois de septembre 1584, par la perte d'un registre dont l'absence fut constatée déjà il y a plus de deux siècles (2).
Un grand nombre d'actes des états de 1576-1585
(1) 11 y a bien, dans ces archives, sept liasses de pièces diverses (loopcnde liassen), dont la première embrasse les années 1850-1577, et les six autres s'étendent de 1578 à 1585; mais j'y ai recueilli à peine une vingtaine d'actes appartenant à la correspondance des états généraux.
(2) Voy. ma Lettre à MM. les questeurs de la Chambre des représentants sur les documents concernant les anciennes assemblées nationales de la DcUjique , qui existent dans les dépôts litlérnires de la Haye; iSiTi, in-S", p. 20.
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reslorait donc ignoré, si Ton n'avait que leurs archives propres.
Heureusemcnl que les pièces manquantes clans ces archives peuvent, pour \i\ plupart, être suppléées.
Il y a d'ahord les copies que des memhres des états, au nom des corps qui les avaient envoyés,' prirent, au grelTe, des pièces jugées par eux de nature à intéresser le plus leurs principaux, de celles du moins qu'il n'était pas interdit aux clercs de communiquer (1) : copies qui servirent à faire des recueils dont i)lusieurs ont échappé aux ravages du temps.
De tels recueils existent aux archives du royaume à la Haye, aux archives du royaume à Bruxelles, à la hihliothèque de la Chambre des représentants , aux archives de l'État à Bruges.
Le recueil de la Haye, en trois gros volumes, est intitulé Acta statuum Belcfii; il a été acheté par les
(1) Voici sur ce point quelques résolutions des états :
20 octobre 1576. « Les clercqz de Wecllenians, Zoete et Waelscliaerts, ont fait serment de tenir secret tout ce qu'ils escripveront, mesmes les missives et aultres escriptz qui doibvent demeurer secretz, sans donner à aulcun copie, sinon par préalable commandement du greflier des estatz de Brabant. « (De Jonge, Résolut, des états généraux des Pays-Bas f 1 , 57.)
19 avril 1577. » Résolu que nulle copie se fera des lellres missives ou d'autres escriptz , sy ne soit que le greffier ait cscript par sa propre main: Fiat copie. « (Ibid.^ II, 232.)
26 juin 1577. « Accordé aux clercqz deux patars pour chascun feuillet, moyennant qu'il ne soit faict ou donné que ungne copie à chascune province à l'avenir. » (Ibid., II, 406.)
Voy. aussi, p. 147, l'instruction des clercs du greffe des états.
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arcllivos, on 1826. à la vonio de la famonso bibliothèque de jMiisscbenbroeck (i). Selon la Iradilion de ce dépôt, il proviendrait des états d'Utrecht. Telle n'est pas mon opinion, mais je crois plutôt qu'il a appartenu originairement à Tune des corporations politiques de la Flandre, peut-être même au cbai)itre de Saint-Bavon. Mon sentiment se fonde sur ee quon n'y trouve rien de particulier concernant la province d'Utreclit, et qu'au contraire, on y rencontre des pièces qui se rapporlent tout spécialement à la Flandre. Ainsi, au premier volume, est une relation du voyai^e des députés que les prélats, nobles, quatre membres, villes et châtellenies subalternes de Flandre envoyèrent à Bruxelles, au mois de septembre i57(), sur rappel des états de Brabant; au tome II, il y a une lettre originale écrite, le i7 mars 1579, au doyen de Saint-Bavoji; au tome III, j'ai remarqué un acte du magistrat de Gand, du 4 septembre 1578, portant nomination de commissaires pour inventorier les biens, lettres, carlulaires, etc., de Saint- Bavon, et une instruction originale du 21 octobre de la même année, par laquelle les états généraux chargent M^^ Jean Vander Warcke, pensionnaire de Middelbourg, d'aller faire des représentations aux échevins de Gand sur ce que l'amman de cette ville avait établi des garnisaires dans la maison de Guillaume Valerius, chanoine de Saint- Bavon, après
(1)De JoNcn;, Rcxnhitlnux clou ('fats r/ôncrnn.r rlrs Paya-Bas, 1,1.
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l'avoir fait ouvrir de force : le chanoine Valerius, y est-il dit, « n'avoit pas cessé, depuis la première con- » vocation des estalz généraulx, d'estre présent à leur » assamblée, comme l'un des députez de Flandres. » Ne pourrait-on pas inférer de cette dernière indication que les pièces dont sont formés les Acta staluumBelgii furent recueillies par ce chanoine lui-même?
Le recueil que nous avons à Bruxelles se compose de quatre volumes; il fut fait par Louis Alegambe, seigneur dcBassenghien, second prévôt de Tournay, et qui représenta cette ville aux états généraux depuis le mois d'octobre 1576 (i). Nos archives s'en sont enrichies depuis peu , au moyen d'un échange avec M. Goethals, ancien bibliothécaire de la ville, lequel s'en rendit acquéreur, il y a une dizaine d'années, à la vente des livres et manuscrits du dernier descendant de la famille d'Alegambe.
Celui qui appartient à la Chambre des représentants a, comme les Acta siatuum Belgii^ trois épais volumes; on en ignore la provenance.
Quatre volumes forment le recueil des archives de l'État à Bruges; maison a rassemblé dans le premier des pièces étrangères aux états de 1576-1585. Ce recueil fait partie des papiers du Franc, qui, on le sait, constituait l'un des quatre membres de Flandre.
De la même nature que les précédents sont :
Un recueil, en un volume, ayant appartenu au comte Van den Berghe , beau-frère du prince d'Orange ,
(1) Voy. p. 20 de ce volume, n" ^H.
CULfACE. XI
Guillaume le Taciturne, et dont les archives du royaume des Pays-Bas ont fait Tacquisition l'année dernière:
Un recueil, en cinq volumes, des archives royales de Belgique, où nous avons fondu, selon Tordre de leurs dates, des copies trouvées çà et là dans le dépôt confié à nos soins;
Un manuscrit de la hihliothèquc royale, marqué des n"'* 5884-5925, qui parait avoir été à l'usage de l'audiencier Van Asseliers ;
Un autre manuscrit de la même bibliothèque, nos 16128-16131 , dont rien n'indique l'origine.
Il faut ajouter à ces dilTérents recueils la volumineuse suite de copies que possèdent les archives communales d'Ypres, et qui jusqu'ici est restée en feuilles volantes.
Nous avons ensuite les transcriptions que, à l'époque de la révolution même , des administrations prévoyantes firent faire, dans des registres, des copies délivrées à leurs députés : prévoyance bien digne déloges, car les registres subsistent, et les copies ont disparu. Les cartulaires Y et Z et le registre intitulé Documents sur la restitution des privilèges, aux archives communales de Gand; le JFitlenhouck C et le JFittenhouck D, aux archives communales de Bruges, sont des recueils de ce genre. Un volumineux registre aux dépêches, instructions, etc., des états généraux , de 1585 à 1598 , acheté d'un libraire, il y a une vingtaine d'années, par l'administration des archives du royaume, a probablement une origine analogue.
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Nous citerons, eu troisième lieu, deux recueils du dix-septième et du dix-huitième siècle qui sont conservés à la bibliothèque royale: l'un, en deux volumes (u""* 7!223 et 7199), intitulé Pièces curieuses concernant les troubles des Pays-Bas; l'autre (n« 9258), auquel Foppcns a donné le titre de Mémoires pour servir à V histoire du seizième siècle, et qui n'est que la reproduction presque littérale du premier. On ne saurait certainement accorder la même valeur à CCS recueils qu'aux précédents : ils ont été transcrits avec beaucoup moins de soin, et d'après des copies dont il est impossible de contrôler l'exactitude , puisqu'on ne les connaît point. Ils ne doivent pourtant pas être négligés, maintes pièces qu'on y rencontre ne se trouvant, ni dans les Àcta statuum BeUjii, ni dans le manuscrit d'Alegambe, ni dans les autres séries de documents ci-dessus mentionnées.
Après cela , viennent les correspondances spéciales.
Les archives du royaume possèdent la correspondance originale de don Juan avec les états généraux : transportée en Autriche en 1794, elle a été réclamée par notre gouvernement, à qui la cour de Vienne a bien voulu la rendre.
La bibliothèque royale a la correspondance , originale aussi, que les députés des états généraux envoyés à Cologne en d579 entretinrent avec leurs commettants.
Dans les villes de Gand, d'Ypres, de Malines, et probablement dans d'autres encore, on conserve, en partie du moins, les lettres que les états généraux
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ccriviicnt aux magistrats de ces villes. Gand et Ypres ont aussi, la première en original, la seconde en copie, beaueouj) de lettres des états aux quatre membres de Flandre.
Les états de Brabant, dont les archives périrent dans le bombardement de Bruxelles, en i695, avaient coutume de faire recueil de leur correspondance, ainsi que des actes les plus essentiels concernant leur administration. Une copie authentique de ce recueil, pour les années 1574-1578, est aux archives de la Haye, qui l'ont achetée, comnïe les Acfa slatuum BeUjii, à la vente de la bibliothèque Musschenbroeck.
En outre . les registres aux résolutions des états de plusieurs provinces offrent des copies, intercalées dans les procès-verbaux , de la correspondance de ces corps avec l'assemblée nationale. Tels sont : aux archives d'Arras, un registre des états d'Artois s'étendant de l'année 1551 à l'année 1578; aux archives de Mons, un registre des états de Hainaut qui commence au 6 mai 1578 et finit au Tl octobre suivant; aux archives de Tournay, un registre des étals du Tournaisis embrassant toute Tépoque des troubles jusqu'à la réduction de Tournay par Alexandre Farnèse.
Nous mentionnerons enfin trois recueils de diverse nature, qui sont conservés aux archives du royaume :
L'un intitulé Réconciliation des provinces wallonnes : on y trouve des copies contemporaines d'un certain nombre d'actes des états:
Le deuxième ayant pour titre Dépèches des rebelles^ qui renferme, en minute et en original.
XIV PRÉFACE
quantité de lettres émanées des étals et à eux adressées, pour Tannée 1580 et les mois d'avril et de mai 1585;
Le dernier, où sont des eopies , faites au dix-septième siècle , des lettres d'obligation données par les états à la reine d'Angleterre pour les sommes qu'elle leur avait prêtées: il eoncerne les étals généraux de 1619 et 1020, et en porte le titre.
Par eette rapide énumération, on peut voir que la tâche dont l'accomplissement nous était confié, ne laissait pas d'être ardue et laborieuse.
Et il ne fallait pas seulement compulser, dépouiller toutes ces collections manuscrites disséminées dans tant de dépôts distincts;^ il fallait aussi recourir à ce qui a été publié des actes des étals généraux , d'une part, afin de présenter de ces actes un ensemble aussi complet que possible^ de l'autre, pour que l'on sût quels sont ceux qui oui vu le jour, quels sont ceux qui restent inédits.
Des correspondances des états généraux de 1576- 1585 ont été imprimées en différents tem])s.
Cette assemblée elle-même recourut plus d'une fois à la publicité. Elle le fit, notamment, à Foccasion de ses démêlés avec don Juan d'Autriche 5 lorsque les provinces wallonnes annoncèrent lïntenlion de se se-
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parer de la généralité, cl à la suite des négociations avortées de Cologne.
De leur côté, don Juan, les élals séparatistes, les commissaires impériaux et les plénipotentiaires du roi d'Espagne aux conférences de Cologne ne manquèrent pas d'en appeler aussi à l'opinion publique.
L'historien hollandais Bor, qui était contemporain de la révolulion, se procura des copies d'une foule de lettres écrites ou reçues par les états; il en donna la traduction dans ses Nederlandtsche oorloghen.
Un autre historien de ce temps, Emmanuel Van Meteren, d'Anvers, eut à sa disposition de pareilles copies, et en fit connaître quelques-unes.
A une époque plus rapprochée de nous, Pierre Bondam, professeur de droit à Utrechl et historiographe de la Gueldre , publia une collection de pièces inédites de i576, 1577, 1578 , concernant principalement l'histoire de celte province.
Presque la même année, parut le premier volume d'un recueil de documents inédits sur l'union d'Utrecht, ouvrage de Laurent-Pierre Van de Spiegel , bourgmestre de la ville de Goes, et depuis secrétaire des états de Zélande, que continua Jacques Ermerins, secrétaire de la ville de la Vere.
L'une et l'autre de ces collections renferment nécessairement des actes des états généraux; ils y sont moins nombreux loulefois qu'on ne le supposerait.
De nos jours, les correspondances des états généraux ont élé beaucoup explorées, et de nombreux extraits en ont été mis en lumière par MM. de Jonge,
Tome I
Dirgorick . KtMvyn dr Volkaersbeke , Blaes, elc, elc.
M. Diegeriek mcrile d'être cilé parliculièrcment . pour l'ardeur avec laquelle il sesl livré à celle exploration. Préposé à la garde des archives communales les plus riches du royaume en lettres missives, il a voulu montrer que ce trésor était bien placé dans ses mains. Sans parler des Documents historiques inédits concernant les troubles des Pays-Bas^ qui sont le produit de sa collaboration avec M. Kervyn de Volkaersbeke, il a successivement donné au public des lettres inédites de Pierre de Melun, prince d'Epinoy, gouverneur deïournay et duTournaisis; de Philippe, comte de Lalaing, gouverneur, capitaine général et grand bailli de Hainaut; d'Emmanuel de Lalaing, baron de Montigny et depuis marquis de Renty, successeur de son frère dans ce gouvernement; de Valentin de Pardieu, seigneur de la Motte, gouverneur de Gravelines; de Maximilien de Hennin, comte de Boussu, gouverneur général de Hollande et d'Utrecht; de Gérard de Groesbeck, évêque de Liège; de Georges de Lalaing, comte de Rennebourg, baron de Ville, gouverneur de Frise et d'Overyssel ; de Gilles de Berlaymont, baron de Hierges, gouverneur de Hollande et d'Utrecht avant que les états eussent nommé à cette charge le comte de Boussu ; de Philippe de Marnix, seigneur de Sainte-Aldegonde, etc. Toutes ces correspondances sont accompagnées d'annotations et de recherches historiques.
M. de Jonge a inséré, au nombre de soixante et dix environ, des lettres, instructions, etc., écrites ou
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reçues par les étais généraux, dans ses deux volumes de Résolutions de cette assemblée.
Un plus grand nombre en existe dans les Documents historiques inédits sur les t7^oubles des Pays- Bas que nous avons cités plus haut. Outre la part qu'il a prise à ce recueil, on doit à M. Kcrvyn de Volkaersbekc la Correspondance de François de la None, dans laquelle plusieurs lettres des états figurent aussi.
Enfin une soixantaine en ont été placées par M. Blaes à la suite des deux premiers volumes des Mémoires anonymes sur les troubles des Pays-Bas , 1565- 1580, à l'édition desquels la Société de l'histoire de Belgique la chargé de donner ses soins, et dont le troisième volume vient de voir le jour.
De même que les collections manuscrites énumérées dans le § qui précède, nous avons parcouru toutes ces publications et d'autres encore dont on trouvera la liste plus loin.
Nous indiquons à la fois, dans notre Notice, les sources imprimées (1) elles sources manuscrites que nous avons mises à contribution. Pour ces dernières, nous ne nous contentons pas d'en citer une, quand il y en a plusieurs, mais nous les donnons toutes : nous avons pensé que notre travail répondrait mieux ainsi, du moins autant qu'il dépendait de nous, à sa destination. Bien des écrivains s'occupent de recherches his-
(t) On remarquera que nous citons rarement le livre de Bor : c'est parce que la plupart des pièces qu'il donne ne sont que des traductions.
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loii(|m's. ;m\<iiu'ls il lU'Sl pas toujours loisible d(; se «Icplacor : il peut leur être ulile do connaître les différentes eolleetions où reposent les documents dont ils ont besoin . afin de recourir à celles qui sont le plus à leur j)orlée. La marche que nous avons suivie a un autre avantage: elle donne le moyen de choisir entre les divers textes, et de les comparer, en cas de doute sur leur exactitude.
Que sont devenues les pièces originales de la correspondance des états généraux, de 1576 à 1585?
On ne possède aucun renseignement, il n'existe aucune tradition là-dessus aux archives de la Haye.
La chose m'a paru assez intéressante pour mériter que je tâchasse au moins de l'éclaircir. Dans les recherches que j'ai faites, j'ai été particulièrement attentif à tout ce qui aurait pu fournir des indices sur la distraction ou la perte de ces documents.
Malheureusement, si j'ai eu à noter, cà et là, des actes, des résolutions des états généraux concernant leurs archives, je n'ai rien trouvé de positif au sujet des pièces qui en ont disparu.
Peut-éire me saura-t-on gré néanmoins de consigner ici les noies que j'ai recueillies. Elles pourront servir à mettre sur la voie d'autres personnes qui seraient lentées de suivre mon exemple.
Les étals généraux eurent pour greffier, depuis leur première séance, à la fin de septembre 1576, jusqu'au
lî) avril K)7S, Corneille Weellenians, qui remplissail les nièiiics fondions au|)i'ès des étals de Brahanl.
Le grelïler était naturellement le dépositaire des aiehives (1).
Le 2i mai , Weellenians délivra à ses successeurs , les secrétaires Adolphe Blyleven et Jean lloufllin (2), les écrits des états généraux, à Texception : î" de '( trois registres ou manuaux des ordonnances, actes » et résolutions des états, du 1" octobre 1576 jusque )j vers le mois de mai 1578, » qu'il conlia à leur trésorier général, Tliiéry Van der Beken, « pour par lui » en pouvoir faire tirer ce qui compétoit à son of- » fice; » 2*^ de quelques «■ mémoriaulx » des seigneurs ayant présidé les états et rédigé leurs résolutions pendant qu'il était occupé à d'autres besognes, lesquels mémoriaux lui avaient été remis. Sur une lettre des états du 1d janvier i579, il leur envoya, le 19 du même mois, ces mémoriaux, en déclarant qu'il n'avait plus entre les mains rien qui leur appartînt (3). Nous
. (1) Voy. p. 443, Tarticle v de rinstruction pour les secrétaires.
(2) Voy. p. 5S6, n» I08G.
(5) Tous ces détails sont tirés de la lettre suivante de Weellenians aux états généraux , qui est en original aux archives de la Haye :
« Mcsseigneurs, ayant avant-hier au soir receu les lettres de Voz Seigneuries datées du xv™'= de ce courant mois de janvier, j'ay esté esmerveillé, pour avoir, doiz le xx!!!!™* de may dernier, délivré soubz, inventoire pertinent, les cscriptz de Voz Seigneuries que j'avoye, <"'s mains des secrétaires Blyleven et Floulïliii, saulff les nianuaulx ou registres et aulcuns mémoriaulx des résolutions do Voz Seigneuries qu'estoiont délivrez es mes mains, pour les fiiirc mettre et
avons remarqué tependant, à la date du 25 mars de la même année, dans les registres aux résolutions, l'article qui suit : « Le solliciteur Scarlans at exhibé deuK " sacqz empliz de papiers, que M^ Cornélius Weelle- » mans at envoie aux estatz, desquelz fut dict de faire » invcntoire; mais il n'y eut personne dénommé. » Adolphe Blyleven mourut dans l'été de 1581. Les
rscryre èsdiets nianuaulx ou registres. Néantnioiiis me suis incoiilinent employé à faire escripre le double de la signature du trésorier général de Vosdictes Seigneuries, maistre Thiry Van der Beken, qui va avecq cestes, pour démonstrer que lesdicts manuaulx ou registres qu'cstoient demeurez chez moy estoient en ses mains, pour en pouvoir tirer ce qui concernoit son office : dont les deux sont esté en ses mains passé plusieurs moys, affin qu'il en fcroit après la délivrance ausdicts secrétaires de Vosdictes Seigneuries, soubz dcu récépissé. Et, quant ausdicts mémoriaulx des seigneurs qui ont présidé et escript les résolutions et ordonnances de Vosdictes Seigneuries, pendant que je ne povoy à tout vacquer (que me sont esté délivrez), je les envoyé par cestes, sans que je sçay avoir dessoubz moy chose quelconcque appartenante à messcigneurs les estatz généraulx, comme suys prest affirmer en cas de besoing : d'aultant que , quant aux requestes présentées à mesdicts seigneurs, tant appostillées et non levées que aultrcs non sollicitées, ou dont copies ont esté depuis exhibées, avecq semblables escripts trouvez entre mes aultres papiers il Bruxelles, pour n'avoir eu, à cause du subit partement dudict Hruxelles, loisir d'amener en Anvers le tout, je les ay délivré, passé deux moys, à maistre Daniel Scharlans, affin de les faire tenir auxdicts secrétaires, en cas que iceulx escripts fussent désirez : asseuranl Voz Seigneuries que, si je fusse auparavant requis ad ce que dessus,
je n'eusse voulu faillir en chose quelconcque
>■< Messcigneurs, etc. De Bruxelles, ce xix™" de janvier 1579.
» Cornélius Weellemans. »
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étals généraux réclamèrent de sa veuve tous les papiers concernant les alïaires du pays qui. à son décès, étaient entre ses mains (!}.
Par résolution du 18 décembre 4578, ils avaient chargé leur premier huissier d'acheter deux coffres pour y enfermer leurs archives (2). Ils décidèrent, le 50 novembre 1579. que tout ce qu'ils avaient de papiers et décrits serait gardé en leur salle d'assemblée, sous la surveillance de leurs secrétaires (3). Ils siégeaient, en ce temps-là, à l'abbaye de Saint-Michel, à Anvers, où ils s'étaient transportés le 6 février 1378, à la suite du désastre de Gembloux.
Au mois d'octobre de l'année lo80, leur assemblée se tint à Delft; les secrétaires reçurent l'ordre de se faire accompagner, en cette ville, des archives dont
(A celte lettre est attachée une déclaration de Tliiéry Van der Beken, trésorier des états généraux, du 4 janvier 1579, portant que M« Corneille Weellcmans , conseiller ordinaire du roi en Brabant, et ci-devant greflîer desdils états généraux, lui a délivré trois registres ^- ou manuaux » des ordonnances, actes et résolutions desdits états, depuis le i" octobre 1576 jusque vers le mois de mai 1578, pour par lui en pouvoir faire tirer ce qui compète à son office.)
(1) Registres aux procès-verbaux : séance du 29 juillet 1581.
(2) Cl Est ordonné à Guillaume Macs, premier huissier, d'achcpter deux coffres bien asseurcz, pour renclore et garder les instrumens, escriptz et letlriaiges conccrnans les affaires de la généralité. « (Registres aux procès-verbaux.)
(3) « Résolu que tous les escrytz et papiers concernans les affaires de la généralité respectivement seront mis et renclos en la salle de l'assemblée générale, soubz la charge et garde des secrétaires. >- (R<'gistres aux procès-verbaux.)
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ils avaient la garde (1). Ils ne les einporlèrent pas toutes : ear une résolution du conseil d'Etat du 22 septembre 1581, et une déclaration donnée, le 22 du même mois, par Philippe de Zoetc, premier clerc de la secrélairerie des états généraux depuis le mois de septembre i576, nous font connaître qu'il en était resté une partie, à Anvers, dans les deux coffres achetés trois années auparavant (2).
En furent- elles retirées plus tard? Je n'ai rien vu dont on puisse l'induire. Au contraire , un des arti-
(i) u 24 oclober 1580. Es den secretarissen geordinecrt medc naer de vergacdoringhe die tôt Deift ghehouden sal woirden, deu grooten segel ende rcgistcrs van de resolutien van mj ne heeren de générale staten, met d'andere stucken totte greffie dienende. » (Registres aux procès-verbaux.)
(2) Philippe de Zoele désirait être admis à Tétat de secrétaire ordinaire du conseil de Brabant que son père avait résigné en sa faveur, et il sollicitait du conseil d'État des lettres de recommandation auprès du conseil de Brabant : le conseil d'État, qui l'avait obligé déjà de délivrer à l'audiencicr Van Asseliers le registre et les pièces originales des affaires de France qu'il était occupé à transcrire, exigea encore qu'il fît serment de n'avoir plus entre les mains aucune pièce appartenant aux états, et de plus, qu'il remît les clefs des deux coffres étant à Anvers. Voici le texte de l'apostille : « Fiat » d'acte hier verzocht, mits alvooren bij den thoonder hem, bij eedt « in handen van den audiencier, espurgierende gheen andere rcgis- '■ tors , brieven noch lettragcn den générale staten aengaende onder » hem t'hebbenc,.... mitsgaders ooc bij hem alvooren restiluerendc " de slolelen van zekere tivee coffcrs ivesende fJnkucrpen , daerin
f ceniyhc leltraycn dcr gotcralilcyl loehehoorende ?yn rusiende
>• Ghedacn te Gliend, den xxr" scj)tcnibris 1581.» (Arch. du royaume : Dcpiches des rebelles , I. VI , fol. ô2.)
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dus du rt'cez de rassemblée qui siégea à Anvers du 29 janvier au 5 mai 1582, porte que les documents et eliarles de quelque importance, ainsi que le sceau et le contre-sceau des états, seront, par le secrétaire Houlîlin, remis, après dû inventaire et contre récépissé, entre les mains du magistrat d'Anvers, ou de la personne que ledit magistrat commettra à cet effet, pour être provisoirement gardés dans un coffre à cinq clefs : rassemblée se réservant de statuer sur leur conservation ultérieure (1).
De Zoete s'exécuta, comme le prouve la déclaration suivante conservée en original dans nos Archives , 1. c. :
» Philips de Zoetc, voldoende den appoinctement gestelt op zeker
zyne rcqueste van w egcn Zyne V. G. cnde den heeren van den rade
van State gcordonneert van wegen der générale stactcn, den xxi«" sep-
tenibris xv"^ lxxxi, verclacrt, onder ecdt, geene stucken, registers,
lettraigen iioch andere munimcnten ondcr te hcbben den voors. gene-
raclcn stacten acngaende, anders dan in eenen arninnris cnde twee
coffcrs t'ylnhverpen zyn rustende, stacnde binnen dcrzelvcr stede,
tcn huyse dacr de voors. staeten haer vergaderingc hielcn , bencdcn
in myn comptoir : van welcken amraaris hy in handen des heeren
audiencicrs Asselicrs twee slotolen is levercndc, cnde in welcken
amraaris de twee slotclcn van de coffers in voors. appoinctement
geruertoock rustende zyn. Actum binnen Gendt, don xxii'=" der voors.
macndt septembris xv"^ lxxxi voors. Aiïirmerende aile tzclvc onder
myn hanteecken.
« P. DE Zoete. »
(1) Cet article forme le quarantième et dernier du rccez; en voici le texte :
« Eyntelyck aizoo hoochnoodich is bevonden die munimcnten onde Chartres de générale stalon concernoronrle in vorsokorder bewaornisse te doen slellcn , os voor het affscheyt deser vaergadcringe geresolveert
Mt's recheiclies n'ont pas été jusqu'ici poussées assez loin pour que je sois en état de dire si les procèsverbaux des états contiennent, ou non, d'autres renseignements.
A en juger par les actes que je viens de faire connaître, il semblerait que l'intention des états fût d'avoir à Anvers , comme dans un point central et la ville la plus considérable de l'union, le dépôt de leurs archives. En ce cas, l'on pourrait supposer que celles-ci auraient été détruites lors de la réduction de la ville par le prince de Parme. Mais ce ne serait là qu'une conjecture.
Je me suis adressé à l'archiviste d'Anvers, M. Frédéric Verachler, afin de savoir si le dépôt confié à ses soins ne renfermait aucun document, aucune indication de nature à jeter quelque lumière sur cette question. M. Verachler a parcouru les résolutions du collège échevinal [Collégiale aMehoeken) de 15'80 à
dal den secretaris Houfilia aile de voorschrcven inunimenten, dociimenten ende Chartres van cenigher iinporlantie wesende, met den zeghel ende contrezeghcl , zal stellen in handen vande magistrat der stadt van Antwcrpen , oft den ghenen die by hemlieden daertoe gecommittecrt zullen zyn, om die zelve ovcr nemende onder behoorlycke invcntaris ende recipissé provisionelyck tedocn bewaeren, ende in cen coffre tôt ziilcx bcquaem met vyf sloten te doen maccken, cm daernaer op de voordcre bewaernisse versien te moghen worden,
>^ Aldus ghedacn ter vcrgaderinghe vandc générale staten der glieunieerde Nederlandcn, binnen der stat van Anvvtcrpcn , den iir" niay 1!J82. » (Arcii. du royaume: copie laite en 1582, et authentiquée par Ballyii, du registre des étals généraux.)
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1587, les minutes des secrétaires de la même époque, les inventaires du secrétaire Henri de Moy, qui. après le sac de i576. fut chargé de classer les archives et employa vingt-cinq années à cette œuvre laborieuse : il n'a nulle part — ce sont les termes de sa réponse — rencontré une seule ligne qui ait trait aux archives des états généraux.
Au moment où nous faisons paraître ce volume , nous n'avons pas achevé le dépouillement de tous les registres de correspondance des états généraux qui sont aux archives de la Haye : nous ne pouvons donc pas savoir au juste quel sera le nombre des actes qui figureront dans notre Notice; toutefois nous avons lieu de supposer qu'ils excéderont le chiffre de trois MILLE cixQ cents, pour uc s'éloigiicr guère de celui
de QUATRE MILLE.
Et ce chiffre doit s'élever encore : car il y a certainement, dans les archives et les bibliothèques de Belgique, des documents qui auront échappé à nos investigations. Elles ne se sont point étendues, d'ailleurs, faute de temps, à plusieurs dépôts littéraires de l'ancienne Flandre française et de l'ancien Hainaut français, où elles n'auraient pas été infructueuses. La même cause nous a empêché de recourir à la bibliothèque impériale de France, qui renferme, sans doute, pour les premiers temps de la révolution surtout, plus
il une pièce curieuse el ignorée sur les uégoeialions des élals généraux avec le duc d'Anjou et Henri III. ïoul cela pourra donner lieu à un supplément peutêtre assez considérable.
En présence d'une telle masse de documents, on ne saurait évidemment plus songer à annexer les actes des états généraux à la Correspondance de Philippe Il ; ce serait grossir, hors de toute mesure, une collection déjà bien volumineuse : il faudra se contenter de rattacher à la Correspondance la partie de ces actes qui concerne les négociations des états avec don Juan, et qui en est effectivement inséparable.
Pour tous les autres, si le gouvernement ou la Chambre décide qu'ils seront publiés, quel plan conviendra-t-il de suivre ?
A notre avis, le meilleur ne consisterait pas à en faire un seul et même recueil, sans autre lien que Tordre chronologique, mais il serait préférable de les mettre au jour par série.
Ainsi une série serait consacrée aux négociations avec la France.
Les rapports diplomatiques qu'il y eut entre les états généraux et la reine Elisabeth formeraient la matière d'une autre série.
Une troisième série comprendrait les négociations avec l'empereur et les princes de l'Empire.
Enfin les dépêches, instructions, mémoires, etc., concernant les affaires intérieures, seraient réunis dans une quatrième et dernière série; mais dans celle-ci on pourrait n'insérer que les pièces principales, en ren-
l'ItÉFACK. XWII
voyanl. pour les aulres, aux analyses que conlienr celle! Nolice : on pourrail aussi se dispenser d'y reproduire les pièees déjà eonnues, quand elles se trouveraient dans des j)ul)liealions qui ne seraient pas dune grande rareté.
Nous nous trompons peut-être, mais nous croyons que cet arrangement méthodique rendrait plus facile ^ plus proHiahle. 1 étude des matériaux liisloriques qui en seraient l'objet. Mêler ensemble des documents si divers, ce serait en faire une espèce de chaos; ce serait imposer une fatigue inutile à ceux qui voudraient y suivre le fil des négociations et des événements. Nous citerions, s'il le fallait, plus d'un exemple à l'appui de cette observation.
Il nous reste à parler des résolutions des états généraux, dont les registres se conservent, sans lacune et sans interruption, aux archives de la Haye.
On sait que, avant 1850, S. M. le roi Guillaume I'" ordonna que ces résolutions fussent publiées, et qu'il en chargea feu M. de Jonge, alors substitut-archiviste du royaume, à la Haye.
Ce savant, dont de nombreux et d'importants ouvrages (1) recommandent la mémoire aux amis des
(1) Nous citerons, entre autres, la dissertation Ovcr den oorsprong, den voortf/anrj en de hoedanicjheid van den invloed de.f dirden staats in de stnatverijaderingen , gednrende het hertof/elijk en grafelijk bewind in Brahand , Vlaandcrcn, Ilolhmd en Zeeland , publiée dans les nouveaux mémoires de la Société de littérature de Leyde, t. I, l"""" livraison ; les Verhnndelingen en onuifgef/even stukken betreffende de ges-
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éludes liisloriques, en fil paraître, dans l'année 1828. le premier volume, eommehçanl au 25 septembre et finissant au 31 décembre 1576.
Le deuxième volume, contenant les procès-verbaux des six premiers mois de 1577, vit le jour en 1831. Dans quelques lignes de préface, l'éditeur y annonça que les circonstances politiques ne permettaient point la continuation de ce recueil sur le plan qui avait été primitivement adopté^ que l'impression en était trop dispendieuse; que les volumes suivants ne renfermeraient donc plus le texte entier des procèsverbaux, mais seulement les parties de ce texte qui auraient un rapport direct avec l'histoire.
Peu de temps après , au grand regret de tous ceux qui s'occupent de nos annales , et pour des motifs que nous ignorons, la publication des résolutions des états généraux fut abandonnée.
L'a-t-elle été définitivement? Nous ne pouvons le croire. Nous aimons mieux nous flatter de l'espoir de voir nos voisins la reprendre dans un avenir prochain.
chiedenis der Nederlandcn , 2 vol. in-8», Delft, 1825, cl la Haye, 1827; de Unie van Brussel, desjaars 1577, Byvoegseleii tôt jdezelve en facsimile, la Haye, 1825, et Delft, 1827 ; la Notice sur le cabinet des médailles de la Haye, dont la première édition vit le jour en 1843; Nederland en Venetië, la Haye, 1852, et enfin le livre capital de M. de Jonge, Geschiedenis van Neêrlands zeewezen (Histoire de la marine hollandaise), qui avait paru quelques années auparavant.
M. de Jonge est mort le 12 juin 1852. Il avait succédé, en 1832, au savant Van Vynn dans les fonctions d'archiviste du royaume.
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Si celle alleiile était déçue, le gouvernement belge aurait, selon nous, le; devoir de faire publier, à ses frais, les procès-verbaux des étals de 1576-1585 : car, ainsi que M. de Jonge le disait en 1851 (1), ils n'intéressent pas moins la Belgique que la iVéerlande. Nous ajouterons qu'ils sont Ibérilage commun des provinces qui conclurent la pacification de Gand et signèrent l'union de Bruxelles.
Et qu'on ne seffraie pas trop des dépenses qu'entraînerait celle publication. En retranchant les pièces justificatives j qui, dans les deux volumes de M. de Jonge, remplissent près de trois cents pages, et dont, selon le plan que nous avons développé plus haut, la place serait ailleurs; en élaguant les choses inutiles, comme M. de Jonge, ainsi qu'on l'a vu, se le proposait en 1851 5 en resserrant un peu la matière, on ferait probablement entrer, en cinq ou six volumes in-4o, d'une épaisseur raisonnable, tous les procèsverbaux des états de 1576 à 1585. Seulement il importerait de bien déterminer le caractère de ce qui devrait être rejeté comme inutile. A cet égard, voici le principe que nous voudrions voir adopter. Les états généraux recevaient beaucoup de requêtes d'intérêt privé, et l'on peut s'assurer, en parcourant les deux volumes de M. de Jonge, que la mention de ces requêtes, les résolutions auxquelles elles ont donné lieu,
(1) Tocn de verecniging met de zuidelijke gewesten aan de
besluiten dcr vormaligestaten generaal een dubbel belang gaf.
{Résol, des états généraux, II , préf.)
occupcnl 11 lie assez grande place dans les procès- verbaux. On tiendrail pour règleque toute mention et toute résolution de ce genre seraient exclues du Recueil: bien entendu quon ne considérerait pas absolument, comme étant d'intérêt privé, les requêtes présentées aux états par les chefs du gouvernement et les personnages principaux de la révolution.
Nous éprouvons le besoin , avant de terminer cette préface, d'adresser nos remercîments au savant archiviste du royaume des Pays-Bas , pour Tobligeance parfaite avec laquelle il a mis à notre disposition les actes des états généraux qui reposent sous sa garde. Les archives de la Haye, depuis que la direction en a été confiée à M. Bakhuizen Van den Brink, ont reçu des accroissements considérables qui en font aujourd'hui l'un des dépôts les plus importants de l'Europe : il faut se féliciter quelles soient dans des mains qui non-seulement les administrent avec zèle et habileté, mais encore en facilitent l'accès à tous ceux qu'y conduit l'amour de la science.
20 juin 1861.
IMPRIMES
I . Discours sommier des justes causes et raisons qui ont contraincl tes estais gencraulx des Pais bas de pourveoir à leur deffence contre le seigneur don Jehan d'Justrice : nverq plusieurs lettres inissives interceptes, en plus grand nombre; et aultres ampliations et corrections tant ilesdites lettres que dudict discours , non comprinses en l'impression ja faicte en français et flameng. Et pour ce que en plusieurs passages de ce discours Ion se réfère à la pacification de Gand et l'edict perpétuel d'accord convenu avecq le seigneur don Jehan , ils y sont adjoustez , avecq la ratification de SaMa't Petit in-i". En Anvers, par Guillaume Sjivius, imprimeur du roy. 1577. Avecq privilège pour quatre ans. — S'ensuiveni les lettres intercoptes, et autres adjoustees de nouveau en ceste édition , dont au présent Discours (selon qu'il at este maintenant augmenté) est faict mention, ainsi qu'elles sont en espaignol; et le translat d'icelies en françois, pour avoir conjoinctement l'un et l'autre à la main. — Le Discours a 120 pages numérotées 1-120; les Lettres, 05 pages numérotées 1-05. Puis vient l'octroi donné par les états généraux, en date du 15 octobre 1.577, à Guillaume .Sylvius.
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-2. f-'erilablv récit des choses passées es Pays Bas, depuis la venue du seigneur don Jehan d'Austrice, lieutenant gouverneur et capitaine gênerai pour le roy, en icetilx. Avec solution des objects contenus au Discours non véritable , mis en lumière par les estais desdictz pays , touchant la rupture par culx faicte de la dernière pacification. Pel. in-4" lie 8:2 louillets non chiffrés. Imprimé en la ville de Luxembourg. Avec privilège de Sa Majesté. 1577. (L'oclroi de ■• pouvoir imprimer, vendre et >i distribuer » ce livre est donné, à Luxembourg, le 11 décembre 1d77, à Martin Marchant, imprimeur et libraire de Verdun.)
5. Lettres patentes de monseigneur don Jehan d'Austrice, chevalier de l'ordre de la Toysan d'or, lieutenant, gouverneur, et capitaine gênerai, contenant la charge donnée par Sa Ma"^. au baron de Selles gentilhomme de sa bouche , et lieutenant de la garde de ses archiers de corps , avecq copies des lettres de Sadictè Ma'", aux estais generaulx , particuliers, tonsaulx , et villes principales, instruction et patente donnée audict baron de Selles. In-i" de 15 pages non chiffrées. A Lovain, chez Rogir Velpius, libraire juré, a chasteau de l'Ange, avec privilège. An" 1.578.
4. Responce véritable aux lettres patentes et persuasions abusives de don Jan d'Austrice , données à Hevre le xv jour de febvrier M. D. LXXVIIl. Par laquelle se voit ouvertement la bonne intention des estais généraux, et le grand tort qui leur est faict, ensemble à tout le Pays-Bas , par les sinistres interprétations et detorsions du vray sens de leurs lettres et actions , que ledit don Jan et ses adherens mettent en avant pour décevoir les moins advisez et le pauvre peuple. A quoy sont joinctes pour esclaircissement plus évident copies des lettres desdits estais escrites a Sa Ma'' ensemble de l'instruction et lettres envoyées par Sadite Ma'^ , en lieu de responce par le baron de Selles , et de tout ce que depuis a esté traicté entre ledit baron de Selles , au riom de Sadicte Ma'^ , et lesdits estais généraux. Petit m-i° de 42 pages. A Anvers, de rimprimerie de Christophle Plantin, archityppgraphe de Sa Ma'^. M. D. LXXVIIL (L'octroi pour l'impression est du 24 mars l.")78. )
5. Accord et alliance faicte entre monseigneur le duc d'Anjou, Alençon, etc. d'une part : et les prélats , nobles et députez des villes représentons les estais generaulx des pays bas, d'autre part: pour la de fension desdicts puis bas. Petit in-i", 11 feuillets non chiffrés. En Anvers, de rimprimerie do Christoflp Plantin, imprimeur de Sa Ma"\ M. D. LXXVIIL
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0. Ht'cueils d'Arclophile, roulenans par quels tnuyens les yens de guerre espaignols ammenez es Pays bas par le duc d'Alve, s'estaus mutinez en iccitx diverses fois, entrèrent en Jncers le -vai; d'avril XI' LXXIIIf, où ils commirent innumerables desordres, estant esdits pais lieutenant, gouverneur et capitaine gênerai /lour le roy catholicqw des Espaignes don Philippe le second, le grand commandeur de Castille don Louis de Bequesens et de Çuniga. Et comme depuis soubs le gouvernement du conseil d' Estât , après la mort dudit grand commandeur, lu mesme ville fut forcée par les mesmes Espaignols derechef mutinez, associez d'autres soldats estranyiers mercenaires dudit roy, où ils saccagèrent el meurdrirent plusieurs jours de toutes nations, d'âges, et sexes : outre infinies cruautez , et abominables vilainics qu'ils perpétrèrent, ayons bruslé grande partie de la ville. Dont n'est suivy aucun chastoy, ni démonstration de justice. Polit in-i". de 128 pac;. A Lyon, par Nicolas Guorin. M. D. LXXVIII.
7. Copie d'une lettre du prince de Parma , envoyée aux estais généraux des pais bas assemblez en Jnvers : datée du douziesme de Mars Itl. D. LXXIX. Et la response desdicts estais généraux sur iceUe, datée du xtx dudict mois de mars. Petit in-i» de 4 feuillets non chiffrés. A Anvers, de rimprinierie de Christofle Plantin , imprimeur du roy. M. D. LXXIX.
8. Rapport faict par le seigneur Guillaume Fanden ffecke, trésorier, V et maistre Cornille Jertssens secrétaire de la ville de Bruxelles , d messieurs du magistrat d'icelle ville le ix" d'apvril, et réitéré le -V d'icelluy mois l'an Xf' LXXIX. en l'assemblée des estais généraux en Jnvers. Contenant tout ce que lesdicts députez ont 'besoigné en Haynault et Arthois, avecq Finsertion des lettres par eux portées aux gouverneurs . estais et magistrats desdictes provinces. Petit in-l" de 31 pag. En Anvers , par Guillaume Sylvius, imprimeur du roy. L'an 1579.
9. Exhortation faite par monseigneur l'archiduc d'Justrice , gvu verneur et capitaine gênerai des pais bas , aux estais généraux disilits pais, l'onzième d'avril f M. D. LXXIX. Item les poincts et articUs proposés par Sad. Alteze aux estais généraux, avec la harengue de mcssire Elbert Leoninus docteur es droicts , et conseiller d' Estât. Petit in-4" (le 7 feuillets non chilTrés. .\ Anvers, de l'imprimerie de Christofle Plantin, imprimeur du roy.
10. Lettres des estais d'//rlois , et des députés de Haynaul et Douny,
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imx députes des estais généraux des puis bas , assemblés en lu ville d'envers : avec la responce sur icellcs donnée par lesdits députés des estais généraux. Par où lesdits estais généraux sont purgés des crimes qu'on leur impose touchant l'infraction de la pacification de Gand lii-8» lie I i ftniillols non chifïiV's. A Anvers, de rimprimeiie do Cliristofle Pl:inlin, imprimeur du roy. M. D. LXXIX.
1 1. Lettres et resolution des estais de In ville de Lille , et chastellenies dudit lyille , Douay et Orcliies : à messeigneurs les estais generaulx assemblez en la ville d'Anvers. Jvec la responce desdits estais généraux sur icelles. Pelil iu-4" de 8 feuillets. A Anvers, de l'imprimerie de Chrislofle Planlin, imprimeur du roy. M. D. LXXIX.
12. lîecueil des lettres, actes, et pièces plus signalées du progrès et besongné faicl en la vHle d'Jrras et ailleurs, pour parvenir à une bonne paix et reconciliation avec Sa Maiesté Calholicque , par les estalzd'Jrtfiois et députez d'autres provinces. Par ou chascun peult cognoislre la bonne et sincère intention desdictes provinces reconciliées. Petit in-8» de 02 feuillets non chiffrés. A Douay, de l'imprimerie de Jean Bogard , imprimeur iuré de Sa Majesté à la Bible d'or, 1579.
13. Relatio ad Sacram Cœsaream Mnjestatem , eorum , quœ per Suce Majestalis commissarios in negotio paeificationis Belgicœ, Coloniœ peracta sunt , anno M.D. LXXIX. Ex Germanico in latinum sermonem Iraducta. In-fol. de 176 pag. Colonite, apud Ludovicum Alectorium, et iia;redes Jacobi Soteris. M. D. LXXIX. (E.xempl. augmenté de pièces manuscrites , appartenant aux Archives du royaume.)
14. Les traictes fiicls à Cologne , pour parvenir a une reconciliation générale des pays bas avec Sa Majesté Catholique. Contenantz les propositions et demandes des députez des eslalz assemblez en envers , et offres de Sadicte Majesté. Ensemble les articles conceuz et arrestez par les ambassadeurs et commissaires de Vlmperiale Majesté communiquez aux ambedeux parties. Plus une lettre envoyée ausdicfz éstalz assamblez en Anvers par leurs députez estons à Cologne, ln-12 de 26 feuillets non chiffrés. A Douay, de l'imprimerie de .lean Bogard, imprimeur juré de Sa Majo^sté. clo. b. LXXIX.
irj. fhcueil de la negotiation de ta paix Iraictée a Coulogne en la présence des commissaires de la Ma''^ Impériale entre les ambassadeurs du sereniss roy catholique, et de Varchiduc Matthias et les estatz du
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pais bas : fidèlement descrit du protocole desdits estais. Petit in-8" de 57-i paf,'. A Anvers, de riinpriiiieric de Cliristonc Plaiiliii, iiti|)rimcur (lu loy. M. D. LXW.
M). Jeta pacificationis quœ coram Sac. Ccesarvœ Majest. cominissariis , inter seren. reijis Hispuni irum et principis Vatthiae archiducis Justriœ ,(jubernatoris , etc. ordinumque Belgij legatos, Colonice habita sunt : fideliter ex prolocolo legatorum ordinum descripta, et quae germanicè vel gallicè concepta ernnt, in linguam latinatn translata, necessariisque annotationibus illustrata. In-l" de 310 pag. Luyduiii, apud Aiidreani Sihiilciium : M. D. LXXX.
1 7. Jpologie ou défense de très illustre prince Guillaume par la grâce de Dieu prince d'Orange : conte de Nassau , de Catzenellenbogen , Dietz, Fianden., etc. burchgrave d'^Jnvers, et visconte de Bezançon : baron de Breda,Diest, Gr imberge, d' Jrlai , Nozeroi, etc. seigneur de Chastelbellin, etc. lieutenant gênerai es pais bas, et gouverneur de Brabant, Hollande, Zelande , Utrecht, et Frise : et admirai, etc. contre le ban et edict publié par le roi d'Espaigne, par lequel il proscript ledict seigneur prince , dont apperra des calumnies et fuulses accusations contenues en Iddicte proscription. Présentée a messieurs les estais generaulx des Pais bas. Ensemble ledict ban ou proscription. In— i", 5 feuillets non chiffrés, 152 pag. numérotées 1-132, 12 pag. numérotées 229-239 (le n" 238 bis), et 2 feuillets non chiffrés. A Leyden , de rimprimerie de Charles Silvius. M D. LXXXI.
18. Vax Metere.n, Histoire des Pays-Bas, de 1315 à 1612. Édit. franc. In-fol. La Haye, Hillebrant Jacobz Wou, 1618.
19. PiETEP. BoR, Nederlandtsche oorloghen , beroerten, ende borgerlijcke oneenicheyden. In-fol., t. II. Leyden, by Govert Basson. 1G21.
20. Ferzameling van onuitgegeevene slukken, lot opheldering der vaderlandsche historié; opgezogt, byeengebragt , en met eenige aanmerkingen opgehelderd door M^ Pieter Bomiam, professor in de rechten te Utrecht , en historieschryver van Gelderland. Iii-H", t l-V. Utrecht, Bartholome Wild , M. D. CC. LXXIX-.M. D. CC. LXXXI.
21. Bundel van onuitge/jeeven stukken , dienende 1er opheldering der vaderlandsche historié en regeeriiigsform . en voornaamclyk der historié van de unie van Utrecht, lerzameld en met eenige aunmerkingen
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rvnitci'iilerd (ioor M' Lvlukns l*iKTi;it van in: Spikcel, burijemeesler en raad der stnd Cocs lii-X", l. 1 ; door Jacoiîus Kuiierins, secre/ar/s der slad f'ere, I. II. Go.'S, Jaiolms Uujsiuan, M. DCC. LXXXel M. DCC. LXXXJII.
"22. Vcrhnndelingen en onuilgcqeven stuliken . helreffende de geschie- (lenis der Nederlanden, door /)/' J. C. de Jonge, substiluut archivarius van het ryk. Iu-8", l I, à Délit, chez la veuve Jallart, lS2j, MDCCCXXV; I. II, à la Haye el Amsterdam, chez les frères Van (".leel', 1827.
25. Résolutions des états généraux des Pays-Bas , mises en ordre el augmentées de notes et de pièces justificatives par i. C de Jonge. In-4 . T. J, commeneaiit au 25 septembre et fiiiissant au 51 décembre 157G; 1. 11 , allant «lu t" janvier au 50 juin 1577. La Haye, de rim[)rimeric de i'Klat, 1827 et 1851.
■li. Analcctes Belgiques , ou Recueil de pièces inédites, mémoires . notices, faits et anecdotes concernant l'histoire des Pays-Bas, publié par L. P. Gachard. In-8" de 492 pag. Bruxelles, Aug. Wahlcn, 1850.
25. Archives ou Correspondance inédite de la maison d'Orange- Nassau. Recueil publié , avec autorisation de S M. le roi . par />/'■ G. Groen van Prixsterer. Première série, ln-8", t. 1-VIII, }ilus 1 volde sui)plément el 1 vol. de table. Leide, S. el J Luclitmans, 1855-1847.
20. Correspondance de Guillaume le Taciturne, prince d'Orange, publiée pour la première fois; suivie de pièces inédites sur l'assassinat de ce prince et sur les récompenses accordées par Philippe If à ta famille de Balthasar Gérard; par M'' Gachard. ^1-8", I. I . H, 111, IV, VI, 1847, 1850, 1851, 1854, 1857.
27. Documents historiques inédits concernant les troubles des Paj/sfias , 1577-1. 'iS-i , publiés avec des notes biographiques et historiques par Pu. Kervv.n de Voi.kaeksbeke , etc., el J. Dieoerick , etc. ki-8", t. I-II. Gand, imi)rinierie el lillioj;ra|)liie de F. et E. (Jyselynclv, IHiS el 181!».
28. Inventaire analytique des charires et documents appartenant aux archives de la ville de Gond, par Prii>e.\t Van Di.vse. Publié sous les auspices de la réseuce. ln-4», U^, 2<^ et 5'' livraison (ann. 1070-1585). Gand, imprimerie de C. Annoot -Hraeckman , éditeur. MDGCGXLIX- MIX.C.r.LVII.
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2!J. Lettres inedUes de Pierre ih Mekuii , prince <l' Espinoi, connétable et sénéchal héréditaire de Hainaut , gouverneur de la ville (le Tournai pour les états généraux (1580 el 1381); publiées par I. L. A. DiiCtiERiCK. Tournai , typograpliio de Malo et Levasseur, 1855. ln-8° de 72 pages, avec fac-siinile. (Extrait du loine I des Mémoires de la Société historique et littéraire de Tournai. )
50. Notice historique et descriptive des archives de la ville de Gand , par M^ Gachard. ln-4"'. (Extrait du tomeXXVlI des Mémoires de l'Académie royale de Belgique. — 1853.)
31. Correspondance de François de la Noue , surnommé Bras-de-fer , accompagnée de notes historiques et précédée de la vie de ce grand capitaine, par Pn. Kervyn de Volkaersueke. In-S" de x et 275 i)ag. Gand, Duquesnc, libraire-éditeur; Bruxelles, Decq, libraire, 185-1.
32. Lettres inédites de Philippe, comte de I^alaing , sénéchal de Flandre, baron d'Escornaix vt de Wavrin, gouverneur, capitaine (/énérul et grand bailli du pays et comté de LIainaitl : l576-!579; par /W DiEGEiuc.K. ln-8" de 77 jiag. (Extrait du tomeVllI,n° 2, 2« série, des Bulletins de la Coniniisslon royale d'histoire. — 1856.)
53. Lettres inédites d'Emmanuel de Lalaing , chevalier de Vordre de la Toison d'or, marquis de Renty , baron de Montigny, seigneur de ( onde , grand bailli de Hainaut . amiral de Flandre , etc. : 1577 à 1579 : par M'' DiEGKiucK. ^1-8" de 02 pag. ( Extrait du tome IX, n» 2, 2" série, •les Bulletins de la Conupission royale d'histoire. — 1857.)
3i. Correspondance de P'alentin de Pardieu, seigneur de la lilottc, gouverneur de Gravelines, commandeur de l'ordre de Saint-Jacques , etc. \ 1574-1594); publiée par 1. L. A. Diegeiuck. Bruges, imprimerie de Vaudecasteele-Werbrouck , 1857. ln-8" de vm et 5i3 [tag.
33. Lettres inédites de Maximilien de Hennin, comte de Boussu, amiral de la mer, gouverneur général de Hollande et d'Utrecht, etc.; publiées par le professeur .1. L. A. Diegerick. ln-8» de Gi pages. IJtrecht , Keniink et fils, 1857. (Extrait du Codex diplomaticus Neerlandicus . publié parla Société hisloriciue d'IMreilil, 2' série, t. IV, I" |)art.)
5ti Quelques Icllrcs sur Cérmil de Crocsheik , SS-- ccêque de Liège :
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publiées par ,1. L. A. Diegekiok. I11-8" île 57 i)ay. Liège , J. G. Camianne , imprimeur, 1857. (Kxirait liii ^wi/efm de rinstitiit archéologique liégeois, r. III.)
57. Lettres inédiles de Georges de Lalaing , comte de Rennebourg ^ baron de Fille, gouverneur de Frise et d'Overyssel : 1576 à 1580 ; par M'' DiEGERicK. In-8» (le 00 pag. (Extrait du tome X, n" 1 , 2« série des Bulletins de la Coniniission royale d'histoire. — 1858. )
58. La Belgique et le pays de Liège en 1576, par Ferd. Henaux. In-8" de 50 pag. Liège , F. Renard , éditeur, 1858.
59. Lettres inédiles de Gilles de Berlaimont, baron de Hierijes, gouverneur et capitaine général de la Hollande, d'Utrecht , etc.; suivies de quelques documents concernant l'emprisonnement et la mise en liberté de Gaspard de Robles , baron de Billy , gouverneur de la Frise, etc ; publiées par le professeur J. L. A. Diegerick. In-8" de 79 pag. Utrecht, Kemiuk el lils , 1859. (Extrait du Codex diplomaticus Neerlandicus , publié par la Société historique d'Utrecht, !2'= série, t. IV.)
iO. Notice sur les négociations qui ont eu lieu entre les etats-généraux et le duc d'Anjou, après la tentative de ce prince pour surprendre Jnvers (1583-1 58'i); par M" 1. Diegerick. In-S» en trois livraisons: jre livraison, 41 pag.; 'i'^ livraison, 50 pag.; 5"^ livraison, 56 pag. Anvers, imprimerie de J. E. Buschmann, rue des Israélites, 1859-1860. (Extrait des Annales de l'Académie d'archéologie de Belgique. )
41. Mémoires anonymes sur les troubles des Pays-Bas, 1565-1580 , avec notice et annotations, par J. B. Blaes. In-8», t. I-III, 1859-1861; Bruxelles , par la Société de l'histoire de Belgique.
42. Quelques lettres de Marnix de S'" Aldegonde et du prince Jean Casimir, comte palatin du Rhin. Publiées par le professeur J. L. A. Diegerick. ln-8" de 48 pag. Utrecht, Kemink et fils, 1860. (Extrait du Codex diplomaticus Neerlandicus , publié par la Société historique d'Utrecht, 2« série, t. IV, l--"- part.)
45. Cornpte-rendzi des séances de la Commission royale d'histoire , ou Recueil de ses Bulletins. In-S» : !■•<' série, t. I-XVl ; 2<' série, t. I-XII; ô" série, t. I-Il. Bruxelles, M. Haye/,, imiuimeur de rAcadémie; 1857-
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MANUSCRITS
Alu:illVi;s CL.NEUALES J)!' IlOYAUMIi:.
4t. Etals (jenéraux, 1570-158/ : manuscrild'Jlegambe. TA, II, 111, iV.
Le premier volume a 271 ieuillels. Il commence au l novembre 1576, et \:\ jusqu'au 9 mai 1577. Plusieurs pièces de 1578 ont été insérées à la lin.
Le deuxième volume, ([ui a 500 feuillets, s'étend du 10 mai 1577 au 15 mai 1578.
Le troisième volume a 175 feuillets. Il commence au mois de janvier et (init au mois de décembre 1578.
Le quatrième va du 9 janvier 1579 au 29 seplend)ie 1581 . Il a 218 feuillets.
Etats généraux. T. I, II, III, IV, V
Hecueil formé de coi)ies du temps provenant, [tour la plupart, du grefle des états généraux ou de l'audience, et trouvées dans diverses collections des archives.
Le t. I va du i" septembre 1576 au 29 juin 1578. Il a 289 feuillets.
Le t. II commence au 16 juillet 1578, et flnit au 27 juin 1579. Il a 201 feuillets.
Le t. III s'étend du 12 juillet 1579 au 23 novembre 1583. Il a 209 feuillets.
Le t. IV, qui n'a (jue 87 feuillets, concerne spécialement les négociations des états généraux avec le duc d'Anjou, du 2 août 1578 au 24 novembre 1583.
Le t. V est composé de pièces sans date. Il a 185 feuillets.
m. Liasses des papiers d'État renfermant les lettres missives, de 1576 et des années suivantes.
47. Réconciliation des provinces wallonnes. T. I, II, III, IV, V.
Recueil de la correspondance originale de don Juan d'Autriche et d'Alexandre Farnèse concernant la réconciliation et les affaires do ces provinces, depuis le 1"^ ji^nvier 1578 jusqu'au mois de mai 1580.
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iS. Dépêches des rebelles. T. I-XIV.
Ce litro avait elé donné, clans les aneieiis inventaires, et il a été conservé, à une collection de |)ièces provenant de la secrétaircrie d'Étal „el de l'audience {(luelques-unes même du fiielFe des étals généraux), sous les gouvernenienls de l'archiduc Matthias, du conseil d'Élat et du duc d'Anjou : colleclion qui sera venue au pouvoir du gouvernement royal par des circonstances qu'on ignore. Elle commence au 7 décembre 1577, e( linil au 50 mai 1583.
■W. Recueil de dépêches, inslructio)is , etc., adressées aux états généraux, ou émanées d'eux, iS83-t598.
Ce manuscrit, aclielé par les archives du royaume en 1843, a 808 feuillets.
C'est une copie du temps, faite au greffe des étals généraux, des principaux actes concernant les affaires du pays, et spécialement les négociations avec la France et l'Angleterre.
50. Reg. Etats généraux tenus en 1619 et 1620, pour discuter les prétentions du roi d' Angleterre. In-f'ol., 155 feuillets.
Il contient, entre autres, des copies de plusieurs lettres des étals génélaux de 1577, 1578, 1581, par lesquelles ils s'ol)ligeaienl envers la reine d'Angleterre Elisabeth, à raison de sommes qu'elle leur avait fournies de son trésor, ou pour la levée desquelles elle leur avait prêté son crédit.
BIBLIOTHEQUE HOYALE.
51. MS. 5884-5925. Recueil concernant l'histoire des Pays-Bas au XFI""^ siècle. In-l'ol., 352 feuillets, relié en maroquin.
Il contient des copies du temps d'actes des étals généraux qui se rapportent aux années 1576, 1577, 1578, 1580, 1581. Plusieurs de ces copies proviennent de l'audiencier de l'archiduc Matthias , des états et du duc d'Anjou, Van Asseliers, ainsi que l'indiquent les annotjjtions de sa main qui s'y trouvent.
En tèle du recueil est la copie d'un acle des états de Brabanl de 1415, suivie» d'une ordonnance de François \", du 10 mars 1543, .sur l'amirauté.
Il s"v trouve plusieurs autres pièces étrangères à la révolution des Paysi!as.
'y2. MS. I(>l:2.">-irtiôl . l'ièchcs touchâmes (sW) In paix de Oand , le
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prince d'Oreuge, l'archidticq iHalthins, le ducq fl'.^njou el le prince de Parme. lii-Ébl., it-lié eu pareil., :215 ieiiillets.
Ce MS. a appartenu à Jean Gevaerls el à son fils Gaspard. Il a passe ensuite à l'avocat Nys, et de ses mains dans le Muséum des Uollandistes. que le gouvernement des Pays-Has vendit, en !T8S, à l'ahltaye de Tonf,'erl(io. En lH-2ii, M. Van llullliem l'aeheta à Anvers, à la vente pul)li<|ui' des livres de celle abi)aye.
Les pièces qu'on y a rassemble'es, au nombre d'une cin(|uanlaine, sont des copies du temps. Les premières (jusqu'au fol. 26) concernent le congrès de Breda, de 1573. Il y en a cinq ou six qu'on ne trouve pas ailleurs.
53. MS. 12938-12940. ^c/apacts Coloniensis , Ili79. In-fol., 189 feuillets.
Il conlieul :
1» Le < Verbal summaire du besoigné » des députés envoyés par les états généraux à Cologne, en 1579, pour traiter de la paix avec les ambassadeurs de l'empereur el le duc de Terranova, |>lénipotenliaire de Philippe II : ce Verbal commence au M avril, cl va juscpi'au l décembre;
2° Les instructions des députés;
3" Les lettres originales qui leur furent écrites par les étals généraux el par l'archiduc Matthias (les dernières sont du 25 novembre);
■i" Plusieurs pièces relatives à leur négociation.
54. MS. 7225. Pièces curieuses touchant les troubles dès Pays-Bas. T. I.
MS. 7199. Pièces curieuses touchant les troubles des Pays Bas. T. 11.
Ce recueil paraît avoir été fait , au dix-septième siècle, d'après des copies contemporaines. Quelques indications autorisent à croire (|ue c'est d'Anvers qu'il vient.
Le premier volume a 184 feuillets ecrils; il contient cenl cinquanle-neul pièces , dont cenl quatre de l'année 1576 , el trente-cinq de l'année 1577.
Le deuxième volume a 350 feuillets, numérotés par page de 1 à 300 , ci par feuillet de 151 à 350. 11 renferme deux cent quatre-vingt-einci docnnienls, des années 1577, 1578, 1579.
L'ordre des dates est suivi dans le |)remier, mais il csi inh rviTli dans l'autre.
Les deux volume.N sonl ecrils d'une main (iill'eienle. La copie esl sonxcnl défectueuse.
.!.■>. MS. 92.".S. Mémoires pour servir à l'histoire du seizième siècle
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pendant Ivs Iroiihlcs el yuerres civiles des Pays-lias , contenant les nia nifestes , les instructions, les mémoires et ordonnances des étals du pays , comme aussi leurs lettres écrites au prince d'Oranye, duc d'Alençon , don Jean d'Autriche , archiduc Matthias , reine d'Angleterre, prince de Liège, Henri III , roi de France, Marguerite de Valois, empereur Rodolphe , Casimir, duc des Deux-Ponts , Catherine de Médicis et autres seigneurs , avec leurs réponses. Grand iii-fol., 418 pag. , coté 1-418.
Le long titre que nous venons de reproduire paraît être l'ouvrage de Foppens, qui a formé ce recueil au commencement du dix-huitième siècle , et qui s'est principalement servi, pour cela, des MSS. 7223 et 7199.
Quelques-unes des copies ont été faites par Foppens lui-même, et celles-ci sont correctes. Mais les autres fourmillent de fautes.
Le manuscrit renferme deux cent soixante-neuf pièces , savoir : soixaule- Imit de 1576, cinquante-six de 1577, cent vingt-huit de 1578, et dix-sept de 1579.
L'ordie des dates ni aucun autre n'ont été observés dans leur trauscripliou; mais, au commencement du volume , ou a placé une table oii elles sont rangées chronologiquement.
56. MS. 15901. Récits et actes de tout ce qui s^est fait à l'assemblée des états généraux des Pays-Bas , tenue à Bruxelles , depuis le mois de septembre 1376 , avant et pendant le gouvernement de don Jean d'Autriche , et depuis jusqu'au mois de mai 1578, avec les lettres écrites au nom des états et les réponses. T. I et 11 , 549 feuillets.
Copie, faite pour M. de Nélis, évêque d'Anvers, des deux manuscrits portant les n"^ 7223 et 7199 (1).
BIBLIOTHÈQUE DE LA CHAMBRE DES REPRÉSENTANTS
57. Recueil de pièces relatives aux états généraux assemblés dans les années 1576, 1577, 1578, 1579. T. 1, II, ill.
Le premier volume, qui commence au 4 octobre 1576 et finit au 23 décembre 1577, renferme cent quatre-vingt-seize pièces. Il a 409 feuillets.
Le deuxième volume a 407 feuillets. Il commence au 27 janvier et finit au 27 décembre 1578. Il renferme cent soixante-seize pièces.
Le troisième volume contient 415 feuillets et cent soixante-dix-neuf
(I) C'est par erreur qu'il est dit , en dessous du litre, qu'elle a été faite « d'après » les registres originaux. >•
ET DOCUMENTS CONSULTÉS. Xl.lll
pièc'Os. Les pièces 1-13:2 vont du '2 janvier au 5 uolobre 1579. Celles qui suivent ne portent pas de date.
Toutes ces pièces sont des copies du temps, faites au greffe des états généraux, pour (|uelqu'une des provinces ou des villes qui avaient dos représentants à cette assemblée.
AIlCmVKS DE L ETAT, A BRUGES.
5S. Trois recueils de pièces, portant les n"' 9, 10, 11. Les pièces qu'ils renferment sont des années 1577 à loS^.
ctcs des états de IJainaut, t. Vf
Ce registre contient les procès- verbaux des assemblées des états, ainsi que les lettres écrites et reçues par eux, du 9i mai au 27 octobre 1578. Il a 210 feuillets.
AHCHIVES DE l'ÉTAT, A TOIRNAV.
61. Registre aux actes et délibérations des états du Tournaisis , commençant au 21 juin 1572 et finissant au 8 avril 1589 : 451 feuiilols.
ARCHIVES DE LA VILLE DE BRUGES
62. Tf'Htenhouck C (Livre blanc coté C) : 170 feuillets, en parchemin. Il renferme des copies contemporaines de pièces des années 1577el 1578.
Au folio 100, une pièce datée du moisd'aoïJt 1577 est interrompue; puis il y a 4 feuillets restés en blanc, et au feuillet 106 commence une série de pièces dont la première est du 15 juillet 1578.
XLIV LISTE DES LIVKES
AUCIIIVES DE LA VILLE DE CAND.
Gt. Onivangen brieven. T. 1, 1460-1578;t. II-XIIJ , 1379-1585. On a réuni, dans celte collection , toutes les lettres écrites au magistral tie Gand et aux quatre membres de Flandre.
t)o. Uetî- Documents sur la restitution des privilèges , en 1577 , ainsi que sur Varrestalion des seigneurs d'Arschot , etc. , 1577 à 1580.
11 contient des originaux, des minutes et des copies des années indiquées au titre.
J{eg. Engelant
Il a 299 feuillets , sans la table. On lit , en tète du 1" feuillet : « Regisler » inhoudende de gène gehandell is van de staten generael der geunieerde » Nederlantsche provintien mette coninginne van Engelant, zedert den » viiF" decembris 1384. » La dernière pièce est une lettre de la reine Elisabeth du 30 novembre 1383.
France, T. I, II, III, i;>7«-l5«j
Le preniit'r irgislre a 1 iO l'cuillels éorils. 11 coiuiiieiicc au 15 juillet et linit au 29 décembre 1578. Il contient cent .soixante pièces environ. (La première moitié du registre est en blanc; elle était itrobablemeiit destinée à la transcription des actes antérieurs.)
Le re{,'istre ii" II a :2G3 feuillets 11 va du !"■ janvier l.')79au 2 mars 1383. Il contient deux cent dix-sept pièces.
Le registre n° III a 450 feuillets. 11 s'étend du ."» mars ITiHô au 17 mais 1385. 11 contient deux cent vingt pièces.
72. Ordinarissen depeschenboeken des staten gêner aal. T. 1-lX, 1579-
Le premier registre a 337 léuillets,sans la table, et contient deux cent soixante-treize pièces, toutes de l'année 1379. Au moment oii s'imprime cette Liste, nous n'avons pas examiné les autres.
73. l'"", 2<'>', 3''s '4''% 3'''-,6'i'', 1^' Loopende liassen , ann. 1530-1383.
Ces liasses se composent de minutes, d'originaux et de copies qui, antérieurement à 1337, proviennent de l'office de l'audience, et postérieurement (pour la plupart du moins) des chancelleries de l'archiduc Matthias, du duc d'Anjou et du conseil d'Étal. Les actes des états généraux y sont en très-petit nombre.
La première liasse embrasse les années 1330-1377 ; la deuxième, 1578- 1579; la troisième, 1380-1381; les quatrième et cinquième, 1382; la sixième, 1383; la septième, 1584-1585.
Jeta statuum Belgii. T. I , Il
Le tome I" a 419 feuillets, et contient cent quatre-vingt-six pièces. La première est du 28 juillet 1376; les dernières sfait du mois de décembre 1.378.
Le tome II renferme cent trente-trois pièces cotées 1-133, et cinquantedeux cotées 3-36. Elles sont de l'année 1379.
Le tome 111 en renferme deux cents, de l'année 1378, numérotées 1-200.
73. Reg. Collection d'actes des états généraux recueillis par le comte Fan den Bergh.
Ce manuscrit, (pii n'est pas coté, renferme cent trente-sept pièces, de l'année 1.376.
76. Registers van de slucken cnde munimenten van de clachten ende
XLVl LISTE DES LIVRES ET DOCUMENTS CONSULTI^S.
doleantien der staten van Brabant. T. IV et V, li janvier 1377-13 mui
C'est une copie, aulheuliquée par Cornélius Weellemans, greffier des états de Brabant , des actes émanés de ces états ou reçus par eux.
Le tome IV, qui a 501 feuillets, sans la table, contient cent quatrevingt-cinq pièces, de l'année 1577.
Le tome V n'a que 185 pages et soixante et onze pièces, du 4 janvier au 13 mai 1578.
ARCHIVES DEPARTEMENTALES DU NORD, A LILLE
77. Deux registres intitulés : Troubles des Pays-Bas, et marqués T 48 et 49.
Ils renferment cent cinquante-quatre pièces , la plupart originales et provenant des archives du grand conseil de Malines et de celles du Franc de Bruges. La première en date est de 1561 , la dernière de 1640.
ARCHIVES DEPARTEMENTALES Dl' PAS-DE-CALAIS, A ARRAS.
78. Registre aux actes et résolutions des états d'' Artois , A. Il commence en 1.551 , et finit en 1578.
ACTES
NOTICE CHRONOLOGIQUE ET ANALYTIQUE (i]
1. — Bruxelles, 6 septembre 1376. Lettre des états de l}ral)aiit aux étals de Malincs, les requérant d'envoyer immédiatement des députés à Bruxelles, pour eommuniquer avec ceux des autres provinces, attendu que la confusion générale des affaires réclame un prompt remède (2).
Arcli. lie Lille : rcg. T 49, pièce 20.
2. — Bruxelles , 7 septembre 1376. Lettre des états de Brabant au maiiislrat de Malincs. Étant convaincus de la né-
(1) Les analyses que nous donnons dos pièces publiées par MM. Diegcrick et Ker\ yn de Volkarsbeke, sont lu leproduclion littérale des sommaires placés en tète de ces pièces.
Il en est de même des analyses des lettres qui ont vu le jour dans la Correspondance de Guillaume le Taciturne.
(•2) Cette lettre fut vraisemblablement adressée aux états de toutes les provinces. Nous l'avons trouvée aussi dans les archives des états d'Artois, à Arras , rey. A, fol. :2GG v».
ACTES DES ÉTATS GLNÉKAUX
ccssité que les députés de toutes les provinces se réunissent, suivant la confédération faite sous le règne de lempcreur Charles-Quint, pour aviser aux affaires du pays, et ayant reçu des états de Hainaut une délibération dans ce sens, ils renvoient audit magistrat, l'engageant à y accéder et à se joindre aux autres états.
Arcli. de Lille : teg. T 49, pièce 19.
3. — Bruxelles, S septembre 1576. Déclaration des états de r)ral)anl (I) portant que, vu « la présente et dangereuse conn joinclure, » il n'y a de remède plus convenable que le maintien de l'union des Pays-Bas faite en 1548 par feu, de trèshaute mémoire, l'empereur Charles; qu'en conséquence, ils désirent une assemblée des gouverneurs avec les députés des états de toutes les provinces; que déjà ils ont levé et font encore lever des gens de guerre , « pour les employer où qu'il » sera trouvé, par commune résolution, requis et nécessaire»; qu'ils ont, « à l'advanchement de ce », invité les états des autres pays à faire le semblable, et à envoyer à Bruxelles leurs députés, « pour communiquer et résouldre avec eulx, et en » après, par commun accord, publier la justification de ce que » s'est passé. » [Franc, et Flam.)
Arcli. du lojaiinie : reg. n°330 des étath de Brabanl , fol. 128 et 129.
(i) A la suite du texte flamand de cette déclaration, on lit, de récriture du greffier des états de Brabant, Cornélius Weellemans :
« De publicatie hierafif is gedaen , vuyt expresse ordinantie van den heeren van den drye staten , ten bj veseu ende overstaene van niync eer- Aveerdighe heeren prelaten van Vlierbeke ende Vileers, den heere van Beerssele ende den heere van Yssche, den burgmeestere ende pensionaris van Loven, den burgmeestere, scepen Goycke, de rentmeestere Van den Hert ende den pensionaris van Bruessele, den burgmeestere, scepen Schoonhoven ende pensionaris van Antwerpen, den burgmeestere ende pensionaris van 'Shertoghenbossche , op te Groole Puye der stadt van Bruessele, op ten voirs. viij*''' dach septembris 1376. »
lits l'WS-IIAS.
4. — Bruxelles, If scpli-inhre lo7(J. Lt-ltrc des élals de iij-abant au magistrat de Maliiics. Ils lui oUVciit un secours de i^ens de guerre pour la défense de cette ville, rinviteiit à ajouter foi et créance à ce que le sieur de Pipenjjoy lui dira de leur part, et le pressent d'envoyer ses députés à Uruxelles.
Arch. de Lille : reg. T 49, pièce 18.
5. — Sans date ( .. septonbrc 1576). Résolution des ([ualrc membres de Flandre, prise d'accord avec le comte du Rœulx, commis au gouvernement de la province, d'envoyer des députés à Bruxelles, pour délibérer, avec ceux des autres provinvinces, sur les moyens de faire partir du pays les troupes étrangères, de le rétablir dans l'état où il était sous rempereur Cbarles-Quint, de baule mémoire [als 't lias ten tijde vuu hoochlnoPijche gliedachlen den keyser Kaerle F""), de conclure une bonne paix et accord avec ceux de Hollande et Zélande, en maintenant l'ancienne religion ealbolique et l'obéissance due au roi, et ce sans avouer le « saisissement » des membres du conseil d'État fait à Bruxelles.
Arch. de la Haye : Acla slaluuin Dehjii , t. I , fol. lii.
G. — Garni, 16 et 11 septembre 1376. Avis et résolution des nobles et des prélats et clergé de Flandre toucliant l'envoi de députés à Bruxelles, pour délibérer, avec ceux des autres états, sur les affaires du pays, conformément à la résolution des quatre membres : le clergé étant, de plus, d'opinion quil soit envoyé quelqu'un vers Sa Sainteté, pour l'assurer de rattachement de tous les états à la religion catholique.
Arch. de la Haye : Ada staluum Uehjii , t. I, fol. 13.
7. — Bruxelles, 20 septembre 1576. Lettre circulaire du conseil d'État aux états d'Artois, de Lille, Douay et Orchics, Valcncicnnes, Malines, Namur, Tournay, Tournaisis, Limbourg et pays d'outre-Meuse, par laquelle, à la réquisition des états de Brabant, et attendu que ceux-ci sont joints déjà à ceux de
ACTES DES ETAIS GENERAUX
Flandir t't de Ilaiiiaul, il les invite à envoyer des députes à Bruxelles, et à faire lever des gens de guerre pour le secours du Brabant contre les Espagnols.
Arcli. du royaume : min., et Etats ginciaux, t. 1, fol. 5. — Arcli. des états du Tournaisis : reg. do 1572 .i 1589, fol. 123 v».— Arcli. des états d'Ailois; reg. A, fol. 207.
8. — Bruxelles, en hcUe, 20 septembre 1376. Lettre des trois états de Brabant aux états de Hainaut. Ils les prient de les secourir de leurs gens de pied et de cheval, étant avertis que les Espagnols veulent surprendre Bruxelles ou Louvain , et le moment étant venu où il se faut assister l'un l'autre. Jls les prient, en outre, d'envoyer leurs députés à Bruxelles, « puisque, dois hier (1), messieurs du conseil d'Estat de Sa 3Ia- » jesté ont, à leur instance et requeste, décerné lettres aux » gouverneurs et estais des xni pays estans accoustumez de » contribuer par ensemble, alïin de s'y trouver incontinent; » puisque eeulx de Flandres s'y trouveront demain; que ceulx » de Namur en seront, et les députez de 3Ialines ont promis de j» ne faillir, sytost que l'on les advertira que quelques autres » pays auront envoyé leurs députez. »
ArcIi. delà Haye: Derdereyislre van dendoleanlicn, aie, der slateii van Brahunt , foi. 215.
9. — Bruxelles, 23 septembre 1576. Résolutions avisées, sous le bon plaisir de messeigneurs du conseil d'État, commis par Sa Majesté au gouvernement général du pays de par deçà, par les députés des états assemblés (2) en la ville de Bruxelles. (Titre textuel.) Les états demandent que le duc d'Arschot, « comme premier du conseil d'Etat et comme personne
(i) Ce lut le 20 seulement que le conseil d'Élat expédia la letu-e. (Voy. le n- 7.) (2) C'étaient les états de Brabant, de Flandre et de Hainaut.
» principale du pays, » soit choisi en qualité de chef pour la direction des affaires de la guerre; que le comte de Lalaing soit son lieulenanl général; que le marquis d Ilavré, les seigneurs d'Ongnyes, de Willerval, de Gongnyes, de Zweveghem, d'Ever, de Steenhcke, d'Oetingen et de iMéricourt forment leur conseil; que ledit seigneur de Gongnyes soit maréchal du camp; que les bandes d'ordonnance soient mises sur pied; qu'on reçoive en service divers corps de cavalerie et d'infanterie qu'ils désignent; que l'on continue de tenir en wartcjclt deux mille à trois mille chevaux; qu'on s'accorde, s'il est possible, avec les colonels allemands; qu'il soit écrit au roi, au pape, à l'empereur et aux princes de l'Empire; que des lettres itératives soient dépêchées parle conseil d'État aux états des autres provinces, afin qu'ils envoient incontinent leurs députés à Bruxelles, etc. — Le conseil d'Etat, par son apostille du 2G septembre, accorde tous ces points.
Arcli. du royaume : Eluls généraux, 1. 1, fol. 13 et 16. — Arch. des étals de Hainaut : reg. Actes de 1516 « 1S77, fol. 197. — Arch. de la Haye : Ada statwim lielfjii , t. I, fol. 26.
10. — Sans date {Bruxelles , 25 septembre 1576). Requête des états réunis à Bruxelles au conseil d'Etat, afin de pouvoir envoyer des députés vers le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande, « ou bien d'évoquer à Bruxelles les » députés desdits d'Hollande et Zélande. » — Dans son apostille, datée du 2G, le conseil d'État donne la préférence l\ la deuxième proposition, et, si le prince d'Orange ne la goûte pas, il exprime lavis que la communication ait lieu à Gand ou à Bruges.
Arch. du royaume : Èlals généraux, t. I, fol. 15. — Arch. de la Haye : Acla statuuni Delgii , t. I, fol. 30.
11. — Bruxelles, 27 septembre io76. Résolutions avisées, sous le bon plaisir de messeigneurs du conseil d'État, commis par Sa Majesté au gouvernement général des pays de par deçà,
par les députes dos élats assemblés en la ville de Bruxelles. (Titre textuel.) Elles eoniprennent treize articles. Les huit premiers ont rapport à des dispositions militaires à prendre. Par le neuvième, les états proposent que le sieur Rym soit envoyé vers l'empereur, le baron d'Aubigny en Angleterre, le seigneur de Potelles en Lorraine, Bourgogne et Savoie; par le douzième , que le duc d'Arschot ait pour sa garde eent arquebusiers; par le treizième, que le seigneur d'Oetingen soit requis de se transporter vers le prinee d Orange. — L'apostille du conseil d'État est du 28. Le conseil fait observer, sur le neuvième article, que le sieur Rym ne voudra probablement pas accepter la charge pour Vienne; il propose, à sa place, le seigneur de Malstède, a estant en ceste ville et au service du roy des Romains, fort » propre et dispos pour faire diligence.» Il est d'accord avec les états sur le douzième; et, à l'égard du treizième, il dit que le seigneur d'Oetingen « est dépesché. »
Arcli. du royaume : Étals généraux, t. I, fol. 21 et 23. — Arch. He la Haye : Acta staluum Belgii , fol. 31.
12. — Bruxelles, 37 septembre ië76. Lettre des états de Brabant, de Flandre et de Hainaut au prince d'Orange. Ils lui envoient le seigneur d'Oetingen (Jean de Mol), pour lui faire connaître qu'ils sont prêts à entrer en négociation avec lui, à certaines conditions.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 113.
13. — Bruxelles, 27 septembre 1376. Lettre des députés des états assemblés à Bruxelles au comte d'Everstein, colonel d'un régiment dïnfanterie de Hauts-Allemands. Ils le prient de ne pas prêter l'oreille à ce que de mauvais esprits , poussés des Espagnols, lui rapporteraient, savoir: que la prise des armes faite par eux tend à quelque mauvaise fin , car ils protestent qu'ils veulent persévérer jusqu'à la mort en l'observation de la foi catholique romaine et en l'obéissance due au roi. F^eur
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but est fie déclinrgcr le pays des oppressions des soldats esj)ngnols mutinés. Ils le supplient donc de nassisler et de ne permettre que ses soldats assistent lesdits Espagnols. Ils l'assurent qu'on le satisfera, pour tout ce qui est dû à son régiment. Ils s'en rélèrcnt, au surplus, à ce que lui dira de leur part Guillaume Quarré, seigneur de Ileetvelde.
Arch. de la Haye : MS. Vnn den Berghe.
14. — Bruxelles, 27 septembre 1576. Réquisition des états de Brabant au conseil d'État, afin qu'il ordonne à l'audiencier dexpédier des lettres aux étals de Luxembourg, Gucldre, Frise, Overyssel, Groningue et Utrecht, contenant invitation de se trouver incontinent à Bruxelles avec les autres états y convoqués : le tout, sans préjudice de leurs privilèges. — L'apostille du conseil d État est conforme à cette demande.
Arch. du royaume : orig. et min.
15. — Bruxelles, 28 septembre 1576. Lettres du conseil d'État au conseil de Hollande, au conseil à Utrecht (1), au rentmaîtrc général de Zélande Bewest et Beoistersehelt, au conseil de Gucldre et au seigneur de Hierges, gouverneur et capitaine général des pays d'Overyssel et Lingen , pour qu'ils convoquent les états de ces provinces, et les invitent à envoyer sans délai leurs députés à Bruxelles (2).
BosDAM, Verzamelwg van onuitgegeevene slukken, 1,7. — Arch. du royaume : min.
(1) La lettre au conseil d'Utrecht , publiée par Bondam, est dalée du 22 septembre ; mais il y a lieu de croire que cette date est inexacte.
(2) Sur un petit carré de papier qui fait partie des archives de l'audience, et a été trouvé dans 'a liasse du mois de septembre lo76, on lit ce qui suit :
« I' est résolu par les estatz icy rassemblez que monsieur l'audiencier doibt adjoucler aux lettres qui s'envoyent aux estatz de Hollande et Zeelande : • estans soubz l'ol^éissance de Sa Majesté , comme, audict Hollande, » d'Amsterdammr' , Harlom , Schoonhoven et aultres , et à chascun d'eulx » on particulier; '1 et touchant Zeelande : « Zioricxée, ter Goes, Rommers- » wale et nultros, et à chascun d'tMik on particulior. »
8 ACTES DF.S ÉTATS f.lCNÉRAlIX
■1(1. — linixi'Ucs, :^S septembre 1576. Lettre des états assembles à lîruxelles à messieurs les soldats espagnols , electo et son eonscil, à Alost, par laquelle ils les assurent qu'ils n'ont l'intention dolTenser personne de leur nation, et qu'ils veulent seulement leur sortie des Pays-Bas, « avec honnestc appoinc- » tement, » les engageant à envoyer quelqu'un à Bruxelles, pour en traiter.
Rcc. (le la Cil. (les repiéscnl., t. I, fol. 21.
17. — Bruxelles, 2S septembre 1376. Lettre des états assemblés à Bruxelles aux bailli et magistrat d'Alost, pour leur faire part de ee quils écrivent aux soldats espagnols.
Rcc. (le la Ch. des rcprcsent., 1. 1 , fol, 22.
dS. — Bruxelles, 2S, 29 et 30 septembre 1S76. Points et articles résolus par les députés des états assemblés à Bruxelles, sur le bon plaisir de messcigncurs du conseil d'Etat de Sa Majesté, commis par Saditc Majesté au gouvernement général des pays de par deçà. (Titre textuel.) Ces points, au nombre de dix, concernent tous des mesures militaires. On y remarque le suivant, qui est le septième : <£ Que l'on doibt trouver et com- » mectre ung cbieff des espies (espions) pour les estatz des pays, » lequel se dénommera et se retiendra à la discrétion du S*" de » Willerval. » — Les apostilles du conseil d'État, en date du 4 octobre, sont assez conformes au désir des états, sauf sur le quatrième article, où ils demandent qu'on reti(;nne en wartgelt deux mille à trois mille reîtrcs; sur ce point le conseil répond : « Il a esté ordonné que cecy ne se face point. »
Arch. du royaume : États généraux, i. I, fol. 42, 43. — Arch. de la Haye : MS. Van den Berghe.
19. — Bruxelles, 29 septembre 1576. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils lui renvoient le seigneur de
Haussy (1), pour lui ('xi)liqiic'r le malentendu qui a donné lieu à leur lefire du 27 ('2). Ils le renicrcieiit du secours qu'il a fait passer à Gaud, et le prient de noniuicr le plus lût possible ses députés, pour traiter avec les leurs de la pacification.
Corrcsp. de Guillaume le Tacilurne, etc., ill, 1 lt>.
20. — Bruxelles j 50 septembre 1576. Instruction des états assemblés à Bruxelles pour le S"" de Ilaussy, envoyé vers le prince d'Orange. Points à régler pour la négociation entre les états généraux, d'une part, le prince et les états de Hollande et Zélande , d'autre part.
Corresp. de Guillnume le Tacilurne , etc., III , 1 IG.
21. — Bruxelles, 30 septembre 1576. Instruction des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles pour ceux qui seront, par les magistrats et lois des villes et villages des Pays-Bas, commis à la levée des deniers comptants qui se pourront pratiquer des sujets et inbabitants dudit pays à ce qualifiés , pour assister aux états à l'effet de la résolution sur la pacification dudit pays et la retraite des Espagnols des pays de par deçà. (Titre textuel.) — Cette instruction porte au bas l'approbation du conseil d'État en date du 2 octobre (3).
Rec. lie 1.1 Cil. des rcprcsent., 1. 1, fol. 27. — Arcli. des états du Tournaisis: rctc- de 1572 à 1589, fol. 150 v". — Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 5 v». — Arch. de lu Haye : Acta statuum Delgii, t. I , fol. 35.
(1) Jacques do lioussu, seigneur de Haussy, frère du comte de Doussu, avait été envoyé au prince d'Orange par le comte du Rœulx, gouverneur de Flandre, d'accord avec les seigneurs de Mouscron,d'Eecke, d'Erpe, etc., dès le 22 septembre. Le conseil d'État blâma le comte du Rœulx d'avoir fait , sans son autorisation , une démarche d'une toile gravité.
(2) Probablement celle que nous donnons sous le n» 12.
(3) Le conseil d'État, à la réquisition dos états généraux, envoya cette instruction, le 16 octobre, aux conseils ilo justice dos provinces, avec ordre d'en faire observer et exécuter le contenu. (.\rch. du royaume : États ijénérau.r. t. I . fol. 60.)
22. — Bruxelles, ■/"■'■ octobre 4576. Lettre des députés des états du pays assemblés à Bruxelles aux états de Gueidre. Ils leur font connaître que les principaux seigneurs des Pays-Bas, ainsi que les états de Brabant, de Flandre et de Hainaut, suivis des autres, se sont unis et assemblés à Bruxelles, et les invitent à se joindre à eux, en envoyant leurs députés à cette assemblée (!).
BoNUAM , T'erzamelinrj van nnailgegeevene slukJcen , etc., I, 13.
23. — Bruxelles, V octobre 1576. Écrit envoyé par les députés des états de Brabant, Flandre, Hainaut et Namur au conseil d'État. Ils demandent : 1° que Sancho d'Avila soit déporté de la charge d'amiral de la mer; 2° que le seigneur de Champagney soit autorisé k lever un régiment de dix enseignes entre les bourgeois d'Anvers; 5" que le colonel Focker (Fugger) soit également déporté, et que l'ordre soit donné au seigneur de Champagney de s'assurer de sa personne; 4° que le colonel Mondragon soit déporté de même et déclaré ennemi de la patrie, et que le seigneur de Glimes soit nommé à sa place; 5° qu'il soit écrit aux colonels allemands sur le « fait de Ni- » velles » ; 6° que des troupes soient envoyées à Waelhem et à Duffel; 7° que le conseil écrive au colonel Fronsperg, qui a juré de ne plus se trouver au château d'Anvers in consilîo impiorum. — L'apostille du conseil d'État est du 4 octobre. Sur les quatre premiers articles , il est d'avis de différer les mesures proposées. Il consent aux trois autres.
Arch. du royaume : Étals rjénéraux, f. I, fol. 27 et 50v".
24. — Termonde, /"" octobre 1576. Lettre du baron de Pollvillcr aux états généraux. Il les engage, au nom des autres
(1) Le conseil d'État écrivit , le même jour, aux étals de Gueidre, afin de les inviter aussi à envoyer sans délai leurs députés à Bruxelles, « et ce » pour cesfe fois, et sans préjudice à leurs privilèges. » (Boivdam, \ ,\\.)
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colonels des Hauts-Allemands et an sien , à s'accorder avec les Esj)ii'3;nols , do manière que ceux-ci se tiennent en (jnelque endroit, en attendant la résolution du roi. Il croit que cela vaudra mieux pour le pays, que la voie d'hostilité.
Bilil. roy. : MS. 7-223, fol. 5. — Arch. de la Haye : M S Van ilen lîerghe.
25. — Bruxelles, 2 octobre 1576. Réponse des députés des états assemblés à Bruxelles à la lettre du baron de Pollvillcr du l" octobre. Ils le remercient de sa bonne volonté. Ils sont contents d'entrer en communication, sous assurance réciproque, avec les députés des Espagnols, et proposent à cet effet les villages de Thisselt et de Willebroeck, où la réunion pourrait avoir lieu le 7 octobre. Comme ils s'occupent des moyens de satisfaire les Hauts-Allemands pour tout ce qui leur est dû , eeux-ci feraient bien de déclarer ouvertement si leur intention est d'adhérer aux états ou aux Espagnols mutinés.
Bibl. roy. : MSS. 722Ô, fol. 7 V, el 9258, p. 397. — Arch. de la Haye: MS Van den Berghe.
2G. — Bruxelles j 2 octobre 1376. Lettre des états généraux à l'empereur Maximilien II, sur les maux que les Pays-Bas ont soufferts depuis l'arrivée du duc d'Albe, et qui les ont enfin obligés à se réunir et à prendre les armes, pour y apporter des remèdes.
Vil» Metbrbn, Histoire des Pays-Bas, fol. 121 v», édit. de 1018. — Résol. des états gén. des Pays-Bas, etc., I, 227. — Arch. de la Haye : Acta slatuum Belgii , t. III.
27. — Sans date {Bruxelles, 2 octobre 1576). Remontrance des députés des états assemblés à Bruxelles au conseil d'État, afin que les députés des états de toutes les provinces soient autorisés par leurs principaux à aviser et résoudre sur la pacification, et avant tout sur les moyens de faire retirer les Espagnols des Pays-Bas.
Arrh. du rovannie : Étals fipnnrauT. t. I fol "S.
28. — Bruxelles, o octobre lîilG. Requête des députés des états assemblés à Bruxelles au conseil d'État. Comme, à leur prière et requête, le duc d'Arscliot est accepté pour chef et capitaine général de la guerre, le comte de Lalaing pour son lieutenant général, messieurs d'Havre, de Ilèze, d'Ongnyes, deWillerval, de Zweveghem, de Gongnycs, d'Evcr, de Stcenl)eke, dOeliugen et de Méricourt pour membres du conseil de la guerre, et, en outre, ledit seigneur de Gongnycs pour maréclial du camp, ils prient le conseil de faire expédiera chacun d'eux les lettres patentes de commission pertinentes, — L'apostille du conseil d'État, couchée à la marge, est conforme à la demande des états.
Arcli. du royaume : oïlg, el min.
20. — Middelhotirg , 3 octobre 1576. Lettre du prince d'Orange aux états de Brabant, de Flandre et de Ilainaut. Réponse à leur lettre du 27 septembre. Il lui sera très-agréable de voir une bonne union et intelligence établie entre eux et lui. Il est prêt à leur envoyer ses députés , mais il demande que les conférences aient lieu à Gand, et non à Bruxelles. Il leur donne toute satisfaction quant au maintien de la religion catholique et à l'obéissance due au roi. Il s'en remet, en ce qui concerne une cessation d'armes, à ce qui sera traité par leurs députés et les siens. Suivant leur désir, il a rappelé ses gens de guerre qui étaient entrés à Gand.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 117. — Bibl. loy. : MS. 72-25 , fol. 8 \".
30. — Bruxelles, 4 octobre 1576. Réquisition des états du pays de par deçà assemblés à Bruxelles au magistrat de la ville d'Anvers, pour qu'il mette à leur disposition la somme de soixante mille florins ou plus, qui se trouve entre les mains du receveur de ladite ville, et qui provient des deniers affectés à la réduction des rentes. Les états promettent de restituer cette somme dans les trois mois.
Bil)l. rov. • MS. 722-, fol. 12.
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31. — limxelU's, 4 octobre 1576. Ldlirs itéralivos du conseil d'Elat aux états de Lille, Douay et Orchies, Tournay, Tournaisis, Valcneienncs, Malines, Hollande, Zélande, Utreclit, par Icstjuelles, sur la ré(iuisilion des députés des états assemblés à Bruxelles, il les invite à envo}er, en la j)lus grande diligence possible, leurs députés en cette ville, afin « d'adviser » sur les moyens et remèdes de la pacification. i>
Arcli. du royauiiiu : ÊUits (jàuraux, t. 1, fol. 40.
5;2. — Tourtiu^i , i octobre 157 G. Acte des j)rélats, nobles et eonnnunautés faisant les états du Tournaisis, par lequel, vu la lettre du conseil d'État du 20 septembre, ils déclarent se conformer avec les états de Flandre, en conséquence de l'union faite du Tournaisis à cette province en 1521 ; s'engagent à lever des gens de guerre , ou à fournir la sonnnc nécessaire à la solde de ceux-ci, suivant leur quotc, et nomment, pour les représenter aux éîats généraux convoqués h Bruxelles, Jean Cotterel, écu}er, seigneur d"Es})leclun, et 3!artin llutlin, leur greffier.
Aicli. des états du Tourn.ii.sis : reg. do lo7-2 à 1589, fol. 123 V". — Ilec. de la Cli. des repréieni,, t. I, fol. 1.
35. — Sans date {Bruxelles, o octobre / 576'). Requête des députés des étals assemblés à Bruxelles au président du conseil d'Êlat, afin que des lettres itératives soient adressées aux étals de Frise, de Groningue, d'Overyssel, d'Utrecbt et de Lingen, « el non point aux gou\erneurs desdites provinces. » — L'apostille du conseil d Etat est conforme à cette demande.
Arcli. du royaunic : ÉUits (jcncraiix ,1. l, fol. 49.
34. — Bruxelles, 5 octobre 1o76. Lettres itératives du conseil d'État aux états de Frise, de Groningue, d'Overyssel, de Lingen, de Luxembourg et de Limbourg, pour qu'ils envoient leurs députés à Bruxelles.
.\rili. du royautuL" : Kluls (jùnéraux , 1. 1, fol. 48, bO, 51.
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35. — Termonde, 5 octobre 1576. Lettre du baron de PoUvillcr aux députés des états assemblés à Bruxelles. Il leur douue connaissance de la réponse des Espagnols, consistant en trois points, savoir : i° (jne les seigneurs du conseil d'État soient mis en liberté; 2" que les hostilités et levées cessent de part et dautre ; 5" qu'on assigne certains lieux où les Espagnols pourront se réunir et être honnêtement entretenus, jusqu'à ce qu'on connaisse la volonté du roi. Il semble à Pollviller qu'on pourrait trouver des moyens de leur donner satisfaction. « Je » vous supplie, dit-il aux états, vouloir considérer et peser » que, combien que ne fussions tous chrestiens, ny serviteurs, » subjectz ni soldatz d'ung mesme prince, sy est-ce que na- » ture nous commande et oblige expressément de rechercher » la paix, et éviter la ruyne et désolation que la guerre porte » tout ordinairement avceq soy. »
36. — Arras, 6 octobre 1576. Acte des états d'Artois par lequel , en conséquence de la lettre du conseil d'État du 20 septembre, et de la remontrance de leur gouverneur, le comte de la Roche, ils prennent la résolution d'envoyer leurs députés à l'assemblée des états généraux convoquée à Bruxelles, et de lever des troupes.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. f>. — ,\reh. des élals d'Artois : reg. A , fol. 268.
57. — Arras, 6 octobre 1576. Acte des états d'Artois portant nomination du vicaire de Saint-Omer, messire Jean Six, licencié en théologie, chanoine de l'église cathédrale de Saint- Omcr et grand vicaire de l'évêque , et de Jacques de Dostrel , abbé de Saint-André-au-Bois, de la part du clergé; de messire Oudart de Bournonville, chevalier, S" de Câpres, vicomte de Barlin, et messire Eustache de Croy, S'' de Grecques, de la part des nobles, pour comparoir, en leur nom, aux états généraux assemblés à Bruxelles (la nomination des députés des villes étant laissée à leur choix).
Arch. des états d'Artois : reg. A, fol. 269.
58. — Jiruxellcs, 7 oclohi'c IH7G. Lettres des états généraux au gonvei'ueur de Venl(»,au due e( à la duchesse douairière de Lorraine, au due de Savoie, au comte de Cliamplite, gouverneur du comté de Bourgogne, aux états de Bourgogne et au parlement de DôIe, toutes d'une même teneur. Craignant que le changement survenu aux Pays-Bas « ne soit par aulcuns » malicieusement inter|)rété et rapporté, » ils leur envoient le seigneur de Polelles (Jean de Carondelet), pour les avertir » de la pure vérité du fait; » ils joignent à leur lettre copie de celles qu'ils ont écrites à l'empereur et aux états de l'Empire.
Bibl. roy. : .MSS. 1225, fol. 17 V, et 9238, p. 599.
59. — Bruxelles, 7 oclohre 'lo76. Lettre des états généraux à l'évèque de Liège. Ils lui envoient le seigneur de Saventhem, pour lui donner connaissance des derniers événements, et le prient de leur accorder aide et secours pour la défense du pays contre les Espagnol?.
Qufhjues lettres de Girard de Groesbcck^ etc., p. 5. — Bibl.roy. : MSS. 7-2'JÔ, fol. 10, et 9238, p. 11.
40. — Bruxelles 7 octobre 1576. Commission donnée par les états généraux à Piiili|>pe Vander Meeren, écuyer, seigneur de Saventhem, à l'cllet de se rendre à Liège et d'y contracter un emprunt.
Rec. de la Cli. des représcnt., I. I, fol. 34.
41 . — Bruxelles, 7 octobre, el Mkldelbourg, il octobre 1576. Instruction des députés des états des Pays-Bas pour le seigneur d'Oetingen (Jean de Mol), envoyé vers le prince d'Orange, avec les réponses du prince. La substance de l'instruction est que les états ont nommé certains personnages pour se trouver à Gand le 12 octobre, el y entrer en communication avec ceux du prince et des états de Hollande et de Zélande sur le fait de la pacification; qu'on donnera au prince, pour son assurance, le Sas-de-Gand avec le château d'Assencdc; que des lettres de
lu ACltS DES ÉTAIS GÉStKAUX
saur-conduit seront tlépccliéos, in umplissima forma, pour lui et les députés hollandais; qu'en attendant, le prince est requis de consentir à une trêve et cessation d'armes; que, celle-ci arrêtée, on le priera d'assister les états de ses forces, tant par terre (jue par mer; que le seigneur d'Octingen le requerra, au surplus, de faire maintenir, entre ses gens, venus et à venir, une discipline telle qu'ils n'attentent rien contre la religion catholique romaine et l'exercice d'ieelle, et ne fassent aucun scandale ou exercice contraire. — Le prince répond qu'il tiendra ses députes prêts pour le jour fixé; que, le Sas n'étant fortifiable ni secourable, il se voit obligé de persister en sa première demande; qu'avant de faire une trêve, il importe de s'assurer de l'intention de plusieurs villes et places énumérées en un billet qu'il a remis aux seigneurs de Ilaussyet d'Oetingen; que, relativement à la discipline de ses troupes, il continuera d'y donner l'ordre qu'il a promis, etc.
Resol. des élats gi'n. des Puys-Uas, etc., I, 23î>. — Arcli. du royaunie : cop. — ArcIi. de la Haye : Adci staluum UeUjii, t. ! , fol. 158.
42. — Bruxelles, 7 octobre 1676. Instruction pour traiter avec les colonels allemands, de la part des états du pays de par deçà. (Titre textuel.) La substance en est que, si les colonels veulent promettre de garder les villes où ils sont, et d'obéir à ce que le conseil d'État leur ordonnera , tant à l'égard des Espagnols qu'autrement, ils seront assurés de leurs prêts et payements. Si l'on ne peut ranger tous lesdits colonels à la raison , on tâchera de gagner le comte d'Everstcin, en lui promettant cinquante mille florins de pot-de-vin. (Suivie des offres des états aux colonels.)
Bibl. roy. : MSS. 7225, fol. 18 v», et9238,i). 12.— Arch. de la Haye : MS. Van den Berghe.
45. — Namur, 8 octobre 1576. Acte des états de Nainur portant nomination de l'évêque de Namur et du prélat de Flore ffe, pour le clergé; de messire Jean de Bourgogne, che-
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valicr, seigneur de Fi'oidmont, de Philibert de Marbais, seigneur de la Haye à Brigodc, et de Guillaume de Carondelel, seigneur de Crupet et de Wavremont, pour les nobles et le plat i)ays; de Nieolas Marotte , seigneur d'Arbc, échevin de Namur, et de maître Nieaise de Sille, docteur eu droit, pour les villes, à l'effet de les représenter à rasseud)lée dos étals généraux convoquée à Bruxelles.
Résol. des états (jcn. des Pays-Bas, clc, 1 , 242. — Rec. de la Ch. des représent., t. 1 , fol. 7.
4i. — Valenciennes , 8 octobre 4576. Acte du conseil partieidier de la ville de Valeneiennes , portant nomination de Fi-ançois Le Mesui'eur et de maître François d'Oultreman, pensionnaire de cette ville, pour les représenter aux états généraux.
Rec. de la Cli. des représent., 1. 1 , fol. 9.
45. — Bruxelles, 9 octobre 1576. Résolutions des députés des états du Pa}s-Bas assemblés en la ville de Bruxelles, sur le bon plaisir de messieurs du conseil d'État de Sa Majesté, suppliant iceux députés pour apostilles pertinentes. (Titre textuel.) Ces résolutions ne portent point de date : ce sont les apostilles du conseil d'État, couchées à la marge, qui sont datées du 9 octobre. Quatorze points sont demandés par les étals. Les plus importanis sont : que des instructions soient laites pour le conseil d'État, le conseil de guerre, le comte de Lalaing, comme lieutenant général du duc d'Arschol; que le conseil d'État et le conseil de guerre vident les affaires qui les concernent; que des députés de Brabant, de Flandre et de Ilainaut se rendent sans délai à Gand, pour y communiquer, le -12 octobre, avec ceux du prince d'Orange et des états de Hollande et Zélande, « sur le faict de la pacification, » etc. — Sur tous ces points le conseil d'État satisfait au désir des états.
Arch. du royaume: orig. et min. — Arcii. de la Haye : Acta slatuum Uelgii, t. I , fol. 62.
46. — Bruxelles, 9 octobre 1576. Points proposés par les états assemblés à Bruxelles au conseil d'État, avec les ajxjstilles
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du conseil. Ces points conccriicuL la conduite à tenir à l'égard des colonels allemands, le licenciemcnl, de quelques compagnies du comte d'Altaemps et de Montcsdoca, les deux enseignes de Pollvillcr étant prisonnières à Nivelles et à Fleurus.
Bihl. roy. : MS. 7223, fol. 22 v». — Arch. de la Haye : MS. Van den Berghe.
47. — Bruxelles, 10 octobre iS76. Commission donnée par les étais généraux à révérends pères en Dieu mcssire Jean Van dcr Linden, abbé de Sainte-Gertrude, à Louvain; mcssire Ghislain Timmerman, abbé de Saint-Pierre, à Gand, ou^n son lieu mcssire Bucho Aytta, archidiacre d'Yprcs; messire Matthieu, abbé de Saint-Ghislain, élu évêque d'Arras; mcssire Jean de 3Iol, seigneur d'Oetingen; mcssire François de Halcwin, seigneur de Zwcvcghem; mcssire Jacques de Gavre, seigneur de Fresin, chevalier; mcssire Elbertus Leoninus, docteur et professeur en droit à luniversité de Louvain; M' Pierre de Bevcrc ou M" Josse Huysman, conseillers en Flandre, et sieur Quintin du Prêt, chef des échevins de la ville de Mons, avec un secrétaire qu'ils dénommeront, pour se trouver, avec les députés du seigneur prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande, leurs adhérents et associés, en la ville de Gand, le 12 octobre, et procéder ultérieurement à la communication et pacification commencée à Brcda en 1575, suivant les points et moyens déjà mis en avant, ou autres qui viendront à propos.
Discours sommier des justes causes, etc., p. 91. — Arcb. du royaume : cop.
48. — Middelhourg , 10 et 11 octobre 1376. Points déclarés par le seigneur d'Oetingen, de la part des états de Brabant, Flandre et Hainaut, à l'Excellence de monseigneur le prince d'Orange, pour entrer en communication avec icelle Son Excellence, tant pour trêves que pour le traiclé de la paix. (Titre textuel.) Ces points sont conformes à l'instruction donnée au
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seigneur dOelingcn, le 7 octobre, par les états généraux. (V. n°41.)
Arcli. d'Vjircs : cop.
41>. — Bruxelles, il octobre 1576. Mémoire et instruction pour les commis des états du Pays-Bas assemblés à Bruxelles, à entrer en communication et traiter de la pacification avec monseigneur le prince d'Orange ou bcs (]éj)ulé.s, ensemble ceux des pays d'Hollande et Zélande, adhérents et associés. (Titre textuel.) ^ — Cette instruction est suivie d'un acte, en date du 13 octobre, par lequel le conseil d'État l'approuve, « moyennant B ^ue les commis de messieurs les cstatz ne concluent ny ar- » restent poinct le faict de la pacification, sans préallablement )» en advenir et counuuni(iuer avec lesdicts du conseil. »
Béiol. des étals gén. des Pays-Bas. etc., I, 238. - Arcli. du royaume : orig. et uiin. — Arcli. delà Haye : Acla statuum Dclçjii , t. I, fui. 65.
dO. — Bruxelles, 11 octobre 1576. Lettres des prélats, nobles et villes représentant les états des Pays-Bas accordant sûreté et sauf-conduit aux députés, jusqu'au nombre de dix personnes, que le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande enverront, pour reprendre la communication entamée à Breda sur le fait de la pacification.
Bibl. roy. : MS. 9238, p. HJ.
51. — Middelbowg , 11 oc<o6>e/57tf. Lettre de Jean de Mol, seigneur d'Oetingen, aux états de Brabant, Flandre et Hainaut assemblés à Bruxelles. Il leur transmet la réponse que le prince d'Orange lui a donnée sur les points de son instruction. (V. n°41 .) Le prince et les états de Hollande et de Zélande sont prêts à envoyer leurs députés, qui seront au nombre de neuf, pour traiter avec ceux des états, dès qu'ils auront les assurances réclamées par eux. Quant à la trêve , ils la désirent; mais ils trouvent que ce point pourrait être remis jusqu'à l'assemblée qui aura lieu à (Jand.
Arcl). du royaume : cop.
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52. — Bruxelles, 11 octobre 1576. Lettre des députes des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles aux états de Gueldre. Ils leur renouvellent Tinvitation de se joindre à eux pour le maintien de l'aïKienne religion catholique, le service du roi, la retraite des Espagnols et de leurs adhérents, la pacification et le repos du pays, et d'envoyer, à cet effet, leurs députés à
Buxelles.
BoNOAM, Vereameling van otiuityegcevetie stukken. etc., 1,21.
53. — Bruxelles, (12J octobre 1576. Lettres des étals assemblés à Bruxelles à la reine mère et au roi de France, servant de créance à messire Erard de Schorc, chevalier, qu'ils leur envoient, pour leur rendre compte « du grand et sou- » verain changement ces jours passez advenu » aux Pays-Bas.
Résol. des étals gcn. des Pays-Bas, etc., I, 240.
54. — Gand, 12 octobre 1576. Lettre de Jacques de Boussu , seigneur de Haussy, aux états généraux. Il leur rend compte de sa mission auprès du prince d'Orange. Le prince est disposé à venir au secours de la Flandre, mais demande des garanties pour ses troupes. Il ne faut pas perdre le temps en longues négociations, car le danger est pressant'. Le prince ne pourra envoyer ni secours ni artillerie que sur la demande positive du conseil d'État.
Letlres inéd. de Max. de Hennin, comte de Boussu, elc, p. 58.
55. — Tournay , 12 octobre 1576. Acte des prévôts , jurés , mayeurs etéchevins de la ville et cité de Tournay, portant nomination de sire Louis Alegambe , écuyer, seigneur de Bassenghicn, second prévôt, et de maître Érasme du Chambge, conseiller pensionnaire de la ville, pour les représenter à l'assemblée des états généraux.
Rec. (le la Cli. desreprcsent., 1. 1, fol. 10. — Bibl. roy. . MS. 7223, fol. 23 V.
5G. — Miildelhourg , 12 octobre, et Delft, 14 octobre 1576. Commission donnée parle prince dOrangc et les états de Hollande et de Zélande à Philippe de Marnix, seigncnr de Saintc- Aldegonde, Arnould Van Dorp, Guillaume Van Zuylcn de Nycvelt, Adrien Van der Mylen , Cornille Coninck, Paul Buys, Pierre de Rycke, Antoine Vander Zickclcn et Adrien de Jonghe, pour entrer en communication, i\ Gand, avec les états de Braltaiit, de Flandre et des autres provinces des Pays-Bas ou leurs députés, sur la pacification, amitié et union des uns et des autres pays.
Discours sommier des justes causes , etc., p. 94.
57. — Bruxelles, 13 octobre 1576. Acte par lequel les états généraux agréent le choix que leurs commissaires au traité de la pacification ont fait de Jean de Pcnnants, conseiller du roi et maître de sa chamhre des comptes en Brabant, pour leur servir de secrétaire, l'autorisant à faire, dépêcher, signer et authentiquer tous actes, lettres, écrits, etc.
Discours somniicr des justes causes, etc., p. 97.
58. — Sa?is date f Bruxelles, 13 octobre 1576J. Requête des députés des étals assemblés à Bruxelles au conseil d'État, pour le renforcement de la garnison de la ville de Malines. — L'apostille du conseil, datée du 13 octobre, porte qu'il sera écrit, tant au magistrat qu'au grand conseil de Malines, afin qu'ils reçoivent un renfort de gens de guerre, et envoient leurs députés à Bru.xelles, suffisamment autorisés.
Arcb. du royaume : Étals généraux , 1. 1, fol. 53.
5Î). — Bruxelles, 13 octobre 1576. Lettre du conseil d'État aux communemaitres, échevins et conseil de Malines (1). Il leur
(1) Le conseil d'Étal écrivit U^ mémo jour au grand conseil , pour l'invi'.cr il tenir la main à l'exéculion des mesures (]ui étaient prescrites dans celte lettre.
ordonne, vu les réquisitions rcitcrccs des états généraux, de sejoindre incontinent avec eux, de recevoir le renfort qui leur sera envoyé, et de faire partir leurs députés pour Bruxelles , afin de délibérer avec ceux des autres provinces. (A cette lettre est jointe la dernière réquisition des états généraux y mentionnée.)
Arch. de Lille : reg. T 49, pièce 2/5.
GO. — Ratîsbonne, 14 octobre i576. Lettre de Gautier de le Gracht (seigneur de Malstède) aux états généraux. Le vendredi 12, il est arrivé à Ratisbonnc. L'empereur Maximilien était mort entre sept et huit heures du matin. Il est allé vers le grand maître d'hôtel le sieur de Trausin (?), par l'intermédiaire duquel il a eu, le lendemain, audience du nouvel empereur (Rodolphe II). Il lui a présenté ses lettres et déclaré sa commission : « à quoy Sa Majesté volontairement lui presla l'oreille, » avec démonstration d'ung bon visaige et zèle qu'il porte aux > affaires des Pays-Bas. »
Arch. de la Haye : Ada ilalnum Belgii, t. I, fnl. 72.
61. — Sans date f Bruxelles, 15 octobre 1676). Remontrance des états généraux au conseil d'État, touchant le chef et les capitaines à donner aux marins de la flotte, les mesures à prendre pour mettre les villages d'Assche, de Mcrchtem et de Baerdegem à l'abri des menaces des Espagnols d'Alost, et l'instruction projetée pour la levée de deniers. — Le 15 octobre est la date des apostilles du conseil, qui concordent assez avec le désir des états.
Arch. du royaume : États généraux, t. I, fol. 54 , fîS.
62. — Matines, 13 octobre 1576. Acte par lequel la ville de Malincs déclare vouloir se joindre aux autres provinces et envoyer ses députés à l'assemblée des états généraux convoquée à Bruxelles.
Résol. desétats gén. des Pays-Bas, etc., 1,251. — Bibl. roy. : MS. 7225 , fol. 29. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I , fol. 75.
63. — Mulincs, 15 octobre 1576. Acic de ceux de la ville de Maliiies portant nomination de sire Jean SchoofTs et du pensionnaire Josse de CJaerliout, pour les représenter à l'assemblée des états généraux.
Rec. de la C!i. «Jes représciil. l. I, fol. 14. — Bibl. roy.: MS. D:!58, p. 400. - Arcli. de h Haye: Aclastutuum
Bel(]il, M. 75.
64. — Liège, 16 octobre 1576. Lettre de Gérard de Groesbeck, é\è(|ue de Liège, au.x états généraux. Il a reçu leur lettre par le seigneur de Sa^entll('nl. Il « a senti et sent ung singulier » regret et eondolence allendroit des affaires qui se sont der- » nièrement addonnez es Pays-Bas. » Il espère que l'empereur et les étals de l'Empire, à qui ils en ont écrit, voudront bien « s'employer à addresser icsdicts affaires à appaisement et » repos. B S il peut, pour sa part, y contribuer, il n'y épargnera rien.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 29, et li«8, p. 18. — Arch. de la Haye : Acta slataum Uelgii, t. 1, fol. 77.
Go. — Liège, 16 octobre 1576. Lettre du chapitre de la cathédrale de l.iége aux députés des états des Pays-Bas assemblés à Bru.\elles. Il a appris, avec douleur, par leur lettre et ce que le seigneur de Saventhem lui a déclaré de leur part, l'état où se trouvent les Pays-Bas. Il s'en remet à ce que monseigneur son évèque et prince, avec qui il en a communiqué, leur répond.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 30, el 9238, p. 19.
66. — Bruxelles, 16 octobre 1576. Déclaration du conseil d'État portant que, par provision, les députés de Lille, Douay et Orchies auront la préséance, dans l'assemblée des états généraux, sur ceux du comté de Namur.
Arch. du royaume : Étals généraux , t. I, fol. 18. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 38.
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G7. — BriixeUcs, 16 oclobre 1o76. Lettre du conseil d'État aux états de Lille, Douay et Orchies, qui n'avaient pas autorisé les députés envoyés par eux à Bruxelles à résoudre ou conclure « sur les moyens et remèdes de la pacification » , afin (|u"ils leur en donnent le pouvoir.
Arch. du royaume. : États généraux, t. I, fol. îifl.
G8. — BruxeUes, 16 octobre 1576. Ecrit des députés des éfats des Pays-Bas exhibé au conseil d'État. Ils demandent que le conseil, pour assurance, tant de la personne du prince dOrange que des secours envoyés ou à envoyer par lui, remette entre ses mains 1 Écluse, Nieuport ou Dunkerque, et qu'il écrive aux gouverneurs, magistrats, colonels et capitaines des soldats des villes désignées en un billet délivré parle prince aux seigneurs de Haussy et dOetingen, afin (ju'ils se joignent aux états assemblés à Bruxelles. — Dans son apostille, le conseil d'État déclare, sur le premier point, qu'il ne trouve conseillablc de mettre les villes du roi aux mains de ceux avec qui on n'a encore fait ni paix ni trêve; que toutefois, si la nécessité ]iub]ique l'exige, les étals de Flandre pourront choisir une des trois villes désignées; sur le second point, qu'il sera écrit « à » ceulx dénommiez au billet du prince d'Orange , dans le sens » indiqué par les cstats. »
Arch. du royaume : orig. — Arch. d'Ypres : cop. — Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 51.
69. — Bruxelles j 16 octobre 1576. Requête des états généraux au conseil d'État, afin qu'il soit écrit deux lettres à la reine d'Angleterre, l'une sur le nom du baron d'Aubigny, l'autre sur celui de Jacques Herrvy, anglais, et toutes deux pour la prier d'avoir en favorable recommandation les affaires que, de la part des états, ils représenteront à Sa Majesté. — On lit au bas l'apostille suivante : « Fiant lettres ut petitur, seul- » lement de recommandation.... »
Arch, (In royaunio : Êlats généraux, t. I, fol. Gl.
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70. — JSnixellcH , 16 octobre 1576. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre, sur la mission dont ils chargent auprès d'elle et de ses ministres le sieur Jacques Herrvy.
Rôsol. des étala gén. des Pays-Bas, etc. , I, 260. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 157G - 1580 , fol. 5.
71. — Bruxelles y 16 octobre 1576. Lettres des états généraux aux comtes d'Essex , de Lciccster et de Iledford, au trésorier général Burgley et au capitaine Hatlon, pour leur recommander la négociation dont ils chargent en Angleterre Jacques Herrvy, marchand anglais, demeurant à Anvers.
Résol. des états gén. des Pays-Bas, etc., I, 202 — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 157G - 1S80, fol. e v».
72. — Bruxelles, 16 octobre 1576. Mémoire et instruction pour Jacques Herrvy, que les états généraux envoient en Angleterre , afin d'y négocier un emprunt de trois cent mille angelots, à tel raisonnable intérêt qu'il trouvera, « non excédant » onze ou douze pour cent. »
Résol. des états gén, des Pays-Bas, etc., I, 2.'>8. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576 - 1380, fol. 4.
73. — Liège, 17 octobre 1576. Lettre des bourgmestres de Liège aux états des Pays-Bas, en réponse à la leur du 6. Ils ont appris avec peine la situation des Pays-Bas. Ils désirent que le tout puisse y être accommodé, à l'honneur de Dieu, maintien de sa religion et bien universel du pays. Quant au surplus de leur lettre, « cestuy affaire estant de la qualité et souveraine » importance qu'il est, il convient qu'ils s'en remettent à ce que » Sa Majesté Impériale et Sa Grâce Révérendissime y vouldront » et pourront bcsoigner. »
Bibl. rov. : MSS. 722:^, fol. "0 v", et 9238, p. 595.
74. — Bruxelles, 17 octobre 1576 {\). Lettre des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles à Philippe II, pour expliquer et justifier leur conduite, protester de leur intention de maintenir la foi et religion catholique , ainsi que l'obéissance qu'ils lui doivent, et le requérir de rappeler les soldats espagnols qu'il y a aux Pays-Bas.
Réxnl. (tes étals gén. des Pays-Bas, etc., I, 24i. — Arch. de la Haye : MS. Van den Berglie, et Acta statuum Ddgii, l. I , fol. 57.
75. — Bruxelles, 17 octobre 1576. Lettre des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles à M. Iloppcrus, conseiller et garde du sceau du roi, à Madrid. Ils lui envoient copie de la lettre écrite par eux au roi. Comme, pour le degré et état qu'il occupe, et à cause de son excellente doctrine, autorité et expérience, il peut faire beaucoup de bien au pays, ils le prient de tenir la main à ce que le roi les répute et traite comme ses bons et très-obéissants vassaux et sujets, qui désirent vivre et mourir en l'ancienne foi et religion catholique et en son obéissance, sans user contre eux de quelque rigueur, ou plus longuement laisser aux Pays-Bas la gendarmerie espagnole.
Arch. delà Haye : MS. Van den Berglie.
76. — Bruxelles, 17 octobre 1576. Lettre des états des Pays-Bas au roi de France (2). Ne doutant pas que le grand et soudain changement arrivé aux Pays-Bas ne soit venu à sa connaissance, ils croient devoir lui « représenter la pure vé- » rite du fait », outre ce que messire Erard de Schore, chevalier, porteur de leur lettre, lui dira de leur part. L'exposé qu'ils
(1) C'est par erreur que , dans les Résolutions , on a donné à cette lettre la date du 14. La copie du manuscrit Van den Berghe, meilleure que celle des Acta, porte la date du 17.
(2) Les états écrivirent dans les mêmes termes à la reine mère et au duc d'Alençon.
font est assez conforme au contenu de leur lettre à Philippe II, du 17 octol)r<'; on y remarque toutefois ce passage, ajouté à la marge, de la main du grefiier Wccllemans : « Il est tout cler 0 et notoire que les excessives et extraordinaires aydes, exac- » lions, grande cruanlté et rigueur du duc d'Alve et de ses » soldatz espaignolz ont esté la seule et unique cause de la » révolte de ceulx d'Hollande et Zélande. » Les états terminent en priant le roi de leur prêter toute faveur pour la défense et conservation de leur patrie contre les Espagnols, ennemis et perturbateurs du repos publie, et de ne permettre qu'aucuns de ses vassaux et sujets s'arment ou fassent gens à leur préjudiee.
^rcli. di; l'État de Bruges : rpg. n" 9, jiii'ce '2-2. — Arcli. (le la Haye : MS, Van (J.eii Bert;i»e, cl Acta ittatuum Delgii , t. I , fol. 80.
77. — Bruxelles^ 47 octobre 1576. Instruction pour les sieurs Jean de Bourgogne, seigneur de Fontes, et Henri Van Apcoudcn van Mceren, seigneur d'Isselstcin, commis de la part de Sa 3Iajesté et les états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles, pour entrer en communication et attirer au service de Sa Majesté et dcsdils états quelques compagnies sous la charge de messieurs de Boussu, Hierges et comte de Meghcm. (Titre textuel.) — Au bas est l'approbation du conseil d'État, en date du 18 octobre.
Arch. du royaume : Etals généraux , t. I , fol. 02. — Rec de la Ch. des représent., t. I, fol. 7>9.
78. — Bruxelles, 18 octobre 4S76. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre, sur les motifs qui les ont contraints de prendre les armes contre les Espagnols, et l'envoi qu'ils lui font de messire Gilles de Lens, baron d'Aubigny, lequel est chargé de lui donner de plus amples explic^aions à ce sujet.
Rpsol . (les étais gèn . des Pays-Bas, clc, I, 2,'i5. — Arcli. (le la Hâve : reg. Angleterre, 1570 - l.'iSO, fol. 10.
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79. — liriixclles, 18 octobre 1576. Lcilrc dos états généraux à la reine d'Angleterre, pour la prier de leur prêter deux à trois cent mille angelots, « à intérest graciculx et honneste, H pour qucUiuc hrief ternie, et sous bonne et pertinente obli-
» ffation. »
Arcl). <le la Haye : reg. Angleterre, 1570-1380, fol. 5.
80. — Bruxelles, 1S octobre 1576. Instruction des états généraux pour Gilles de Lcns, baron d'Aubigny, envoyé par eux vers la reine d'Angleterre.
lièsol. des étals gén. des Pays-Bas, etc., I, 25ô. — Arcli. (le la Haye: leg. Angleterre, 137G - 1380, fol. 1.
81. — Lille, 19 octobre 1576. Commission donnée par les états des villes et cbàtellenics de Lille, Douay et Orcbies à inessire François de Humyn, clievalier, seigneur du Breucq, bailli de la cbâtellenie de Lille, et Roland de Vicq , écuyer, bailli de la seigneurie de Wavrin, pour les quatre seigneurs liants justiciers; Baudouin de Croix, écuyer, seigneur d'Oyenbourg, éclievin, et maître Antoine Muysart, licencié es lois, conseiller pensionnaire de la ville de Lille, Eustacbe d'Aoust, seigneur de Jumelles , chef, et maître Philippe Broide , licencié es droits , conseiller pensionnaire de la ville de Douay, et Antoine Cousteau, chef de la ville d'Orchies, pour les villes; Pierre Carpentier, abbé de Los, pour les prélats et ecclésiastiques, et Jean de le Haye, écuyer, seigneur dudit lieu, pour les nobles, à l'efTet de se trouver en l'assemblée des états généraux, à Bruxelles, et d'y traiter sur les moyens de la pacification et retraite des Espagnols, « sans rien innovera la saincte religion catho- » lique romaine, l'auctorité et deue obéissance de Sa Majesté.»
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 33 v°, et 9238, p. 400.
82. — Ratisbonne, 19 octobre 1576. Lettre par laquelle l'empereur Rodolphe, en réponse à celle que les états généraux ont écrite à l'empereur Maximilien, son père (n" 26), leur annonce
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qu'il a résolu d'envoyer des commissaiics aux Pays-Bas, pour [ircndir nmiiaissaiiro des i,Micfs de la nalion et travailler au rétablissement de la tranriuillité.
liésol. de% états gén . des Pays-Bus, clc, I, 270. — Aroh. de la Haye : MS. Van dcn Derglic, cl Acta stuluum Uelgii, t. I, fol. 87.
85. — Bruxelles j 19 octobre 4576. Lettres des états généraux à I "évèquc de Liège et aux bourgmestres, conseillers cl trente-deux niétiei-s de eette cilé, pour les prier d'assister la ville de Maeslrielit contre les tentatives que pourraient faire les Espagnols.
Picsol. des étals gév. des Pays-Bas, etc., I, '■2GG. — Quelques lettres de (îerurd Je Groesberk, etc., p. 8. — Bibl. loy. : MSS. 7-2-23, fol. 5-2 , et 9-258 , p. '20. — Arcli. Je la Haye : Acta statuttin Belgii, l. 1, 86.
8-i. — Valenciennes , 20 octobre 4576, Connuission donnée par les prévôts, jurés , éelievins , conseil, corps et communauté de la ville de Valenciennes à François le Mesureur, éclievin , et maître François dOuIlrcman, conseiller pensionnaire, envoyés par eux à l'assemblée des éuits généraux.
Bésnl. des états yen. des Pays-Bas, etc., I, 279.— Arcli. de la Haye : Acta staluum Bclyii, t. I, fol. 88.
85. — Bruxelles, 20 octobre 4576. Lettre du conseil d'État au comte de Manderselieit, commis au gouvernement de la province de Luxembourg, afin qu'il convoque, le plus tôt possible, les états de cette province, et les requière d'envoyer leurs députés à Bruxelles (I).
Anh. du royaunie : Étals généraux , t. i , fol. Oi.
(i) Le comte avait i-crit, le 9 octobre, qu'il avait reçu les lettres du conseil aux étals de Luxembourjj; , mais ([u'il n'avait su à (|ui les remettre, car il n'y avait point, dans celte province, comme dans les autres, de dépuiatiou desélals; qu'il n'avait pu d'ailleurs convoquer ceux-ci, n'eu ayant
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86. — Gand, 20 octobre 1576. Lettre écrite aux étals généraux par leurs députés sur leurs premières négociations avec les députés hollandais et zélandais.
Résol.des états gén. des Pays-Bas, etc., I, 2G7. — Arch. de la Haye : Acla staluum BeUjii , t. I, fol. 00.
87. — Gandj 21 octobre 1576. Lettre du comte de Lalaing aux états assemblés à Bruxelles, afin de savoir quel traitement on entend lui donner comme lieutenant général de l'armée.
Bibl. loy. : MS. 7-2-25, fol. 34 v». - Arch. de la Haye : Acta slatuum BeUjii, t. 1, fol. 100.
88. — Bruxelles, 22 octobre 1576. Lettre des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles aux quatre membres de Flandre, par laquelle ils les prient instamment de prendre une prompte résolution sur la ville à délivrer au prince d'Orange pour sa sûreté, a veu, leur disent-ils, qu'on ne debvroit tomber en )> aulcun scrupule de confier au prince ce qu'il requiert, ac- » tendu qu'il nous confie plus grande chose de sa part , et I) qu'entendons et désirons parvenir à une paix publicque mu- » tuclle, et réciproeque conversation avecq luy et les provinces » d'Hollande et Zélande. »
Bibl. roy. : MS. 7223 , fol. 33.
89. — Bruxelles , 23 octobre 1576. Acte des députés des états de Brabant, Flandre, Artois, Hainaut, Valencicnnes, Lille, Douay et Oi'chies, Namur, Tournay, Tournaisis, Utrecht et Malines, assemblés à Bruxelles, par lequel ils certifient que les états de leurs respectives provinces les ont choisis et
pas reçu l'ordre exprès, et qu'il fallait, pour faire cette convocation avec quelque fruit, donner aux membres six semaines au moins de délai , attendu que la plus grande partie des nobles résidaient hors de la province. (Arch. du royaume : États généraux , 1. 1, fol. 65.)
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envoyés en celle ville, « pour adviser cl cnlcndrc sur les moyens » de la pacincalioii avec monseigneur le prince d'Oranges elles « eslalz d'Hollande et Zélandc cl Icuis associez. »
Rétol. de» états gén. des Pays-Bas, etc., I, 272. — Bibl. roy. : MSS. 72-23, fol. 37 v», et 9-238 , p. 24. — Arcli. de lu Haye : Ada slatuuin Delgii , t. I, fol. 107.
90. — Bruxelles, 25 octobre iS76. Apostille des étais généraux sur une requête du comte de Mansfelt , détenu au Brooihurjs , tendante à être mis en liberté. Il alléguait l'étal de sa santé et ses affaires; il offrait de se purger de tout ce qu'on lui voudrait imposer. Les états déclarent « l'cmprisonne- » ment du rcmonslrant avoir esté faict à leur desceu, ne sca- » eliaus aussy par charge ou autorité de qui icelluy auroit este » faiel »; ils offrent, lorsqu'ils en auront été informés, de s'employer à l'effet de ce que le remontrant requiert.
Arcli. (le la Haye : MS. Van den Berghe.
91. — Liège, 24 octobre 1576. Lettre de l'évèque de Liège aux états généraux. Réponse à celle du 1 9 octobre (n" 85). Difficulté de faire entrer des troupes dans Maestricht. Il a cependant cherché à y faire pénétrci' un secours en hommes, mais il a été devancé par des gens de guerre espagnols qui se sont rendus maîtres de la ville, au grand préjudice de la bourgeoisie.
Quelques lettres de Gérard de Groesieck , etc., p. 9. — Arcb. de la Haye : Actaslaluum Belgii, t. I, fol 109.
92. — Gand, 25 octoJn-e 1576. Lettre écrite aux états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles par leurs députés. Ils voulaient leur envoyer monsieur de Fresin ; mais ils ont cru devoir le faire demeurer à Gand, pour entendre l'intention des députés de Hollande et de Zélande sur les articles de pacification qu'ils ont commencé de leur mettre en avant.
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 38 v».
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î)3. — Bruxelles, 26 octobre 1576. Lettre des états généraux aux bourgmestres de la cité de Licgc, pour les engager à mettre des gens de guerre aux environs de Maestriclit dont les Espagnols se sont emparés, à couper la Meuse et les chemins afin d'empêcher toutes leurs entrées et issues, ainsi que les pilleries et excursions qu'ils voudraient faire, et à défendre de leur mener vivres et avoir intelligence avec eux.
liésol. des étals gén. des Pays-Bas, etc., I, 274. — Quelques lettres de Gérard de Groesbeck, etc., p. 10. — La Belgique et lej)aysde Liège en 137C, p. 12.
94. — Bruxelles, 26 octobre 1576. Lettre des états des Pays-Bas à l'évcque de Liège, où, après avoir déploré le désastre arrive à la ville de Maestricht, ils lui font la même demande qu'aux bourgmestres de sa cité.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 30, el 9238, p. 22.
95. — Bruxelles, 26 octobre 1576. Lettre des députés des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles aux bourgmestres, échevins et conseil de la ville de Diest. Ils les remercient des grands devoirs qu'ils font journellement pour leur défense, et les prient de les continuer. Ils ont communiqué leur requête à messieurs du conseil d'État et de guerre, qui ont promis de pourvoir à la défense de leur ville. De leur côté, les états les aideront selon leurs moyens, ayant déjà donné ordre qu'on leur mène de la poudre et des munitions, selon leur demande.
Rec. de la CIi. des représent. , t. I, fol. 47. — Bibl. roy. : MS. 7225, foi. 41. — Arch. de la Haye : MS. Van den Berghe.
96. — Blamont, 27 octobre 1576. Longue lettre de la duchesse Chrétienne de Lorraine aux états généraux, en réponse à celle qu'ils lui avaient écrite (n° 38), et à ce qu'ils lui avaient fait exposer par le S' de Potelles. Elle les remercie de la confiance qu'ils lui témoignent, les assure de son désir de procurer la paix et la félicité des Pays-Bas, où elle a été nourrie
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et éJcvt'c, les prie de persévérer en Jciir saint propos de ne préjiidicicr à rancicnnc religion romaine et à l'obéissance due au roi, leur demande de « superséder aux armes et éniolions » jusqu'à ce que le roi ait fait eonnailre sa volonté, et leur promet de s'employer auprès de lui pour (piil ait égard à leurs désirs et représentations.
Rec. de la CIi. des ipprcsenl., t. I, fol. 48. — Aich. de l'Empire, h Paris : rollcct. de Simaiicas, B 41*^.
97. — ..... (ArrasJ , 27 octobre 1576. Acte des états d'Artois portant noininalion de Jacques de Dosterel, abbé de Saint- André, de W Jean Six, clianoine et grand vicaire de Saint- Omcr, de messire Eustache de Croy, chevalier, S"" de Grecques, de messire Oudart de Bournonville, chevalier, S"^ de Cajjres, de M" Antoine de Canlers et Pas<iuicr Gosson, écuyers, éelievins d'Arras, de M*" Antoine Aubron, premier conseiller de Saint-Omer, de Waleran Maupelit, pensionnaire <lc la ville de Bédiune, et de Jean Pénart, échevin d'Aire, pour les rcjjrésenlcr à l'assemblée des états généraux.
Areli. des étais d" Artois : rcg. A , fol. 2C9 V. ^- liée-, de la Cil. (les représenl., t. I, fol. 15. — Arcli. de la Haye : Acta slutinim Bchjii, t. I, fol. 111.
1)8. — Arras, 27 octobre 1576. Commission et pouvoirs donnés par les états d'Artois à leurs députés aux états généraux.
Arch. des états d'Artois : reg. A, fol. 209 V et 270 v».
99. — Bruxelles , 27 octobre 1376. Lettre des étals assemblés à Bruxelles aux bourgmestres, éehevins et conseil de Louvain , pour les prier très- instamment de faire monter et cnclieminer vers Malines cinq ou six pièces d'artillerie légère, avec deux ou trois tonneaux de poudre, boulets et autres choses nécessaires, de sorte qu'ils soient rendus en cette ville le 28, sur les neuf heures du matin.
Bibl. roy. : MSS. 7220, fol. 41 V, et 9238, p. 404. - Arch. de la Haye : MS. Van den Berghc.
Tome l
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100. — Bruxelles, 28 octobre 1576. Lctlrc des états assembles à Bruxelles à leurs eommissaires à Gand. Ils ont reçu leurs lettres des 2^, 25 et 25 oetobre, ainsi qu'une eopic du pouvoir des députés hollandais et un éerit par eux exhibé. Les commissaires leur demandent des instructions sur deux points, savoir : i" sils ont lintention de recevoir don Juan d'Autriche ou autre que le roi pourra envoyer; 2" s'ils trouveraient convenable « de » passer que l'exercice de nostrc sainctc religion eatholicquc » romaine es provinces d Hollande et Zélande ne y fust encoircs » restabli, ains suspendu jusques à la pacification parfaictc et » déclaration des cstatz généraulx. » Ils ont longuement débattu l'un et l'autre point; chaque état en a même délibéré à part, et enfin ils ont été unanimement d'accord de répondre : ad '/"'", que, voulant persister en l'obéissance du roi, ils ne sauraient rejeter celui qui, de sa part, sera envoyé légitimement pour gouverner le pays, pourvu que préalablement la jwcification soit accomplie et le pays délivré des Espagnols; et touchant le second point : « Après avoir grandement débattu » la conséquence, et meurement délibéré sur toutes circon- « stances, tant représentées par voz lettres que aultremenl, » nous sommes finablement arrcstez et tombez d'accord que » pourrez bien passer et glisser ce point, encoires que phi- » sieurs le trouvoieut assez dur, espérant que de brief par la » déclaration des cstatz généraulx le tout sera redressé. »
Bibl. roy. : MSS. 7225, fol. 43, el 9238, p. 404.
101. — Gand, 28 octobre 1576. Lettre écrite aux états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles par leurs députés à Gand. Les commissaires de Hollande et Zélande se contentent d'avoir Nieuport pour leur sûreté, au lieu de rÉcluse, qu'ils voulaient d'abord, et les quatre membres de Flandre, assemblés dans la matinée, s'en sont remis à cet égard aux états. On est maintenant d'accord sur les points principaux. Deux des députés vont partir pour Bruxelles, afin de rendre compte de tout aux états.
Bibl. loy. : MSS 7223, fol. 42 v», et 9238, p. 27.
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102. — linixvllcs , 2i) orluhrc 1570. lU'solulioii des ilt'piiU-s (les états assembles à Bruxelles par laquelle ils eonsentcut de |)ayer frois mois de gages, par forme d'avaiiee, aux bandes (rordoiiiiaïue des comtes de la Roehe, d'Arenbei-g, de Mausl'ell, de Berlaymoul et du soigneur de Iliergcs.
Ardi. du royaume : KUtts ijciuTaux , I. 1, fol. 07.
i03. — Maliiirs, 29 octobre 1576. Lettre de Charles-Philippe de Croy, manpiis d Havre, aux états généraux, sur lévaeualiou, par les espagnols, delà ville de Ilérenlhals, la nécessité d'envoyer de l'argent au lieutenant-colonel d'Ybergucs, ainsi qu'aux Français enrôlés par le comte d'Egmont, et les escarmouches qui ont eu lieu avec les Espagnols, au pont de Duflel.
Hfsol. iks états (jin. des Pui/s lins, l'tr., 1,281. — IJilil. roy. : MS. l-2-2ô, fol. 45 v». — Aicli. de la H.iye : Acta statuum Dehjii, t I, fol. 1 15.
104. — Middelhourç) , 29 octobre 1576. Acte du prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande, par lequel ils promettent de remettre la ville de Nieuport entre les mains du roi ou des états généraux, dès que l'artillerie et les munitions (piils ont envo}ées et enverront auxdits états leur seront restituées, et que les troupes qu'ils leur ont également envoyées, seront rentrées dans leurs limites.
Bihl. roy. : MSS. 7-223, fol. 47, et 9-258, p 28.
103. — Bruxelles, 30 octobre 1576. Remontrance des états généraux au conseil d'État, par laquelle ils le « requièrent bien humblement » d'ordonner, tant au comte du Rœulx, aux quatre membres de Flandre et aux bourgmestres et échevins de Bruges, qu'au magistral de Nieuport, de mettre cette ville entre les mains du prince d Orange, pour l'assurance de sa personne et de ses gens de guerre, artillerie et munitions envoyés et à envoyer par lui. — Par une apostille du même jour, ceux du conseil d'Étut déclarent qu ils « oui ratifié et ratifient, en tant que
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» CM oiilx est. le clioix faict on ocsio jcinonLriuicc ilc la \illc » de Nvoupooi'l. »
ArcI). (lu rovnumc : orij;. ol min
!()(). — Bruxelles y 30 oelohre 157 G. Lcltrc des états tlcvs Pays-Bas au manjuis dllavré, eu réponse à la sienne i\u 29 (n" i03). Ils envoient une ordonnanee de quatre mille florins pour le sieur d'Ybcrgues. Ils ont obtenu du conseil d'Etat des lettres aux bourgeois et soldats de Zierikzée, afin de savoir s'ils se veulent joindre aux états. Ils envoient trois eents écus aux Français de M. d'Egniont. — En post-seriptum , ils disent qu'ils ont reeu, la veille, des lettres de leurs commissaires contenant que la paix est conclue.
Bibl. roy. : MSS. là-lT,, fol. 48, ol 92Ô8 , p. 407. — Arcli. de la Haye : MS. Van cicn Beigbe.
107. — Bruxelles, 50 octobre 1576. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. Ils se joignent au conseil d'Etat, pour prier instamment les quatre membres de donner entrée à monsieur le prince d'Orange en la ville de Nieuport, pour l'assurance, tant de sa personne que des gens de guerre, . artillerie et munitions par lui envoyés et à envoyer pour le secours de la patrie.
Ai'ch. d'Ypres : top.
408. — Bruxelles, .. octobre 1576. Mémoire et instruction de ce que Melcbior Martini, au nom et de la part des étals des Pays-Bas assemblés en la ville de B^nixelles, aura à traiter et négocier en la ville d'Anvers, de Liège, Aix, Cologne, Francfort, Heidelberg, Augsbourg, Strasbourg et autres lieux, ensemble devers les seigneurs, magistrats et marchands qu'il verra convenir pour effectuer sa charge. (Titre textuel.) Sa charge consistait à trouver et lever autant de deniers qu'il pourrait. Il était autorisé à donner jusqu'à douze pour cent (l'intérêt.
Arcli. de la Haye : MS. Van dcn Berglie.
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10'.). — li n(. ic II es , .7 /lovcnihrt: lo'li. Lcltir des riais gôiici'aii\ aux étais de Gueldre, pour les prier d'ajoiiler foi et eréanec à ee que lecir dira , de la part des élats généraux, Philippe Vaii der Meren , seigneur de Savcnllieni.
BuMDiM, l'erzumcliiiij va» ovuitijeyi'eveiia stukki'ii , elr., I, 09.
110. — liriixellcs , 3 )inrfnthre I57G. Instruelion donnée par les étals généraux à Pliilippe Van der Meren, seigneur de Saventlieni, envoyé par eux vers les états de Gueldre. Elle a pour oI)jet d'engager les étals de GueJdre à s'unir avee les autres pi-ovinces.
RoKoiH , W'izameling van onullyegeevene stitkken , clo., I, 71.
111. — liruxelles , .7 novembre liîlG. Instruction ultérieure donnée par les états généraux au seigneur de Saventhem, afin (pi'ajirès que les étals de Gueldre se seront unis avec les autres provinees, il sollieife d'eux un secours de mille ou douze cents hommes pour le service de la patrie.
BoKDiM, Verznmdhuj r«H onuilgefjeevene slukJicn , etc., I, 73.
412. — Loitdres, 4 novembre 1576. Lettre de Jacques Ilerrvy aux élats généraux, sur les démarches qu'il a faites auprès des seigneurs du conseil de la reine d'Angleterre.
Rcsol. (/(-s <'t(ils (jcn. des Pays-lias, elc, I, 287. — Arcli. de la H.iye : reg. Atujlelerre, 1570 ■ 1580, fol. 7.
115. — Bruxelles, 4 novembre 1576. Acte du conseil d'Élat par lequel, avant de ratifier les points et articles conçus sur la pacification , il requiert les états généraux « que préallable- » ment ilz veuillent déclaircr, par escript, s'ilz trouvent lesdits » poinclz et articles bons et raisonnables. »
Arch. du rovaumc : min.
Ili. — Bruxelles, 5 ;iorem6re ^576'. Déclaration des états géïKjraux que, « a\ans veu les articles eonceus sur le fait de
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1' la pacification, et le tout mcurcmcnt considéré, spéciallo- » ment la nécessité où se retrouvent les affaires du pays en » divers endroix, ils ont trouvez tous Icsdicts articles convena- » blés et admissibles, selon les occurrences, et pour prévenir » et éviier plus grands inconvéniens. »
Ârcli. (lu roviiume : orig.
Mb. — Bruxelles, 5 novembre 1576. Lettre des états généraux aux états de Gueldre. I^e seigneur de Savcnthcm, qu'ils avaient choisi pour se rendre auprès d'eux, étant tombé malade, ils ont nommé à sa place sire Jean Van der Hagen et Nicaise de Sillc , tous deux docteurs en droit.
BoNDAM, Verzameling van onuitgegeevene stukken, etc., I, 74
416. — Bruxelles, 3 novembre 1576. Acte par lequel les états de Brabant, Flandre, Artois, lîainaut, Valenciennes, Lille, Douay et Orchies, Naraur, Tournay, Tournaisis, Utrecht et Malines, après avoir entendu le rapport de messire Charles de Gavre, chevalier, seigneur de Fresln, et du docteur Elbertus Leoninus, acceptent, agréent et approuvent, « soubz le bon » plaisir de messeigneurs du conseil d'Estat, commis par Sa » Majesté au gouvernement des Pays-Bas, >> tous les points et articles convenus à Gand entre leurs députés et ceux du prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande.
Arcl). d'Ypres : cop.
117. — Bruxelles, 6 novembre 1576. Résolution des états généraux d'envoyer vers don Juan d'Autriche, à Luxembourg, le seigneur d Yssche, avec Marc d'Occoche, pour le congratuler et le faire venir jusqu'à Bruxelles; de députer vers le prince d'Orange le seigneur de Fresin et le docteur Leoninus, afin de lui dire les raisons de l'envoi du seigneur d'Yssche , et le prier de faire marcher toutes ses forces au secours d'Anvers; enfin d'appeler, avant le départ du seigneur d'Yssche, les principaux do la bourgeoisie de Bruxelles, et de leur faire savoir que les
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articles de l:t paiv avec le prince li'Orangc et les élals de Hdllande cl de Zclaiulc soiil ariùlés et conclus (I).
Arcli. duroj'uunic : MS. il'Alcgambc, I. I, fol. 2.
118. — Bruxelles, G novembre 1376. LeMre des états généraux à don Juan d'AnIriclie. A\ anl appi-is son arrivée à Luxeinhoiirg {"2), ils lui envoient le seigneur d Yssche, pour le féliciter et le siij)plier de s enclieniiner en toute diligence vers Bruxelles, afin de donner l'ordre convenable aux alTaires, de concert avec ceux du conseil d'État, « selon le désir qu'ils ont tous de per- » sister en la saincte foy et religion catliolic(pie romaine et en n l'obéissance deuc au roy, connue ils. ont tousjours protesté )i et protestent devant Dieu et les hommes, » espérant toute adresse, faveur et prolecîion de lui, « comme naturel du pays » elfds de sy grand empereur, qui tant les at aymcz et chériz.»
Rec. de la Ch. des reprcsenl., t. I, fol. 59.
i\d. — Bruxelles, 6 novembre 1376. Instruction des élals généraux pour le seigneur d'Ysselie, envoyé à don Juan d'Autriche. Elle est conçue dans le sens de la lettre du même jour; mais le seigneur d'Ysschc devait, de plus, engager don Juan à se rendre incontinent, parla poste, à Bruxelles.
Arch. du royaume : MS. d'Alcgambe, t. I, fol. 3. — Rec. de la Ch. des représenl., t. I, fol. 55 v".
120. — Mîddelbourg , 6 novembre 1376. Déclaration du prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande par laquelle ils promettent de rendre la ville de Nieuport, qui leur a été remise pour leur assurance. (V. le n» 104.)
Arch. d'Yprcs : cop.
(1) Cette importante résolution est à peine indiquée dans les procès-verbaux des états. Voy. les RésoL, l, 98.
(2) Il y était arrivé le 3, et en avail donné avis , le -i, au conseil d'État, par une lettre que nous avons publiée dans notre Collection de documents inédits, etc., I, 354.
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\'-2\. — J{(tti,sboiiiiL', 7 novembre 1570. Lettre par laquelle l'empereur Rodolphe requiert les états généraux d'ajouter foi et eréance à ce que leur diront, de sa part, Gérard, évéquc de Liège, Guillaume, duc de Julicrs, de Clèves et de lîerg, Philippe, baron de Winnenherg et de Bcylsteyn, président du conseil aulique, et André Gaill, docteur en l'un et l'autre droit, son conseiller au même conseil.
llésol. dvx rtuls (jén. des Pdijs-Pnis, clc, 1, 540. — Avcli. dp la Havc : ipg. Ilongduits. depeschen , 1570-157!), fol. 11 V".
li>'2. — Jfiddcllioincj , 7 /lovcnibre 1576. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il leur rappelle deux écrits qu'il leur a précédemment envoyés, touchant ce qui doit se traiter avec don Juan d'Autriche. II leur expose longuement les raisons pour lesquelles ils doivent se tenir en garde contre les promesses de ce nouveau gouverneur du roi; les engage à n'entrer dans aucune négociation avec don Juan, tant que les Espagnols et autres étrangers ne seront pas hors du pays; leur rappelle leurs devoirs envers leurs concitoyens et envers leur postérité, etc. (1)
Avcli. (lu royaume: MS. d'Alegambe, l. I, fol. 3.
125. — Bruxelles, 7 novembre 1576. Lettre des états généraux au prince d'Orange, pour le prier d'envoyer le comte de Boussu au pays dUtrccht, afin d'y pratiquer les Bas-Allemands de son régiment et de ceux du comte de Meghem et du baron de llierges, qui s'y trouvent au nombre de trente-trois enseignes.
Arch. de la Haye : MS. Van dcn Berghe.
124. — Garni, 8 novembre 1576. Traité de pacification conclu entre les états généraux des Pays-Bas, d'une part, le
(1) Celte lettre importante avait jusqu'ici échappé à toutes nos recherches. Nous ne manquerons pas de la donner dans notre supplément à la Corri'sponrlanre rie (îmllanme le Tarilurnr.
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prince d'Orange et les élats de Hollande et de Zélande et leurs associés, de l'autre.
Diicours sommité dcsjusles causes, elo., p. 80.
!2a. — Livife , S /mvcmhre 157G. Réponse donnée par l'évècjuc et les étals de Liège au seigneui' de Froidniont et au conseiller Oudarl, envoyés du duc d'Arseliot et des états généraux des Pays-Bas. Ils y témoignent leur déplaisir desdi'soi'dres et calamités aveiuis à MaestriclU; révè(iue en a averti l'empereur et le due de Julicrs, comme chef du cercle de Wesphalie. C'est là tout ce qu'ils peuvent dire pour le moment.
La Dehjiijue vt le pays de LiéijK en lîiTC, p. 2.'i.
12G. — Luxembourg, 9 novembre /57ff.Réponsc de don Juan dAu triche à la lettre des états généraux du G (n° 1 18). Elle est pleine de courtoisie et de liienveillance. Il les invite à envoyer quehiues députés à Luxembourg, afin qu'il s'entende avec eux, tanlsur le l'ail de sa suite et garde, que sui' le lieu où il se rendra, pour contiouer et achever l'œuvre de la pacification du pays (1 ).
Arcli. du royaume : MS. d'Alc!;anil)e , t. I, fol. iO. — Rec. de la CIi. des représent., t. I, foi. 51» v".
127. — Bruxelles, 9 et 10 novembre 1576. Requête des bourgeois de Bruxelles aux états généraux, avec apostilles des états et du conseil d'État. Les bourgeois représentent que le prince d'Orange, dont la venue est indispensable pour qu'il soit mis ordre à tout, ne viendra pas, s'il ne lui est donné liberté d'entrée et de sortie par les ville, château et jjort de l'Écluse; ils demandent, en conséquence, que cette place soit mise entre ses mains. — Les états, par une première apostille, « s'en remettent à la discrétion de messeigncurs du conseil » d'Esiat. » — Le conseil déclare que, « moyennant que les estais
(1) Dans celte lettre, don Juan dit qu'il se sent et répute «. comme de la )> pairie. «
» treuvent bon et convenable de mettre la ville, le ehasleau » et port de l'Escluse es mains de monseigneur le prince » d'Orange, et que ceulx de la ville de Bruges, à qui ce foict » touche, y consentent, il agréera ladicfe délivrance. » — Dans » une seconde apostille, les états font savoir aux pétitionnaires qu ils ont écrit en conséquence aux bourgmestres et échcvins de Bruges.
Aroli. (lu royaume : cop.
128. — Bruxelles, 10 novembre i576. Lettre des états généraux aux bourgmestres, échcvins et conseil de Bruges. Ils ont trouvé nécessaire la venue du prince d'Orange, pour être assistés non-seulement de ses forces, mais encore de son conseil, et afin que, par son autorité, il soit tenu un meilleur ordre entre les gens de guerre. Ledit prince faisant difficulté de venir, s'il n'a pas libre entrée et sortie par la ville et le port de lÉcluse, ils ont résolu de remettre cette ville entre ses mains. C'est à cet effet qu'ils écrivent aux bourgmestres et échcvins de Bruges , à qui elle appartient.
Arch. du royaume : eop.
■129. — fNimègueJ, 10 novembre 1576. Déclaration
des états de Gueldre par laquelle ils se confédèrent et s'unissent avec les états généraux, moyennant l'observation du traité de Venloo.
BoNDAM , Verzameling van onuùgegeevene stiMen , etc., 1 , 03.
130. — Nimègue, 10 novembre 1576. Déclaration de Gilles de Berlaymont, baron de Hierges, etc., lieutenant et capitaine général des duché de Gueldre et comté de Zutphen, par laquelle il s'unit aux états de Gueldre, et avec eux aux états généraux, pour l'expulsion des Espagnols rebelles et de leurs adhérents, le service du roi, le maintien de la religion catholique et la pacification.
BoNOAM, Verzamelhig vnn ortuitgegcevene si ukli en, elc, 1,89.
loi. — /iruxelles, // novembre 1576. Requête dos états j;('n('i'iuix au conseil (riîliit. Veiiiiut d'être informés (jue le ehàteau de IKcIuse appartient au loi, et non à la ville de Biuges, ils prient le conseil d écrire au seigneur d'Ongnyes, capitaine dudif cliàteau, afin qu'il en fasse ouverture et délivrance au prince d Orange (1).
Arcli. du royaume : orig.
432. — Bruxelles, 12 novembre 1376. Lettre des états des Pays-Bas à don Juan d'Autriche. Par sa lettre {n° I2G)etlc rai)i)ort du seigneur d Yssche, ils ont appris, avec une joie indicible, la bonne intention qu'il a de s'employer pour le repos du pays. Ils le supplient de s'acheminer, sous la conduite de quelques gentilshommes du pays de Luxembourg, vers la ville de Namur, où la plupart de la noblesse ira le chercher, pour l'amener à Bruxelles, ou le conduire à Mons, à son choix. Ils lui envoient le préliit de Maroilles et messire Eusfache de Croy, seigneur de Grecques, qui sont chargés de lui offrir toute assurance de leur part.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe , t. I, fol. 12. — Kec. de la Ch. des représeiif., t. I, fol. 60 v".
133. — Bruxelles, 12 novembre 1376. Instruction de ce que monsieur le prélat de Maroilles et le seigneur de Grecques auront à fiiire, de la part des états des Pays-Bas assemblés à Bruxelles, vers le seigneur don Jehan d'Austria, étant à Luxembourg. (Titre textuel.) Outre ce qui est dit dans la lettre du même jour, ces députés devaient représentera don Juan Timportance d'un prompt arrangement, pour empêcher les voisins de profiter des troubles du pays; ils devaient lui déclarer aussi (jne le but des états était, « sur toutes choses, de maintenir » jusques à la fin la religion catholieque romaine et, en chose
(1) Lp conseil d'État fil rlroif à cette rlemniirle.
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» (jiii' IVil, lU' Aoiiloir violer l'authorité et obéissance dciic à » Sa 3Iajesté. »
Arc-li. du royaume : MS. d'AIegambc, t. I, fol. 13.
iô't. — En sa maison de Haniptnn , 12 novembre 1576. Leltre par la(]U(>Ile la reine Klisabelh, répondant à celle des étals généraux àw 18 octobre (n° 78) et à ce (}iic lui a dit de leur part le baron d'Aubigny, leur fait savoir qu'elle dépêchera incontinent un genlilhonune bien instruit an roi eatbolitpic, alin (le solliciter (pi ils soient l'cstilués en leurs an('iens privib^ges et libertés, connue du temps de l'empereur Cliarles-Qinnt.
Jicaol. </es étals ijin. des Pays-Bas, de, I, 284. — Arcli. do la Haye : rcg. Angleterre, 157(1-1580, fol. 8.
•155. — En sa maison de Ilamplon, 12 novembre 1o76. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux par laquelle clic les informe qu'elle a chargé son conseiller messire Thomas Wilson, dépêché vers eux depuis quelques jours, de leur communiquer sa réponse toucliant le secours d'argent que Jacques Ilerrvy lui a demandé de leur part.
Résol. des états gén. des Pays-Bas, etc., 1 . 286. — Arch. do la Haye : reg. Angleterre, lfj76-1580, fol. 7 v".
•15G, — Brvxelles, 13 novembre 1576. Lettres patentes données sous le nom du roi, ordonnant que le traité fait à Gand le 8 novembre soit publié, entretenu et observé dans tous les Pays-Bas selon sa forme et teneur, « ensuyvantl'agréa- » tion et confirmation de ceux de son conseil d'État du 5 no- » vembre. »
Discours sommier des juslus causes, etc., p. 79. — In-i" de 11 feuillets non cliifTrés, irapr. cliez Michel de . H amont , à Bruxelles , 1570.
157. — Nlmèçjiie, 4Ô novembre 1576. Instruction donnée par les états du duché de Gueldre et du comté de Zutphen à leurs députés envoyés vers le conseil d'État et les états gêné-
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r;iii\, à Hruxclles, sa\(iir : Fri'dc'i'ic Van iJovnicr, (loclcur eu (lii)it, pour les cliovalicrs; (Jillcs Piock , scij^iicui' d"En.sj)yfk, pour lo quailicr de ^'injè^uo; Barllioll \i\u Gcnt, seigneur de Loenen , hourgnieslrc de Niinègue, pour celle ville; Cornelis Van lîoclhergen , et Diriek Van Weslroni, j)our le (piai'tier de Rureujonde; Ge\n Van Doit, seigneur de Dort, pour le (piarlier de Zutj)lien; Henri Van ïill, bourgmestre de Zulphen, pour celle \ ille; Cornelis Van W'ees, pour le quailier dArnheni; Guillainne Van Zuylrn Van Nvvelt, boui'gniestre dAi-nliein, pour celle ville.
Arrii. (le l;i Haye : .1(7(1 staluuin Ihhjii, I. 1, fol. liO.
138. — Middclhoury , l i novcnihir lo76. Lettre du prince d'Orange aux étals généraux. Il déduit au long les raisons pour lesquelles il serait dangereux de traiter dune cessation d'armes avec don Juan d'Autriche. Il n'est pas contraire cependant à toute négociation; mais il voudrait qu'au préalable, don Juan lit retirer les Ksjiagnols, restituât les privilèges, et apj)rouvàt tout ee que les états ont lait. Il engagera les étals de Hollande vl de Zélande à envoyer leurs députés à Bruxelles. Il a, selon le désir ôv^^ élats généraux, l'ait partir pour Gand quatorze ou quinze compagnies,
Corresp. de Guillaume le TacUurne , etc., 111 , 157. — Arrli. du i'u\aume : MS. d'AIi-gambc, t. I, fol. 14 el :22ô.
139. — Bruxdlea, 14 novembre 1576. Lettre des étals généraux aux prévôts, jurés, mayeurs et échevins de Tournay^, sur Topposition qu'ils faisaient à la levée des moyens généraux sur le boire, le manger et autres choses.
Rcr. (le la Cli. (les rcprésenl , t. 1, fol. 01.
140. — Bruxelles, lo novewbre lo76. Lctlre des élats des Pays-Bas à don Juan d'Aulricbe. Ils ont chargé le porteur de celte lettre de l'aire à Son Altesse une relation véritable du saccagcmcnt et massacre d'Anvers dont il a été le témoin ocu-
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lairc, ainsi que de la ruine de cette ville, « qui ne se Ici a seul- * lenicnt sentir en ce désole pays, ains aussy par toulte TEu- » rope et partie du Levant, Espagne et Italie. » Ils lui envoient aussi « une soniniicre relation de ce qui. y est advenu. »
Arcli. du royaume : MS. d'Alegambc, t. I, fol. \(>.
141. — Bruxelles, 16 novembre 1576. Lettre des élals des Pays-Bas au roi de France. Ils s'excusent du retard ([u'ils ont mis à repondre à la lettre par laquelle le roi a réclamé d eux rélargissemcnt du comte de Mansfelt. Us ont fait tout ce qui a été en leur pouvoir pour obtenir cet élargissement : ils ne doutent pas <iu"il n'ait lieu lors de rassemblée des états généraux, à laquelle en ont appelé a ceulx ayants eonduict cesle » emprinsc. » A ladite assemblée se trouveront daulres états nayant jusqu'alors comparu, ainsi que ceux de Hollande et Zélande à présent réunis et pacifiés. Ils assurent du reste le roi qu'ils n'ont « en fachon quelconque adhéré ny advoué ceste » emprinsc. » Ils espèrent donc que dans peu de jours le roi se trouvera satisfait, de même que le comte Charles (I).
Areli. de la Haye : MS. Van den Beiglie.
142. — Bruxelles, 15 novembre 1576. Lettre des états généraux au comte Charles de Mansfelt. Ils espèrent qu'il prendra de bonne part les extrêmes devoirs qu'ils ont faits pour l'élargissement de son père, l'assurant que le délai qu'ils demandent ne portera préjudice ou inconvénient à celui-ci. Ils attendent d'heure à autre les états de Hollande et de Zélande : dès que lesdits états seront arrivés, ils ne doutent pas quavec leur concours, ils n'obtiennent la liberté de son père:
Arcli. de la Haye : MS. Van den Berglie.
143. — Bruxelles, 17 novembre 1576. Avertissement des états généraux pour le baron de Rassenghien , allant vers don
(I) Fils du comle Piene-Eraest.
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Juan (1 Autriche, à Luxembourg. Les élaU oui (-te lort réjouis des honnos inlcntioiis cl rcsolulions de Sa MajcsUi cl du soigneur don Jiiiin ([uc M. de Rassenj^hion leur a déclarées; ils espèrenliinc ilor('navanl Sa Majesté lera tr-aiter ses bons sujets et pays coninie ils ont été traités du temps, d'heureuse mémoire, de l'empeieur Cliaric s-Qninl; ils déclareni que, de leur côté, ils n'ont jamais eu daulre intention (jne de lui obéir et de maintenir la religion catholique. Mais, pour ôler toute difïidenec, ils demandent (pie don Juan avoue tout ce <pii s'est passé, noUuumenl lunion des états, la j)acification de Gand; qu'il fasse promptcment sortir du pays les soldats espagnols; (pi'il promette d'enli-etenir les privilèges, cl de ne prendre conseil que des naturels du pa}s.
Aicli. du royaiiine : MS. (]'.'.leganil)C, t. I, fol 17.
144. — Luxemhourij , 17 novembre 1576. Lettre de don Juan aux étals généraux. Par leur Icllrc du 12 et le rai)porl de leurs députés, le prélat de Maroilles cl le seigneur de Grecques, il a appris avec grand eonlentement leurs dispositions à conduire à une bonne fin les allaircs a de présent tant troublez. » Il n'y est pas tnoins disposé de son côté, selon ce qu'il a déclaré à leurs députés, cl il se transportera à Namur aussitôt que possible. Il a appris, avec un incroyable regret, que les soldats d'Anvers continuent le pillage de la ville; il leur écrit de bonne encre, afin qu'ils cessent leurs attentats.
BoNOÀM, Veriamelinij van ontillgegeevena slukketi, etc., I, 133. — Arch. du royaume : min., el MS. d'AIej^;imbe, t. 1, fol. 19.
14b. — Bruxellea, 17 novembre 1376. Lettre des états généraux aux états de Gueldrc, pour les prier d'ajouter foi et créance au docteur ElbcrUis Leoninus, qu'ils envoient vers eux cl vers le seigneur de Ilierges.
Bo>DA!i, VerznmeliiKj van onuitrjegecvene slukken, etc., I, 159.
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I4(). — JinixeUes, 17 novembre 4576. Inslruclion donnée par les clals généraux au docteur Elbcrlus Lconinus de ce qu'il aura à dire au seiij;ncur de Ilierges. C'était conforménient à l'avis du juince dOrangc qu'ils avaient résolu d'envoyer Leoninus à Gilles de Berlaymonl. Ils le cluirgent de l'assurer qu'ils lui donneront tout contentement, le niainliendront dans son gouvernement de (iueldre, payeront ce qui est dû tant à lui qu'aux trois régiments sous ses ordres, solliciteront la mise en liberté du comte de Berlaymont, son père, ainsi que de ses l'rères le comte de Meghem et le seigneur de Haultepenne, etc.
BoNDiM , Vvrzamdhuj van onuilgerjeecene stuklicn, clc, 1, 158.
147. — Bruxelles, 17 novembre 1576. Lettre des états généraux au seigneur de Saint-Remy, gouverneur de Breda, alin qu'il fasse la délivrance de cette ville au prince dOrange, ou à son commis, selon les termes de la pacification de Gand (1).
Arcli. (lu royaunic : cop.
148. — Gand, 17 novembre 1576. Lettre du comte de Lalaing aux étals généraux, toucliant l'envoi vers Bruxelles du reste des forces qui sont à Gand. Le comte ajoute : « Je parte » vers monsieur le prince d'Oranges, pour aucunes raisons » desquelles vous feray le discours, à ma venue à Bruxelles, » ensemble rapport de ce que j'auray traicté avec luy. »
Arcli. du royaume : orig.
149. — Bruxelles, 18 novembre 1576. Lettre des états généraux à M. de Schomberg, conseiller privé du roi de France et marécbal de camp des reîtres de Sa Majesté, pour l'avertir qu'il a été résolu de traiter avec lui de manière (jue les colonels
(1) Le conseil d'Étal écrivit, le 19, dans le même sens, au seigneur de Saint-Remy.
des ix'iUcN i|ui oui sous sa charge servi k- roi de France, les sieiusdc Manderslo, Otto VU)IU> cl Dits de SLlioinl)c'r^, soiciil le plus tôt possible aux Pays-B;is, où ils trouveront un gcntilliomine et un commissaire chargés de capituler avec eux.
Arcli. dr la Haye : MS. Van dcii Bcrglie.
150. — Luxembourg y ^0 novembre lîilO. Lcllrc de don Juan aux états généraux, afin ([u'ils ajoutent loi et créance à ce (juc le prévôt Foncq leur dira de sa pari.
Arcli. du royaume : niiii. — llcc. de la Cli. des reprcsenl., I. 1, fui. Ci v».
151. — Luxembourg , 20 novembre 1o76. Instruction donnée i)ar don Juan dAutridie à messire Jean Fonc(i, prévôt de Xolre-Daine et archidiacre d'Utrecht, et conseiller du conseil privé, qu'il envoie au conseil d'État cl aux états généraux à Bruxelles. L'objet de la mission de Foncq était d'obtenir des sûretés <pii permissent au prince de se rendre à Xamur; il dcAail demander, entre autres, que don Juan pût faire entrer dans celte ville cin(} enseignes d'Allemands et trois de Wallons.
Arch. du rovauuie : iniii,, et MS. d'AIrgaiiilje , fol. 21. — Rec. de la Cli. des lepiésent., t. I, ]>. 05
152. — Bruxelles, 20 novembre lo76. Lettre des étals généraux à révèque de Liège. Avertis (jue les soldats es|)agnols ipii ont saccagé la ville d'Anvers, font jnener u leur pillage » en Allemagne, par chariots et à cheval, en prenant leur chemin vci's Macstricht, Liège et les places circonvoisines, ils supplient I evè(iue de donner des ordres pour que telles marchandises et biens passant par son pays soient arrêtés et restitués à leurs propriétaires.
Aicli. de la Haye : .MS. Van dcn Beiiilic.
153. — Bruxelles, 20 novembre 1îi76. Lettre des états généraux au sieur de Seroskenjue, pour le prier de tenir la main à ce que les .Mleniands étant à Goes se contentent des oil'res
ÏO.ME 1".
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(jiif les cUUs leur loiil dans lécjil remis par eux au pensionnaire (le ladite ville. (Cet éeril se trouve dans une autre partie du reeueil. Les étals } déclarent qu'ils payeront aux Allemands tout ec qui, par décompte, sera trouve leur être dû, à condition qu'ils lussent serment d'être pour l'avenir fidèles au roi et aux états.)
Arcli. fie la Ha\e : MS. Van den Bcrglic.
15-i. — Bruxelles, 20 novembre 1576. Instruction des états généraux pour Jean Van Wittenliorst, seigneur van den Horst, et le docteur Lconinus, envoyés aux pays de Gueldrc et d Utreeht, pour traiter avec le seigneur de Ilicrges, les états et les chefs et capitaines des gens de guerre.
Artli. de la Haye : MS. Van deu Beiglie.
\bU. — Luxembourg , 21 novembre loi 6. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Par l'arrivée à Luxembourg de monsieur de Rassenghien, il a de plus près su la bonne volonté et intention du roi touchant l'entière pacification des troubles. 11 leur envoie ce seigneur, qui leur déclarera de bouche plusieurs choses de sa part.
Arcli. du royaume : min.
iliG. — Bruxelles, 21 novembre 1576. Lettre des états généraux au prince d Orange. Il acceptent l'offre, qu'il leur a faite, de la part du comte de Ilohenloe, de mille chevaux d'Allemagne, l'autorisant à convenir, avec ledit comte, de son traitement.
Aicli. de la Haye : WS. Van den Berglie.
157. — Turin, 21 novembre 1576. Lettre d'Emmanucl- Philibert, duc de Savoie, aux étals généraux. Il a reçu, par le seigneur de Potelles, leur lettre du 7 octobre (n° 58), et entendu ce que ledit seigneur a été chargé de lui déclarer. Dès le commencement des troubles des Pays-Bas, « l'amitié qu'il » a toujours portée à leur nation, et ({u'elle mérite, pour la
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» griiiidc li(l(''li(é dmil il la coiiiiiu' iilciiic vers Sa .^lajestû » Calhnliqiie, les lui a lait apiJiciidrc avec rcgrcl et déplaisir. » La sainte résolution (juils ont prise de ne se départir de l'obéissance due à léglise catlioli((nc romaine et au roi, lui a donne beaucoup de consolation. Il les exborle à y i)ersévërer. En ce cas, ils le trouveront prêt à leur faire eoiniaîtrc « combien il » les a toujours aimés particulièreincnl. » Il termine, en les priant de niellre en liberté le comte de Mansl'elt.
Bild. ri.y. : MSS. li-ir,, fol. ;;5 \", el 'J-258, p. 31.
Î58. — liruxelles, 22 novembre 1576 (1). Rapport l'ail aux états généraux par l'abbé de Maroilles e( luessire Eustacbe de Croy, seigneur de Crec(pics, ayant ('té (>nvoyés vers don Juan d'Autriche. Don Juan leur a déclaré qu'il a pouvoir et vouloir de l'aire retirer les Espagnols et étrangers, el qu'il le fera, après s'être entendu avec les élats; que de même il maintiendra tous les anciens privilèges, et enfin qu'il accordera aux étals tout ce qui ne sera pas contraire à la religion el à l'autorité du roi. Il demande, de son côté, qu'on lui donne, pour sa garde, dix compagnies d'Allemands, avec M. de Iliergcs ou l'un des colonels Pollviller, Fronsperg et Fugger, pour chef, el qualrc ou cinq comi)agnies d'hommes d'armes; que les hostilités cessent de part el d'autre; que les nobles et les prélats viennent le recevoir à Namur ; que le conseil d'État et des députés des élats généraux s'y rendent aussi.
Arcli. du rojaiinifi : co)!., el AÏS. d'AlegaiiiLe , t. I,
li)*J, — Arras, ii novembre !676. Résolution des états d'Artois d'offrir deux cent raille livres pour leur contingent dans les subsides demandés par le conseil d'Élal et les élats généraux.
Ilec. de la Ch. des représent., t. I, fol. C3.
(1) Ce rapport csl date du 21 dans la eoiue citée; mais les Rès. des états tjvn., J, lôG, d'acfoid avec le MS d'Alcyambe, lui dunueiil la date du 22.
0"i AC I l.S Ul S LIAIS GliiNtUAUX
|()(). -- /{nixclli'.s, iJ novembre lîi'G. Instiiu'lion des étals gôncraux j)oui' les seigneurs ])rélat de Saint-Ghislain, élu évèque d'Arras, le marquis d'Havre , le seigneur de Champagnev, baron de Renaix, le seigneur de Liedekerekc, vieonite de Bruxelles, le seigneur de Willerval et Adolplie de Mcelkerekc, conseiller du Franc-de-Brugcs, chargés, avec le baron de Rassenghien, de se rendre auprès du seigneur don Juan d'Aulrielie.
tlésol. lien l'ials gvii.Jfis Payn-Das. t-lc, I, 289. — Arcli. du royaiiniL- : Ékitn ijénmivj' , I. I , fol. 71, 73, el MS. d'Alei^ambc, I. I, fol. 23. — Arch. <lo la H;iyo : Acla slalumn Belgii, 1. I, fol. I II».
ICI. — Bruxelles, 24 novembre IS76. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche par laquelle ils l'infonnenl que, après avoir entendu le rapport verbal de monsieur de Rassenghien, ils ont députe « aulcuns bons seigneurs, » pour faire connaitre à Son Altesse leur désir et intention.
Avcli. (lu royaume : oiig.
162. — Bruxelles, 24 novembre 1376. Déclaration des points que le seigneur de Sainte-Aldegonde a proposés aux états généraux, dans rassemblée de ce jour, de la part du prince d'Orange, — C'est un avis du prince lui-mèjne sur la levée de troupes, un emprunt à faire en Allemagne , la manière dont on doit entrer en négociations avec don Juan, et la déclaration qu'il ne peut se rendre en Brabant, si l'on ne remet entre ses mains le château de l'Écluse.
BoNDÀM, Verzamcliny van omtilijegeevetic glulden, clc. I, 188.
165, — (Jroninyue, 24 novembre '/.576'. Lettre des ofhciers et soldats du régiment de Billy aux états généraux. Ils les informent des démarches faites par le seigneur de Billy pour les soustraire à l'obéis-sancc des états généraux. Arrestation de Billy et de ses capitaines. Le régiment veut l'csler fidèle au
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|);irli «les ('Uils, vl envoie Martini Stella el un soldat pour donner aux états généraux Tassurancc de leur fidélité.
Lftlre» infd. de GUI ex de Berlaijmonl . clc, p. 04.
1G4. — linixellos, 2') novembre lo76. Lettre des états des Pays-Bas au due dWlençon. Ils atleiident la décision de don Juan dWutrielie, (jue le roi d Espagne; a autorisé, s'il le jugeait nécessaire, à reinoyer les soldats espagnols. Le baron d'Auhigny, cpii se rend auprès du duc dAlençon, lui en apprendra davantage.
Slale p.Tper ofliro : papiers de Flandre (i).
1G5. — Bruxelles, 2-i novembre lo76. Instruction pour le baron d Aubigny, se rendant en France, au nom des étals, charg)' d'une mission aui)rès du due d'Aleneon.
Slale paper ofCice : papiers de Flandre.
160. — Grave , 26 novembre Jo76. Lettre du sieur Pyerlinek, bourgmestre de Grave, aux étals généraux. 11 leur rend compte de la manière dont il s'est emparé du gouverneur espagnol de cette ville, Gaspar Gomez, et l'a rangée sous l'obéissance des états, après avoir fait un accommodement avec les Allemands qui y tenaient garnison.
BihI. roy. ; .MS. 9i38, p. 411.
167. — Tournajj, 26 novembre 1576. Points et articles convenus entre monseigneur le sénéchal de Hainaut, gouverneur et bailli des ville, ehâleau et bailliage de Tournaisis, d'une part, et le baron de Kindisch, lieutenant-colonel du baron de Fronsperg, ainsi que les capitaines des soldats ayant
(t) Toutes les analyses que nous donnons de pièces existantes au State paper office, à Londres, sont tirées des listes ([ue M. Ernest Van Bruyssel a rédigées dans ce dépôt, et tpi'il a fait parvenir à la Coninii.ssion royale d'histoire. Au moment oii nous imprimons cette Notice ,fpielques-unes des listes de M. Van Bruyssel ont paru dans les linlletin.s de la Commission ; les autres doivent v être insérées aussi.
f)i ACTES ItKS LIAIS f.rM'.IlMX
tenu gariiision à Tourna) jusqu'audit jour, de raulrr,pour la retraite de ces derniers; approuvés par le conseil dKtat et les états généraux les 29 et 50 novembre.
RcT. (le 1,1 Cil. (les r('[u p^enl., (. I, fol. (!li.
168. — Blois, 27 novembre 1576. Lettre du duc d'Aloneon aux élats des Pays-Bas. Il approuve leur conduite h l'égard des Espagnols, et s'engage à leur envoyer des secours, il est tout disposé à se rendre dans les Pays-Bas, si sa présc^nce y est jugée nécessaire.
Stalc p;ipor ofllce : papiers de Flandre.
169. — Bruxelles, 2S novembre 1576 (i). Instruction pour M. le baron dAubigny, allant en France vers M. le duc d'Alençon , de la part et au nom des états des TPays-Bas. (Titre textuel.) Il devait remercier le duc de la bonne volonté dont il avait donné des témoignages aux états, tant par ses lettres que par le seigneur de Fontpertuis; excuser le délai de leur réponse à celui-ci sur la venue si soudaine de don Juan, et sur ce que les dix-sept provinces n'étaient encore jointes; lui dire que, « pour essayer si avecq ledict don Jeban on pourroit compo- » ser les afifaires et procurer le salut et repos de la patrie, avecq » voye amiable et sans effusion de sang, » les états avaient trouvé convenable de lui envoyer quelques députés, afin de s assurer de son intention sur la retraite des Espagnols; le supplier de tenir ses forces et secours prêts, afin de s'en pouvoir aider, si don Juan ne satisfait au désir des états; s'appliquer principalement à le confirmer dans l'affection qu'il a démontré porter aux états; ordonner à leurs députés, les sieurs de Bonyvet, Van der Noot et Bloeyere de revenir à "Bruxelles; enfin demeurer auprès du duc jusqu'à autre ordonnance.
Arch. de la Haye : MS. Van den Berglie.
(t) Cette instruction ne .sorail-elle [)ns la menue f|iie ("ell(> ([ni est ann- Ivsée .sons le n" lO.')?
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170. — lînixeUea, 20 novembre IHl G. Lettre des ('i!\(s grni'i'aii\ \\ leurs dépiilrs à Lnxciiihoiirg. Ils n'ont jniiiais ciilcndii (jiK' don Juan vint à Naniiir sous la garde des Allemands, et moins encore que les bourgeois de eelle ville lui fissent serment de fidf'lité, selon qu'il \c pn'iciid par rinsiruclion fpi'il a donnée au eonseiller Fonni. Ils ont, au contraire, à leur grand regret, des raisons de se défier de lui, eu égard à de nou^elles lettres qui ont été interceptées et d('cliiiïrées, tandis (]ue lui n"a aucun sujet de se défier d'eux, qui n"ont jamais manqué à leurs promesses. Il faut dont qu'il fasse partir effectivement les Espagnols, qu'il se contente, pour sa garde, de gens du pays, et, s'il se veut approcher d'eux, qu'il vienne"i Bruxelles ou à Mons. Les députés traiteront avec lui sur ce pied, et non autrement.
Arrli. (In rnvîuime : MS. (rAlpg;miI)p, f. I, fol. 25.
171. — liruxeUes, 30 novembre 1676. Déclaration des états généraux au prévôt Foncq, sur ce qu'il leur avait remontré, deux jours auparavant, de la part de don Juan. Elle porte qu'ils ne l'admettront comme gouverneur général qu'après qu'il aura fait sortir les Espagnols du pays, avoué la pacification de Gand et tout ce que les états ont fait, procuré l'assemblée des états généraux comme lors de la cession de l'empereur Charles- Quint, juré le maintien des anciens privilèges, et qu'il ne se servira, en conseil et autrement, que de gens du pays, etc.
Arch. (hi royaume : fop., et MS. d'Alegambe , t. I , fol. 26 — Rec. de lu Cli. des représenl., t. I, fol. C7.
172. — Luxembourg^ 50 novembre 1ô76. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, afin qu'ils ajoutent foi et créance à ce que leur dira de sa part le seigneur do Merey, qu'il leur envoie pour traiter dabstinence de guerre entre eux et les soldats espagnols.
Arrh. (lu rovaiime : min.
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173. — Midddbourg, 30 novembre 1376. Lollre du prince d'Orange aux états généraux. Il revient et insiste sur les conditions auxquelles, à son avis, il faut traiter avec don Juan (lAul riche.
Analecles fiehjiqups, Pic, p. ôOI.
I7i. — VenJoo, ÔO novembre 1376. Lettre du seigneur de Iliergosaux états généraux. Le sieur de Wittenhorst et le docteur Leoninus sont arrivés la veille à Venloo, et lui ont délivré les lettres des états des 14 et 17 novejnbre. Il se l'éfèreau rapport que le docteur Leoninus leur fera , les assurant « qu'en 1- tout ce qu'il pourra faire pour le bien de la patrie, il s'emT- » ploiera aussi volontiers que personne du monde, n'estant » nullement son intention, ny ra}ant jamais esté, de se dis- » joindre des estatz généraulx du pays , ains de vivre et mourir » pour leur service. » Il les prie derechef de donner ordre que M. de Berlaymont, son père, et MM. de Meghem et de Ilaultepcnne, ses frères, soient mis en liberté.
Arcli. do la Haye : MS. Van don Berglie.
173. — Sans date [Bruxelles, 50 novembre 4376). Requête des habitants d'Anvers aux états généraux, afin qu'il soit pris des mesures pour remédier aux maux que cette ville a soufferts par le sac du 4 novembre, et notamment que tous biens provenant du sac puissent être revendiqués par leur propriétaire partout où il les trouvera ; que toutes obligations et promesses imposées aux habitants durant le pillage soient déclarées nulles et non avenues ; que tous biens qu'on transportera hors du pays soient visités à la frontière, afin de s'assurer qu'ils ne proviennent pas dudit pillage, etc. « Il est notoire, disent les » Anversois au commencement de leur requête , comme ladicte » ville d'Anvers, laquelle estoit naguerres le premier et prin- » eipal empoire (1) de toute l'Europe, le vray et seul réceptacle
i\^ Empnirr . foiro, ninrcli»^, rmporiiim.
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» ol asvlo (lo foules nations de l'univers, Tabondant iirouip- » tuaire de tous biens et riehcsses, l'inventrice cl nourrice de » (ont iirfifu'e, industrie, cultricc sincère de la vraye reliiçion » calbolicque et romaine, faultrice de toutes sciences et vertiiz, » et en toutes ses prééminences plus que loyale et obéissante à B son prince et seigneur souverain, est en ung inonienf tond)('e » et précipitée de ])lus liaull degré dbonneur et prospérité au » fond et abismc de toute misère et calamité, estant devenue 0 spclonce (1) des brigans, larrons, meurdriers, ravisseurs, » jtoultcfcux, ennemys de Dieu, du roy, leur seigneur et » maistre, de la patrie et de tous bons manans, inbabilans et » fréquentans de ladicte ville d'Anvers. » Ils racontent ainsi le sac de leur ville : « Est advenu, le dimancbe, quatriesme de ce « |)résent mois de novembre, que les mutinez, joincts avecquc » les aultres pillarts de Maestriclit et Alost et leurs adjoincls , p favoriz et adliérens, et incitez des cbicfs de leur armée, 0 faisans entrée en ladicte ville par la citadelle, y ont commis » 1 horrible et exécrable massacre et dégast dont la mémoire « (pour rénormité du faict) est détestable et sera abominable « tant que le monde durera, non-seullemcnt pour la quantité » indicible du sang innocent d'une infinité de pauvres petits » enfans, femmes, pucelles et vieillarts sans défense ou malen- » gien, qui sans distinction de sexe ou eaige y a esté respandu, » mais aussi pour les injures, tant secrètes que publiques, i- inférez au\ corps et à la pudicité des jiauvres caplifz et » captives, pires que la mort : joinct Iborrible et espouven- » table embrasement de ladi.cte ville, suscité es maisons des » marcbans plus magnificqucs et apparentes, plaines d'une » richesse infinie et indicible de toutes espèces et marchan- » dises appartenantes, tant aux bourgeois (jue à aultres nations t> estrangières, Icstpicllcs jus(pies aux fondamcns sont arses » et bruslées, avccq plusieurs de leurs manans, lesquelz, évi-
(l) Sprinnrp. apojnnffue. cnvonio, sprlinim.
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» lans la fureur de l'espéc sanglante sur les rues, nont sccu » éviter la repantine (1) flamme de leurs maisons. De laquelle » flamme mcsmes irat sceu eschapper le temple et saincte offi- » eine de justice, je dis le mémorable et très-maî^nifique édifice » et maison eschevinale de ladictc ville, laquelle, à cause de sa » structure tant sumplneuso et opéreuse, se povoit nombrer » entre les miracles du monde, n'estant toutesfois le dommaige » de la ruine dicelle maison à comparoir à la perte des Chartres, » munimens,libvres, registres, cédulles, procès et innumcra- « blés documcns concernans tous roys, potcntatz, princes, ré- » i)ublicqucs et nations du monde, et mesmes les enseigncmens » et cstalz des pauvres orphelins et aultrcs privées personnes, » lesquelles en général sont arscs et rédigées en cendres. ■>
Arcli. (lu royaume : MS. (i'Alegambe, t. I, fol. 28.
176. — Satis date fôO novembre 1S76J. Requête des états de Brabant aux états généraux, pour qu'il soit « donné convc- » nahie remède » à l'état où le sae d'Anvers a réduit cette ville. Ils y font, d'après la requête des Anversois, un tableau saisissant des horreurs commises par les Espagnols.
Arcli. de la Haye : MS. Van den Berghe.
1 77. — Sans date ^''novembre 1 S76J .Lettre du prince d'Orange aux étals généraux. Il les engage à écrire au roi une lettre où ils expriment leur ferme intention de maintenir le pays en ses droits, libertés et anciennes coutumes, et de le délivrer de la tyrannie des Espagnols, Il leur déduit longuement les motifs qui doivent les y déterminer.
Ciirresp. de Guillaume le Taciturne . elc.,lil, 140.
178. — Groningue, 1*^ décembre 1576. Commission donnée par les états « van den Frieschen Omianden by Groeningen »
(1) Brpantinr. ïoiulnino. do Tospasuol rrpcntinn.
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à Hci'iiiaii Doccuiii, abbé de Folworl, aliùs Oldcnclostcr près le Dam, Lambert Tjarda van Sterckenburch, Pierre Sickinga, et Eyse Jarghcs Iloelllingen, pour les représenter dans rassemblée des états des Pays-Bas, à Bruxelles.
An 11. <|p l.'i Havf : Jila stiitiiiim lioJijii. 1 1 . M. IIS.
179. — Bruxelles, 2 décembre 1576. Lettre des états généraux à leurs députés à Luxembourg. Ils leur envoient différentes pièces, pour qu'ils soient avertis de ce cpii se passe, et puissent en donner connaissance à Son Altesse. Ils les requièrent d'accélérer leur négociation : « Nous ne povons délais- » ser, leur disenl-ils, de vous représcnfer que sommes envi- » ronnés de touts costés de périlz et dangiers inévitables, si » Son Altèzc ne se haste de se résouidrc et joindre aux » esfatz, etc. »
Arrii. (lu rovniimp : M.S. rrAlegambo, 1. I, fol. 27.
180. — Luxembourg , Ô décembre io76. Lettre écrite aux états généraux parleurs députés. Arrivés la veille après dîner à Luxfîmbourg, ils ont été immédiatement reçus par don Juan d'Autriclie, qui les a « lung après l'autre embrassez et béni- » gnement reccu. » Mcetkercke, en présence du baron de Rasscnghien et du secrétaire Le Vasseur, a présenté à Son Altesse les très-bumbles recommandations des états, l'a congratulée de sa bienvenue, et remerciée des peines et travaux qu'elle a supportés en venant d Espagne, « remerchianl aussy le roy de » ce quil leur avoit envoyé son frère, fdz du très-banlt et très- » victorieux empereur (Charles, de très-louable mémoire, et » qu'il n'eustsceu envoyer aultre qui leur eult peu cstrc plus » chier et aggréablc. » Don Juan a répondu, en français, « estre » fort aise de leur arrivée, et qu'il eust bien voulu que les » estatz les eussent plus tost envoyez : mais, parce qu'il estoit » plus prompt à parler l'espaignol , et qu'il s'asseuroit que nous » l'entendrions bien, qu'il parachèveroitsa response en langue i> espaignolle, disant en eiïrct qno le roy lavoit déposobé par
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)' doclià pour mettre ce pays en repos et tranquillité, avec » charge expresse et commandement de faire retirer les soldats » et gens de guerre espaiguols, restituer et faire entretenir )> tous les privilèges, <lroits, usances et coustumes anchiennes » du |)ays, et le gouverner en la mesme forme et manière » comme il a esté gouverné du temps dudict empereur son ). père : de sorte qu'il estoit venu et nous vouloit donner la » l)ai\, et vouloit faire sortir les Espaiguols^, et le feroit sans » aulcun doubte. » Il ajouta, tant en espagnol qu'en français, plusieurs aultrcs propos cl devises. Dans la matinée du 5, les députés Tout revu, et lui ont exhibé un écrit renfermant les proposilious des états.
Arcli. tlii royaume : MS. d'AIegamhe, t. 1 , fol. 51 et 4i. — Bild. roy. : MSS. 7225, fol. 5G, et 9258, p. 35.
181. — Ltixombourc) , .) décembre 157 6. Points et articles remontrés à don Juan dAutriche parles députés des états généraux , avec les apostilles de ce prince datées du 6 décembre. Les principaux concernent le départ des troupes espagnoles, dont les états consentent que le renvoi ait lieu par mer; le maintien de la pacification de Gand; l'approbation des actes des états; l'observation des privilèges : moyennant quoi, ils le recevront pour gouverneur et capitaine général, maintiendront la religion catholique et la due autorité du roi, renonceront à toutes ligues et confédérations, casseront tous soldats étrangers à leur solde, surseoiront l'entrée aux Pays-Bas des troupes françaises, etc.
[ii'sol. des états géii des Pciys-Dns, etc., 1, 307. — Arch. du royaume : Etals généraux, t. I, fol. -77, et MS. d'Aleganibe , t. I , fol. 53. — Rec. de la Ch. des représent., t. I , fol. 7.').
182. — Bruxelles, 4 décemb7-e hj76. Lettre des états généraux à la reine Elisabeth , pour la prier d'ajouter foi et créance à ce que le seigneur de Zwcveghem (François de Ilalewin) hii dira de leur part.
Arrli. de la Hâve: rep. Avijleterrc . 1f)7<!-ir;80, fol. 9.
DIS l'AVS-|!A8. tjl
185. — Bruxelles, 4 décembre 11)76. Lclli-cs des t-lats di-s Pays-Uas au lord lîurglilcv cl au sccirlairc Walsinghani, leur (leniandant louis bons ollicos eu laveur de M. de Zwcveghcni, envoyé des élats vers la reine d'Angleterre.
Slalc |).T|)er office : ])a|>icrs de FLiiidre.
184. — Bruxelles , i décembre lo76. Commission donnée par les étals des Pays-Bas à François de Halewin, seigneur de Zwevegliem, l'autorisant à conclure un emprunt de deux cent mille angelots en Angleterre.
SlMle papc'i' ol'lii-e : |iii|iiers de Flandre.
185. — Bruxelles, 4 décembre lo76. Requête des états généraux au conseil d'Etat, afin que le trésorier de l'épargne llcyngout et le trésorier des confiscations dcl Rio fournissent l'état des deniers qui existent dans leurs caisses, et qu'il soit écrit itérativement aux gouverneurs et magistrats des villes, pour qu'ils ordonnent aux dépositaires et autres personnes ayant de l'argent en dépôt de Tcnvoyer incontinent à Bruxelles, sous peine de contrainte et exécution en cas de défaut. — Les apostilles du conseil d'État, en date du 5, sont coid'ormes au désir des étals sur les deux prcnu'crs points. Sur le troisième le conseil déclare qu'il entendra le conseil des liiianccs, et qu'ensuite il ordonnera «■ comme se verra appartenir. »
.\r(Ii. du rovauiiie: oiig. cl min.
180. — Luxembourg!, G décembre 7576'. Observations des députés des états généraux sur les apostilles de don Juan d'Autriche du même jour (voir n" 181), avec de nouvelles apostilles de celui-ci, datées du 8 décembre.
Ri'sol. dca t'Iutf, gén. dcx Paijn-lins, elc, I, 31.^. — Arcli. du royaume : MS. d'Alcgambe, 1. 1, fol. 57. - ]\in\ de la Cil. (1<!S reiiréscnl., I. I, foi. 7!). — Arcii. de la Haye: Avin Klalnuiii lluliiii , t. I, foi. i'ili.
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187. — Liixi'iiihoiinj, 7 décembre 1576 , au soir tard, Loltro écrite oux élals gi'iu'i'aux par leurs clcpiitcs. Us ont reçu la IcMre eics étals du ii (n" 179) et les pièces y jointes, par le courrier venu avee le conseiller Foncq. Us leur font parvenir la remontrance qu'ils ont exhibée à don Juan le o (n" 181), cl sur laquelle ils ont hier soir reçu les apostilles marginales de Son Altesse. Ce matin, ils ont présenté à Son Altesse leur réplique (n" 180), cl raprès-dincr ils ont encore été en communication avec elle, qui leur a promis de députer des personnages d'autorité pour traiter avec les Espagnols de leur soudaine retraite. Ils se louent beaucoup de la bonne volonté et affection que don Juan montre pour le bien du pays; ils croient que la nation sera reconnaissante au roi « de lui avoir » envoyé si béning cl sage gouverneur. »
Arch. (lu royiiiiiiie : MS. d'Alegaiiil)c, t. 1, fol. il.
188. — Luxembourg , 7 décembre 1670. Nouvelle remontrance des députés des élals généraux à don Juan d'Autriche, avec apostilles de don Juan en date du 8.
Pvésol. des élals ijcn. des Pays-Bus, etc., I, 31!). - Arcii. du royaume : MS. irAlegambc, t. 1, fol. 39. — Rec. de la Cil. des représeiit., 1. I, foi. 81. — Bil)l. roy. : MS. 7'2"23 , fol. 59 V".
189. — Bruxelles, 7 décembre 1676. Résolution des états généraux fixant les traitements du capitaine général du camp, de son lieutenant général, du maréchal des logis, des conseillers de guerre , etc.
Rec. de la Cli. des leiircsent., t. 1, fol. 83.
190. — Bruxelles, 7 décembre 1576. Lettre des états généraux aux princes, seigneurs et magistrats du cercle de Westphalie, sur les maux que les Pays-Bas ont soufferts depuis l'arrivée du duc d'Albe dans ces provinces, et qui les ont forcés enfin de prendre les armes.
Résol. des étuis (jén. des Pays-Bas, clc, 1,542. — Arch. de la Haye: reg. Iloogduils. depeschen, 1376-1870, fol. 6.
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1i)l. — Luxembourg , 7 décembre I57(). Lcllrc de Maximilicn Vilain, baron de Rasscnghien, aux étals généraux. II a été averti de Itonnc part que le sieui' de lîonyvet, retournant dernièi'Cinenl de Fi-anee, aurait dit, dans leur assemblée, ([uil a eu du roi raercède de vingt mille ëcus ; qu'il a demandé audienec au roi de France, et qu'elle lui a été refusée; qu'il a pendant deux jours traité avee l'ambassadeur du roi eatlioli(]ue en France, faisant de très-mauvais oflices pour Je salut et la liberté du pays. Ce sont autant de calomnies. Il n"a rien demandé ni recju du loi, et n"a j)as même été remboursé des Irais de son voyage en Espagne. Il n"a eu aucune charge ni intention de voir le roi de France, (jui était en chemin i)our Orléans et Blois. Il a parlé à rainbassadcur du roi uniquement pour avoir des nouvelles du seigneur don Juan d'Autriche. Ce fut le même jour <pril rencontra par delà Paris le sieur de Bonyvet, « qui lui fist quelque aullre ollice et advertence lors dont il » s'eult bien pu passer. » D'après ces explications, et étant toujours prêt à répondre là et ainsi qu'il conviendra pour son honneur, il supplie les états de l'assister à avoir raison et justice de telles calomnies.
Aicli. du la Haye : MS. Van duu Bergtic.
19:2. — Licfje , 7 décembre 1676. Lettre de Maximilien de Capriau aux étals généraux , sur les propos tenus « par l'un » des architectes qui ont érigé la citadelle d'Anvers », et d'après lesquels il aurait le moyen « de sans aucun danger » povoir facillement faire désemparer et renverser certains » pans de muraille de ladictc citadelle. »
Artb. de la Lî.'iye : MS. Van den BergLe.
195. — Luxembourg , 8 décembre 1676. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés. Après avoir rappelé leur lettre de la veille où ils rendaient compte de « la bonne résolu- 1» lion de Son Altèze j», ils annoncent qu'ils partiront le lende-
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main malin a\cc un gentilhomme envoyé par don Juan, pour poi'lcr l'ordre aux troupes espagnoles de se retirer des Payslias. « ?>ous ne sçaurions, disent-ils, juger aultrement de Son » Altèze, sinon qu'ieelle nous est envoyée de Dieu pour l'en- » tière et générale paeifieation et réeoneiliation de tous les » Pa}s-Bas. »
Arcli. (lu royaume : MS. d'Alcgainhe , t. I , loi. 43. — Bill. roy. : MSS. 72-23, fol. G-2 v», cl 9258, [>. 32.
11)4. — Luxembourg, S décembre 1570. Lettre de don Juan dAulriehe aux étals généraux. Le marquis d'IIavré, l'abbé de Saint-Gliislain , élu évêque d'Arras , le seigneur de Liedekerckc et le pensionnaire Meetkercke lui ont déelaré ce dont ils ont été chargés par eux. Il espère qu'ils seront satisfaits de ce qu'il a concerté avec ces députés, car il n'est Aenu « que pour les » remettre en leur ancienne liberté et privilèges , et leur oster » ceulx qui leur ont faicl tant de maulx. » Il part pour Marche le lendemain. Il les requiert de venir à Namur avec tout le conseil d'État.
Arcli. ilu royaume : niiii., et MS. (l'Alcgiiinbc, t. I, fol. i'J. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. C3 , et 'J238, p. 30.
195. — Luxembourg , S décembre lo7(L Lettre du marquis d'Havre au duc d'Arschot, par laquelle il lui annonce (pie, le lendemain, les députés des états généraux partent pour Marche, ainsi que don Juan, « lequel ils ont trouvé le plus » intentionné du monde à revoir les Pays-Bas en leur pristinc j) splendeur et anchien estre «; que, nonobstant l'emprisonnement du comte d'Egmont, lui, marquis d'IIavré, .apporte à la comtesse, sa mère, de la part de don Juan, la restitution des biens, titres et honneurs de sa maison, etc.
Résol. des états (jm. des Pays-lias, etc., I, 323. — Arcli. de la Haye : ylcta slaluiim Behjii, t. I, fol. 129.
19G. — Utrecht, S décembre 4576. Lettre du baron de Iliergcs aux étals généraux. Il ne |)ourra diriger son régiment
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cl celui de son Irèrc vers Maliiies , (jue lorsqu on aura paye aux soldats tout ce qui leur a élé promis. Il n'est arrivé encore ni argent ni draps; Léoninus fait des efforts j)our lever de l'argent, mais il n'y parvionilra qu'avec peine. Les légimenls >vallons et allemands, ainsi que celui de Verdugo, sont dévoués aux étals généraux. Il demande quels ordres il doit laisser pour le recouvrement du château d'Ulreelit et des villes de Dcvcnter, Campcn et Rurcmonde. Diflicultés pour la levée de mille rellres dans le duché de Gucldre. Il ren)ei'cie les étals généraux pour la mise en liberté de son père, et demande l'assistance du comte dcBoussu.
Lettres incd. de (illles de llerlaijinont , (île. , ]). il. — Arcli. de lu Haye : MS. Vai» denBcrglie.
107. — Bruxelles, 9 décembre 1576. Lettre des états généraux à leurs députés à Luxembourg. Ayant eu aujourd'hui eonmiunication de plusieurs lettres interceptées de don Juan à Gerônimo de Roda, Sanelio d'Avila et plusieurs autres chefs de leurs ennemis, ainsi que d'une « lettre bien clerc » et ouverte « écrite à ce sujet à Son Altè/x par U\ conseil d'Etat, ils déclarent à leurs députés qu'ils sont « frustr(''s de >" l'espoir et bonne opinion qu'ils avoient de Son Allèze » , et les engagent à « pourvoir, j)ar bojine discrétion, à leur » sûreté. »
Arcli. du royaume : MS. d'Alcgambe, I. I, fol. 51.
198. — Bruxelles, 9 décembre îo76. Lettre des états généraux au seigneur de Zweveghem. Craignant et prévoyant une altération générale de leurs gens de guerre , s'ils ne trouvent les moyens de les payer, ils le prient d'employer « tout ce desprit j» et de dextérité que Dieu lui a preste en ce monde, pour leur » practicqucr et envoyer quelque bonne somme le plus tost. » Ils lui disent, en post-scriptum, qu'on vient d intercepter plusieurs lettres de don Juan à Gerônimo de Roda , Sanclio d'Avila
Tome i
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Cl d'aiilros, |)ar lcs(iii(>llos ils ont découvert de grandes dissimulations de don Juan en leur endroit.
Arcli. de la ll;iye : rcg. Aiujlclvrre, 1570-1580, fol. 9 V.
191). — Bruxelles, 9 décembre 1576. Lettre des états généraux aux (I). Us ont appris les « bons debvoirs
» qu'ils ont faicts » à Groningue. En déclarant qu'ils voulaient se joindre aux états pour la défense et la liberté de la patrie, ils ont a faict acte digne de perpétuelle nicnioire, louange et » recommandation. » Les étals se sont occupés de leur choisir un colonel tel que le luéritent « des soldats si généreux, pro- » videns et aguerroyez », et ils vont le leur envoyer, pour les « remerchier bien cordiallement de ceste emprinse aultant » excellente et vertueuse que courageusement exécutée. » Suit un exposé de la conduite des étais depuis la mutinerie des Espagnols à Zierikzée. Us tenninent en leur promettant le payement de leur solde courante et arriérée, et en leur annonçant qu'ils leur cnvoicnl le baron de Ville (Georges de Lalaing), « pour les esclarcir cl dilater plus amplement leur » bonne intention et délibération sur le tout. »
Areli. du rovauino : cop.
200. — Bruxelles, 10 décembre 1376. Acte de non-prt\judice délivré par les états généraux aux députés des états de Gueldre , sur ce que ceux-ci étaient comparus à leur assemblée, nonobstant le privilège de non evocando dont ils jouissaient.
BoNDAM, Verzameling van onuitgegeevene slukken, I, 23:2. — Rec. de la Cli. des represent., l. 1, fol. 17.
201. — Bruxelles, 10 décembre 1576. Lettre des états généraux au bourgmestre de Grave, le S"^ Pycrlinck, pour le remer-
(1) La suscriplion de cette lettre manque; mais il est évident qu'elle s'adresse aux officiers et soldats du régiment de Billy en garnison à Groningue, el elle paraît être une réponse à leur lellre du 24 novembre (n" 165).
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cier des bons (k-vdirs qu'il a l'ails, avec le eapilaiiie Anderlecht et le receveiu- Laiiiics (l(! IJodiolt , afin de ({('livrer celle ville de la t\ lannie du gouveineur espagnol Gaspar Gouiez, etc. (V. n" 16G.)
ISibl. ro> . ; MSS. 7-223, fol. 80, cl !»-J38, p. 4IG.
202. — Middclhoury, 10 décembre 1576. Lettre du prince d'Orange aux (-lais gt-niîraux. 11 leur envoie le S' Charles de Beaulieu, afin de connailrc leurs intentions sur le libre passage des bateaux allant vers Flandre et Angleterre, ainsi que sur le fait des licences. Il les prie de faii'c fournir l'tîtain ncîcessaire à la fonderie de Malines, pour la confection de serpentines et de fauconneaux.
Corresp. de Guilluuiue le Taciturne, clc, III, lliO. — Dibl. roy. : MSS. l-Hô, fol 78 v«, cl 9-238, p. 34.
203. — Marche, Il décembre 1376. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés. Ils viennent d'arriver à Marche, et partent le lendemain pour Bruxelles. Ils ont reçu la lettre du 9 (n° 197) qui les avertit du contenu de plusieurs lettres interceptées de don Juan à Roda, Saneho d'Avila et autres; ils ne savent ([n'en dire. Son Altesse envoie avec eux Octavio de Gonzaga et le secn-taire Eseovedo, pour faire sortir les Espagnols des Pays-Bas. « Nous vous pourrions, messieurs , descou- » vrir plusieurs aultres clioses servant à l'asseuranee de la » bonne et sincère intention de Son Altèze; mais les avons » différé à nostre rapport, u
Arcli. du roynunie : MS. d'Aleganibe, l. I, fol. 62. — Bibl. roy. : MSS. 7-223, fol. 81, et 9238, p. 40.
204. — Bruxelles, 12 décembre 1576. Lettres de sûreté et sauf-conduit données par les états généraux à Octavio de Gonzaga et au secrétaire Eseovedo, chargés par le seigneur don Juan d'Autriche d'aller liaiter avec les Espagnols, à Anvers, de leur retraite des Pays-Bas.
Arch. du royaume : MS d'Alegarabe, t. I, fol. 42.
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'■201). — Unixellcs, 12 (léccmbre 1370. AcU; des états gcncraux par lequel ils aceeptent roflVe que le eouile de Hohenlohe, à la réquisiliou de niouscigneur le prince d'Oj'ange, leur a faite de lever, pour leur serviee, douze cents chevaux allemands reitres, et règlent le (raitement dont il jouira, ainsi que ses rifniaîtres, et plusieurs autres points concernant ladite levée.
Arcli. de la Haye : MS. Van den Berghe.
iJOG. — Bruxelles, lô décembre 1376. 3Iémoirc exhibé aux états généraux par Philipi)e de Marnix, seigneur de Sainle- Aldegonde, député du prince d"Orange. Marnix demande une prompte réponse sur ce qu'il a proposé de la part du prince; il demande la remise, entre les mains du prince, des villes de Grave et de Harlem. Il remontre « que l'on ne veuille adjouter » l'oy aux calomnies et faulx rapports que l'on scmine de mon- » dict seigneur prince et de ses gens, et que l'on se depporte
» de toute dcffiance » Il supplie aussi « (juil plaise à
» messieurs les eslatz l'admettre, pour, au nom de mondict » seigneur le prince d'Oranges, oyr et entendre le rapport » que feront messieurs venant de don Jehan. »
Bibl. roy. : MSS. 7225, fol. 84 v», et 9238, p. 42.
207. — Bruxelles, 14 déconhre 1376. Déclaration des états généraux, qu'ils accordent lassurance demandée par le S'' Octavio Gonzaga et le secrétaire Escovedo , envoyés par Son Altesse vers les soldats espagnols, et qu'ils consentent à une suspension d'armes de quinze jours , à partir du \ o décembre, » trouvant expédient et du tout nécessaire que le parlement » des Espagnolz se fasse par terre. »
Areh. du royaume : MS. d'Aleganibc, t. I, fol. S4.
208. — Sans date [Bruxelles, 13 déeeiidire 1376;. Réponse des états généra\ix au mémoire du seigneur de Sainte-Aide gonde, du 1.5 décembre (n" 20G). Ils s'y montrent favorables aux désirs du prince, Ain^^i ils tiendront la main à ce que la ville
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de Grave lui sdil iriuliio, siiiiC les r('!;alfs cl droits l'ovaiix; ils feront traiter, par le coinle de Boussii, avee les villes de Harlem, Amsterdam et autres; iU n'ajoiitei-ont point foi aux légers j)ropos ou rapports; enliu ils admettent le seigueui* de Sainte-Aideiifonde à ouïr le rapport des di'pu tés envoyés à l.iixfinhctnrg.
Bil)l. n.\. : MS. 72->5, fui. Ori v».
20î), — liruxi'lli's, 17 <li''cei)il))r lo'ii. Lellre des étals j»('néraux au prince d'Orange. Ils répondent sur tous les points que le seigneur de Sainle-Aldegonde leur a remontres, de sa part, louchant le comte de Sehwarzitourg, le choix d'un personnage de ipialilé en Allemagne pour tenir correspondance avee eux, la restitution qu'il sollicite de la ville de Grave, la soumission de Harlem aux états et au gouvernement de Hollande, et l'assurent qu'ils veulent maintenir en tous ses jjoinls la pacification de Gand. Hs lui envoient le S"" de Trélon, pour lui rendre compte de l'état des négociations avee don Juan d'Autriche.
Cofri-sp. de (jiiiUunnic le Taciturne, pIc, III, 1C2.
^10. — BruxuUe-'i , / 7 c/crc/»/;/e /57tf. Instruction des états généraux pour le seigneur de Trélon , envoyé vers le prince d'Orange. Le S"^ de Trélon avait pour mission de faire connaître au prince tout ce qui s'était passé dans les négociations des étals généraux avee don Juan d'Autriche, depuis le 25 novembre, et de l'engager à s'abstenir de toute hostilité contre les villes de Hollande qui n'avaient pas encore déclaré vouloir être comprises dans la pacification et se joindre aux états. Les états étaient persuadés (pic don Juan procédait « en toute bonne foy, » rondeur et sincérité. »
Corresp. de Guillaumele Tacilunie , etc., III, )G5. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 8G , et 9238, p. 43. — Arch. de la Haye : MS. V<Tn dm Berghe.
211. — Bruxelles f 17 décembre 1 57 6 . Lettre des états généraux à don Juan d'Aufriche. Ils lui demandent de faire cesser
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les outrages que les soldats espagnols commettent contre les bourgeois d'Anvers, ne cessant chaque jour de les rançonner, composer ct« branschatter. » Ils se plaignent aussi d'une ordonnance que Gerônimo de Roda a fait publier en cette ville.
Bihl. roy. : MSS. 7223, fol. 89 v», et 9258, p. 4(i.
décembre 1676. Déclaration des cvéques
abbés, doyens et curés des Pays-Bas, que la pacification de Gand ne contient rien qui soit contraire à la sainte foi ou religion catholique romaine, et que ses dispositions tendent plutôt à l'augmentation et à l'assurance desdites foi et religion.
Ballet, de la Comm. roy. d'histoire, 1" série, XIV, 6.
213. — Cologne, 17 décembre 1576. Lettre des princes, prélats, seigneurs et magistrats du cercle de Wcstphalie aux états généraux, où ils les assurent de la part qu'ils ont prise aux maux des Pays-Bas, et leur font savoir qu'ils ont réclamé l'intervention de l'empereur, pour qu'il y soit mis un terme.
Résol. des états gén. des Pays-Bas, etc., I, 347. — Arch. de la Haye : reg. Hougduits. depeschen , 1576-1579, fol. 8.
214. — Bruxelles, 17 décembre 1576. Mémoire et instruction donnés par les états généraux au seigneur de Willerval , envoyé vers don Juan d'Autriche. Il devait traiter avec don Juan de la prompte sortie des Espagnols et du mode de cette sortie. « Com- » bien que, de prime face, disent les états, sembloit estre plus » expédient la faire (la sortie) par la marine, ce néantmoins, y » ayant de plus près avisé, ont trouvé qu'il n'est aulcuncment » expédient ny convenable pour l'effectuer promptement. » Suivent les raisons sur lesquelles se fonde cette opinion. Le seigneur de Willerval devait ne rien négliger pour que don Juan y acquiesçât. Il devait l'avertir que les états allaient se rendre à Namur, pour communiquer sur le surplus avec lui.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 57. — Bil)l. roy. : .>1S. 923S , p. .'iO.
215. — Bruxelles, 18 décembre L'iKi. LcUrc dos t'ials généraux au comte de Lalaing. Ils l'informent qu'une trêve de quinze jours vient dèlre conclue entre les députés des états et don Juan ; ils le prient d'en inl'onner les chefs sous ses ordres, et de lenir la main à la stricte exécution de la trêve.
Lettres itiéd. de Philippe, cumle de Lalaing, etc., p. 14.
210. — Lii'(je, 18 décembre 1o76. Lettre de Tévêque de Liège aux états généraux. 11 les iiiforme que rempereur l'a délégué, avec le duc de Juliers, le baron de Wvncnberg et le docteur André Gaill, pour s'employer de sa part à la pacification des Pays-Bas. Lesdits délégués se réuniront demain soir à Liège, et il prie en conséquence les états de vouloir lui faire parvenir leur réponse aux lettres envoyées par les délégués. Il espère une prompte pacification, et emploiera tous ses moyens pour y parvenir.
Quelques lettres de Gérard de Groeshcik, etc., p. 14.
217. — Bruxelles, 19 décembre 1576. Lettre des états des Pays-Bas au S"^ de Zweveghem. Ils espèrent que sa mission en Angleterre a eu de bons résultats. Don Juan d'Autriche accède à toutes leurs demandes, à une condition : celle de ne rien innover en matière de religion , et de rester fidèles au roi. Les Espagnols ont reçu l'ordre de se préparer au départ. On a conclu un armistice de quinze jours. Ils vont se transporter à Naraur, afin d'y voter les subsides nécessaires, et d'y attendre l'arrivée de Son Altesse.
Slale paper office : papiers de Flandre.
218. — Bastogne, 19 décembre 1576. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, en réponse à la leur du 15 (1). Il leur montre une grande satisfaction du contenu de celte dernière, et se montre joyeux de leur prochaine entrevue, pour
(1) Nous no l'avons pas trouvée.
Ar.TKS DES 1';TATS r.l'Nï'^RAUX
rextrcmc dt'sir (ju il a, dil-il, de les honorer, caresser et estimer eomine niéritont «^ si bous serviteurs el vassaux de Sa Majesté. »
Ai'cli. du roynume : iiiiii. , cl MS. d'Alegainbe , t. I , fol. 59. — Bibl. roy. : MSS. 7225 , fol. 93, el 9258 , |>. JS. — Rec. do la Cli. des représenl., I. I, fol. 85.
219. — Mal lues, 19 drcembrc 1576. Lettre du comte de Lalaing aux ('tats géuéi-aux. [! criti([ue quelques dispositions de la trêve, ainsi {|uo les lellres que les états généraux adressent aux chefs des troupes espagnoles. Il faut (ju'on lui envoie une sonuue de. trente mille ilorins; sinon il n'y aura plus moyen de maintenir la discipline. 11 est nécessaire que les états généraux prennent des mesures pour empêcher que les Espagnols ne profitent de la trêve pour faire sortir du pays le fruit de leurs rapines et de leurs brigandages.
Lellres viéd. de Philippe, comlede Lalainr), etc., p. IS.
220. — Bruxelles, 30 décembre 1576. Déclaration du conseil d'État, que, dans les dispositions de la pacification de Gand, il n'y a rien de contraire à l'autorité du roi ni à la religion catholique.
Arcli. du royaume : min. — Bilil. roy. : MSS. 7223, foi, 9G, el9238, p. «1.
221. — Bruxelles, 20 décembre 1576. Lettre écrite aux états généraux assemblés à Namur par les membres des états restés à Bruxelles. Ils les prient de demander au conseil d'État qu'il écrive à M. de Ville, commis par provision au gouvernement de Frise, ainsi qu'au conseil de cette province, afin qu'ils convoquent les états et les requièrent d'envoyer leurs députés à Bruxelles, les lettres écrites précédemment à cet effet ayant été interceptées et supprimées par le seigneur de Billy. Ils leur transmettent une lettre de lévêque d'Ypres contenant refus de signer l'attestation sur la pacification de Gand, ainsi que plusieurs autres pièces qu'ils ont reçues. Ils désirent « savoir » si eux, estans icy demourez, suyvant la résolution prinse et
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» arrcstco le jour d'hier (Ij, soi-onl aiiclhorisoz d'adviscr et » l'csouldre siir toutes rcquesles, missives et aultres alfaircs » survenantes et (jue joiirnellenient se pourront iey reprcsen- » ter. » Ils demandent aussi à leurs eolièiçues rapjjrolialion du choix qu'ils ont lait de Jean (iillis pour leur greilier. Ils parlent enfin de la <t dernière lettre » du prinee d'Oranj^M' cpiils ne retrouvent pas, et qu'ils supposent avoir été eiuiK>rtée pai' le greilier Weellemans : le messager du prince sollieile une promple réponse à cette lettre.
Bibl. roy. : MS. 72->5, fol. 97.
222. — Jiritxelles, 20 (h'coubre iolG. Lettre des états généraux à l'évètiue de Liège. Réponse à celle du 18 décembre. Ils se réjouissent de sa délégation. Les états généraux et le conseil d'h^tat se rendent demain à Namur, pour traiter, avec don Juan , du départ des troupes étrangères, et pour arranger les derniers articles de la pacification.
Quelques leltres de Gérard de Groeslieck, etc., p. 15.
225. — Bruxelles j 20 décembre 1S76. Lettre des étals généraux aux magistrats de Liège. Ils les prient de prendre des mesures pour empêcher les Espagnols de transporter, hors du pays, pendant ces jours de trêve, le butin qu'ils ont fait à Maestriehl et à Anvers.
Quelques lettres de Gèrardde Groesbeck, elr., p. 16.
224. — Bruxelles, 21 décembre 157 G. Lettre des états généraux au baron de llierges, gouverneur de Gueldre, afin que.
(I) On lit , ilans los procùs-vorbaiix , à la date du 20 décembre : « Il est » résolu ((uo i;i piuiiai't se transportera :i Namur, et ([uolques-unss domou- » reroiil à l^ruxelics, ayant i'aulliorité comme tous. » Résolulions des états (jénéraux , etc., I, 21. "5.
La date de la lettre dont nous donnons ici l'analyse devrait, d'après les proct's-verbnuxjèlre le 21 ; mais peut-être a-l-elle été mai lue par le copiste.
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conl'ormémciU à la pncificalion de Gand, il fasse rendre au comte Van den Bergh, au comte de Culembourg, au seigneur de Battenbourg et aux autres leurs villes, pays et seigneuries.
BoyokV, ^erzamellng van onuilrjerjfevene stukke» , etc.,
22o. — Emptinnes, 22 décembre 1576. Lettre de Robert de .Melun (vicomte de Gand) aux élats assembles à Namur. Il leur annonce qu'il est arrivé à Emptinnes entre six et sept heures du soir, et qu'il part à l'instant, pour aller trouver Son Altesse, qui est attendue à Marche demain soir.
Bibl. roy. : MS. 7->-23, fol. 9f).
220. — En sa maison de Hamptoncourt, 22 décembre 1576. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux. Elle s'en remet au rapport que leur fera le seigneur de Zwevcghem , dont elle parle dans les termes les plus flatteurs.
Arch. (le la H;iye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 10.
227. — Blois, 22 décembre 1576. Lettre de François, duc d'Anjou, aux états des Pays-Bas. 11 les assure de ses bonnes dispositions à leur égard, et accrédite auprès d'eux le baron d'Aubigny, qui leur en dira davantage.
State paper office : papiers de Flandre.
228. — Tournay, 22 décembre 1576. Lettre des eonsaux et états de Tournay aux états généraux, sur les dilTicultés que présente la levée, dans leur ville, des moyens généraux.
.\reh. du royaume: MS. d'Alegambe, t.,1, fol. 03.
229. — Namur, 23 décemh-e 1576. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour lui donner avis qu'ils sont arrivés la veille à Namur avec les membres du conseil d'État.
Arch. du royaume : 3IS. d'Alegambe, t. I, fol. Cl. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 80. — Bibl. roy. : MSS. 7-22r>, fol. tOO v», et 9258, p. t^ti.
230. — .yaniur, J?J dnrmbre 1576. Lcltrc des «liais généraux iiu S' ili' VVillcrval. Arrivés la veille au soir avec messieurs du eonseil dElat, ils ont reçu sa letlre. Ils le prienl, si Son Altesse a faisoil estai de se mettre entre les mains d'ung prince » neutre, » de l'en détourner le plus qu'il [)ourra, « pour les » grands ineonvéniens qui s'en pourroienl ensuyvre, spécialc- » ment que eela pourroil tellement augmenter la dilïidence » <iui donne si avant en aulcuns, que bien mal scroit possible » le réparer, y joinct le peu d'honneur, voires grand vitupère » qu'on rcdonderoit au pays. »
Bill. roy. : MS. 7-2J3, fol. 100.
231. — Marche j 23 décembre 1o76. Lettre de Robert de Mclun (I) aux états généraux. Arrivé à Marche à cinq heures du matin, il est remonté à cheval à neuf iiourcs, pour aller au-devant de Son Altesse, laquelle il a rencontrée, à deux lieues de cette ville, en un coche, accompagnée de M. de Naves et de Jean-Baptiste de Tassis. Après avoir présenté les recommandations du conseil d'Élat et des étals, il lui dit qu'il avait des lettres deux à lui remettre. Elle répondit <iu'il les gardât jusqu'à son arrivée à Marche. Là il les lui a remises; mais elle s'est excusée, sur la fatigue du chemin, de les ouvrir en sa présence.
Blbl. ri.y. ; MS. 7-2-2Ô, fui. 99 v».
232. — Mali nés, 25 décembre 1376. Mémoire et instruction pour M. d'Evre , à remontrer à messieurs les députés des états généraux de ces pays. (Titre textuel.) Cette instruction est signée des chefs de l'armée, Philippe de Lalaing, J. et Adrien de Bailleul, Valentin de Pardieu. Ils y rendent compte des mc-
(1) Le MS. porte A. de Mellein'; mais c'est évidemment une faute de copiste. Voy. les Iti'sohilinns ries élntu r/rnéraujc . etc., I , ^10 , 219.
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suros militaires ([n'ils ont |)riscs et de celles qu'ils oui le projet de prendre, et demandent de l'argent pour la solde des troupes.
Bihl. roy. : MS. 72-23, fol. 101.
233. — Bloh, 2Ô (Jêccmbre 1576. Lettre de François, duc d'Anjon, aux états d(!s Pays -Cas, pour leur recommander un des gentilsliommes de sa chambre, qui désire prendre du service dans l'armée des états.
Sinle paper office : papiers de Flandrp.
234. — Bruxelles, 24 décembre. 1576. Lettre écrite aux états généraux assemblés à Namur par leurs collègues restés à Bruxelles. Aujourd'hui les députés de la ville et des Ommelandes de Groningue se sont présentés à leur assemblée, et ont déclaré, en vertu de leur pouvoir du 1" décembre, se joindre aux états généraux. Le seigneur de Boussu, avant de partir pour la Hollande, désire recevoir une instruction des états généraux; il importe de la lui expédier j)romptement.
Bibl. roy. : MSS. 7225, fol. 105 v», et 9238, p. 417.
235. — Bruxelles, 24 décembre 1576. Lettre écrite aux états généraux assemblés à Namur par les députés restés à Bruxelles. Ayant accordé à Claude de Chcisieu (?), dit de Belmont, l'emploi de commissaire des montres des gens de guerre, ils prient les états de confirmer cette nomination.
BiM. roy. : MS. 7225, fol. 105.
236. — Bruxelles, 24 décembre 1576. Lettre des états de Brabant aux états généraux à Namur. Trouvant nécessaire et convenable que M. de Champagney les assiste de son bon avis et conseil, ils leur envoient un projet d'acte (1) « qui servira
(1) Il s'agit ici d'un acte qui hrahantimit , en quelque sorte, le frère du cardinal de Granvelle. Malgré toute la presse qu'y meUaient les membres des états de Brabant rostés à lîruxclies, ce fnl seulement le 1 7 janvier 1577,
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» pour rciidir ledit soigneur tant plus \oluiilairc cl afîcc- » lionne. » Ils les prient de l'aire dépêcher et signer ce projet
(|iu' l'exitt'dilioii s'en lit : il'oii l'un peut indiiiiv qu'il irncontva de l'opiiositioii tic la part d'aulros riit'iniircs des l'ials.
Lf loic (pi'avail joiR- (llianipaj;ncy, depuis sou arrivée aux Pays-IJas, ot celui ([u'il joua eueoie, doniieul à eel aet(! uii assez grand intérêt; c'est pourquoi nous en faisons connaître le ti'xlc :
« Les seigneurs jjrélatz cl nobles, faisans les deux membres d(ïs estât/, de lirabunt, et aussy les députez des villes dudicl Brabant, faisans le Iroisiesine mendu'e tl'ieeulx estatz, eoyuoissans les très-bonnes qualitczet grands mérites de messire Fredéiic(| de Perrenot, chevalier, l)aron de Renaix , seigneur de Cliaiupagney, et désirans esire assistez de luy et de sou conseil eu leurs assemblées, ont icelluy seigneur, par commun accord, re(iuis, et reipiirent par cestes, de se vouloir ordinairement trouver en leursdietes asscMiiblées, pour joinctement avecq eulx avoir voix et advis, délibérer, consulter et résouidre les all'aires (|ui se Iraicteronl ; et quant aux excuses et empeseliemens (pii pourroient ditticulter la venue et eoniparition dudict seigneur à ladiete assendjjée, les susdicts seigneurs prélalz, nobles et députez des villes pour le présent, eu tant que en eulx est, ont ledicl seigneur de Chanipaney à ce que dessus aucthorisé et aucllioriscnt par ces présentes : le tout, sans préjudice et nonobstant les privilèges de la Joyeuse- Entrée, et sans que ceste acte pourra estre tirée en consécpicnce pour l'advenir. Promeclans en onltre de faire tout debvoir à procurer (]ue les villes principales dudict lirabanl y presteront aussy leur consentement. Tesmoing de vérité, ont lesdicts seigneurs faict signer cesie par leur greffier et y apposer leur contre-scel, le xvn'' jour de janvier anno XV» soixante-dix-se[)t. » Moy présent et par cliarge expresse de mesdicls seigneurs les estatz :
» COI'.NELILS WeELLIÎMAXS.
» Présents : messieurs les prélalz de Villers et de .Saincte-tiertrude, les prélat et seigneur di> Gend)ioux et le seigneur de .Savenlliem, le pensionnaire de Louvain, le borchgrave d'Anvers, seigneur de Kerchem, l'eschevin le seigneur de Sclioonliovc^n et le pensionnaire dudict Anvers, le borcbmaistredc l'ois-le-Duc, M'' Henry Bloymans, et le borchmaistre le seigneur de Salnislacli, recepveur Van der Hert et pensionnaire de Bruxelles. »
(Arcli. de La Haye : Vicrdc rcjisk')' van de aluchcn ende vnminiciileui der .stalen van Urabanl . fol. 1 v".)
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par le grellicr de Brabant Wecllcnians, après y avoir fail les changements jugés par eux eonvenables « vous rccomman- » liant de bien bon cœur, ajoutenl-ils, rexpédilion d'icelle » acte, d'aultant que sçavez les vertuz dudict seigneur mériler » davanlaige, et que les bonnes consultations nous pourront » venir bien à propos. »
i;il)l. 1(1). ; MS. 7"2'25, fol. 105 \'.
237. — Namur, .24 (hrembre 1576. Lettre des états généraux à la faculté de théologie, par laquelle, en lui envoyant la déclaration des cvêques du 17 décembre sur la pacification de Gand , elle lui en demande une semblable.
Bullet. de la Comm. roy. d'ht'aloire , f* série, XIV, 5.
258. — Tournay, 24 décembre 1576. Comjuission donnée par les états du Tournaisis à Mathias de la Chaussée, écuyer, seigneur de Monsoret, bailli du seigneur de Rumes, et à M" Barthélémy Liébart, licencié es droits, avocat postulant à Tournay et bailli général de monseigneur levéque, pour comparaître, en leur nom, à l'assemblée des états généraux, en remplacement de Jean Cotterel, décédé, et de Martin Hultin, « séquestré » pour une cause à eux inconnue. »
Arcli. des états du Tournaisis : reg. de 1372 à 1589, fol. 141 \".
239. — Mulines , 24 décembre 4576. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux, par laquelle il les informe « qu'il » a cejourd'huy esté adverty de divers lieux que les Espai- » gnolz sont sortis en bien grande diligence de la ville d'An- » vers, et nommément la cavaillerie, tirant vers Maestricht. »
Bibl. roy. : MSS 72-23, fol. 106, et 9238, p. 55.
240. — Louvain , 25 décembre 1576. Déclaration de la faculté de théologie de Louvain, qu'il n'y a, dans la pacifîca-
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lion de Gand, rien qui soit conlniirc à la foi cl religion callioIi(ju<' l'oniaiiic, cl (in'i'ii ('-gard même au\ ciicon'îUuux'S, ccUc pacilitalion lui parait trèb-ulilo à la loi calliolique. (V. n° 237.)
ISullit. de lu C.onim. roij d'histoire, l^séric, \IV, 7.
241. — Londres, 25 décembre Î576 (1). Lettre ëcrite aux états généraux par François de Haic\\in, sciij;ncur de Zwcvegheni, sur ce qu il a négocié avec la reine d'Angleterre et ses ministres, touchant le prêt (luil a été chargé de solliciter.
Résnl. des vliilstjdii de( Futjs-Uas, etc., 1, 35j. — Arrii. do lu Hâve : reg. Antjlelerre , 1576-J580, fol. 10 v".
242. — Bruxelles, 2o décembre /o7tf. Lettre des membres des états généraux restés à Bruxelles à leurs collègues à Naraur. Les députés des états de Hollande et Zélande se sont présentés aujourd'hui à leur assendjlée, et se sont joints aux étals généraux. Ils ont demandé, en vertu de leur instruction, et ceux de Frise, de Groningue et de Gueldrc les ont appuyés en cela, <jue la sortie des Espagnols ne puisse avoir lieu par mer. Ils se sont plaints aussi que, dans les négociations avec don Juan, on ail attenté à la pacification. Les membres des états demeurés à nruxelles envoient à leurs collègues ratlcslation en laveur de la pacification de Gand qu'ont signée les prélats élanl en cette ville; lévéque de Bois-lc-Duc et les abbés de S'-Ghislain et de Maroilles pourront l'aire le semblable à Naraur.
Bil)l. roy. : MSS. 7-223, fol. 107, et 9258, p. 57.
243. — Lovvain, 25 décembre /57tf. Déclaration des docleurs et professeurs en droit de l'université de Louvain, que,
(1 ) La lettre est ainsi datée , dans le registre de La Haye : le xxiiij^ jour de décembre, fesle du Noël lo76. Dans sa lettre du 50, Halewin dit : « Depuis la date de mes dernières, du xxv de ce mois. »
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suivant eux, il ii y a, dans Ja pacilicalion de Guud, licii de contraire à la loi et religion catholique.
Arch. (l'Ypi'os : coj).
244. — Bruxelles, 27 décembre 1576. Lettre écrite aux états généraux à Naniur par les députés restés à Bruxelles. Ils leur envoient le baron de Bersele, pour leur comnimiiciuer d'importants avis qu'ils viennent de recevoir de France. Il leur a semblé bien étrange que le due d'Arschot , comme on le leur a rapporté, se soit mis dans le château de Namur. M. de Mérode, qui devait se transporter à Bois-lc-Due, et à qui une instruction a été donnée à cet effet le 20 décembre, s'en est excusé, à cause d'une grave maladie survenue à madame sa cojnpagne; ils ont désigné en son lieu le sieur Reynart de Brederode; ils prient les états de faire mettre au nom de celui-ci l'instruction et les lettres dont M. de Mérode devait être porteur pour le lieutenant-colonel, les capitaines et soldats tenant garnison en ladite ville. Ils ra])pellent aux états que le terme delà suspension d'armes expire le 29 décembre, afin qu'au même jour, ils ne manquent pas, « selon la com- » munc conclusion icy prinse, et en conformité du serment » si solempnellement fait » , de retourner à Bruxelles : « à » quoy aussy, ajoutent-ils, font grande instance les députez » des estatz de Hollande, Zélande, Frise et Geldres, qui » nullement n'entendent ni vcullent avoir aultre prolongation » ou ultérieure communication, en manière que ce soit. »
Bibl. loy. : MS. 7227., fol. lOS'"-
245. — Naninr, 27 décembre 1576. Lettre des états généraux à don Juan d" Au triche. Arrivés à Namur dès samedi, ils s'émerveillent de n'avoir pas de ses nouvelles. Ils se refusent à croire cpiun prince aussi généreux que lui ait changé d'opinion. « Il plaira, disent-ils, à Vostre Altèzc d'entendre » que, par les bons rapports de tant de gens de qualité, ayans » traiclé avec icelle, de ses singulières et rares vertuz, ron-
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» (leur, liaiulusc, vérité, amour cl cordialité, cilc avoit jà » i;aigné tous les cœurs, et donné grand fondement au réta- » blisscnicnl de la confidence. » Ils lui repn-sentenl que, s'il se détourne de ce chemin, les affaires loniheronl en un pire état que jamais, et lui déclarent qu'ils se tiennent pour déchargés de la responsabilité de tout ee qui peut s'ensuivre.
Biljl. roy. : MSS. 7-2-25, fol. 1 10, <•! 'J-ir.X. p. (iH.
24(J. — Murcltc, '21 ilèceinhrc Io7G. Lellre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a reçu leurs lettres, d'abord par le seigneur de Willerval , et depuis par le vicomte de Gand, et entendu ce que ces seigneurs lui ont déclaré de leur part. 11 enverra demain aux états le baron de Rasscnghien, afin de traiter sur le point des assurances requises pour le maintien de la religion et de l'obéissance diui au roi. Touchant son allée à Namur, il leur mandera, dans (piatreou cinci jours, sa résolution finale. Et, comme le jour de la suspension darmes expire le 29, il les prie de la proroger pour huit ou dix jours.
Arch. (lu royaunio : min. — Biljl. roy. : MSS. liiô, fol. 109, et 9238, p. 59.
217. — Marche, 27 décembre 1576. Lettre de don Juan dWutriclie aux étals généraux, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que le baron de Rasscnghien Icin- dira de sa part.
Arch. du royaume : min. — Bibl. loy. : .MS. 7-2iô, fol. 109 V".
248. — Xainur , 28 dècenihyc l-i76. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Sa lettre de la veille et le rapport des vicomtes de Gand et du seigneur de Willerval les ont grandement réjouis, cl confirmés dans la confiance qu'ils ont placée en ses promesses. Il i)cut être assuré, de son côté, que leur but tend à conserver la sainte foi et religion catholique romaine, et à maintenir le pays en la due obéissance du roi. Ils n'entendraient et ne voudraient, pour rien, user d'aucune arrière-pensée avec lui, ni souffrir ou permettre qu'il fût Tu.ME I''. «
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attenté chose quelconque à son desservice et préjudice , mais ils préféreraient endurer la mort que de lui laisser faire aucune injure. Ils accordent volontiers la suspension d'armes jusqu'au jour des Rois.
Arcli. du roy.Tiimc : orig. — Bibl. loy. : MSS. 7223, fol. 112 v", cl 9238, p. 03.
2i9. — Marche, 2S décembre 1576. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, en réponse à la leur de la veille (n" 245). Il a appris avec regret le soupçon qu'ils ont conçu de lui et qui est tant contraire à son honneur et profession, lequel il a toujours soutenu et eu tant pour recommandé qu'il voudrait plutôt souffrir toute sorte de blessures en sa propre personne que la moindre en son honneur et réputation. 11 les assure « que son vray but et intention est de traic- » 1er en toute vérité et sincérité. » Il les prie donc de ne faire ce tort à l'affection et amour qu'il leur porte, « comme à » ses vrays patriotes, et de déraciner de leurs cœurs tous tels » soupçons. » Ils ne doivent pas prendre de mauvaise part le petit délai qu'il leur a demandé pour recevoir le rapport des députés envoyés par lui à Anvers et à Macstricht, car il faut qu'il s'assure de l'accomplissement de ses promesses. Comme il a été averti que les députés de l'empereur sont arrivés à Huy , il a jugé nécessaire de se transporter en cette ville.
250. — Namur , 29 décembre 4576. Déclaration faite aux états généraux par le seigneur de Rassenghicn, de la part de don Juan, pour les engager à se transporter, avec le conseil d'État, à Huy, où l'évèque de Liège et les autres députés de l'empereur se trouvent présentement, et où il va se rendre de son côté, pour qu'ils terminent et concluent les négociations commencées : ladite déclaration accompagnée de la demande d'une prolongation, pour huit ou dix jours, de l'abstinence d'hostilités.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, 1. 1, fol. 07.
liliS l'AVS-WAS. 85
251. — A'cDiiur , 29 dccemhre 1576. Lcllrc des clals généraux à (Ion Jnan dAuti-ichc. Ils ont entendu ce que M. de Rassengliicn leur a proposé de sa pari, et, après en avoir inùrcincnl délibéré, ils n'ont trouvé convenable que le conseil d .Étal ni eux lui conseillent « de conlier sa personne en ville » et pays n'estant de l'obéyssancc de Sa Majesté, et sur lequel » ilz n'ont aulcun conimandement, avec ce que ne scroit chose » lionnorable de ce laire, se defliant des propres nalurclz du » pays, les(juelz aussi seroient grandement occasionnez de re- » tourner en diflidence. » Ils ont donc député l'abbé de Saint- Gliislain , élu évé(iue d'Arras, le niartjuis d Havre, le vicomte de Gand, le baron de Liedekercke, vicomte de Bruxelles, cl le pensionnaire Adolphe de Meetkercke, pour lui donner pleine salisracliou quant aux atteslalions sur le l'ait de la loi et religion catholique romaine et la due obéissance du roi, espérant qu'il ne fera plus de difficulté de se confier en leur fidélité el service. L'évèque de Liège les a fait avertir, dans la matinée, de la venue à Huy des ambassadeurs de l'empereur, et que quelques-uns de ceux-ci doivent les venir trouver à Namur, pour assister, comme ils présument, à la pacification ; ils représentent à don Juan « qu'estans si proches et conformes d'un » mesrae désir et volonté, il n'appartient qu'estrangicrs dimi- » nuent la gloire quil doibt emporter et retenir, pour jamais, » d'avoir, par sa singulière dextérité et liaultc providence, » accojupli et consommé œuvre de tèle importance » ; ils lui l'ont observer aussi qu'il n'y a pas besoin de médiateurs là où ils sont si près de s'entendre.
Aicli. du royaume : orig., el MS. d'Alcganibc, t. I, fol. C8. - Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 114, el 9238, p. 07.
252. — yamur, 29 décembre 1576. Mémoire et instruction pour les seigneurs abbé de Saint-Ghislain, élu évèquc d'Arras, marquis d'Havre, vicomte de Gand, baron de Liedekercke, vicomte de Bruxelles, et Adolphe de Meetkercke, pcn-
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sionnairc du Franc de Bruges, députés i)ar les étals généraux vers don Juan d'Autriche à Marche en Famènc. (Titre textuel.) Ces députés sont chargés, d'ahord, d'exposer à don Juan les raisons qui ne iiermettent pas aux états généraux « de l'aire » aulcune assemhlée ou communication en la ville de Huy. » Ils lui représenteront ensuite « qu'il ne chiet aulcune inter- » venlion ou jnédiation d'aulcun lieu ou amhassadeurs cstran- D giers » , et lui produiront les lettres des facultés de théologie et de droit canon en l'université de Louvain , ainsi que l'acte du conseil d'État, qui lui donnei'ont toute satisfaction sur les deux points du maintien de la religion et de l'autorité du roi. S'il insiste pour communiquer avec le conseil d'Etat et les états généraux, ils s'efforceront de le persuader qu'il se contente du haron de llassenghicn et du prévôt Foncq pour le conseil, et des députés qui lui sont envoyés pour les états, iiu cas qu'il veuille traiter de la sortie et retraite des Espagnols, ils insisteront afin qu'elle ait lieu par terre, « pour les raisons » dontilz sont assez informez, et aultrcs contenues en certain » mémoire à eulx délivré. »
Aich. du rovaume : MS. il'Alegiunbe , I. I, fol. 70. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. llti v", et 9:J58,p.70.
255. — Marche, 29 décembre 1576. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a reçu leurs lettres du 27 et du 28. Il espère , quant à ce que Roda a écrit à 31. de Lalaing et à la réponse de ce dernier, que le tout s'accommodera. 11 ne saurait assez les remercier de la déclaration contenue dans leur lettre du 28, et du consentement qu'ils ont donné à la prorogation de la suspension d'armes. Il ne doute pas, s'il peut avoir avec eux et le conseil d'État une entrevue à Hu\ , comme il a chargé le baron de Rassenghien de le leur proposer, que tout ne s'achève proraptement.
Arcli. du royauiDi; : min,
254. — Bruxelles, 29 décembre 4376. Projet d'un acte d'union des états des Pays-Bas, ()résenté et signé par Jean
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Valider Liiitlcn, ;iltl)é do Saintc-Goi'lriitlc à Loiivaiii, IMiiliiipc de Lalaing, Maximiliiii do Roiissu , Pierre de Werchin , F. Perrcnot, A. d'Ongnyes, (iuillaiiino de; Ifornos, Jean de liorsele.
Arrh. du royaume : MS. d'Alcgamhc, t. I , fol. 80. — Rcc. <li' la Cil. des représoiil., 1.1, fnl. 87.
253. — Groningue, 29 décembre /o7f>. Lettre do Georges de Lalaing an\ élals généraux. Il annonce .^on arrivée à Groningno, dont les soldat.s mutiné.s Ini ont d'abord interdit les |)oites. Il s'est retiré à l'abbaye de Sulearl, a négocié avec les soldats de la garnison, qui lui ont déclaré vouloir rester fidèles aux états, mais sans vouloir lui prêter serment avant que leur décompte soit établi, et qu'on leur ait accordé des lettres de rémission pour le passé. Ces mêmes soldats ont reçu do don Juan l'ordre de relàeber le seigneur de Billy et les autres prisonniers, mais ils ont décidé de ne donner aucune suite à cet ordre. le comte se rendra à Leouwarde au.ssitôt que Groningue sera tranquillisée.
Lettres incd. de Giorrjes de l.aluimf, etc., p. 10.
250. — Bruxelles, 30 décembre 1576. Lettre écrite aux états généraux à Namur par les membres des mêmes états restés h Bruxelles. Ils ont été grandement émerveillés d'apprendre qu'ils ont prolongé la trêve jusqu'au jour des Rois : ils s'étaient engagés par serment, avant leur départ, qu'ils ne traiteraient avec don Juan que de la forme de la retraite des E.spagnols rebelles, sauf qu'ils lui exhiberaient les attestations portant (pic la pacification de Gand n'était pas contraire à la religion et à l'autorité du roi. Aussi plusieurs d'entre eux ont-ils fait difficulté d'accepter ladite prorogation. Ils les requièrent, pour la dernière fois, de r«,'venir avec le conseil d'État, au jour fixé. Ils ont, dans cette attente, retenu les députés de Hollande et de Zélande, ainsi que ceux de West-Frise et de Groningue. Pour qu'ils soient mieux informés « des ruses » et sinistres pratiques des Espaignolz, ainsi que d(> leur nbso-
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» Iule inlcntion, » ils leur envoient le baron d'Aubigny, qui, en même temps , leur fera rapport de son ambassade en France.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 120 v", el 9238, p. 72.
257. — Liège, 50 décembre 1576. Lettre de Jean de Mol aux états généraux. Le seigneur de Boussu en Fagne (Jean Marotte ) et lui se sont transportés ce matin vers messieurs du chapitre de Saint-Lambert. Le seigneur de Boussu leur a déclaré sa charge, et de Mol leur a aussi communiqué sa commission. Ils ont trouvé lesdits seigneurs « assez affectionnez à la » cause;» demain, ils doivent voir les bourgmestres et le conseil. Les députés des Hamstèdes ont passé par Liège, allant vers don Juan, pour lui faire leurs doléances du sac d'Anvers, et demander restitution de tout ce qu'ils ont perdu : il paraît quïls ont réclamé l'appui de l'empereur, en menaçant « de ne » faire dorénavant contribution quelconque à l'Empire, si on » ne satisfait pas à leurs réclamations. » Le 14 janvier se tiendra, à Cologne, une assemblée des trois cercles de Westphalie, du Rhin et de Saxe; de Mol engage les états à y envoyer le docteur Wamesius.
Bibl. roy. : MS. 7225 , fol. 1 13 v».
258. — Londres, 50 décembre 1576. Lettre de François de Halewin aux états généraux, leur faisant connaître qu'il a obtenu en prêt, de la reine d'Angleterre, vingt mille livres sterling ou quarante mille angelots.
P\ésol. des états gén. des Pays-Bas, etc., 1, 358, el II, 423. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576- 1.^80, fol. 12.
2d9. — Namiir, 31 décembre 1376. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils lui signalent diverses infractions à la pacification de Gand commises en Hollande, et le prient do les redresser. Ils l'informent d'une proposition que leur ont
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liiito les ambassatloiirs de l'empereur et du prince de I.iégo , et, ajoutent qu'ils attendent la réponse définitive de don Juan.
Correttp. de Gitillnume le Taciturne , etc., III , 177. — Bil)l. roy. : MSS. 7-!23, fol. 122 v», el 0258, p. 7i.
It'cenihn' 1576. Lettre du roi de France
aux états des Pays-Bas, pour réclamer la juise en liberté du comte de Mansfeit, qui lui avait été promise par lesdits états. Il leur envoie M. de Haillon, pour négocier cette affaire.
State paper officn : papiers de Flandre.
261. — Marche, 1'^ janvier 1677. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés. Ils ont fait telle diligence qu'ils sont arrivés ti Marche dimanche soir. Son Altesse, étant malade, leur a donné audience dans son lit le 31 décembre, avant dîner : ils lui ont proposé tout au long le contenu de leur instruction; il a promis de répondre dans l'après-dîner. Ce n'est toutefois que le soir qu'ils ont eu nouvelle audience, et ils ont discuté avec Son Altesse jusqu'à dix heures. Ils comptaient partir ce matin pour Namur; mais le secrétaire Le Vasseur est venu leur dire que Son Altesse voulait encore leur parler. Dans un post-scriplum écrit à onze heures , ils mandent qu'ils viennent d'être appelés par don Juan, et qu'ils lui ont fait une véhémente remontrance afin qu'il vienne à Louvain et à Malines, pour achever la négociation commencée à Luxembourg.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, foi. 7S.
262. — Marche en Famhie , 1"' janvier 1.^77. Proposition faite par l'abbé de Saint-Ghislain, élu évêque d'Arras, le marquis d'Havre, le vicomte de Gand, le baron de Liedekercke et W Adolphe de Meetkercke, députés des états généraux, à don Juan d'Autriche, de le recevoir à Louvain ou à Malines, pour achever le traité ; de lui laisser choisir pour sa garde tel chef
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qu'il voiulra,('l do lui donner des otages, avec apostille de ce prince contenant son a(TC})tation.
nésnl. des états gcn. des Pnys-Iias, de, II, 419. — Aroli. (lu royamiie : cop., et RIS. d'Aloguniljc, 1. 1, fol. 72. — Rec. (lo In Ch. des rcprésenf., t. I, foi. f>9. — Arcli. (le la Haye ; Aeta stulnum Belgii, I. I, fol. 180.
2G3. — Marche en Faniène, !''' janvier 7577. Déclaration de don Juan, qu'il a choisi, pour sa garde, le seigneur de Hicrges, avec un régiment de trois mille tètes, et quil demande pour otages les marquis d'Havre, vicomte de Gand, seigneur de Montigny et abbé de Sainte-Gertrudc, lesquels seront mis entre les mains de l'évêque de Liège et gardés au château de Huy.
Résol. des états gén, des Pays-Bris, etc., II, 421. — Ardi. du royaume : cop., et MS. d'Alegambe, t. I, fol. 74. — Arcli. de la Haye: j4cla statmim Belgii, t. I, fol. 181.
2G4. — JVamnr, 1" janvier 'i 377. Lettre des éVàls généraux aux membres de leur assemblée restés à Bruxelles. Ils les informent qu'aujourd'hui, vers trois heures, ils ont reçu l'avis certain, par une lettre expédiée de Marche, à onze heures, que Son Altesse s'est résolue à se mettre entre leurs mains, en une ville de Brabant, pour accomplir ses promesses. Ils espèrent retourner bientôt à Bruxelles.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 76.
265. — Liège , 1"' janvier 1377. Lettre du doyen et du chapitre de la cathédrale de Liège aux états généraux. Ils les informent que le seigneur de Boussu en Fagne leur a fait les communications dont les états l'avaient chargé, et qu'à leur tour ils ont chargé le même seigneur de leur réponse à ces communications. (V. n» 257.)
Quelques lettres de Gérard de Groesheck, etc., p. 17. — Rec. de la Ch. des représent., t. I , fol. 91 . — Arch. de la HavP : MS. Van don Ber^Iir.
DES PAYS-rt\S. 89
i26G. — Maliut'n, i"' janvier 1577. Lollro <lii comte de Lalaing aux états généraux. II lappcllc une lelirc (|uil leur a éerite la veille, et une aulre que leur a e(»iuinuni(|iiée M. de Hèze. Les ennemis, après avoii- hatlu le l'orl de Tolluiys avec trois |)ièees d'arlilleiie, ont été eontrainls de déloger celte nuit sans ti'ompelle ni tamhouiin, laissant trenle on quarante morts sur la place, et un elief de la cavalerie dont le nom n'est pas encore conini. Ils étaient au nombre de douze enseignes d'Espagnols, ti-ois d'Allemands et quatre eents cluivaux. Ils pensaient venir par eau avec deux galères; mais ils ont été si maltraités par l'artillerie du fort de la Marguerite, que plusieurs j)ièees desdites galères sont demeurées flottantes sur leau. Il a reçu cette bonne nouvelle dans la matinée.
Arcli. (le ia Haye : MS. Van den Berglie.
2G7. — Londres, P' janvier !576 fl577J. Lettre de François de Ifalewin aux états généraux, pour les avertir que, le lendemain ou le jour suivant, il espère faire voile, emportant avec lui les vingt mille livres sterlins:.
Arcii. delà Haye: reg. Anijlvtcrrc, 1570-1^80, fol. lav.
2G8. — Marche, 2 janvier 1577. Lettre de don Juan d'Au- Iriclie aux états généraux, pour leur faire savoir qu'il s'est résolu à s'eneheminer vers Louvain et Malincs, aux conditions et en la sorte énoncées dans l'écrit que leurs députes lui ont rerais la veille.
Aieli. du royaume : inin.
2G9. — Marche, 2 janvier 1577. Lettre de don Juan d'Au- Irielie aux états généraux, afin qu'ils donnent les ordres nécessaires à leurs gens de guerre pour prévenir toutes hostilités, ainsi qu'il la fait de son coté aux troupes espagnoles, quoique la trêve expire le dimanche suivant.
Arch. du royaume : MS. d'Alegainl)e, l. I, fol. 77. — Ree. dp la Cli. des représpiil., t. I , fol. 0".
270. — Bruxelles, 2 janvier 4S77. Lettre des états généraux au baron de Hierges. Ils l'informent que don Juan l'a accepté comme chef de sa garde; ils le prient de venir à Bruxelles sans retard, afin de se concerter avec eux sur les mesures à prendre pour le bien de la patrie.
Lettres inéd. de Gilles de BerlaymoiU , etc., p. 28.
271. — JVamnr, 2 janvier 4677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour qu'il commande expressément à tous colonels, capitaines et autres soldats espagnols de ne faire, attenter ou pratiquer des extorsions, cotisations ou menaces telles que celles qui ont été mises en pratique dans la Campine, le jour de Noël et les jours suivants, par les soldats de cette nation.
Arch. tin royaume : orig.
272. — Namur, 5 janvier 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils ont été * fort esjoyz » de la bonne résolution qu'il a prise. Ils ont mandé en toute diligence le seigneur de Hierges. Ils envoient à don Juan le seigneur de Trélon et le seigneur de Florines, pour lui rendre toutes actions de grâces.
Arch. du royaume: orig., et MS d'Alegambe , t. I, fol. 79.
273. — Marche, 3 janvier 1677. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux, touchant leurs plaintes contre les troupes espagnoles. (V. n" 271.) Il se plaint, de son côté, des mesures qu'ils ont prises « pour enipescher les vivres et aultres » commoditez » à ces troupes, et exprime le désir d'une prompte conclusion des négociations entre eux et lui.
Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. I, fol. 78. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 95.
274. — Hiiy, ù janvier 1577. Lettre de l'évcque de Liège aux états généraux. Il les informe que le seigneur de Boussu
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en Fagnc (Jean 3Iaroltc) lui a fait les communications dont les états l'avaient chargé, et qu'à son tour il a chargé le même seigneur de sa réponse à ces communications.
Quelques letlreê de Gérard de Groesleck, etc., p. 17. — Rec. de la Cb. des représent., t. I, fol. 07.
janvier 1577 . Commission donnée par les
états de Hollande à Jan Van Woerden Van Vliet, M* Pauwcls Buys, Dirck de Bie Jorisz., M"" Nanninck Van Foreest, Adrien Reynierszoon Cromliout, Jacob Muys et 3^ Sebastien Looze, pour les représenter dans l'assemblée des états généraux à Bruxelles.
Arcl). de la Haye : Acla stattinm Beltjn , t I, fol. 21G.
276. — Dunkerqiie , 5 janvier 1 576 (1577). Lettre de François de Halewin aux états généraux, pour les informer qu'il est arrivé ce jour-là à Dunkerque. Il se hâtera d'être à Bruxelles avec « la compagnie )> quils savent (les vingt mille livres sterling).
Arch. delà Haye: reg. ^nj/efene, 1o76-lo80, fol. M\°.
277. — Lubeck , S janvier 1677. Longue lettre des consuls et du sénat de Lubeck, ainsi que des députés de la Hanse teutonique assemblés en celte ville, aux états généraux, touchant les dommages soufferts par leurs marchands dans le sac d'Anvers.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 99. — Arch. de la Haye : Acta slnluum Belgii, t. I, fol. 188.
278. — Bruxelles , 7 janvier 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche , pour le prier de révoquer un édit que Gcrônimo de Roda a fait publier sous le nom du roi, et par lequel il ordonne aux bourgeois d'Anvers qui ont quitté cette ville après le sac, d'y retourner, sous peine de perdre leur bourgeoisie et de deux mille florins d'amende.
.\rrli. lin rovaiime : orig.
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'219. — Bruxelles, 7 janvier 1577. Lettre des états géiiérniix ;'i don Juan d'Autriche, pour justifier Tordre qu'ils ont donné aux Écossais et aux rcîtrcs du commandeur de Bernesteyn de se rendre dans le Limbourg.
Arcli. <lii rov:iiime ; oriy;.
:280. — Bruxelles, 7 janvier 'l-")77. Communication faite aux états généraux par le sieur Edward Ilorsey, au nom de la reine dAngleterrc, sur lobéissauce et la loyauté qu'ils devaient à leur souverain.
/îf'so/. dos cliilx (fcn. lies Pni/x-Cn.'î. nie, II, ^i'2i. — Aroîi. (le In Haye : icg. Jmjh'lerre , l."i7(i-IS80, fol. \7,.
281. — Bruxelles , 7 janvier 1377. Longue lettre du sieur de Bonyvet {\) aux états généraux. Il prend à tâche de répondre à la lettre du seigneur de Rassenghien du 7 décembre (n" 191), «1 pour le deu de son honneur, duquel, sur toutes » les choses de ce monde , il s'est toujours faict apparoistre » des plus jaloux conservateurs. » Il rappelle aux états qu'à leur requête, il se rendit vers « Sa Grande Altesse » (le duc d'Anjou). En chemin il trouva le seigneur de Rassenghien, quï^ne connaissait pas et n'avait jamais vu; mais, comme il est allié aux maisons de Montmorency et de Halevvin, desquelles il est lui-même proche parent, il crut devoir l'avertir qu'il avait entendu dire à Cambray « qu'aucuns, peu satisfaicts des » menées qu'on disoit qu'il avoit faictes en sa négociation )• d'Espagne, » pourraient bien, à son retour, le surprendre par les chemins ; qu'il ferait donc bien d'être sur ses gardes : après quoi il prit congé de lui. Arrivé près de Sa Grande Altesse, elle lui dit qu'elle était informée de bon lieu que le seigneur de Rassenghien avait été entièrement gagné de l'inquisition, qui le renvoyait aux Pays-Bas, pour s'en servir
(1) C'p«t niiTïi qu'il iTiil son nom.
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d iiisliuiiicul ;i\cc don Juiiii d'Aiiliiclic, cl il 1 Cnj^îii^ca à en donner avis, de sa part, aux élats. Bon\ vel, après avoir eonsullc les sieurs de Bloe}crc et Van der INoot, crut devoir pour le moment nen rien faire. Huit à neuf jours se passèrent, au bout desquels Sa Grande Altesse fut prévenue (pien pleine assemblée des étiits, le seigneur de Rassenghien s'était elTorcé de les détourner de durclicr du secours en France, disant que le roi et monseigneur son frère étaient trop cin[)C{liés par les troubles du royaume pour pouvoir leur prêter assistance. Alors Sa Grande Altesse le dé|)c'('lia subitcmeni, « pour leur » tcslilicr la vérité » au sujet dudit seigneur de Ilasscnghien : ce qu'il a fait. Bonyvct ajoute que jamais de sa vie il ira parlé à Sa Grande Allessc du seigneur de Rassenghien en bien ni en mal; (juétant domestique de Sa Grande Altesse et lui ayant prêté serment, il n'a pu se dispenser de leur faire fidèle rapport de ce (juelle lui a commandé de leur dire. Il termine, en demandant aux étals justice du « lant téméraire cscripl » du seigneur de Rassenghien, " oullrageant ainsi un sy grand » prince, du(iucl le nom et bonne affection leur a esté cl est n encore proullitable »
Arcli. de la Haye : l*" loopeude lias, loo0-li>77.
282. — Marche , S janvier 1677. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, contenant des plaintes de plusieurs choses qu'ils font et qui lui paraissent « pleines de soupçons » et d'ariière-j)cnsées, » comme de vouloir faire passer en deçà de la Meuse de l'infanterie anglaise et écossaise du prince d Orange; d'avoir fait promettre au comte d'Arenbcrg, qu'on a arrêté lorsqu'il allait de sa pari vers rcmpcrcur, de se remettre entre leurs mains, si la paix ne se conclut; de commettre en plusieurs endroits des actes d'hostilité, nonobstant la trêve, etc.
Aicli. (lu l'uyaunic : min., cl MS. d'Alegaiiibi-, t. i, fol. «2. — Uec. du la Cii. des re|)rujenl. , l. 1 , fol.
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285. — Sans date (Marche, S janvier 1577). Réponse de Son Altesse sur l'avis de ceux des états à l'endroit de la retraite des Espagnols. (Titre textuel.) Les états demandaient que les Espagnols se retirassent par terre ; don Juan leur représente les difficultés qu'il y trouve.
Rec. de la Cli. des représent., t. 1 , fol. 103 v".
284. — Utrecht , S janvier 1577. Lettre du comte de Boussu aux états généraux. Arrivée du comte à Gorcum : il trouve la garnison mutinée, et les officiers prisonniers. Il négocie avec les soldats de son régiment, qui rejettent ses propositions; il espère cependant les ramener à la raison. Monsieur de Hiergcs fait de grands préparatifs pour battre le château d'Utrecht. On parle de la paix faite avec don Juan; il demande des renseignements positifs à cet égard, afin de savoir comment il aura à se conduire.
Lettres hml. de Max. de Hennin, comte de Houssu, etc., p. 18,
285. — Br\ixelles, 9 janvier 1577. Acte d'union et d'association des prélats, gens deglise, seigneurs, gentilhommes, magistrats des lois, villes, chàtellcnies et autres faisant et représentant les états des Pays-Bas, connu sous le nom AtV Union de Bruxelles.
Discours sommier des justes cavses , etc., p. 87 des Annexes. — De Unie van Briissel, etc.— Arch. de Gand : reg. Y, fol. 52 v".
286. — 3Iarche, 9 janvier 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux ambassadeurs de l'empereur, pour se plaindre de ce que les états ont, le même jour, fait passer la Meuse à leurs gens de guerre, malgré toutes ses représentations.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 105.
287. — Utrecht, 9 janvier 1577. Lettre du baron de Hicrges aux états généraux. 11 répond à leur lettre du 2. Il partira le
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lendemain pour liruxellcs, et fera toute la diligence i)Oïisible. {Trad. holland.J
Boudin, Verzameling van onuiUjegeeccne sluhken , etc., II, i9.
288. — Murclw, 10 janvier 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux par laquelle, en témoignage de sa sincérité, il leur offre de faire retirer du château d'Utrecht le capitaine et les soldats espagnols qui s'y lrou\enl,et dordonner à ceux de Maeslricht de ne rien intenter contre les gens de guerre qui ont passé la Meuse, à condition quils envoient ceux-ci ailleurs.
Aicli. du royaume : min. — Uec. tic la Cli. des rcprcsenl., t. 1, fol. 110.
28î). — Marche , 10 janvier 7577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, en réponse aux leurs du 7 janvier (n"' 278 et 279), concernant le passage de la Meuse par quelques-unes de leurs troupes, et ledit publié à Anvers par Gcrônimo de Roda contre ceux qui se sont absentés de celle ville.
.\idi. du royaume : MS. d'Aleganil)e, t. I , Col. 92. — Kec. de la Cli. des re])résenl., t. I , fol. 100.
290. — Bruxelles, 10 janvier 1o77. Lettre des états généraux à don Juan. Les soldats espagnols du château dUtrecht ont mis la ville à feu et à sang; il sera impossible au baron de Hierges de quitter en ce moment son gouvernement. Le conseil d'État consent à avoir une entrevue avec le prince, à Huy, afin de se concerter sur les mesures à prendre pour le salut de la patrie. Ils prient le prince de leur envoyer des lettres de sauf-conduit pour les membres dudit conseil d'Etat.
Lettres inéd. de Gilles de lierlaymont, etc., p. 29. — Arch. du royaume : orig., et MS. d'Alegambe, t. 1, fol. 91.
291. — Bruxelles, 10 janvier ^577. Lettre des états généraux à lévèque de Liège. Ils ont prié messieurs du conseil de
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se rcndro à lluy, auprès de don Juan d'Autriche, alin d'y conclure la convention négociée à 3Iarclie.
Slatc papcr of(ice : p;i])iors île Fhmdrc.
29t2. — Bruxelles, 10 janvier US77. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre, pour la remercier des bons offices que son ambassadeur a laits on leur laveur auprès de don Juan d'Aulriche, et l'assurer qu'ils ne veulent, en aucune manière, changer de religion ni de prince.
Résul. </t'.s- ctdis rjén. des Paya-Hus, ck:., II, 425. — Arcli. • de hi Haye : reg. Aiujhlerrc, 1570-1680, fol. 13 v".
293. — Bruxelles, iO janvier iS77. Lettre des états généraux au comte de Leycester, pour le prier de les favoriser auprès de la reine, sa maîtresse.
lîésol. des états gén. des Pays-Bas, clc, II, 426. — Arcli. de la H;iyc : reg. AnijJelerre, 1570-1580, fol. 14.
294. — Groningue, 10 janvier 1577. Lettre de Georges de Lalaing aux états généraux. Ses soldats continuent à refuser le serment, tant qu'ils ne seront pas entièrement payés. Il cherche à se procurer de l'argent, et espère en avoir dans quelques jours; il se rendra ensuite à Leeuwarde, où il a convoqué les états de la province pour le 15 du présent mois. Les états de la Drenthe et de Groningue se montrent très-affectionnés aux états généraux. Ceux de Groningue demandent avec instance la démoHtion du château fort. Il pense que cette démolition peut être accordée , et allègue plusieurs motifs.
Lettres inéd. de (icoryes de Laluiiuj, elc., p. 18.
295. — Bruxelles, 1 '2 janvier 1377. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils le remercient de l'offre qu'il leur fait pour l'évacuation du château d Utrecht. Insubordination des soldats espagnols. Ils ont donné les ordres nécessaires j)our que les troupes des états s'abstiennent de tout acte d'hostilité, pour autant (lue les Iroujjcs espagnoles observent
lu trcvc. Ils lappi'llciil de nom eau les Jiiassacres el les outrages prrpélrésà llirchl par la gainisoii du cliàleau. Ils désiient la paix et regrettent que le prince, dés son arrivée, n'ait pas eu confianee en leur fidélité. Ils lui demandent détendre au eliàleau d'Anvers et aux aulics places les ojlres (]u'il leur l'ail jiour rcvacuation de celui d rtreclil. Le conseil d'Ktat se rendra à Iliiy, connue le [)rince le désire.
Lettres inril. de Gillea de lierlatjmoiil , clc, (). ô2. — Arcli. du royaume : orig.
12U0. — Marche, 1 2 janvier 1577. Lettre de don Juan dAutriclie au\ états i;(''nérau\. Il a ordonné au coinniandanl du château dUtreclit do retirer ses troupes dudit château , et de le remettre entre les mains du seigneur de llierges, comme capitaine et gouverneur général de delà.
Lettres iiiéd. de Gilles de Herlaijiuout , l'Ic, |>. 31. — Arch. du royaume : min., cl MS. d'Alegaiiil)e , l. I , fol. 9i. — Rec. cle la CIi. des rcprcscnl., l. 1, fol. 1 15.
21)7. — Bruxelles, 12 janvier lo77. Lettre des étiits généraux à don Juan d'Autriche. Ils se plaignent de ce que les Espagnols ont violé l'armistice, en essayant de s'emparer par surprise de la ^ ille de Dordrechl.
State paper oftice : papiers de Flandre.
t*îl8. — Bruxelles , 1 2 janvier lo77. Lettre des états généraux aux magistrats de Liège. Us les remercient de ce qu'ils ont permis de porter secours aux troupes des états qui se trouvent dans le Liinhourg, pour s'opposer aux Espagnols de Maestrichl. Ils les pi'ienl de vouloir continuer, et d'assister leurs troupes de vivres, munitions, poudres, houlets, etc., s'engageant à rembourser les dépenses à la première présentation du compte.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck, etc., p. 18.
2!)!). — .'Marche', 13 janvier Jo77. Acte d'assurance
donné |)ar don Juan d'Autriche pour les membres du conseil Tome i". 7
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(rÉlut et les dépulcs des étals généraux qui se transporteront ù lluy.
Arcli. du royaume : MS. J'Alcgainbc, l. 1, fol. 97.
300. — Bruxelles, 13 janvier 1577, Lettre des étals généraux à don Juan. Réponse à la lettre du prince du 12 janvier (n° 2!)0). Us le renieroienl des ordres qu'il a doiniés pour l'évacuation du château d'Ulrcclit, et le prient de donner des ordres semblables pour les châteaux d'Anvers, de Lierre, de Maestricht, etc. C'est le vrai moyen d'écarter toute défiance.
Lettres inéd. de Gilles de Berlaymonl , etc. , p. 35. — Arch. du royaume : orig., et MS. d'Alegambe,l. 1, loi. 93. — Roc. de la Ch. des représent., t, I, fol. H7.
301. — Utrechl, 15 janvier 1377. Lettre du comte de Boussu aux états généraux. Il est parvenu à apaiser ses soldats, mais il est indispensable qu'on envoie de l'argent pour les payer : sans cela il est fort à craindre qu'ils ne se révoltent de nouveau. On continue le siège du château d'Utrecht; le pont menant audit château est abattu.
Lettres inéd. de Max. de Hennin , comte de Boussu, etc., p 20.
302. — Biais , 13 janvier 1577. Lettre de François de Valois, duc d'Anjou cl d'Alençon, aux états généraux, sur la mission qu'ils avaient donnée auprès de lui au baron d'Aubigny.
Arch. de Lille : |)orlefcuillcs, ann 1377.
505. — Blois , 13 janvier 1577. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux. Leurs négociations avec l'Angleterre lui ont causé un véritable déplaisir. 11 se plaint de leur indécision, qui le met dans une position difficile. 11 a déjà licencié la plus grande partie de ses troupes, après les avoir entretenues durant trois mois, pour venir en aide auxdits états.
State papcr oflicc ; papiers de Flandre.
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304. — Miinhc, 14 ju7ivier /S 77. Lcllrc de don Juan d'Autriche aux étals généraux. II a reçu leur lettre du 10 par le seigneur de \Vi!l('r\ al. 11 ne leur cache pas cpi'il trouve étrange la révocation, qu ils ont déjà faite par deux fois, des choses arrêtées et conclues entre lui et leurs députés. Il consent néanmoins à se transporter à Huy, pour en finir: mais il demande que les députés qu'ils y enverront, ou le conseil d'iîtat, soient munis de pleins j)Ouvoirs. Quant à l'assurance (juils désirent pour le conseil d'État , il leur a donné de si évidentes preuves de sa condition, })Our la venue et retour de leurs députés, que pareille assurance est superflue : voulant toulei'ois les contenter, il la leur envoie. (V. n^SOî).)
Arcli. du rovauiiie : MS. d'Alcganibe, t. I, fol. 9G.
505. — Bruxelles, 14 janvier lo77. Déclaration des états généraux, (|ue les fermiers des impôts ne recevront aucun impôt des dcju'écs achetées parles étals pour les gens de guerre à leur solde.
Arch. de la Haye : Vicrdc regixler van de slukkcn vnde doleantien der ftalvn ran Jindianl, fol. 1 v".
30G. — Bruxelles, 14 janvier 1577. Réquisition des états généraux aux députés des états de Tournay , de se vouloir conformer à la résolution des autres états concernant la levée des moyens généraux.
Kcc. de la Ch. des représciil. , I I, fol. 110.
507. — Bruxelles, fS janvier /577. Avis donné par les députés des états généraux à ce commis et par les députés de Hollande et de Zélande se trouvant à Bruxelles, sur les diflicultés qui s'étaient élevées au sujet du gouvernement des villes de Harlem, d'Amsterdam et de Schoonlioven, ainsi que sur le retour à Valenciennes de quelques particuliers qui en avaient été bannis avant 1560. Lcsdils députés, sous le bon plaisir des états généraux, ainsi que du prince d'Orange et des
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ôlals de llolluiidc v.l deZclaïulo, penscnl : 1" ([uv , pour jouii' (le l'ciret de la i)acilication de Gand, les villes susnommées doivent se joindre « eirecluèlemenl » avee les élals généraux, e( , après eetle adjonetion faite, exhiber de bonne loi leurs ilillienltés, tant au sujet de la religion qu'autrement, sur lesquelles diflicultés le prinee d'Orange devra leur donner satislaetiou, avant qu'elles se placent sous son gouvernement; 2" que les bannis retournés et saisis à Valenciennes doivent être relaxés, et renvo}és hors des pays doù ils ont été bannis, jusqu'à ce qu'il en soit autrement ordonné par ultérieure communication. — A la suite de cet avis est la nomination, par les députes des états généraux, du docteur Leoninus et du docteur Boeymer( député par les barons de Gueldrc) en qualité de commissaires pour aller traiter des deux points ci-dessus avec le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande. Puis vient un acte du conseil d'Etat, en date du 18 janvier, par lequel il déclare « se conformer à ce que dessus, bien » entendu que, avecq les deux commissaires y dénommez, y » besoignera aussy M" Nicolas Vander Steghen, eonseilher de » Sa Majesté en Brabant. »
Ârcli. du royaume : cup. — Bibl. loy. : MS. 16125- 16131, fol. 67.
308. — MidihlhoKrij, Jo janvier lo77. Lettre dn i)rince rlOrangc aux étals généraux. II les avertit des aj)provisionnements (juc font les Espagnols qui occupent Anvers.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 170.
509 — {Bruxelles], h^ janvier /577. Sommaire du rapport fait aux états généraux par M. de Zvveveghem, au sujet de ses négociations avec le gouvernement anglais.
State paper office : papiers de Flandre.
510. — Br^ixelles, 16 janvier lo77. — Lettre des états généraux à don Juan dAiitriche, pour 1 informel' (}u ils ont
<l('pnh' qiirl([iirs-nns dcntro cii\ qui sr rondroni h lliiy avec les seigneurs du eouseil d'Klat.
Arrli. (lu rovaiinic : orig., et MS. d'Alegainlic , t. I, fol. toi. Rcc. (le la Cil. des rc|)r('spiil., t. 1, fi.l. m.
"II. — /Inixelli'.'i , l() /(invicr l-'i/J. I.ellredes élats généraux au pi'iiK'c d'Orange. Ils envoient au prinec et aux élats de Hollande et de Zélande Elhertus Leoninns et Frédérie de Boevniei", pour traiter avee eux eoneernant Amsterdatn, Harlem. S(Ii(Mtiilio\en e( quelques autres villes de Hollande.
Correap. de Guillaume de Taciturne , etc., (Il , t80.
5I;2. — Bnixelle'i, 16 janvier l-)77. Acte d'assurance réciproque fait entre les élats généraux et le comte de Bcrlayniont. Les états déclarent que l'arrestation du comte n'a nullement eu lieu pour porter atteinte à son honneur, mais par mesure de précaution, rendue nécessaire par l'insolence des Espagnols; en considération des services rendus par le seigneur de Hierges, ils ont rendu le comte à la liberté. Celui-ci, en son nom et au nom de ses fils, s'engage à ne jamais se plaindre de son arrestation, et à mettre tout en oubli. — Le conseil dKtat approuve cet acte d'assurance réciproque , en déclarant toutefois qu'il n'a jamais approuvé l'arrestation dudil comte,
Letirex inéd. de Gillex le Borlaymont , etc., p. "6. — Ari'h. ilu royaume : MS. d'Aleganibe , t. 1, f(»i. 107.
ÔLj. — Bruxelles , 16 janvier lo77. Lettre des états généraux à lévèque de Liège. Ils le prient de vouloir leur adresser des lettres de sauf-conduit pour les seigneurs du conseil d'État et quelques députés qui doivent se rendre aux conférences de Huy. Ils le prient d'ordonner aux magistrats de cette ville de leur envoyer des lettres semblables. Celles de don Juan leur sont déjà arrivées.
Owlquex lettres de Gérard de Groexbeck , etc., p. 19. — Arcli. Hii royaume : MS d'Alegamlje, t. 1, fol. 98.
105 ACTES DES ÉTATS GÉNl'iRAUX
Ô14. — JinixcIlcK, i6 jainner tS77. Lellro des ('(n(s généraux aux magistrats do Huy. Elle est conçue dans le même sens que la précédente.
Quelques lettres de Gérard de Groesheck , etc., p. 20. — Rce. do la Cli. des reprcsent., t. I , fol. 125.
315. — Middelbonrg, 17 janvier 1577. Commission donnée par les états de Zélande à Andries de Jonghe, Geleyn Bauwens, Eustaehc Adriaensz., Gaspar Mulder el, M" Jean Van der Warckc, pour les représenter dans l'assemblée des états généraux à Bruxelles.
Avcli. de la Haye : Ada slattmm lielgil . t. I , fol 214.
oiC. — Sans date f Bruxelles , 17 janvier 4577 ). Remontrance des bourgeois de Bruxelles aux états généraux, dans laquelle ils se plaignent du refus que le seigneur de Rassengbien et le prélat de Ninove ont fait « d'entrer au compromis » tant salutaire accordé et signé par les états, sans que per- » sonne s'en soit exempté que lesdicts seigneurs de Rassen- » gbien et de Ninove, >■ et déclarent qu'ils ont voulu, par ce motif, s'assurer de leurs personnes, « jusques à ce qu'ilz » l'auroient signé (1). » Us demandent aussi que les états fassent former un camp, « et si, par faulte de chief, le mauvais » ordre s'est tenu aux affaires publicqucs , que les états veulj> lent appeller et faire venir et comparoir en ceste assemblée » monseigneur le prince d'Orainge, comme seigneur principal » entre les nobles et y estant intéressé, pour les assister de « conseil en tout ce que la commune défense de la patrie » pourra requérir. »
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol 89.
317. — Huy, 17 janvier 1577 . Lettre de Gérard de Groesbcck, évéque de Liège, aux états généraux, en réponse à la
(i) Voy. los B('S. (les t'Iats génrraii.r . pIc, H, 2.".
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lonr (lu ['.) (I), toiK'Iianl IVnIrrvnr de Son Altcssp ol de messieurs du conseil d'Ktat à Hii} . Il leur envoie, ainsi (juil le fait à Son Altesse, ses lettres patentes de sauvegarde.
Arcli. <lu ic.vamna: MS. il'Ali'f;;milic , l. I, fol. 100.
318. — ff^fj/} 17 janvier 1577. Lettre des bourgmestres, jurés cl conseil de la ville de Iluy aux états généraux, en réponse à la leur du 1 1 (2). Ils leur font savoir qu'ils se réfèrent aux lettres patentes de sauvegarde données par Sa Grâce Révérendissimc et Illustrissime monseigneur Gérard de Groesbeck, évèquc de Liège, en faveur des membres du conseil d'État et des députés des états qui viendront à Huy.
Arcli. du rovaiime : MS. d'Alcgamlic , I. I , fol. 99.
319. — Bruxelles, 18 janvier i 377. Instruction pour messieurs le jirélal de Saint-Gliislain , élu évèquc dArras, messirc Bucbo Aytla, archidiacre d Yprcs, mcssire Frédéric de Perrenot, baron de Rcnaix, seigneur de Champagncy, Jean de Sainl- Omer, seigneur de Moerbeke, gouverneur des ville et château d'Aire, François de Halewin, seigneur de Zweveghcm, grand bailli et capitaine des ville et château d'Audenardc, et Adolphe de Meclkerekc, pensionnaire du Franc de Bruges, envoyés par les états généraux pour, avec messieurs du conseil d'Etat? se trouver vers monseigneur don Juan d'Autriche en la ville de Iluy, et traiter résolutcment sur les points suivants, sans y employer plus de quatre jours de communication. ( Titre textuel.) Les deux points principaux à traiter par les députés
(1) Sic dans le manuscrit. C'est 16 qu'il faut lire , à moins qu'il n'y ait erreur dans la date des lettres n<" 313 et 314.
(2) Cette date est celle que donne le manuscrit. Peut-être se rapportel-elle à une lettre des états généraux qui nous manque. Dans celle du 16 que nous donnons (n" 314), les états disent: « suyvant que vous avons » requis par nns dernières . etc. n
404 Af.TRS DF.S r^.TATS Gl'NI'RAUX
rtaicnt l'agn-alion de la pacification do Gand et la sortie des Espagnols.
lif'snl. des états (ji'-n. des Pays-Bas, elc. , II, 429. — Arch. ilu rovaiime : cop., pt MS. d'Alegambe, t. 1, fol. 104. — Rpc. (le la Ch. dos représenl., I. I, fol. !3I. — Arcli. lie la Haye : .îcta statuumBelgii, 1. 1, fol. 205.
ô^i). — lini.rclh'.'i, t H janvier i:i77. Instruction des états généraux pour le docteur Elherlus Leoninus, de ce (|u"il aura à hesogner en Uollande et Zélandeavec le prince dOrange, états de.sdiis pays, enscjuble avec les seigneurs comte de Boussu et baron de lliergcs, et autres, en Gueldre, au pays d'Utrecht et là cntour. (Titre textuel.) Avec le prince d'Orange, Leoninus devait traiter touchant l'interprétation des cinquième et sixième articles de la pacification de Gand, la satisfaction à donner aux villes de Harlem, d'Amsterdam, de Ter Goes, d Utrecht, etc.; la liberté du commerce tpie réclamaient les marchands d'Anglelerre; les plaintes des habitants de Nieuport, de ce que les soldats du prince se faisaient délivrer des « services », lesquels les états avaient abolis. A Utrecht et en Gueldre, il devait régler, avec François Haulsaert, le décompte de ce qui était dû aux trois régiments de Bas-Allemands, ainsi qu'aux trois régiments Avalions du baron de Hierges et des sieurs Verdugo et Carduini, leur payer des à -compte, et leur délivrer des lettres d'assurance pour le reste. Il devait solliter des états de Gueldre et d Utrecht une augmentation de leur contribution; tâcher de se procurer de l'argent par voie d'emprunt; proposer aux seigneurs de Boussu et de Hierges de faire marcher les trois régiments de Bas-Allemands et les mille chevaux de Gueldre vers Karpen,etc.
Arch. d'Ypres : cop.
321. — Fn m maison de Hamplonrourt, 18 janvier 1o76 flS77j. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux. Le sieur de Ilorsey, gouverneur de son île de Wight, lui a remis leur leltre du 10. Elle a appris avec regret leur refus d'accep-
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ter l'acoord fait i)ni' leurs «léputcs avec, don Jiinn, cl cela poiir deux raisons : rime, que do la giiorrc on ne peut allendre qu'une infinité de maux; l'aulre, qu'ils donnent ainsi occasion à don Juan de les accuser, devant le monde, dineonstance et de peu d'éi^ard à ce tpi'ils l'ont. Klle les engage donc à peser plus niùremenlà l'avenir ce qu'ils voudront traiter, elle pouvoir qu'ils entendront donner à leurs commis.
Arrh. de la Hay*"". reg. j^nglclcrre, ir>7(i-1580, fol. »,*;.
"^•2. — J/(iinpt(nicoitil, IS /(niricr lo76 jiixia com^mliini AïKjlid' 7o77 . Lettre du comte de Leycestcr aux «'tais géni'ran\, par la(iuelle il les assure de l'intérêt qu'il prend à leurs aflaires, et de la conlintiation de son appui auprès de la reine sa souveiiiinc.
Ficc. de la Cli. des représent., t. I, foi. 137.
523. — ïinixcUe'i, IS janrirr 1377. Déclaration des étals généraux louchant les vingt mille livres sterling <pie la reine d'Angleterre avait consenti à leur prèltîr.
Ree. de la Cli. de« représenl., I. F, fol. 138.
324. — Bruxelles, IS janvier /ô'77. Lettre des états généraux à la reine d'.Angleterre, par laquelle ils la remercient du prêt qu'elle veut bien leur faire, dautanl plus qu'elle le fait à la condition qu'ils demeurent en l'obéissance de leur prince et maintiennent la religion catholique ; lui annoncent qu'ils ont n'commandé à leurs députés les points et articles qu'elle désire voir compris dans la pacification qui se négocie avec le seigneur don Juan d'Autriche, et qu'ils ont envoyé vers le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande, pour qu'ils laissent passer et repasser librement les marchands anglais et leurs bateaux.
nisnl. dcsétatu gén. de» Pn\js-Bax, etc., II, 428. — Arcli. de l'Étal à Bruges : reg. ii» 11, piore 104. — Ree.de la Cil. des rcprcsent., t. I , fol. 133. — Arrli. de la Hâve : reg. .'ItHjhtorro, !."."«- I5S0, f..l. Is.
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325. — Bruxelles, 1S jauvier //>77. Lellro ilcs états généraux au baron de Hiergcs. Ils l'informent que don Juan a donné les ordres nécessaires pour faire remettre entre ses mains le château d'Utrecht. Comme ils n'ont pas grande conliancc dans les Espagnols, ils le prient d'employer tous les moyens possibles pour se mettre en possession dudit château. Il recevra, pour le payement de ses troupes, quarante-sept mille florins de l'argent venu d'Angleterre. Il retiendra les troupes wallonnes, les joindra aux mille reîtrcs levés dans la Gueldrc, et se rendra avec eux au secours de Macstricht, selon les ordres du conseil de guerre.
Lettres inéd. de Gilles de Berlafjinonl , etc., p. 38. — Rec. de la Cli. des rpprésenl., t. I, fol. 129.
520. — Bruxelles, 18 janvier 1577. Forme du serment résolu parles états généraux des pays de par deçà, avec autorisation et agréationdu conseil d'Etat, que ceux qui ont abandonné lesdits pays et, en vertu de la pacification, retournent, devront faire. (Titre textuel), ils devaient jurer d'être léaux au roi, au conseil d'État, aux états généraux, d'assister de tout leur pouvoir « à enchâsser hors le pays les Espaignolz et » aultres estrangiers, dépopulateurs du pays, avecq leurs » adhérens, etc., etc. »
Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe , t. II , fol. 15 v°.
527. — Utrecht, 18 janvier 1577. Lettre du comte de Boussu aux états généraux. Il se plaint de ce que, malgré les promesses qu'on lui a faites, on le laisse sans argent pour payer la troupe. Réclamations des soldats. Les états d'Utrecht n'avanceront de l'argent qu'après le départ des troupes espagnoles. La garnison du château continue à endommager la ville. L'artillerie qu'il a placée est prête à battre le château, et il espère que, lorsqu'elles seront payées, ses troupes consentiront à commencer l'assanl. Les régimrnis de la Margelle et de Mario sont dnns lo
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plus grand l)rsoin. Déjà deux compagnies, pressées parla faim, ont quitté leurs positions et sont arrivées à Utrecht.
Lettrée inéd. de Max. de Hennin , olc, p. 24.
528. — .... fBruxellesJ , 19 janvier l-i77. Letirc des états généraux à don Juan d'Autriche , en réponse à la réplique dos soldats espagnols. Les états récapitulent les injures souflcrtes, et rappellent à quelles conditions ils ont consenti à reconnaître l'autorité royale.
Sl.ite pnper office : p.ipiers de Flandre.
329. — Tournay, 19 janvier 1577. Acte des états du Tournaisis par lequel ils avouent et ratifient les signatures de leurs députés apposées à l'acte d'union des états généraux du U janvier.
Arcli. des ét.Tls du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 158.
530. — Bruxelles, 20 janvier 1577. Proposition, faite aux états généraux, d'appeler en leur assemblée le prince dOrange, en lui donnant les garanties nécessaires pour la sûreté de sa personne. Cette proposition est fondée sur ce que les négociations entamées avec don Juan n'aboutiront à rien. 11 est dit, à la fin, que le marquis d'Havre, si les états lui en donnent la charge, est content d'aller vers le prince (1).
Arcli. de la Haye : Arta slaluum Belgii, t. I, fol. 21 1.
(I) On lit, à la marge de cette pièce :« Exhibé le xx"'^ de janvier LXXVII; « desuper nihil resolutuni. » Le recueil où elle se trouve conlienl , au fol. 212 , une lettre écrite de Bruxelles, le 23 janvier, au duc d'Aiscliol par Guillaume de Hornes, Jean de Bersele et le marquis d'Havre, où il est dit (|ue les états généraux ont résolu d'envoyer chercher le prince d'Orange, et de rompre entièrement avec don Juan, si, dans les quatre jours, à partir du 23 janvier, celui-ci n'a pas accordé la sortie des Espagnols, avec les autres assnrancfs demandées par les étais.
i08 ACTES 1>ES I'TATS CKNI'RAUX
551. — Arras, 20 Jamner lo77. Résoliilioii des (ilats dArtois (le coiisciilir : i" la levée du centième denier des meubles et innneiihles en la forme et manière qu'il sesl levé en lîiGO; iî" la |)rali(jne des moyens généraux pendant six mois, selon lécril (|iii leur a été envoyé; 5" leur quole, à lavenant du sixième de l'iaiulre, dans les trois eenl mille livres ])our une [)artie, el les six cent mille livres pour une autre j)artie. demandées aux provinces.
Rec. (le la Cii. des roprésenl. , t. I , fol. Iô9. — Arcli. lie la Haye : uécta stuluxim Belgii, t. I, fol. 207.
552. — Arrati , 21 janrii'r /.ï 7 7. Lettre de Robert de Melun, vicomte de Gand, au.x états généraux. Le "20 janvier a eu lieu l'assemblée des états d'Artois. A la suite des vives remontrances qu'il leur a faites, et « après une infinité de diftîeultez » que i)lusienrs ont mis en avant », les moyens généraux et le centième ont. été unanimement votés, « tous ayans aussy una- » nimement accordé, signé et juré le compromis (l'union de » Bruxclh\s). »
Areh. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 108.
555. — Namvr, 22 janincr lo77. Lettre de Philippe de Croy, duc d'Arschot, aux états généraux, par laquelle il leur annonce que l'évèque de Liège et ceux de la ville de Huy ont envoyé au conseil d'État les assurances les plus amples; que don Juan part de Marche dans la journée, pour arriver le lendemain à Huy; que lui et les autres membres du conseil, ainsi que les députés des états, se dirigent également vers cette ville : ajoutant qu'il ne désire rien plus que de les servir d'une affection entière.
Rec. de la Ch. des représenl., t. I, fol. 147.
554. — Bruxelles, 22 janvier 1577. Lettre des états généraux à messieurs les capitaines, ofiîeiers et soldats étant à Groningne. ])our leur annoncer la mission du docteur Léo-
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iliulis (v. ii"ô57), cl les assiu'ci' (|iic les ôlals rritniiiiuUont, eu loiil temps et en (oiites oeeasions, « leurs verlus vl actes de » vrais patriotes. »
Hi-c. «le la Ch. (les rci)résciil., t. 1, fol, li5.
535. — S(i/is (Iule f Bruxelles f :2^ janvier /•> 77,'. Lettre des états géïK-ratix aux pn-sidciH et aulres du ((inscil d(; Frise, par la(|iielle ils les prient de doiiiicr bonne andicnce et crédence au docteur Lconinus, (pii va en l-'ris<' (\. n" ôTtl), poui', aN ee le seii^neur de Ville el les élals . aviser aux ino\ eus de eonteuter les soldats du régiment de Uill\.
Uec. de la Cli. des représcnl., I. I , fol. l'i%.
35G. — i^i janvier /o77. Lettre de Maximilien de
Uoussu aux états généraux. Lettres de don Juan par lesquelles celui-ci ordonne la reddition de la ciladcllc d'Ulrcclit. Détails d adminisiralion militaire. Mancpie d'argent poui- le paNeJuent de la solde due aux troupes.
Slale paper office : papiers du Flandre.
537. — Bruxelles, ^Ô janvier lo77. instruction des états généraux pour monsieur ]v. docteur Elbertus Lconinus, allant au pays des Ommelandcs chez Groeningcn. (Titre textuel.) Lconinus devait s'occuper de la sortie des soldats qui étaient à Groningue, et des moyens d<! les contenter pour leur paye ; examiner si le château d(; Dellzyl ne devait pas être démoli; tàciici- d'induire ceux de Gueldrc, Groningue et Frise à pa\er les conlrihutions nécessaires pour les besoins de la généralité; s'inCormcr, avec le soigneur de Ville, du reveini des domaines ro\au\ en Frise, Drenthe, Groningue, Ommelandcs, Lingcn, Gueldrc et Utrecht, pour l'appliquer à la solde des troupes, el enlin traiter pour les blés de Hollande, selon l'avis du seigneur de Grevenhrocck.
.\rcli. du lojauiiie : MS. d'.Alogambc , l. 1, fol. 109.
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janvier 1577. Adresse présentée aux états
généraux par monsieur de Haillon, secrétaire d'État du roi de France, relativement à la mise en liberté du comte de Mansl'ell.
Slale paper office : papiers de Flandre.
551). — iltiii, ;2 5 janvier lo77. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés. Ils sont arrivés la veille à Iluy, et don Juan une heure après eux. Le même soir, ils ont vu les membres du conseil d'État, et les ont priés de s'employer auprès de don Juan pour le convaincre qu'il n'y a, dans la pacification de Gand, rien de contraire à l'obéissance due au roi. Le conseil a été aujourd'hui tout le jour en déhbération avec Son Altesse ; ils ignorent ce qui s'est passé. Le duc d'Arschot leur a montré une lettre qui les a fort ébahis (1); ils prient les états de ne rien vouloir l'aire encore à ce sujet, mais d'attendre leur rapport.
Arcli. de la Haye : j4cta staluum DeUjii , l. I , fol. 213.
540. — Haultepenne , 23 janvier 1677. Lettre du baron de Hierges aux états généraux. Réponse à leur lettre du \ 8 janvier (n" 525). Il lui sera impossible de faire marcher les régiments bas-allemands et les Wallons, à moins qu'ils ne soient entièrement payés. Les soldats commencent à murmurer, faute de payement. Il croit qu'on ne parviendra pas à tirer de ceux d'Utrecht les sommes que Leoninus espère en obtenir. Il a chargé le comte de Boussu de traiter avec les régiments, et ira lui-même le rejoindre sous peu. Remercîments pour la mise en liberté de son père ; protestation de dévouement. Échange de son frère le seigneur de Floyon contre le capitaine Gaspar Gomcz.
Lettres inéd. de Gilles de Berlaijmonl, etc., p. 30.
(1) Voy. p. 107, iiole 1.
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341. — Arras, 24 jcuivier lo77. Lettre de I{(>l>ei't de Mcluii, vicomte de Gaiid, aux étuis généraux, pour leur envoyer la résolution des états d'Artois du :20 janvier (n" 531).
Rcc. de la Cli. des rcprcscnl., l. I, fol. 141.
342. — Bruxelles, 2î) janvier Iîi77. Lettre des étals généraux à l'areheMMiue de Coloi;nc, pour le prier d'ajouter foi et créante à ce que lui diront, de leur part, les sieurs Jean de iMol, clicvalier, seigneur dOelingen, et Jean Wamesius, docteur es di'oits, professeur primaire à l'université de Louvain.
Arch. du rovauiiif : MS. d'AleganiLe, l. I, foi. II'J.
343. — Bruxelles, 2o janvier 1577. Lettre des étals généraux au comte Charles de Mansfeit, par laquelle ils lui annoncent que, le même jour, le comte son père a été mis en pleine liberté, « ayant niesmcs requis que lu} fut donné ung » gentilliouHue pour luy faire conipaignie et répondre de ses » actions, de tant qu'il se vcult employer du tout au service » de la patrie. » Le comte Charles leur avait écrit plusieurs lettres, auxquelles le roi de France avait joint les siennes, pour la délivrance de son père; ils avaient fait des instances «vers cculx qu'il appartenoit », afin qu'on le relaxât sous certaine garde, de même que M. de Berlaymont : seulement, comme son hôtel était situé à lextrémité de la ville, on lui avait offert l'hôtel de Iloogstractcn, qu'il avait refusé. Depuis, ils avaient redoublé leurs démarches, qui enfin avaient été couronnées (le succès. Dans la même Kaire, les étals disent « qu'ils » ont trouve fort bonne et joyeusement accepté » l'offre du comte Charles d'employer sa personne, vie et biens pour le service de la patrie.
Rec. de la Cli. des rcprésenl., t. I, fol. 148.
Bruxelles], 2-) janvier 1577. Lettre des états
généraux au roi de France. Raisons pour lesquelles ils ne
I ) "1 ACitb IttS LIAIS GLNEUAUX '
pcuvoiil l'olài'hcr iimnédialoinciil le comte de iMausIclt (1). Les Espagnols ont reçu Tordre de quitter le pays. Exigences de don Juan d'Autriche. Il attend des secours du duc de Brunswick, qui doit lui amener six mille cavaliers et huit mille fantassins, et du due de Guise. L'ambassadeur anglais a donné à don Juan d'Autriche lui-même toutes les explications désij'ables au sujet du prêt l'ait aux états par rAngleterre. Le résultat des dernières négociations avec ce prince n'est pas encore connu.
Sliile paper oflice : papiers de Flandre.
545. — Bruxelles, 26 janvier 1577. Lettre des étals généraux au baron de Hierges, gouverneur et capitaine général du pays et duché de Gueldre, pour lui exprimer le désir qu'il vienne faire un tour à Bruxelles, où ils s'entendront avec lui sur l'ordre à donner aux gens qu'il commande, sur la permission sollicitée par le comte de Berlaymont, son père, d'aller chez lui, et sur d'autres affaires.
Rec. de la Ch. des représcnt., t. I, fol. 150.
546. — Middelhourg , 26 janvier ÎS77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il les prie d'ajouter foi et créance à ce <|ue le sieur de Bloeyere leur dira de sa part.
Corresp. de Guillaume le Tacilurne, etc., III, 201.
547. — Liège, 26 janvier lo77. Lettre de Jean de Mol, seigneur d'Oetingen, aux états généraux, touchant les renseignements qu'il a reçus d'Allemagne sur les dispositions des cercles de l'Empire à l'égard des Pays-Bas; sur l'envoi que don Juan a fait aux princes allemands du sieur Antoine Elstz, et les
(1) Ceci est en coiitiadiclion nianil'este avec le couU'iiu <le la Icllre 11" ôiô. Pout-èliT faut-il lire, au li'.ni de « ils ne iicuvenl relâcher iinmé- » tlialciiionl », les inolb : « ils n'uiit \>u. »
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inslrucd'oiis (jui lui ont ('-k' (loiint'cs, peu l'jivoriiMcs an\ ('(als; sur It's levées de gens de guerre laites par don Juan en Bourgogne, Savoie, Piémont, clc.
lOiol. des étals tji-n. dis Pays- Uns, flc.,11, ■Vr. l. — Arcli. du la Haye : .icla ntaluum Iteljii, 1. I, fol. t!(S.
3'f8. — Anvers, ^6 janvier lo77. LeHre écrite au\ élals généraux par Gaspar Schclz et Guillaume de Uouck, sur la prétention des colonels allemands d'être payés aussi bien «pic les Mspagn((ls, et la proposition, que le seerétairc Eseovedo les a eliiirgés de l'aire aux états, de mettre les troupes allemandes dans Maeslrielit, en attendant qu'on puisse satisfaire à leur |)ayemeni.
Ueo. lie la Cli. des reprcst'iit., l. 1, loi. 152.
349. — yannir, ^7 janvier lo77. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés auprès de don Juan d'.Vutrielie. Quoi(prils aient lait tous les devoii's possibles, aNec Tintervention du conseil d'État et des ambassadeurs de l'empereur, quatre jours se sont passés en conférence, sans qu'ils aient j)U aebevcr leur négociation. Ils ont quitté Iluy dans la journée, et retouiiient à Bruxelles avec les seigneurs du conseil d'Etal (I).
Kec. de la CIi. des ic|)iésent., t. I, fol. li>4. — Arcli. de la Hajc : AvUi sluluum Beltjii, t. I, fol. 2-20.
3o0. — Miildellioiiry, 27 janvier lo77. Lettre d'Elbertus Lconinus aux états généraux. Arrivé le 20 à ^liddelbourg, il a proposé sa charge au prince d'Orange. Le prince lui a dit (pie (l('jà il était « appoincté » avec lévèquc et le magistrat de Harlem; que ceux de Muiden et de Weesp se sont aussi accordés avec lui, et qu il est occupé de traiter avec ceux de Goes. Lconinus a obtenu du piince un passe-port pour les dé-
(1) Voy. le 11" ôîi-i.
To.ME l".
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innés (lAinstcrdam (jui seront envoyés à Middelbourg. Le prince el les états de Hollande sont contents de prêter douze mille florins pour le payement des Wallons de M. de lliergcs et de Vcrdugo et Carduini. On a l'ccommcneé à battre le château dUlrecht depuis le 25.
Aicli. d'Y[ires : cop.
551. — Bruxelles, 28 janvier 1577. Requête des quatre membres de Flandre aux états généraux, afin qu'ils intercèdent auprès du conseil d'État pour que le château de Gand soit démoli, ou du moins démantelé du côté de la ville. — L'apostille des états est entièrement conforme à cette demande.
Arch. tlu royaume : Élals généraux, t. I, fol. 83.
352. — Bruxelles, 28 janvier 1377. Déclaration du magistrat de Bruxelles, ainsi que du second et du troisième membre de cette ville, que les seigneurs du conseil d'État et des étals généraux « auront la liberté de sortir, quant requis et bon leur B semblera, leurs femmes, enffans et suyte, tellement qu'ilz » n'auront affaire de passe-port, ou estre aultrcment assub- » jeclez à qui que ce soit, ny en doubte de mauvais traicle- » ment. »
Arch. de la Haye : Ada staluum BeUjii, t. I, fol. 222.
ùDô. — Middelbourg , 28 janvier 1377. Lettre d'Elbertus Leoninus aux états généraux. Il rappelle sa lettre de la veille (n" 550). Il a communiqué avec le prince d'Orange sur les points mentionnés en son instruction. Ceux de Ter Goes seront simplement maintenus en leur religion cathohque'romaine. Le prince a promis de faire tenir prêts les douze mille florins pour les Wallons étant en Hollande. Les draps restants en Flandre étant arrivés à Middelbourg, il en partira le lendemain pour Utrecht, afin de donner satisfaction aux Bas-Allemands et aux Wallons. Le château d'Utrecht est déjà fort battu et rompu, de sorte qu'on peut espérer qu'il sera bientôt dans les mains des
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états. Le prince doiincm satisfaction aux marchands anglais. H est disposé à remédier aux plaintes des liahilants de Nieiiport.
Biljl.ro). :>ISS. 7223, fui. «71, ot U238,p. 98.— Arcli. de la Iluye: Acta slaliium Delgii, t. I, fui. 221.
554. — Bruxelles, 30 janvier /577. Verbal rai)porf des seigneurs élu évètpie d'Arras, messire Buelio Ajtla, archidiacre d'Ypres, les seigneurs de Champagncy, de Zweveghem et le pensionnaire Adolphe de Meclkercke, de leur hesoingné à Jluy avec monseigneur don Jehan d'Autriciie. (Titre textuel.) Les députés arrivèrent à Namur le 20. Le 22, ayant reçu des lettres de sauvegarde de l'évèque de Liège et du magistrat de Huy, ils partirent pour cette dernière ville. Les négociations entre eux et don Juan, à rintervention des ambassadeurs de rempereur, l'évèque de Liège, le baron de Wynenberg , le docteur Gain, le sieur de G}mnich, lant-drossard de Juliers, le docteur Lauwerman, conseiller du duc de Juliers, durèrent du "20 au 20 (les états généraux Icui- avaient fixé absolument cette limite de quatre jours); ils demandaient que ce j)rinee agréât, dans tous ses points, la pacification de Gand, et fit en conséquence promplement sortir des Pays-Bas la gendarmerie espagnole « et aultres estrangiers et leurs adhérens, » et ce par terre « pour les grandes diflicultez, voires impossibilité, » qui se rcprésentoicnt par mer. » Ces demandes donnèrent lieu à de vives contestations, don Juan ne voulant pas accorder sans réserves l'agréation de la pacification de Gand, malgré tout ce que lui disaient les ambassadeurs et les membres du conseil d"É(at i)our l'y déterminer. Le 2G, les députés lui remirent une protestation où ils déclaraient se tenir déchargés de tout ce qui pourrait résulter de son refus, au préjudice de la religion et du roi. Don Juan se montra fort irrité, disant que ceux qui venaient armés de protêts n'avaient pas intention de s'accommoder; qu'ils prissent garde d'être rebelles et de faire la guerre au roi; qu'une telle rébellion ne demeurerait pas impunie ; (juc le roi euiploierait toutes ses forces à la ré-
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pi'iinor; ([iw lui porterait rôpce, non la sienne, mais celle du roi, et ferait aux états la guerre la j)lus cruelle qui eût jamais été vue; que les étals seraient cause de tous les maux qui en résulteraient. Là-dessus les députés prirent congé de lui. Vers minuit, le père Trigoso, accompagné de levêque de Liège, apporta chez le duc d'Arscliot, où étaient réunis les députés et les membres du conseil d'État, un billet par lequel don Juan déclarait qu'il approuvait la pacilicalion de Gand, à condition qu'il ne s'y trouvât rien contre la religion catholique romaine ni contre l'autorité du roi. Le 27, au moment où les députés allaient partir, don Juan leur fit témoigner le désir de les voir encore une lois, après qu'ils auraient pris connaissance d'un autre billet de sa main , remis aux ambassadeurs : ce billet portail qu'il approuvait la pacification de Gand, vu lè'témoignage des évêqucs, universités et autres prélats, d'après lequel elle ne conlenait rien de contraire à la religion catholique romaine, et la déclaration des seigneurs du conseil d'État, de l'évcque de Liège et des ambassadeurs de l'empereur, que l'autorité du roi y était gardée : toutefois il y mettait la condition que les étals s'arrangeassent avec lui sur certains points contenus dans un écrit qu'il avait remis à leurs députés. Ceux-ci le remercièrent, en insistant sur le départ des Espagnols par terre; mais, à cet égard, il ne voulut j>as s'expliquer.
Arch. (lu royaume : cup., elMS. d'Alegambc , 1. I, fol. 113. — Rec. de la Ch. des représenl., 1. 1, fol. 1(>4. — Arcli. delà Haye : Acta slaluiun Behjii, t. I, fol. 223.
355. — Middelboiny , 30 janvier 1577. Lettre du prince d'Orange aux étals généraux. Il leur fait remettre', pour qu'ils en disposent comme ils trouveront convenir, certains objets qui ont été pris par des soldats de la garnison de Nieuport.
Corrosp. de Guillaume le Tadltirne , etc., III, 202. — Bil)l. roy. : MS. 72-25 , fol. 132 \".
556. — Bruxelles, 30 janvier 1o77. Remontrance des états du ïournaisis aux états généraux , afin d'être déchargés de la
lovôc (lii noiiveiui ccnlirmo doilicr, nioyoniiant j)a\('nic'iil do Ironie mille lloriiis; suivie do la résoliilioii des élals généraux qui fait droit à leur deniaudo, mais ou ('le\aril à Ircnlc-dcux mille florins la somme à payer par eux.
Arcli. (les élrils <lii Timrn.-iisis : roi;, de Iu72 à lfi89, fol. KM.
7tl)7. — BnixcUi's, ,~)l janvier IH77. Saui'-eondiiil donné par les états généraux au sieur Oelavio do (îonzaga, qui devait aeeompagner à lîrnxollos le prince évoque de l..iége, lo(pu'l diU) Juan d'Aulriehe avait prié d'y venir aeeélérei- la paciiieation.
Rec. do la Ch. des roprésenl., t. I, fol. 159.
5')8. — liriixelleft, Ôl jinivicr 1577. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Ils la remercient de sa bonne affeetion et de ses faveurs, et la })riont do vouloir les leur continuer. Ils jionsont, d'après ses dernières lettres (n"52I), qu'elle n'a pas été bien itiforméo de ce qui s'est passé entre eux cl le seigneur don Juan; mais le sieur de Ilorsey, son ambassadeur, ayant été mis au courant de tout ce qui a été trailé à Luxembourg, h Mareho, et depuis à Huy, pourra lui donner des renseignements plus complets.
Rec. de la Cii. desreprésont., I. I, fol. 157. — Arcii. de la Haye : rei;. Angleterre, l.'i'O-loSO, fol. ICv°.
o*j9. — Bruxelles, pridiè kaleml. fehruurii [31 janvier) /."j77. Lettre des élals généraux au comte de Leyeester. Ils lui rendenl les j)lus vives actions de grâces de sa bienveillance et de l'appui qu'il prête à leur cause auprès de la reine.
Arch. de la Haye : reg. .^nrjleterre , 1576-1.S80, fol.
ÔGO. — Haiiltcpennr , ■>/ janvier } 577. Lettre de Gilles de Borlaymont, baron do Hiergos, aux états généraux, on réponse
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aux leurs des 21 cl 2G janvier (I). Il leur rend ooniple de ce (jui s'est passe relativement au eliàtcau d'Utrecht et aux Allemands qui occupent Campcn et Deventer. Il ne manquerait pas daller trouver les états à Bruxelles, selon leur désir; mais il leur rendra plus de services en une semaine en Gueldre qu'en un mois à Bruxelles. Il les prie de ne pas le trouver mauvais, en les assurant qu'il « ne fauldra de s'employer de » foule sa puissance pour le bien de la patrie. » Il ne serait point parti de la Gueldre , s'il n'eût été appelé par lettres des états généraux assemblés à Namur et de MM. d'IIavré et de Rassengbien. Il termine par l'offre de prêter, pour le payement des gens de guerre, une année de ses revenus, tant aux pays du roi qu'au pays de Liège.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 133, et 9238, p. 77.
561. — Bruxelles , /"" février 1S77. Besogné fait à la cour par les ambassadeurs de l'empereur, les seigneurs du conseil d'État et les députés des états généraux, sur les articles donnés par don Juan d'Autriche à Huy.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambc, t. I, fol. 129. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 160 — Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 136 v». — Arch. de la Haye: Acta statuum Belgii, t. I , fol. 2S3.
362. — Liège, 1^'' février 1577, Lettre de Jean de Mol aux états généraux. Il leur envoie quelques nouvelles, et ajoute que, selon lui, on ne doit rien conclure avec don Juan qui déroge à la pacification de Gand.
Arch. du royaume : MS. d'Alegamhe ,' t. I, fol. 126. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 140, et 9238, p. 82. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I, fol. 257.
(1) Nous n'avons pas trouvé de lettre des états à Gilles de Borlaymont (lu 21 janvier. Celle du 2fi est analysée sous le n" ."W.
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301. — Aix, 1" fcvricr /.">77. Lollro (rArnonId rl'Amstciiracdl aux états généraux. 11 se justifie, ainsi que les officiers et gentilshommes du pins dOutre-Meusc, de l'opinion délavorahle (junn {tarait avoir eoncue contre eux, et proteste de son patriotisme, ainsi (|ue du leur.
Bil)l rny. : MS. 7-22S . fol. lit.
304. — Armfi, /''''février 1577. Lettre de Gilles de Lens (liaron d'Anhigny) aux élnts gc'néraux, A son retour de France, il leur a lapporh- qu'il avait donné sa parole à la reine mère cl au due dAtijou de les a\('i'tir du Irailé ((ui se conclurait avec le seigneur don Juan. Il lui semble que le moment est venu de le leur communiquer, en les remerciant des bonnes offres qu'ils ont faites aux états.
Bi!)I. roy. : MSS. 7223, fol. 145 v», et 9238, p. 104.
363. — Middelhourg, 2 février io77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il leur envoie une lettre écrite par Alonso de Vargas et les autres chefs espagnols aux capitaines allemands. Il est convaincu que don Juan veut les tromper. Il les prévient que l'ennemi a des vues sur Douay.
Corre^p. de Guillaume le Taciturne, etc., III , 203. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 144, et 9238, p. lUS. — Arcli. Je la Haye r Acta staluum Belgii, t. I, fol 258.
ôGG. — Bruxelles , 2 février 1377. Lettre des états généraux au prince d'Orange, pour lui recommander Simon Suero, marchand portugais et bourgeois d'Anvers, qui s'est retiré en Flandre avant le sac de cette ville, et le prier d'accorder des lettres de sauf-conduit pour les navires, denrées et marchandises que ledit Suero recevra de Portugal et d'Espagne.
Bil)l. roy. : MS. 7223, fol. 145.
367. — Malines, 2 février 1677. Lettre de Valentin de Pardieu (seigneur de la Motte) aux états généraux. Il les prie
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(louvovor los rcnl. mille llorins nécessaires ;i la solde de l'armée. Les soldats meurent de faim. Les pauvres habitants des villes et du plat pays , qui doivent les nourrir, n'en ont pas le moyen : « Il n V a (d'ur humain, tant dur qu'il peult estre, qui n'en » eust compassion. » On ne peut d'ailleurs rien lonler contre les ennemis, si l'on ne paye les troupes.
Bibl. rov. : MS. 7223, fol. 140.
fJSnixeUcsJ , 3 février IS77. Avis du conseil
d'État présenté aux états généraux, touchant les deux cent mille écus nécessaires pour la conclusion de la paix avec le seigneur don Juau.
Rcsol. des élatu gé.n. des Pays-Bas, elc, II, 437. — Ardi. de la Havc : Ada slatuum Belgii, t. I, fol. 243.
309. — Bruxelles, -i février 1577. Résolution des états généraux sur certains points proposés par le conseil d'État concernant : une somme de deux cent à trois cent mille écus à fournir par eux pour aider au pa} ement des gens de guerre espagnols, italiens et bourguignons; la délivrance du comte de Burcn; la réintégration dans leurs charges des officiers auxquels elles ont été ôtées.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 151, et 9238, p. 83. — Arcli. de la Haye : Acta slaliitim Belgii , 1. 1, fol. 259.
.570. — Bruxelles, 5 février 1577. Résolution des états généraux approuvant la proposition des seigneurs du conseil de guerre touchant l'envoi à Bois-le-Duc des enseignes du baron de Hierges et des Ecossais, renforcés du régiment du duc d'Arschot, et portant, de plus, qu'on députera quelque personnage « pour traiter avec les Allemans réfugie^. d'Anvers, » estans prez dudict Bois-le-Duc. »
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 153 v°.
571. — Bruxelles, 6 février 1577. Acte par lequel les états généraux, sur la proposition de l'archidiacre d'Ypres, déela-
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rcnl «*lrp conlcnls (|iio les Espap;nol.s cl la oavalcrio ('trangèrc aient quijizc jours pour sortir des villes et forts du pays, sauf que, dans les dix jours, ils remettent la ville et le château d'Anvers, et (|ue, dans les quinze jours qui suivront, ils sortent de tous les Pays-Bas.
Bill. roy. : MS.722.-, fol. 15:î v. - An II. île l.i H:iye : Acln statHu», JiiUjii, I. 1, fol. 2(il.
.'72. — Llinlxiiirg , G février !o77. Lettre de fiuillaunie de GuliJcn aux ('(als iÇ('nc'i'au\, j)Our les informer que les Espagnols ont évacué Daelliem, et quune grande troupe de leurs gens, à pied cl à cheval, est entrée dans le duché de Limhourg, où elle se livre au pillage et à toute sorte de vols.
Rer. (le I:i Cli. dos représent., I. I, fol. 181.
373. — LImhonrg, (i février lo77. Lettre de Gaspar Schwartzenberg aux états généraux contenant que, le mardi précédent, à deux heures après minuit, les Espagnols ont évacué le château de Daelhem avec leur artillerie et leurs armes, et se sont retirés vers Maestricht, à leur grande confusion et dommage, » une grande quantité mortz et blessez et » menez par chariot , sans ceulx que illecq sont demourez. »
Rpc. de la Cil. des représent., 1. I, fol. 185.
ô74. — Prague, 7 février lo77 . Lettre de lempercur Rodolj)he aux étals généraux, par laquelle il les exhorte à ne pas se montrer troj) diflicilcs dans la négociation avec don Juan d'Autriche, afin qu'on puisse parvenir au résultat désiré.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 186. — Bilil. roy. : MSS. 7223, fol. 138, e» 9238, p. 268. — Arcti. delà Haye : reg. lloochduitis. depescken, 1576-1579, fol. 12 V.
575. — Bruxpilea, 7 février 1577. Lettre des états généraux au prince dOrange. Ils lui envoient le seigneur de Willerval et le pensionnaire Jîuys. accompagnés du docteur Gaill, ambas-
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sadcur de romporcur, pour lui communiquer ce qui n été traité avec don Juan d'Autriche , et entendre son avis.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III , 204. — Ree. de la Ch. des représont., t. I , fol. 180. — Bil)l. roy. : MS. 7223, fol. l.«)5v». — Arcli. de la Haye : Acla statuum Belgii, t. I, fol. 2G5.
576. — Bruxelles^ 7 février 1S77. Instruction des états généraux pour Adrien dOngnyes, chevalier, S"" de Willcrval, et M" Paul Buys, qu'ils députent vers monseigneur le prince d"Orange, en compagnie du docteur Gaill, conseiller de l'empereur et son ambassadeur. Elle a pour objet d'informer le prince de ce qui a été négocié avec don Juan à Luxembourg, à Marche, à Huy, et depuis à Bruxelles avec Octavio de Gonzaga, de lui en demander son avis, et de lui expliquer la clause stipulant le maintien de la religion catholique romaine.
Résol. des états gén. des Pays-Bas, etc., II, 441. — Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 134. — Rec, de la Ch. des représent., t. I , fol. 181. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 136, et 9238, p. 89. — Arch. de la Haye : Acla statuum Bdgii , t. I, fol. 262.
377. — Bruxelles, 7 février ^577. Lettres de passe-port et sauvegarde données par les états généraux à messire Andrieu Gaill, docteur en droits, conseiller de Sa Majesté Impériale, qui va trouver le prince d'Orange, en compagnie du seigneur de Willerval et de M'' Paul Buys, pour lui rendre compte de tout ce qui a été négocié avec le seigneur don Juan d'Autriche.
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 159 v».
378. — Bruxelles, 8 février 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Après l'avoir remercié de ce qu'il leur a envoyé l'évêqué de Liège et le S*" Octavio de Gonzaga, ils lui annoncent qu'ils se sont accommodés à son intention aussi près qu'il leur a été possible , selon l'exigence des affaires , ain.si qu'il le verra par l'accord qu'ils ont fait avec ledit Oclavio en
son nom. Ils \c prient d'agrëcr et signer col accord, cl de le délivrer ensuite à messieurs l'archidiacre de Brabant et le raarcclial de Clèvcs, qui le leur feront tenir. Ils rengagent, une fois l'accord signé, à venir à Louvain ou à Bruxelles, sous la sûreté du duc d'Arschot et une garde de gens de guerre, naturels du pays.
Arcli. du royaume: orig., et MS. d'Alcgamho, t. I, fol. 136. — Rec. de la Ch. des ropréscnf., t. I , fol. 1«8. - Bil)l. roy. : MS. 7223, fol. KiO v«.
379. — Bruxelles, 8 février 1577. Lettres des étals généraux par lesquelles ils prennent sous leur protection et sauvegarde la personne et maison de Son Altesse, qui leur a témoigné le désir de venir à Louvain ou à Bruxelles.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 161 v», et 9238, p. 106.
380. — Bruxelles, 9 février 1S77. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre touchant quatre points dont elle demandait l'insertion dans leur traité avec don Juan, savoir : trois qu'elle leur avait fait connaître par le seigneur de Zweveghem, et le quatrième que son ambassadeur, le docteur Wilson, y avait ajouté. Le premier de ces points n'est pas clairement spécifié. Deux autres concernaient l'observation des traités d'entre-cours conclus entre l'Angleterre et les Pays-Bas, et la délivrance à la reine ou l'expulsion « de ses rebelles et fugi- » tifs ». Sur le dernier ils s'expriment ainsi : « Le quatriesme » point, touchant le prince d'Orange, est purgé par ce que son K ambassadeur Horssey nousia déclaré que tout le malentendu » du passé qui a esté entre Vostrc Majesté et Icdict seigneur » prince estoit osté et redressé. » Ils terminent en disant qu'ils se sont plus volontiers déterminés à traiter avec don Juan , cl I à faire à l'cnnemy pont d'or », d'après les exhortations du sieur Horsey.
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 166 v». — Arch. delà Haye: rep;. Anghtcrrp . ir;76- 1.^)80, fol. 23.
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ÔSI. — /i ni. relies, f) février lo77. LcMrcs dos (Hais génélaux aux villes de Bruxelles, Gaiid, Bruges, Nieuport, Dunkcr([U(' cl >Ii(ld<'ll)ourg, afin de les prier, selon le désir de la reine d'Angleterre, de l'aire dépêcher, signer et seeller l'obligation dont ils leur envoient le formulaire, en garantie du remhourseinent du j)rèt de vingt mille livres sterling ou quarante mille angelots fait gratuitement par celte reine aux états, pour l'espace de six mois.
Bil>I. roy. : MS. 7-225, fol. 105 v». — Arcli. de la Haye : reg. Angletcrra , J57C-I380, fol. 19 v».
382. — I> ni. relies, 9 février l-)77. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient de s'employer auprès du magistrat de Middelbourg, pour que ce magistrat délivre les lettres d'obligation demandées par la reine d'Angleterre.
Corresp. de Guillaume le Tacilurne , etc., III , 200. — Bihl. roy. : MSS. 7225, fol. 102v», et 9238, p. 107. — Arcli. lie la Haye : reg. Angleterre, 157fi-l,'i80, fol. 20 V».
585. — Ut redit, 9 février 1377. Lettre du comte de Boussu aux états généraux. Négociations avec le commandant du château d'Utrccht. Avis des états d'Utrccht et des bourgmestres et capitaines de la ville. Nécessité de renforcer le camp. Manque d'argent. Il est indispensable d'en envoyer immédiatement; sinon le comte retournera à Bruxelles, pour aviser à ce qui lui restera à faire. Les habitants d'Utrccht désirent voir démolir le château, mais il attendra à cet égard la décision des états généraux.
Lettres inéd. de Max. de Hennin, comte de Boussu, etc., p. 29.
584. — Bruxelles, 9 février 1577 . Commission et plein pouvoir donné par les états généraux à messire Gilles de Berlaymont, baron de Hierges, pour traiter avec les cinq compa-
pîigiiios de i;ciis de pied du i(';j;im('iil du liaroii de IN)llvill( r claiil au pays dOvcrysscl.
Bil)l. 10). : MS. --J-.>r>, fol. Uil V".
385. —JJnixclIfs, 10 février l.'ilJ. Arlielcs proposés parle conseil d'Ktat aux élals içénéraiix, avec les apostilles des étais. Ces articles sont au uojuljre de dix. Le conseil proposait, nolainiiicut, que les étals envoyassent un genlillionime à don Juan, pour le remercier d'avoir concédé le départ des Ks|)ai;nols |)ar terre, et pour le tenir en bonne dévotion; ([ue le duc (PAi-schot lût autorisé, sans rcslrictioa, à amener Son Altesse juscpi'à Louvain. — Sur le premier point, les états trouvèrent (pTil valait mieux (juc le conseil dl-Uat lui-mèn)e envoyât vers don Juan, et ils proposèrent pour cette nnssion le conseiller Foneci. Sur le second, ils fincnt d'un avis contraire à celui du conseil , craignant «pi'il n'en résultât du retard dans la signature de l'accord.
Bil)l. r«\. : >1SS. T-i-J", fol. 107 v", cl OSÔS. p. 91.
386. — Bruxelles, Il février lo77. Lettre des états généraux au prince dOrange. Ils lui envoient le seigneur de Uoxtcl et le pensionnaire de Hois-le-Duc, afin de le ju'ier, avant son déj)art, de donner tout ordre requis pour la conservation de la ville et du (puulier de Bois-le-Duc, attendu qu'ils ont été informés (pie les Allemands étant en garnison dans ladite ville sont entrés en communication avec les Espagnols.
Arch. d'Ypres : cop.
587. — Hniiw, Il février lo77. Bref du j)ape Grégoire XllI aux états généraux, pour leur annoncer qu'il envoie aux Pays- Bas Pliilij)i)e, évècpie de Ripa, avec la mission de tiavailler, de sa part, au rétablissement de la paix, et ])our les reijuérir de lui donner toute foi et créance.
.\rcli. du royaume : cop. — Kec. la Cli. Jcs rcpréseiit., l. I, fol. lui. — Bil)l. roy. : MS. ;i884 - 5!)ï25 , fol. 01 v». — Arcl). de la H;iyc : Acla sliituiiin Lelijii, t.I, fol.2G7.
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588. — l'irechl , Il février 1577. Lettre du comte de Boiissu aux états généraux. La garnison du château d'Utreeht se soumettra aux conditions qui lui sont proposées, et quittera le eliàtcau dans la journée. Motifs qui le l'ont agir comme il le fait. Il confiera la garde du château à l'écoutèle Van Zuylen et au hourgmestre Rinevelt, qui ont fait serment de le remettre à la première sommation des états généraux. Il compte se rendre lui-même à Bruxelles, pour connaître la volonté des étals. Les Espagnols viennent de quitter le château. Le docteur Lconinus est resté à Utrecht , parce que sa présence y est fort nécessaire.
Lettres inéd de .Uux. de Hennin, comte de Uoussu, elc, (). 31.
389. — Marche, 12 février 1577. Lettre par laquelle don Juan fait savoir aux états généraux (ju'il a agréé et signé « avec )' bien peu de changement » le projet de traité formé par eux; qu'il envoie le secrétaire Escovedo à. Anvers, pour en faire sortir les Espagnols et autres soldats étrangers, et qu'il n'attend que l'arrivée du due dArschot, pour s'acheminer vers Namur et de là vers Louvain.
Résol. des états ijén. des Pays-Bas, etc., II, 444. - Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. I, fol. l."9. — Actes des états de Hainaut , de 1516 à 1577, fol. 201. — BIbl. roy. : MS. 7223, fol. 170. — Arch. de la Haye : ^cta statimm Belgii, t. I , fol. 270.
390. — Marche, 12 février, et Bruxelles, 17 février 1577. Édit perpétuel sur l'accord fait entre messire Jehan d'Austrice, chevalier de l'ordre de la Thoison d'or, de la part et au nom du roi catholique des Espagnes, etc., d'une part, et les états généraux de ces pays de par deçà, d'autre part, pour l'apaisement des troubles suscités èsdits pays par la gendarmerie étrangère. (Titre textuel.)
Discours sommier des justes causes, etc., p. 101.— In-4» de 12 pages non chiffrées, impr. à Bruxelles, chez Michel de Hamonl, 1577. — In-4» de 7 feuillets non chiffrés, impr. à Gand, chez Manilius, 1577.
591. — Uruxctles, 12 février /o77. Acte par lc(iucl les états généraux, après avoir entendu les députes de la ville d'Amsterdam, remercient les bourgmestres et conseil de cette \ ille de la bonne volonté et affection (pi'iis montrent à la eomnnuie patrie, les admettent dans la générale union, et décident (juils écriront au prince dOrange, ^insi (juaux éUits de Hollande et de Zélande, aiin qu'ils « accommodent lesdits d'Ain- » sterdam selon le contenu de la pacification de Gand. »
Bibl. roy. : MS. 7-2-25, fol. 171 v". ^
59:2. — Bruxelles, 12 février lo77. Apostilles des états généraux sur différents articles contenus dans une remontrance des états d'Artois concernant la levée des moyens généraux.
Arcli. de la Haye : Aclu staluum Belgii, t. I , fol. 2(iG.
595. — Bruxelles, 13 février 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le requièrent de donner satisfaction à ceux d Amsterdam , qui se sont joints aux états généraux, et ont adhéré à la pacification de Gand.
Corvesp. de Guilhiume le Tacilurnc , etc., III, -208. — Bibl. roy. : MSS. 72-25, fol. 175 v", el 'J-2Ô8, p. yy.
394. — Bruxelles, 15 février 1577. Lettre des états généraux au i)rince d'Orange. Ils le prient de mettre des bateaux à la disposition des deux compagnies allemandes étant à Goes, pour qu'elles puissent se rendre vers le quartier de Bois-le- Duc.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 20y. — Bibl. roy. : MS. 9258, p. 105.
593. — Bruxelles, 13 février 1577. Lettre des états généraux au prince d Orange , en réponse à la sienne du 28 janvier (1). Ils expliquent et justifient Tenvoi qu ils lui ont lait de
(1) Elle nous Uiaiuiuc.
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M" Jean \ aiidcr Lacii et Guillaume Schoulcn, « pour mcltrc » orchr sur le l'ait du dojuaine de Sa Majesté eu Hollande et » Zélande. » Celte eomniission lui paraissait étrange : ils démontrent quelle est conforme aux stipulations de la pacilica- ' tien de Gand.
Bil)l. roy. : MSS. 7223, fol. 174, el 9258 , [). 101.
596. — Bruxelles, lô février 1577. Mémoire présenté aux états généraux par le seigneur de Cruninghcn, avec les apostilles des états. Ce mémoire concerne le payement des soldats étant à Ulrccht et aux environs, ainsi que quelques autres ailaires militaires du pays de Hollande.
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 175 \".
597. — Middelboiinj, 14 février 1577. Lettre de A. d Ongnyes (seigneur de Willcrval) aux états généraux. Il rappelle une lettre du i l où i! a informé les états de l'arrivée du docleur Gain, du pensionnaire de Hollande et de lui à Middclbourg, et de la proposition qu'ils ont faite de leur charge, lundi dernier, au prince d'Orange, en l'exhortant à s'accommoder à l'avis desdits états : proposition à laquelle il a répondu qu'il devait attendre l'arrivée des états de Hollande. Les choses en sont encore au même point. « Cependant, ajoute dOngnyes, » diray à Voz Seigneuries (|uc Sou Excellence m"a représenté » beaucop de diflicultcz à voz j)rétcntious, me semblant difti- » cile de luy faire advouer la dernière résolution pour de la- M quelle luy donner part m'avez envoyé vers icelle. »
Aich. tl'Yprcs : cop.
598. — Malines , 15 février 1577. Mémoire cl instruction donnés par le comte de Lalaing, le marquis d'Havre et les seigneurs de Bailleul, de la Motte et de Fresin au seigneur d'Ever qu'ils envoient aux états généraux. Hs y rendent com]).te, d'abord, de l'emploi des cent mille llorins qui ont été mis à leur disposition , du licenciement ([uils ont fait de
DES l'AVS-BAS. 129
plusicius iTi^inicnls, et ils proposent ensuite une série de mesures propres à leur donner le moyen de prendre l'olfensivc contre l'ennemi.
Bibl. roy. : MS. 7223, fol. 170.
51)0. — liruxelleft, IG et 17 février lo77. Lettre des états i^énéraux au prince d'Orange. Ils lui font connaître en détail les motifs (jui les ont déterminés, avant d'avoir reçu sa réponse, à signer le traité avec don Juan d'Aulriche, et l'informent des nouveaux ordres qu'a donnés le conseil dÉtat pour le rappel des garnisons de Harlem, Schoonhoven et Muiden.
Corresp. de Guillaume le Tacilurne, clc, III , 212.
400. — BrKxclIcs, 17 février 1577. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche. Ils le remercient très-humblement d'avoir, outre le renvoi des Espagnols et des Italiens par terre, accordé tout le contenu du traité par eux oonçu. Ils ont requis le duc d'Arsehot de s'acheminer incontinent vers lui, afin de l'accompagner et le tenir sous sa garde et conduite. Ils l'assurent, sur leur foi et honneur, qu'il pourra, librement et sans scrupule quelconque, entrer au pays avec sa maison, train et suite, ils ont, ce midi, fait publier ledit accord à Uruxelles, « pour resjoyr le peuple. » Ils lui envoient l'abbé lie Maroilles et le nuirquis dllavré, pour le remercier de la singulière faveur et affection quil leur a montrée dans la conclusion dudit accord.
Arcli. du royaume : oiig., et MS. d'Alegarabe, l. I, fol. 140.
401. — Bruxelles, 17 février 1577. Lettres des états généraux aux villes de Bruxelles, Gand, Bruges, Dunkerque et Nieuport, pour leur rappeler celle du 9 février (n°581), et les prier affectueusement d'y satisfaire , non-seulement pour l'honneur des états et celui du seigneur de Zw eveghera , mais
Tome i
encore pour qu'ils puisseiil obtenir de la reine la délivrance des cent soixante mille angelots encore promis par elle.
Arch. de la Haye: rug. Angleterre, 1576-1580, fol 24 v».
402. — Middelhourg, 18 février 1677. Lettre du seigneur dcWillcrval aux états généraux, sur ses premiers entretiens avec le prince d'Orange au sujet de l'accord fait avec don Juan.
Corresp. de Guillaume le Taciturne , clc, III , 222. — Rec. de la Cli. des représeiit., t. I, fol. 196. — Bibl. roy. : MS. 9238, p. U5.
405. — Middelhourg , 18 février 1577. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. II leur dit ce qui a retardé sa réponse sur le traité négocié avec don Juan d'Autriche, et s'en réfère à l'écrit qu'il a remis à leurs députés.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 222. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 198. — Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 179, et 9238, p. 111.
404. — Bruxelles, 18 février 1577. Instruction pour le seigneur de Zwcvcghem et le conseiller de Meetkercke, envoyés par les états généraux au prince d'Orange. Elle contient un exposé des motifs qui les ont déterminés à signer et publier le traité fait avec don Juan d'Autriche.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 218. — Ribl. roy. : MSS. 7223, fol. 177 V, et 9238, p. 108.
405. — Tète de Middelhourg , 19 février 1577. Lettre écrite aux états généraux par le seigneur de Willcrval. Il part dans la journée, pour retourner vers eux. Grâce au ciel, sa mission a eu
« meilleur fruict que les apparences d'abbordée et de plusieurs » jours après ne le lui faisaient espérer. » En somme, le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande ne demandent que l'assurance requise à l'établissement perpétuel de la paix.
Arch. du royaume : États généraux, t. I, fol. 86. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 214. — Bibl. roy. : M S. 7223, fol. 181.
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406. — M Uldclbourcj , 19 février l'ill. Déclaration du prince d Orang«' et dos clals de Hollande cl de Zélande sur le traité fait avec don Juan dAutriclie. Ils louent la bonne intention des états généraux; mais le traité ne leur parait pas y correspondre. Us se plaignent de rinterdiclion de la liberté du convoquer rassemblée générale des étals, des serments inusités imposés à ceux-ci , de la détention du comte de Buren, de ce que la pacification de Gand n'est pas approuvée en termes catégoriques, de ce qu'il n'est pas parlé assez honorablement de la reine d'Angleterre et du duc d'Anjou, du défaut dassurances pour les habitants de Hollande et de Zélande, et même pour ceux des provinces qui reconnaissent l'autorité du roi. Ils offrent toutefois de signer le traité, à certaines conditions qu'ils énoncent.
Corresp. de Guillaume le Taciturne , etc., III , 225. — Aicti. du royaume : MS. d'Aleganibe, t. I , fol. 134. — Rec. de la Cli. des représenl., t. 1, fol. 200. — Bibl. roy. : MS. S884-5925, fol. 148.
407. — Bruxelles, 19 février IS77. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient de renvoyer à Bruxelles le docteur del Rio et les autres prisonniers qui sont en son pouvoir.
Corresp. de Guillaume le Tucilurne , etc., III , 233.
408. — Bruxelles, 19 février 1577. Acte des états généraux par lequel ils jurent et promettent, en foi de chrétiens et d'hommes de bien et d'honneur, qu'ils maintiendront et conserveront, en toute assurance, de tous leurs mo}ens, forces et puissance, la garde et conduite, entreprise par le seigneur duc d'Arschot, de la personne de Son Altesse : consentant qu'à cet effet ledit seigneur puisse se servir de tels gens de guerre, naturels du pays, qu'il trouvera convenir. Don Juan devant venir à Louvain, les états avaient requis le due d'Arschot, leur capitaine général, de se charger de la garde de sa personne,
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Cl (If le (((luluirc de Naniiir en celle ville; le due y avail eonscnli, à condition (lue les clals prcndraicnl rengagement qui csl formulé dans cel acte.
Bibl. roy. : MSS, lil-iô, fol. 180, et 9'i38, |), 113.
409. — Bruxelles, 19 février /ô'77. Inslruction et charge Ijaillée par les états généraux à messirc Gaspar Schctz, chevalier, seigneur de Grobbendoncq , trésorier général, cl Guillaume de Rouck, receveur de Brabant, allant, à la requête desdits états, en Anvers. ( Titre textuel. ) Ils étaient chargés d'emprunter deux cent à trois cent mille florins, à rinlérét de douze pour cent au maximum, et de traiter avec les marchands génois pour une autre somme de trois cent mille florins à j)ayci', à Gènes, aux troupes espagnoles et italiennes qui allaient quitter les Pays-Bas.
Bibl. roy. : MSS. 7">23, loi. 179 v", et 9238, ])■ H2.
410. — Bruxelles, 19 février 1577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, par laquelle ils les prient, de la manière la plus instante, d'avancer, dans les dix jours, une somme de six mille florins, pour le payement à faire de la première moitié des trois cent mille écus, selon l'accord conclu avec don Juan, afin que les Espagnols, Italiens et Bourguignons sortent des Pays-Bas. Après une déduction des raisons qui doivent engager les états du Tournaisis à satisfaire à leur demande, les états généraux ajoutent : « A cest instant, » avons rcceu lettres de l'empereur promectant de nous faire » cfTcctuer tout ce qui nous a esté et nous sera promis par » Sa Majesté Calholicque et ledict seigneur don Jehan d'Aus- » tricc. »
Arch. (les étais du Tournaisis : leg. tic 1572 ;i 1589, fol. 1Gb.
411. — Bruxelles, 20 février iS77. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient de traiter les habitants
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de llaricm en conformité de ce <(ui a éU; convenu dans la pacification de Gand.
Correiip. de (îuillditme lu Taciturne, etc., III, :2r>8.
412. — Bruxelles y 21 février l-i'l . Inslniction donnée parles états généraux à messire Hector Van de Woestinc, seigneur de nccclacr, cl à maître Jacques Yman , pensioiuiaire de la ville de Bruges, envoyés vei-s les ([uali-e lueiubres <le Flandre et les autres villes et chàtellenies de cette province, afin d'ohleuii- deux lui eonlingenl de cent mille lloi-ins au moins dans les trois cent mille (jui de>aieut être payés pour le départ des troupes espagnoles.
Bilil. roy. : MS. 7-3-25, fol. 181 v".
41Ô. — Bruxelles, 22 février 1577 . Lettre des étals généraux au sénéchal de Hainaut, commis au gouvernement de Tournay et du ïournaisis, afin (pril s'emploie de tout son pouvoir à ce que les consaux et étals de Tournay et les étais du Tournaisis fournissent, dans les dix jours, les vingt et un mille florins ([ui leur ont été demandés pour les cent cincpiante mille écus à payer aux Espagnols.
Arcli. des élals du Tourii;iisi< : reg. de 1572 n 1589, fol. 107.
ili. — ■ Bruxelles , 22 février l-)77. Lettre des états généraux aux étals du Tournaisis, par hupielle ils leur demandent, dans les dix jours, (piinze mille florins, au lieu de six mille, à cause des besoins urgents de leur propre armée.
Areli. des états du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. IG9 V.
415. — Bruxelles, 22 février /577. Lettre des états généraux au comte de Lalaing, lieutenant général de leur armée, afin de l'exciter à contribuer personnellement pour les besoins
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de la pairie, comme ils espèrent que le feront le duc d'Arschof, la princesse d'Épinoy et d'autres.
Bibl. roy. : MSS. 7223, fol. 183, et 9238, p. 1 16.
416. — Bruxelles, 22 février 1S77. Lettres de garantie données par les états généraux à la ville de Gand , au sujet de la somme de vingt raille livres sterling que la reine Elisabeth d'Angleterre leur a prêtée , sans intérêt, à la suite de la négociation entamée par le grand bailli d'Audenarde messire François d'Halewin, cette reine ayant demandé que quelques villes du pays, entre autres celle de Gand, lui fournissent un acte de cautionnement.
Arch. de Gand : orig. {Invent. Van Duyse, n° 134i).
417. — Bruxelles, 24 février 1577. Résolution des états généraux ordonnant aux états des différentes provinces de remettre au greffier des états de Brabant copie de leurs actes d'accord, tant pour l'aide de trois cent mille livres, le centième denier et les moyens généraux, que pour toutes autres aides consenties depuis l'assemblée des états.
Rec. de la Ch. des représeni , t. I, fol. 219. — Arch. d'Ypres : cop.
418.— Utrecht, 24 février 1877. Lettre du comte de Boussu aux états généraux, pour savoir d'eux s'il doit restera Utrecht, ou se diriger vers la Gueldre.
Rec. de la CL. des représeni., t. I, fol. 220.
419. — Marche, 23 février 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, pour les prier de consentir que les soldats espagnols blessés, impotents et malades puissent retourner en leur pays par mer.
Arch. du rovaume : rain.
420. — Au camp de Wavre , 23 février 1577. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Si les états n'envoient pas
immédintcmcnt de rargont pour les troupes, on sera forcé de lever le camp, et d'envoyer la gendarmerie dans le Brabant et en Flandre, où elle comnu'ttra plus de dc'gàts en trois jours que ne porte le i)lein payement de sa solde. Il est à craindre que les troupes ne se révoltent et ne suivent l'exemple des troupes étrangères. Le comte offre d'employer ses moyens et son crédit pour obtenir de l'argent, et de donner sa i)rocuration spéciale pour garantir telle somme que les états généraux trouveront convenir.
Lettres inéd. de Philippe, comte ile Lalaing, elc, p. 23.
421. — Bruxelles, 25 février 1677. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, pour les prier très-instamment d'envoyer, avec la plus grande diligence possible, les quinze mille florins qui leur ont été demandés, afin de hâter la sortie des Espagnols, et les informer que, au lieu du troisième centième denier, il a été résolu quon pourra collecter un dixième des prés et héritages.
Arch. des étais du Tournaisis : reg. de 1672 à 1589, fol. 171.
422. — Bruxelles, 26 février 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, par laquelle ils le supplient de donner des ordres au secrétaire Escovedo et aux chefs des troupes espagnoles à Anvers, afin qu'elles hâtent leur départ de cette ville.
Arch. du royaume : orig. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 225.
423. — Bruxelles, 26 février 1377. Lettre des états généraux au duc d'Arschot, capitaine général de l'armée du roi et des états. Ils lui envoient copie du rapport de l'archidiacre d'Ypres sur le besogné du secrétaire Escovedo et de leurs députés à Anvers , ainsi que d'une lettre qu'ils écrivent à Son Altesse. Ils le requièrent de tenir la main à ee que leur désir
soit effectué, et de prévenir tous inconvénients, « signamment » du oosté du prince d'Orange, dont il a entendu la résolution » tant absolule et arrcslée. » A Anvers, les Espagnols, ayant découvert la librairie de M" Jean Gillis, pensionnaire de cette ville, (1 une valeur de douze cents à quatorze cents florins, et dans laquelle sont des écrits concernant les états et la ville, exigent une rançon de cent dalers, sons peine du feu, quoiqu'elle ait été déjà rachetée lors du sac.
Rec. de la Cli. des repré^senl., 1. 1, fol. 221.
424. — Xamur, 26 février lo77 . Acte de don Juan d'Autriche par lequel il promet, en parole de prince, de faire approuver et ratifier par le roi l'accord conclu entre lui et les états généraux.
Arcli. de l'Étal à Bruges : reg. n» 11, pièce 8. — Arch. de Bruges : Willenhouck C , fol. 22.
425. — Anvers, 26 février 7577. Lettre écrite aux états généraux par Gaspar Schetz et Guillaume de Rouck. Ils espèrent que le lendemain les chefs des troupes espagnoles feront publier l'accord conclu avec don Juan, et la déclaration du jour du départ des troupes. Ils demandent des instructions sur la négociation d'argent dont ils sont chargés.
Rec. de la CIi. des représent., t. I , fol. 223.
426. — Namur, 27 février 4577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a écrit au secrétaire Escovedo conformément à leur désir. Dans les termes où sont les affaires, il espère que la conclusion en sera aussi satisfaisante que le commencement; il est prêt, de son côté, à accomplir toutes ses promesses. Il est venu à cet effet à Namur, d'où il va se rendre à Louvain.
Rec. de la Ch. des représent., 1. 1 , fol. 229.
427. — Sans date (Bruxelles, 27 février 1S77). Rapport fait aux états généraux par François de Halewin , seigneur de
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Zwcveghcni, et Adolphe de Meclkcrcko, pensionnaire du Franc de Bruges, de leur mission auprès du prince d'Orange, de laciuelie io^jet ("lait de lui l'aire trouver bon le traité conclu avec don Juan, (roblciiir (ju'il mit en liberté le docteur del Rio, l'écossais Haniilton et Paul de Somere, etc.
nésul. tU'Sftdttgvn. ilts Puijsli(i!i,elc., II, 440. — Arcli. de la Haye : Aclu staluum Dviijii , t. 1, fol. 27S.
428. — Anvers, 27 février to77. Lettre écrite aux états généraux par rarchidiacre d'Ypres (Hucho Aytta), Gaspar Schetz et Guillaume de Rouck. La paix a été publiée ce jour, au grand contentement du i)euple. L'insinuation se fera demain aux soldats, de sorte que leur sortie s'eUcctuera avant le 20 mars. Pareille publication est faite h Lierre; elle se fera demain à Berghes et à Breda.
Rcr. (le la Cli. des roprésent., t. 1, fol. 227.
429. — Au c(()n}) de Wavre, 27 février 1377. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il témoigne son mécontentenïent de ce que le conseil d'État veut restituci' au seigneur de Licqucs son gouvernement de Tournehcm : ce seigneur mérite d'être châtié plutôt que d'être rétabli en son gouvernement. Il engage les états à accorder cette charge au seigneur de la Motte, auquel le due d'Arschot l'a déjà promise deux fois. Éloge de la Motte. Il le recommande fortement aux états.
Lettres incd.clp Philippe . comlc de Lalaing, elc..,\>. 2i.
450. — Bruxelles, 28 février /577. Lettre des états généraux à l'empereur Rodolphe, en réponse à la sienne du 7 février (n" 574). Ils lui rendent des actions de grâces de la bienveillance qu'il montre pour les Pays-Bas, et des peines que ses ambassadeurs se sont données pour la conclusion de la paix.
Rer. de la CIj. des représeiit., I. I, fol. S-TI.
451 . — Bruxelles, 1"^ mars 7.577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils ont appris, avec \\n redoublement
de joie et d'allégresse, par ses lettres et celles du duc d'Arschot, « la bonne envie qu'il tient à l'effet et accomplissement de la » pacification. » Ils espèrent « qu'après tant de molestes et de » fatigues, il leur ramènera le bon temps. » Ils sont « du tout » intentionnez de leur part de assister de leur pouvoir si nobles » et vertueuses intentions. »
ArcI). (lu royaume : on'g.
432. — Bruxelles, 1"' mars i577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis , par laquelle ils les remercient trèsaffectueusement du zèle et du dévouement au service de la patrie qu'ils ont montrés, en accordant les quinze mille florins qui leur ont été demandés.
Arch. des élats du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 174.
455. — Bruxelles, 1" mars 7577. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre, par laquelle ils les prient itérativement, au nom du salut du pays, d'envoyer les deux cent mille florins dont on a besoin pour compléter la somme promise à Son Altesse (don Juan d'Autriche).
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 236.
434. — Bruxelles, 1^" mars 1S77. Déclaration des états généraux sur l'écrit du prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande touchant l'accord fait avec don Juan d'Autriche. Elle porte que leur intention est de maintenir par effet la pacification de Gand, et, entre autres, de faire redresser tout ce qui se trouvera être fait ou attenté au contraire, et au dehors des privilèges, droits, Hbertés et usages des Pays-Bas, tant en général qu'en particulier.
Van Meteren , Histoire des Pays-Bas, fol. 134. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 157. — Rec. delà Ch. des représent., t. I, fol. 234.
435. — Bruxelles, 7"" mars i377. Lettres par lesquelles les états généraux déclarent qu'aucune province n'a le droit de
naturaliser des Espagnols, des Italiens, des Bourguignons on autres étrangers quelconques qui auraient pris la résolution de rester dans le pays, vu que pareil acte serait contraire à la pacification de Gand.
Arch. de G;ind : orig. [Invenl. Van Duyse, n" 1346).
436. — Bruxelles, 2 mars 1677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ayant appris son arrivée à Louvain, ils ont député quelques-uns d'entre eux pour le saluer et le congratuler. Ils le supplient d'ordonner que la retraite des Espagnols s'effectue au plus tôt, et de faire mettre en liberté les prisonniers qu'ils détiennent, nommément le comte d'Egmont, puisqu'ils sont prêts à relâcher ceux qui sont détenus de leur côté.
Arcl). du royaume : orig. — Ri-r ()e lu Ch. des représenl., t. I, fol. 238.
437. — Prague j 2 mars 1577. Lettre de l'empereur Rodolphe aux états généraux par laquelle il leur exprime sa satisfaction du résultat des négociations ouvertes entre eux et don Juan d'Autriche, les engage à persévérer dans leurs bonnes intentions, et leur promet de s'employer à assurer la stabilité de la paix qui vient d'être conclue.
Résol. den états gén. des Pays-Bas, elc ,11, 459. — Arcli. de la Haye : reg. Hoogduits. depeschen , 157C-157!t, fol. 13, et Acta slatuum Belgii, t. I, fol. 277.
438. — Bruxelles, 2 mars 1577. Déclaration faite aux états généraux par le seigneur de Cruninghen, au nom du comte de Boussu, avec les apostilles des états généraux. Le comte se plaint de ce que les états généraux n'ont répondu à aucune de ses lettres, pas même à celle concernant la reddition du château dUlrecht. Il demande ce qu'ils veulent qu'il fasse du château. II propose de licencier quelques troupes, sous condition de leur payer une partie de leur solde. Il demande ce qu'il
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doit faire de rarlillerie, qui est presque enlièrement hors de service.
Lettres inéd. de Max. de Ilenyiiti, comte de Doussu. etc., p. ôi.
459. — Venloo, Ô murs 1577. Lettre du i>aron de Hierges aux états généraux. Il les iul'orinc qu'il est arrivé à Venloo. Misère des troupes dans ces quartiers ; le pays y est tellement épuisé que les soldats n'y trouvent plus de quoi manger. 11 a été obligé de les envoyer dans d'autres eantonnemenls. Il n'a rien reçu de l'argent qu'on lui avait assigné à Limbourg. Il les prie de donner à l'amman de Grave l'ordre de remettre entre ses mains Gaspar Gomez et les autres prisonniers.
Lettres iwd de Gilles de BerUnimont, etc., p. 41.
440. — Eii son hôtel de Greenwich, 4 mars IS77. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux. Le capitaine Leyton lui a, à son retour, exposé l'état de leurs affaires. Elle leur dépêche le sieur Rogers, qui leur déclarera les moyens par lesquels elle se propose de les assister.
Areh. de la Haye : reg. Angleterre, 157G-1580, fol. 24.
441. — An camp de Wain'e, 4 mars IS77. Lettre du comte de Lalaing , de Charles de Gavre , de Pierre de Werehin, etc., aux états généraux. Les troupes à cheval du commandeur de Bernesteyn et de quelques autres colonels étrangers se livrent à de terribles excès sur le plat p.iys. Il faudra les licencier, ou les soumettre à une forte discipline. Si elles refusent d'obéir, les seigneurs sont disposés à employer leurs forces pour Hure exécuter les ordres des états généraux, ou pour chasser ces brigands.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 26. — Corresp. de Valentin de Pardieu , etc., p. 142.
442. — Bruxelles, 5 mars 1577. Nouvelles observations présentées aux états généraux parle seigneur de Cruninghen,
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avec les apostilles des états. 11 deiuande de qui on recevra les fonds promis par les états pour le licenciement des troupes. 11 sera nécessaire d'ordonnancer ces sommes. La somme quon I)aycra aux troupes à licencier étant très-minime, il faudra jtrendre des mesures pour éviter les diflicullcs, et décompter complètement avec les soldats. Il demande qu'on adresse au comte de Boussu des lettres donnant à connaître les intentions des états généraux.
Lellreg inéd. de Max. de Hennin, comte de Doustit, clc, p. 37,
443. — Sans doit: 'Bruxelles, 7 mars IS77J. Proposition du conseil d'État aux états généraux, de nommer le dued'Arscliol gouverneur du château d'Anvers.
Rcc. de la Cli. des- repiést'nl., l. I, fol. 242.
44-4. — , 7 mars 1o77. Propositions faites aux états généraux par le secrétaire Escovedo, dans le but d'accélérer le départ des troupes espagnoles.
Stalc paper offici; : papiers de Flandre.
445. — Bruxelles , j et 9 )iiars Jo77. Points et articles proposés aux états généraux par le sieur Octavio Gonzaga, de la part de don Juan d'Autriche, avec les apostilles des états, (ionzaga demande : 1" que les gens de guerre, espagnols et italiens , qui se sont mariés avec des femmes du pays , puissent, s'ils le désirent, y demeurer en sûreté; 2° qu'on fasse restituer leurs biens à la femme et à la fdie du colonel Mondragon; 5° que les Allemands soient accommodés dans des places à leur contentement, ou qu'on les paye, ce qui vaudiait mieux; 4° qu'en relâchant M. de Billy, on lui rende ses biens; o" que les états interviennent auprès du prince dOrange, afin qu'il cesse de donner empêchement à la ville d'Amsterdam par ses gens de guerre et ses bateaux; 6» que la garde du château d'Utrecht soit commise aux Wallons, et non aux bourgeois;
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7" qu'on désarme de part et d'autre, et qu'on cesse de se fortifier à Sparondam et de rompre les images. — Par leurs apostilles, les états ne satisfont entièrement à aucune de ces demandes.
Arch. du royaume: MS. tl'Al('gaml)C, l. I, fol. 160.
446. — Blois, S mars 1577. Lettre du duc d'Alençon aux états généraux, en réponse à celle qu'ils lui ont écrite le 18 février (i), en lui envoyant copie du traité qu'ils ont fait avec don Juan. 11 les félicite de la pacification de leur pays, et les assure que, lorsqu'ils auront besoin de lui, ils le trouveront toujours prêt à leur montrer sa bonne volonté et son affection.
Résol. des états gm. des Pays-Bas, etc., II, 456 — Arch. de l'État à Bruges : reg. n" 9, pièce 4t. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I , fol. 286.
447. — Bruxelles, 8 mars 1577. Lettre des états généraux à don Juan. Ils l'informent que, d'après la déclaration d'Escovcdo , le seigneur de Billy et les autres prisonniers espagnols se trouvent entre les mains du seigneur de Hierges. Ils prient le prince de donner à Geronimo de Roda et aux autres Espagnols l'ordre de relâcher tous les prisonniers, aussitôt que le seigneur de Billy et les autres Espagnols seront mis en liberté.
Lettres inéd. de Gilles de Berlaijmont , etc., p. 43. — Arch. du royaume : orig.
448. — Prague, 8 mars 1577. Lettre de l'empereur Rodolphe aux états généraux par laquelle il les félicite de l'accord qu'ils ont conclu avec don Juan.
Ri'sol. des états fjén. des Pays-Bas , etc., II, 475. — Bibl. roy. : MS. ■•)884-5923, fol. 91. — Arch. de la Haye : reg. HoochdiiUs. depeschen, 1576-1579, fol. 14, et Acta statuum Belgii, l. I, fol. 288.
(1) Nous n'avons pas trouvé celte lettre.
449. — JinixclU'S, 9 mars 7577. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche, concernant les articles qui leur ont été représentés de sa part, verbalement et par écrit, et sur lesquels ils ont annoté leur avis et résolution.
Arcl). du royaume : orig. — Rec. de la CIi. des représent., l. 1, fol. 2*1.
450. — Louvaùi, 9 murs 1677. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, par laquelle il leur propose que tous les prisonniers, de côté et d'autre, se remettent entre les mains de lévèque de Liège et des autres députés de l'empereur, à tel jour qu'ils fi.xeront entre eux.
Arch. du royaume : min. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 240.
451. — Bruxelles, 9 mars 1577. Instruction donnée par les étals généraux à Philippe Vander Meeren, seigneur de Saventhem, et au docteur Elbertus Leoninus, allant en Zélandc vers le prince d'Orange, louchant les plaintes de la ville d'Amsterdam, les impositions, taxes et licences mises en Zélande sur les marchandises, les empêchements apportés au commerce à Flessingue, avec les réponses du prince, datées de Middclbourg, le 12 mars.
Rcsol. des êlats gén. des Pays-Bas, etc., II , 44!). — Bibl. roy. : MS. 6884-5925 , fol. 152. — Arch. d'Yprcs : cop. — Arch. de la Haye : Actastaluum BeUjii, t. I, fol. 289.
452. — Louvain, 10 mars 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. 11 a vu leurs apostilles sur les articles qu'il leur a fait proposer par Octavio de Gonzaga {n° 445). Tout ce qu'il jugera être pour leur bien, il sera fort aise de le procurer; mais, quand il jugera ne l'être pas, il les engagera
à y réfléchir davantage.
Arcb. du royaume : min.
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453. — Au camp, à Xoire-Dame de Wav7'e, 10 mars 1S77. Ecrit adressé aux états généraux (1) et signé du comte de Lalaing, de Pierre de Werchin et du soigneur de Bailleul. 11 y est traité dos (juatrc points suivants : 1" sil convient au pays d'avoir dos troupes permanentes; 2» de quelle nation; 5® en quel nombre ; 4° sous quels chefs. Les signataires s'appuient sur des considérations notables pour démontrer : i° que des troupes permanentes sont indispensables à la sûreté du pays; 2° qu'elles doivent consister en nationaux , et particulièrement en Wallons; 5" que les compagnies d'hommes d'armes forment une cavalerie suffisante, si elles sont complètes, et que les trois mille cinq cents hommes d'infanterie qu'on a de retenue ordinaire devraient être augmentés de trois mille hommes : avec trois cent mille florins on subviendrait à la dépense de cet état militaire. Quant au quatrième point, ils demandent qu'il y ait un général de la cavalerie et un général de l'infanterie, et ils proposent nominativement, pour cette dernière charge, le comte de Lalaing, « actendu qu'il a jà donné preuve
» et expérience de son bon debvoir et souffisance,
» ayant eu telle part et charge aux affaires passées comme est » notoire à ung chascun »
Arch. du royaume : MS. d'AIcganibe, t. I, fol. ICi.
454. — Bruxelles, 12 mars iS77. Acte dos états généraux par lequel ils se conforment à l'avis du conseil d'Etat (n" 445), louchant la nomination du duc d'Arschot comme gouverneur du château d'Anvers.
llcc. de la Cli. des représenf., t. I, fol. 344.
455. — Bruxelles , f2 mars 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient d'écrire à ceux de Groningue et des Ommelandes, afin qu'ils relâchent le seigneur
(1) Il leur tut préseulé dau;-, la séance du 11 mars.
de liilly, biiiiî. (juui le cojhU' d'Egniont cl les autres seigneurs prisonniers des Espagnols ne seront pas mis en liberté. Si des prisonniers existaient encore en Hollande et en Zélande, ils le prient également de les renvoyer.
Conc»p. de Guillaume le Taciturne , etc., III , '■205.
450. — Middflhoiirg f 12 mars lo77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux, au sujet de la mission dont ils ont chargé auprès de lui le seigneur de Savcnthem et le docleur Leoninus.
llesol. des éUits tjén. des Pays-Bas, etc., H, 455. — Arch. du royaume : MS. d'Aleganibc, t. I, fol. 174. — Bibl. roy. : MS. 5884-59-2o, fol. 154. — Aicli. de la Haye : Acla stalnum Selgii, l. I, fol. 205.
mars iS77. Lettre du comte de Lalaing aux
états généraux, relativement au départ des troupes espagnoles, et la remise des loris qui élaienl restés en leur itossessioii.
Slalc paper oflice : papiers de Flandre.
458. — Toiirnujj , 12 murs lo77. Aele de consentement des états de Tournay à la levée des moyens généraux dans leur ville.
Arcli. du royaume : MS. d'Aiegainbc , l. I, fol. 171.
459. — Bruxelles, 13 mars 1577. Apostilles des étals généraux sur diverses demandes du secrétaire Escovedo concernant la liquidation des dettes des soldats espagnols, italiens et bourguignons envers les villes, corps cl communautés.
Arch. de la Haye : Acta staluum Rehjii, t. I, fol. 299.
lÔ mars I o77. Lettre du duc d Arscbol aux
états généraux, pour leur demander l'autorisation de nommer son fils en qualité de commandant en second de la citadelle d'Anvers, avec l'assistance de M. de Willcrval.
State paper office : papicriî de Flandre. ÏOME 1". 10
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4G1. — Ulrcclit, 13 mars iS77. Lettre du baron de Hicrges aux états généraux. Il a fait connaître au capitaine Blommcrt et à SCS gens qu'ils doivent se retirer, et que, s'ils se jettent dans la Gueldre, ils en seront expulsés par la force armée. Mécontentement du pays de Gueldre, occasionné par les troupes nombreuses ({ui occuj)enl le pays. Propositions pour le licenciement de son régiment et de celui du comte de Meghem. Il fera rebrousser chemin aux neuf enseignes qui ont passé la Meuse. Le comte de Boussu a déjà envoyé vers le Brabant les régiments A^alIons qui se trouvaient à Harlem et à Schoonhoven. Ordre de les faire arrêter devant Grave. La réunion de troupes nombreuses dans la Gueldre empêchera la levée des sommes accordées par les états de ce pays. Dégâts à craindre, si on ne licencie pas une partie des troupes. Il n'a pas encore reçu les prisonniers que le comte de Rennenbourg devait lui remettre ; ceux de Frise et de Groningue mettent obstacle à leur départ. Il écrit dans ce sens à don Juan.
Lettres inèd. de GiUex de Berlaymont , etc., p. 43.
462. — Bruxelles, 1i mars 1377. Lettre des états généraux au duc d'Arschot, capitaine général de larmée du roi et des états. Ils ont trouvé fort bon et agréable le choix qu'il a fait de monsieur le prince, son fils, pour son lieutenant de la citadelle d'Anvers, et le conseil et assistance qu'il lui a donné. Ils le prient, en se rendant à Anvers, de prendre son chemin par Bruxelles. Ils envoient aujourd'hui à Anvers, parla barque, deux cent mille florins pour le payement des Espagnols, dont ils espèrent que le départ aura lieu lundi , selon l'avis que leur en donne l'archidiacre d'Ypres. Le marquis d'Havre et le vicomte de Gand s'achemineront demain vers Louvain, pour, en l'absence du duc, « faire compaignie et donner service à Son Altèze. »
Arch. du royaume : MS. d'Aleganibe, t. I, fol. 175.
465. — Louvain, 14 mars 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, par laquelle il se plaint de ce qu'ils
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ont fait venir en lour eanip les Écossais et les compagnies de Van dcn Tvn)pel, contrairement à l'accord conclu entre eux, et demande quils les renvoient aux lieux où ils étaient aupara\anl.
Résol. den étuis yen. îles Pays- Dus , clc, 11,401. — Areh. du royaume : iiiin. — Rec. d(; la Ch, des représeiil., t. I, fol. 247. — Arcli. de la Haye : Acta staluum Belfjii , t. I , fol. ô03.
4G4. — Anvers, J4 murs 1677. Lettre écrite aux états généraux par Philippe, baron de Wynenberg, Liévin Vander Bckc (Lacvinus T»jrrenlius), Worner, seigneur de Gynniicli, et Jean Lauwcrman, commissaires de rcmpereur, sur les retards apportés par eux dans l'envoi des deniers nécessaires pour la sortie des Espagnols.
Kcc. de la Cli. des rcprcsent., I. I, fol. 24G.
4Ga. — Anvers, 14 mars 1577. Lettre de Gaspar Schetz et de Guillaume de Rouck aux états généraux , concernant le payement des sommes promises aux troupes espagnoles et le départ de celles-ci.
Stale paper office : papiers de Flandre.
466. — Bruxelles, 15 mars 1577. Lettre des états généraux au comte de Lalaing. Ils le prient de tenir la main à ce que l'armée ne donne pas à don Juan des motifs d'cmpcclier le départ des troupes. La plupart des députés approuvent son avis de retenir quelque gendarmerie; mais ils ne peuvent prendre de décision sans consulter leurs commettants. Les états l'engagent à faire ce qui est possible pour contenir les soldats. Ils lui recommandent surtout de veiller sur le Brabant, qui a déjà tant souffert par les exactions des troupes.
Lettres ined. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 29.
467. — Au camp de Wavre- Notre- Dame , 15 mars 1577. Lettre du comte de Lalaing aux étals généraux. Il a envoyé le
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vS' de la ]\I(>(lc aux <'lats généraux, pour leur déclarer ce qu'il avail jugé convenir pour le bien du pays, mais il a attendu vainement leur réponse. Il envoie done de nouveau un gentilhomme, pour leur donner de nouvelles explications et pour recevoir leur réponse.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalainy, elc, |). ;ÎS.
4G8. — Anvers, lo mars 1577. Lettre écrite aux étals généraux par Gaspar Schetz, Guillaume deRouck et Bucho Aytta, leurs députés à Anvers, touchant la sortie des Espagnols du château, l'échange des prisonniers, lextrcme nécessité des Allemands étant à Lierre , etc.
Résol. des états yen. des Puys-Jias, elc, II, 463. — Arcli. de la Haye : Acia statutim Velgii, t. I , fol. ôOG.
401). — Bruxelles , 16 mars /577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, en réponse à la sienne du d4. Les Écossais sont au même quartier où ils ont été depuis longtemps , et on ne les a pas mandés au camp. Quant à Van den Tympel, il était dans leur camp dès le principe; il y a quelques jours que quatre ou cinq de ses compagnies s'en sont retirées, « pour vivre à l'adrantaigc sur le païsant » : on vient de les y faire retourner.
Ai'cli. du royaume : oiig.
470. — Bruxelles, 77 mars 1577. Lettre des élats généraux aux colonels des régiments allemands, les assurant qu'aussitôt après le départ des Espagnols, ils s'occuperont de satisfaire, en ce qui les concerne, à ce qu'ils ont promis par leur accord avec Son Altesse.
Résol. des états ijvn. des Paijs-Bus, etc., II, ■4CG. — Arcli. de la Haye : Acta statuum Belgii , t. I , fol. 307.
471. — Bruxelles, 18 mars 1577. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient l'ahhé de Ma-
roillos, pour le supplier d'ordonner au\ Espai^nols, qui doivent partir demain de la ville et du château d'Anvers, qu ils remettent les prisonniers, soit entre les mains du duc d'Arsehot, audit eliàteaii. soit en la |)uissan<e des ambassadeurs de l'empereur, juscju à la (h'Iivrauee du seii^neur de lîilly.
Aroli. (lu rovaiiine : ori;;., <■! MS. (rAlog.'inil)^ , t. I, fol. 177. "
/t7-2. — /iruxelles, tS mars l-'i'l. l.ettre des états générauv au prince dOrani^e. Ils le piient d'envoyer à Bruxelles les maîtres des monnaies de Hollande et de Zélande, afin de conférer avec ceux des Pays-Bas sur les mesures à prendre en celte matière.
Corresp. de (luilluniue. le Taciturne, etc., III,2G.'>. — Rcc. de la Ch. des représenl., t. I , fol. Sô.'i.
475. — Zin-ikzt'-c, JS mars; /.j»77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. II les prie d'ordonner au colonel Verdugo de remettre le château de Brcda entre ses mains.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 2GC. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 17C.
474. — Bruxellea, IS mars /577. Lettre dcf> états généraux aux gouverneurs de la ville d'Augsbourg, par laquelle ils les prient de donner toute foi et créance au sieur Van Cornhuysen , qu'ils envoient en Allemagne afin d'y lever, en leur nom, quelque quantité de deniers.
Reo. de la Cli. des représent., t. I, fol. ï!49 et 250.
475. — Loiivain, 19 mars 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, sur ce qu'ils lui ont fait proposer par l'abbé de Maroilles, touchant la mise en liberté des prisonniers détenus par les Espagnols au château d'Anvers. L'abbé de Maroilles leur dira les raisons pour lesquelles il pense qu'il
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no laiit l'ion domandor aux Espagnols, jusqu'j\ ce qu'ils soiont sortis do la villo ot du ohàteau d'Anvors.
Arch. du royaume : min. — Rcc. de la Cli. des reprcsenl. ,t. I, fol. 252.
476. — Abbaye de Saint-Bernard, 19 mars 1577. Lettre du duc d'Arscliot aux états généraux. Hier après dîner il est parti du camp avec le vicomte de Gand , les seigneurs de Trélon, de Willerval et de la Motte, et les compagnies qui avaient été désignées, et ils ont couché à l'abbaye de Roosendaol. Le colonel Fronsperg y est venu traiter avec eux; mais, malgré toutes les offres qu'ils lui ont faites, il n'a pas voulu consentir à rester provisoirement dans la ville avec ses gens. A midi ils sont arrivés à l'abbaye de Saint -Bernard. Demain matin ils entreront dans Anvers, après que les Espagnols en seront sortis.
Rec. de la Cli. des reprcsent., t. I , fol. 255.
477. — Louvain, 19 mars 1677. Lettre de Charles-Philippe de Croy, marquis d'Havre, aux états généraux, sur ce qui a <''té négocié pour la mise on liberté de monsieur d'Egmont : de quoi il espère qu'ils auront contentement, « s'efforoant Son » Altèzc entièrement à effectuer tout ce que leur peut estrc » agréable. »
Rec. de la Cli. des représent., t. I, fol. 251. — Arch. de la Haye : Acla staiuum Belgii, l. I, fol. 308.
478. — Bruxelles, 19 m,ars 1377. Déclaration des états généraux sur l'acte de consentement des états de Tournay du 12 mars (n° 458). Dans cet acte, les étals de Tournay disaient, entre autres, que, sur les deniers provenant dos moyens génélaux, on retiendrait les frais et dépens de leurs députés pour voyager et autrement, à cause de l'union et assemblée des états généraux : les états généraux déclarent que cette clause est inadmissible, « j)oiir niilf.int qu'il n est/' résolu et arrosté
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» que (Ijasciiiu' province sousticndra ses fraix, sans aiilcmu' » déduction , etc. »
Arch. du royaume : MS. d'Alcgambe, t. I, fol. 178.
479. — LecKwani-de, 19 mars 1577. Lettre de Georges de Lalaing aux états gf-néraux. Déplacement dos troupes de la garnison de Groningue. Mesures qu'il a prises pour assurer la ville contre toute surprise. Il est n('cessaire d'envoyer quelques troupes à Dell'z} I , pour garder le fort. Les compagnies du régiment de Champagney occupent encore Ilarlingen, Staveren, Sneek et Franekcr, mais les états de Frise désirent beaucoup de les voir partir. Il jjrotcste contre la nomination du drossard dcHarlingen, qui ne convient nullement à ce poste. Départ des prisonniers; trois seigneurs ont été retenus par les soldats.
Lellns iiicd. do Georges de Lalaing, etc., p. 25.
480. — Bruxelles, 20 mars /577. Lettre des états généraux aux ambassadeurs de l'empereur, afin qu'au moment où les Espagnols sortiront du château d'Anvers, les prisonniers qui y sont détenus soient remis entre les mains desdits ambassadeurs ou en celles du duc d'Arschot.
Rec. de la Ch. des leprésenl., I. I, fol. 336.
481 . — Bruxelles, 20 mars 1577. Lettre des états généraux au duc d'Arschot, pour le même objet que celle de la même date écrite aux ambassadeurs de l'empereur.
Roc. de la Ch. des reprcsent., t I, fol. 256.
482. — Louvain, 20 mars 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux , par laquelle , à la demande du colonel Mondragon , il les prie de faire prendre information dans les villes et les villages où il a gouverné et eu des gens de guerre à sa charge, afin que, si l'on a à réclamer quelque chose contre lui , on le fasse avant son départ du pays, car il en veut sortir à son honneur.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 255.
132 ACTFS DF.S l'TATS Gl^NI^-RAUX
4S5. — Clidleaii d'Anvers, 20 mars 1577. Lettre de A. dOngnycs (seigneur de Willerval) aux états généraux, pour leur faire savoir que les Espagnols sont sortis de ce château à trois heures après midi, et (pie le duc d'Arschot en a pris possession avec dix enseignes.
Rec. lie lii Cil. des représent., 1. 1, fol. 254. — Arch. de la Haye : Acla slatuum Delijii, t. 1, fol. 309.
48i. — Anvers, 21 mars 1577. Lettre de l'archidiacre d'Ypres, Bucho Aytla, aux états généraux, pour les informer que, ce jour, à midi, Julian Romero est parti de Lierre avec les Espagnols et les Allemands.
Arcli. du royaume ; MS. d'Aleganibe, t. ï, fol. 179.
485. — Louvain , 21 mars 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, afin de les engager à donner quelque secours aux Allemands qui sont au quartier de Luxembourg.
Arcli. du royaume : orig.
486. — Bruxelles , 22 mars 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Les Espagnols étant sortis des ville et château d'Anvers et de Lierre, ils lui envoient le comte de Boussu et les seigneurs d'Oetingen et de Courtcwille , pour le « remercier très-humblement de si grand et notable commen- » chement de l'efTect de ses promesses. » Ils le prient derechef davoir en favorable recommandation la délivrance du seigneur dEgmont et des autres prisonniers.
Arch. du royaume : orig.
487. — Bruxelles, 22 mars 1577. Réquisition des états généraux au conseil d'Etat, afin que le prince d'Orange soit mis en possession de la ville et du château de Breda, sauf la souveraineté du roi (1).
Arch. du royaume : orig.
(1) Lo conspil (KKlnl fit o\p('(lior un afip à OfM ofTt^l le 27 mars.
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488. — JinixeUes, 2ô mars iS77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour le supplier de faire remettre tous les prisonniers entre les mains de lévèque de Liège.
Arrli. du royannip : oriiç.
489. — Bruxellca, 2) wars IH77. Lettre des états généraux au comte de Lalaing. D'accord avec le conseil d'Ktat et le conseil de guerre, ils sont d'avis de renvoyer en Zélande les vingt-sept compagnies du prince d'Orange, et de licencier les dix-sepl compagnies écossaises; ils le prient donc de leur faire parvenir le d('Compte de ces compagnies, et d'aviser s'il n'y aurait pas moyen de les contenter par quel(|ue somme, en attendant l'entier payement de ce qui leur est dû.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, elr., p. ">. — Ctorresp. de Vulenfin de Pardien , etc., p. 144.
490. — Brvxellea, 24 mars io77. Lettre des étals généraux au prince d'Orange. Ils lui envoient le docteur Elbertus Leoninus, pour lui remontrer certains points relatifs au rétablissement de la liberté du commerce.
Cone.ip. de Gttillaume le Taciturne , etc., III, 27.";.
491. — Sans date [mars /577y. Instruction des états généraux pour le docteur Elbertus Leoninus, député vers le prince d'Orange. Elle concerne la flotte qu'il entretenait dans la rivière d'Anvers, les maîtres des monnaies de Hollande qu'on l'avait prié d'envoyer à Bruxelles, les impositions mises sur les marchandises qui venaient aux Pays-Bas, la contribution de la Hollande et de la Zélande dans les cotisations et les moyens généraux que supportaient les autres provinces.
R('Sol. des états gén. des Pays-Bas, etc., II, ■454. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, I, 291.
492. — Bruxelles , 24 mars 1577 . Remontrance faite aux états généraux par le sieur Oelavio de Gonzaga, de la pari
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(le (Ion Juan d'Autriche, touchant la conjuration l'o mit' c contre la personne de ce prince par « aulcuns estrangcrs, françois et » escossoys. »
Résol, des états géti. des Pays-Bas, etc., II, 468. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I, fol. 181. — Rec. de la Ch. des représent., t. I , fol, 260. — Arch. de la Haye : Acia statiium Belgii, t. I, fol. 515.
495. — Leeiiivaarde , 24 mars 1577. Lettre de Georges de Lalaing aux états généraux. Il se plaint de ce qu'on a recommandé un autre que lui pour le gouvernement de la Frise. Détail des services qu'il a rendus, et pour lesquels il n'a reçu ni traitement ni récompense. Il espère que les états généraux ne le feront pas quitter son gouvernement, et n'enverront pas un autre pour cueillir le fruit de ^es travaux. Ce qu'il demande, ce n'est point par intérêt, mais pour le maintien de son honneur et de celui de la famille de Lalaing, qui a rendu tant de services à la patrie.
Lettres incd. de Georges de Lalaing, etc., p. 28.
494. — Bruxelles, 2S mars 1 577, Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Les Espagnols ont fait courir le bruit que le seigneur de Billy a été tué : c'est une erreur, comme le prouve la lettre du seigneur de Billy lui-même. Ils le prient en conséquence de faire mettre en liberté le comte d'Egmont et les autres seigneurs prisonniers. Ils le prient aussi de faire connaître les informations à charge des seigneurs de Bonyvet et de Bellangerville, arrêtés par ordre du conseil d'Etat.
Lettres inéd. de Gilles de Berlaijmnnt; etc., p. 51 — Arcli. du royaume : orig.
495. — Bruxelles, 25 mars 1577. Instruction pour le sieur François de Pipenpoy, écuyer, député des états généraux, pour se transporter es pays de Gueldre et Frise. (Titre textuel.) Sa mission avait pour objet de faire rassembler et diriger vers Macsoyck Ions les prisonniers espagnols éinni au pouvoir des
chefs des troupes, tles villes et des états, alin (juils lïisscnl échanges là contre les prisonniers belges.
Réiol. des états gin. des Pays-Bas, etc., II, 47t. — Lettres incd. de Gilles de Derluymoiit, etc., p. 72. — Arch. de la Haye : Acta statuum BeUjii, 1. 1, fol. 51 1 .
4î)G. — Arnhem , 2o mars 1o77. Lettre du baron de Ilierees aux ("tats i;énérau\. Il a fait diriger sur le château de Midier, à une lieue de ISimègue, le seigneur de Billy et les autres prisonniers venus de la Frise. Ceux qui sont détenus à Sfaveren et à Harlingen ne sont pas encore arrivés. 11 leur communique les lettres des magistrats de Grave, et se plaint du manque d'obéissance et de respect à l'égard des chefs.
Lettres iiml. de Gilles de Berluxjinont, etc., p. ^3.
497. — Louvainj 26 mars 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, pour leur faire savoir qu'il a chargé Octavio de Gonzaga de leur déclarer quelque chose de sa part.
Ree. de la Cli. des représenl., t. I, fol. 2(i2.
498. — Bruxelles, 26 mars IS77. Requête du sieur de Bon} vet et des sieurs de Berangerville fsicj aux états généraux, avec apostille des états. Ils se plaignent de ce que, la veille, l'amman les a arrêtés et leur a fait tenir prison chez eux, sans leui' dire pourquoi, et demandent d'être remis en liberté. — Les états renvoient la requête au conseil d'Etat, « pour } » pourveoir incontinent comme Leurs Seigneuries trouveront » convenir. »
Aicli. du ni V m nie : cop.
499. — Brtixclles, 27 mars /.577. Déclaration du conseil d'État aux ('lais généraux louchant le fait des sieurs de Bonyvet et de Bellangerville, accusés de complot contre la personne du seigneur don Juan.
Besnl. des états gén- des Pays-Bas, etc. , II, 477. — Rec.de laCh. des représenl., l. I, fol. 2U3. — Arcli. de la Hâve : Actn nlnlinim Belgii,\. I, fol. 314.
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500. — Bruxelles, 27 mars /577. Communication faite aux ("tats ij;(''n('rau\ par Octavio de Gonzaga, au nom de don Juan d'Autriclie. Elle roule sur des avertissements reçus par ce pi'ince, tant de France que d'Angleterre et de divers lieux des Pavs-Bas, que des Français et des Écossais conjuraient sa mort, ou du moins projetaient de s'emparer de sa personne, pour la conduire à la Rochelle. Des propos ont été tenus là-dessus pul)li(|ucmcnt à Bruxelles. Don Juan demande que les principaux auteurs de cette entreprise soient arrêtés.
Arch. du royaunip : orig. — Arch. de In Haye : Actn staliium lielgii, t. I, fol. 312.
501. — Bruxelles, 27 mars lo77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriclie. Ayant appris, par le rapport du comte de Lalaing et du vicomte de Gand, le désir qu'il a de pouvoir « aller spacyer (1) avec sa garde par quelques villes de ce » pays, en attendant l'enthier accomplissement de la retraite » des Espaignolz )),ils y consentent bien volontiers, pourvu que ce ne soit « en lieu et ville où les Espaignolz ou Allemans » ont présentement crédit. »
Arcli. du royaume : orig.
502. — Bruxelles, 27 mars 4577. Règlement des états généraux sur l'ordre à observer dans leurs assemblées.
Arch. du royaume : cop.
505. — Bruxelles, 28 mars 1 577. Nouvelle requête du sieur de Bonyvet et des sieurs de Berangueville fsicj, avec apostille des états. Ils se plaignent surtout de ce que, ayant été envoyés vers les états par le duc d'Anjou, on les a arrêtés, sans considérer leur qualité , sans charge et information quelconque , et sans les confronter avec le sieur Octavio de Gonzaga, qui les a dénoncés. Ils demandent la réparation de leur
(1) Spnri/pr. se promenop. [irpiidiP l'ftir, de IV';i)a!^'n(»l espaciar.
lll.^ l'.v\S-i;\s>. \hl
lioiiiicur, « coiuinc lalrotiilé du ras lo rcquicrl. » — L apostille des étals les renvoie à se pourvoir devant le conseil d'Etal, qu'ils prient " de Iciiir la main à ee (jue soil iiiconlinent pro- ■- cédé à la charge ou descharge des suppliants, coniuie il » convient. »
Arcli. (lu royaume . t'op.
;J04. — Au vatHp (le Wiirre-Xotrc-Datne , 28 mars lo77. Lettre du seigneur de la Motte aux états généraux. Au lieu de recevoir des états généraux dix mille florins, pour subvenir aux besoins les plus pressants du camp, il n'en a reçu que mille. H est impossible de maintenir les troupes dans le devoir, et il ne répond de rien de ce qui pourrait en résulter. Si les étals ne le mettent pas à même de maintenir la discipline parmi la troupe, il préfère se retirer du poste qu'il occupe.
Corresp. de f^alcnlin dePardieu, etc., p. IVj.
l)0o. — Bruxelles, 29 murs 'Io77. Lettre des états généraux aux états de Brabant, afin de les prévenir qu'ils sont cotisés à cent vingt mille livres arlois dans la somme qu'il a été jugé nécessaire de réparlir pour le licenciement des troupes étrangères, et les inviter à fournir cette somme, savoir : un tiers avant les Pâques, et le reste le plus tôt possible.
Arcli. de lu Haye : y'ierde register van de uluckeu ende doleanlien dey slaten van Drabant, fol. 18 1.
iiOC. — Bruxelles, 20 murs lo77. Lettre des états généraux aux députés des quatre membres de Flandre, afin qu'ils fournissent trois cent mille livres arlois, à litre de leur quotepart pour le licenciement des soldats étrangers.
Aicli. (Je rÉl;il, ù Bruges : rej;. noy, pièce 2.
507. — Bruxelles, 29 mars /o77. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, par laquelle ils les informent (pic, pour le licenciement des gens de guerre allemands, ils ont a\isé de répartir une notable somme entre les provinces; que
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le Tournaisis est taxe dans ladite somme à six mille six cent soixante-six livres treize sols, et ils les prient de fournir cet argent avant le jour de Pâques.
Arch. des étals du Tournaisis: reg. de 1572 à 1589, fol. 176 V».
508. — Bruxelles, 30 mars Vî77. Lettre des états généraux au prince dOrangc. Ils lui transmettent, en le priant d'y avoir égard , les réclamations de plusieurs particuliers se plaignant de ne pouvoir rentrer dans leurs biens en Hollande et en Zélande. Ils recourent aussi à son intervention pour que le magistrat de Middclbourg envoie l'obligation qui lui a été demandée; que ceux de Grave remettent les prisonniers qu'ils détiennent; que les maîtres des monnaies de Hollande viennent à Bruxelles, et enfin que les impositions dont ils se sont plaints précédemment soient abolies.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, elc , lil, 27C
509. — Bruxelles, 30 mars 1577. Lettre des états généraux à Georges de Lalaing. Ils expriment leur mécontentement de ce que les soldats retiennent encore trqis prisonniers, contrairement à la pacification. Désagréments qui pourraient en résulter. Ils l'invitent à employer tous les moyens possibles pour que les prisonniers susdits soient relâchés au plus tôt.
Lcllres inid. de Georges de Lalaing, etc., p. 31.
510. — Maeseyck, 30 mars 1o77. Lettre de Frédéric d'Yve, abbé de Maroilles, aux états généraux, sur les difficultés que font les Espagnols pour l'échange des prisonniers:
rtcsol. des élalscjén. des Pays-Bas, etc., II, 481.— Arch. de la Haye : Acla slaluumDeUjii, t. I, fol. 515.
511. — Bruxelles, 31 mars 1S77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour le supplier de donner bénigne audience, foi et créance à l'élu d'Arras, prélat et abbé de Saint- Ghislain, et au seigneur de Zweveghem, lesquels ils
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ont charges de lui faire entendre « la sincérité de leurs inten- > lions. »
Arcli, du royaume : orig.
fDordreclit', .7/ inarfi 1577. Proposition faite
par le docteur Elberlus Looninus au prince d'Orange et aux états de Hollande et de Zélandc. Leoninus leur parle d'abord comme d('pulé des («tats généraux (1) : il leur demande de « contribuer de meilleure sorte au support et soulagement de » la charge commune », d'ôtcr les licences, passe-ports et autres semblables imj)Ositions élablis durant les troubles, de rappeler les navires de guerre étant devant Anvers, ainsi que les bateaux de garde placés sur la Meuse vers Bois-le-Duc. Comme chargé d'une mission spéciale par don Juan d'Autriche, il rappelle au prince les communications qu'il lui a faites à Middclbourg, trois semaines auparavant (2), au nom de don Juan, à la requête du due d'Arschot et de plusieurs autres seigneurs : le prince alors lui a déclaré qu'il voulait en conférer avec les états. Leoninus le prie, ainsi que ces derniers, de lui donner une réponse conforme à ce qu'exige le repos, tranquillité et bien commun du pays.
Arcli. du royaume : MS. d'Aleganibc, t. I, fol. 1X8.
515. — Louvuin f 1"' avril 11)77. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Considérant de quelle importance est la ville d'Anvers, il leur envoie le duc d'Arschot et le vicomte de Gand, pour leur faire entendre l'ordre qu'il lui semble qu'on y doit donner.
Arcli. du royaume : min.
514. — Bruxelles, 4^ avril 1577. Lettre des états généraux à l'évèque de Liège. Ils réclament son intervention , pour
(1) Voy. la Correspondance de Guillaume le Taciturne, III, 275.
(2) Ibid., préface, pp. li el suiv.
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forcer les Espagnols à relâcher les prisonniers, conformément à un des articles de la pacification. Ils ont prie l'archidiacre d'Ypres de se rendre auprès de don Juan et auprès de l'évêque, pour requérir rélargissement desdits prisonniers.
Quelques lellrcs de Gérard de Groesbeck , de, p. 21.
515. — Bruxelles, /" avril 7577. Résolution des étals généraux de licencier les compagnies d'ordonnance et les com-
^ pagnies de la cavalerie légère armées de lances.
Rec. de la Cli. des représent., l. 1, fol. 272.
516. — Bruxelles, /"■ avril 1577. Remontrance du secrétaire Escovcdo aux états généraux. Il demande aux états : 1" de « parfournir, en lettres de change sur l'Italie, les trois cent » mille florins qu'ils ont promis »; 2° leur crédit pour la levée de deux cent mille écus à Anvers; 3° qu'ils tiennent la main à ce que, du côté du prince d'Orange, la pacification de Gand soit observée.
Résol. des états géti. des Pays-Bas, elc, II, 486. — Rec. de la Cil. des représent., t. I , fol. 264. — Arcli. de la Haye : Acta slatuum Behjii, 1. I, fol. 319.
517. — Maeslrichl , '1"' avril 1377. Convention entre les chefs des troupes espagnoles et les commis de l'évêque et prince de Liège pour l'échange, à Stockem, des seigneurs de Billy, de Ruysbroeck et autres contre le comte d'Egmont et le seigneur de Câpres.
Arc h. de la Haye : Avla staluum Delgii, t. I, fol. 320.
518. — Bruxelles, 3 avril 1577. Lettre des étals généraux au duc d'Alençon, pour lui expliquer la détention temporaire à laquelle ont été soumis les sieurs de Bonyvet et de Bellangreville fsîcj, lesquels retournent vers lui.
Résol. des états rjén. des Pays-Bas, etc., Il, 483. — Arch. de la Haye : Acta slatuuin Behjii, t. I, fol. 521.
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51 U. — Bruxelles, 3 avril 1577. Lettre des étals i^énéraux au prince d'Orange. Après lui avoir annoncé qu'ils ont obtenu, par leurs sollicitations , qu'il soit remis en possession de la ville cl du château de Breda, ils reviennent sur plusieurs objets dont ils l'ont entretenu précédemment, savoir : le rappel des vaisseaux de guerre qu'il a sur l'Escaut, près d'Anvers; iabolilion des impôts levés sur les marchandises par les é'tats de Hollande et de Zélande; le règlement des monnaies. Ils linlorment ensuite du désir manifesté par don Juan de venir à Bruxelles, et de la manière dont sa demande a été éludée; du complot qui aurait été tramé contre ce prince, etc.
Corresp. de Guillaume le Tacilurnv, l'ic, III, 283.
520. — Jiruxdloi, 5 avril 76' 77. Observations présentées aux ('tats généraux par le seigneur de Grobbendoncq sur la remontrance faite, le 1" avril, par le secrétaire Escovedo (n" iilG). Elles ont pour objet d'engager les états à accorder à don Juan le crédit de deux cent mille écus qu'il demande.
Arcli. du roy.'iuinc : MS. d'Aleg;iiiil)c, l. I , fol. 2i7.
521. — Tournai], ô avril 1577. Lettre des états du ïournaisis aux états généraux, pour être excusés de fournir les six mille six cent soixante-six livres treize sols qui leur ont été demandées par la lettre du 21) mars (n" i>07), vu l'extrême pauvreté où le petit bailliage de Tournaisis est réduit.
Arch. des élals du Touinaisis : rcg. de 1572 ;i 1589, fol. 177 v».
52-2. — JirnxeUe.s, 4 avril lo77. Instruction des états généraux pour le sieur Gabriel de Salazar , seigneur de Staverden , sur le fait des neuf compagnies du feu comte d'Everslein lompues en Anvers. (Titre textuel.)
Aroli. de la Haye : Acia slaluum liehjii, 11, fol. r>23.
525. — BrKxelle.s, 4 avril 1577. Lettre des états généraux aux états de Brabant par laquelle ils les prient d'envoyer, pour Tome i". u
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les Pâques, le tiers de leur quotc, afin de prévenir les désordres qu'il pourrait y avoir dans leur armée, à faute de payement.
Arch. de la Haye : Vierde regtsler van de slucken ende doleantien der slalen van Brabanl, fol. 17 v".
avril 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux
états généraux, relativement au payement des sommes d'argent promises aux troupes espagnoles.
Slate paper office : papiers de Flandre.
525. — Dordrecht, S avril 1377. Réponse du prince d'Orange et des états de Hollande et de Zélande aux points qui leur ont été proposés, le 50 mars, par le docteur Elbertus Leoninus, au nom des états généraux.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, foi. 282.
526. — Dordrecht, 6 avril 1577. Lettre du prince d'Orange aux états généraux par laquelle, en les remerciant de l'avis favorable qu'ils ont donné sur sa demande d'être remis en possession de la ville et du château de Breda, conformément à la pacification de Gand, il témoigne son étonnement et se plaint de l'avis contraire du conseil d'État, et les prie de ne souffrir « qu'à l'appétit d'aucuns mal affectionnez au bien » publicq, une pacification si solcmnellemcnt faicte soit ainsy » indignement enfraincte et violée. »
Résol. des étals gén. des Pays-Bas, etc., II, 493. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, foj. 287. — Arch. d'Ypres : cop. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I, foi. 327.
527. — Bruxelles, 6 avril 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient de faire rétabhr dans sa charge le bailli de Pontvlici, au pays de Tholcn.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., 111, 286.
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528. — lirnxi'tk's, 6 uvril 1577. Lettre des états généraux à don Juan dAutriche. Les trois cent mille livres qu'ils ont promises en argent comptant sont complètement fournies. Des trois cent mille livres à délivrer en lettres de change, ils se sont procuré jusqu'à cent quatre-vingt-six mille livres etassigné en Bourgogne soixante mille livres, de sorte qu'il leur reste seulement cinquante-quatre mille livres à fournir : la diflîcultc de se procurer des lettres de change pour cette dernière somme les ohligc à demander à don Juan qu'ils puissent la payer comptant aux Pays-Bas. Quant au crédit de deux cent mille cens par lui demandé, ils ne sont pas autorisés à y consentir; ils en écriront aux collèges qui les ont députés.
Arcli. du royaume : orig. , et MS. d'Alegambc , t. 1, fol. 229.
529. — Louvuin, 6 avril 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Retour de l'abbé de Maroilles , envoyé à Maestricht. Les prisonniers dont il avait été chargé d'obtenir la liberté ont été relâchés.
Slate papcr office : papiers de Flandre.
530. — Liège, 6 avril 1577. Lettre de Bucho Aytta, archidiacre d'Ypres, aux états généraux, sur les plaintes que faisaient Roda et les chefs des soldats espagnols , italiens, bourguignons, de leur long séjour à 3Iaestricht et aux environs, le dommage qu'en recevait le pays, la division qui régnait entre les chefs des Espagnols, etc.
Résol. des étals (jén. des Parjs-Das, etc., II, 490. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I, fol. 329.
551. — Liège, 6 avril 4577. Deuxième lettre de l'archidiacre d'Ypres aux états généraux. Il les informe, sachant qu'ils en recevront singulier plaisir et contentement, qu'à cinq heures de l'après-dîner, le prince de Gavre (comte d'Egmont) elle seigneur de Câpres sont arrivés au palais de lévêque.
Arch. de la Haye : Ada staluum liehjii, t I , fol. 531.
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èiôiî. — Madrid, 7 (tvril 1577. Lettres patentes de Pliilij)pc II par lesquelles il confirme, ratifie et approuve le traité «l'accord et pacification contenu dans 1 edit perpétuel des 12 et 17 février.
Discours sommier des justes causes, etc., p. 115. — In-4" de 8 feuillets non cliiffrés, inipr. à Bruxelles , ehez Michel de Hamont , 1577. — .\rch. de Siuiuncas : Eslado, leg. 291 1.
553. — Anvers, 7 avril 1577. Lettre du secrétaire Escovedo aux états généraux, concernant la difficulté qu'il v a à se procurer de l'argent à Anvers, et le projet des états d'envoyer des Wallons en cette ville, projet contre lequel il leur fait des observations.
Discours sommier des jasles causes, etc., p. 21 des Annexes. — Arcli. du royaume : orig. — Arcli. de la Haye : Acta slaluum Belgii , t. I , Col. 356.
554. — Maesiricht, 7 avril 1577. Lettre de Maximilien ï'Seraerts aux états généraux. Il leur envoie l'itinéraire qu'ont arrêté les chefs des troupes espagnoles pour leur chemin de 3Iaestricht à Luxembourg. Ils doivent se mettre en route mercredi ou jeudi.
ArcIi .delà Hâve : Acla slaluum Jielgii, 1. 1 , fol. 35i.
555. — Bruxelles, S avril 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange, par laquelle ils l'informent que leurs prisonniers ont été délivrés, de sorte que le départ des Espagnols dépend maintenant d'eux; qu'ils ont eu la plus grande peine à se procurer des lettres de change pour les trois cent mille florins qui doivent être fournis à Gènes dans deux mois, et qu'il leur en manque encore pour cinquante-quatre mille florins, lesquels ils ont prié don Juan d'accepter en argent comptant aux Pays-Bas; qu'en résumé. Son Altesse et les Espagnols ont accompli ce qui a été promis de leur part.
Résol. des étais gin, des Paijs-lias, etc., Il, 488. — Archde la Haye : cop.
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U7)it. — Jiru.rclh's , S et 9 tivril io77. Apostillos tics (Uats généraux siii" iiiic riMiuètc du seigneur de Billy tendante à obtenir des lettres de sauvegarde pour pouvoir rendre ses comptes, et se justifier ainsi des inculpations auxquelles il est en hutte. Les états déelarenl (pi'il se réglera suivant la |)a(ilieation de Gand.
Aroli. (le l;i H:iyo : Acla xluliium Uelgli. t. I.
537. — Bnixelh'fi, 9 avril 1S77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils ont appris, par ra])l)é de Maroilles, la d('livrance de leurs i)risonniers. Ils Ten remercient irèshumhlement. Ils attendent sous peu la réponse des collèges auxquels ils ont écrit louchant le crédit de deux cent mille écus par lui demandé. Ils le supplient de nouveau (raccepler en argent le payement des cinquante-quatre mille livres qu'ils doi^('nf encore fournir.
Atfli. (lu royaume : orig.
0Ô8. — Anvers, 9 avril /o77. Lettre du secrétaire Escovedo aux états généraux, pour leur représenter la nécessité des soldats, et les engager à y pourvoir. Il leur dit aussi que la flotte du prince d'Orange est venue la veille au soir à Anvers.
Arch. de la Haye : Aita staluum BeUjii, t. I, fol. 347.
539. — Bruxelles, 9 avril 1577. Liste, arrêtée par les états généraux, des personnes qui s'obligeront envers les marchands pour la somme de cinquante-quatre mille livres artois dont ils ont besoin. Ces personnes sont : l'abbé de Villers, le seigneur de Berchem, le comte de Lalaing, le seigneur Guillaume de Mcrode, le seigneur de Fresin, etc.
Arcb. de la Haye : Acta atatitum BeUjii, I. I.
540. — Louvain, 40 avril 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, sur les remercîments, qu'ils lui ont adressés, d<' la délivrance de leurs prisonniers et de la sortie
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(k's soldats espagnols d'Anvers et de Lierre. Il espère que le surplus, et principalement le redressement de leurs affaires, s'accomplira , par la bonne envie et volonté qu'il en a.
Rec. de la CIi. des reprcsent., t. I , fol. 289. — Arch. de la Haye : Acta stattntm Eelgii, t. I , fol. 349.
541. — Bruxelles, 10 avril 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il répond à leur lettre du 6 (n° 528). Désirant les accommoder et les gratifier en toutes choses, il est content qu'ils payent en argent les cinquante-quatre mille florins pour lesquels ils n'ont pu se procurer de lettres de change. Il insiste sur le crédit des deux cent mille écus qu"il leur a demandé, en leur offrant pour garantie sa propre personne et tous ses biens.
Arch. du royaume : min. — Uec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 288.
542. — Bruxelles, 11 avril 1577. Promesse donnée par les états de Brabant, Flandre, Artois, Hainaut, Valcnciennes, Lille, Douay et Orchies, Tournay, Tournaisis, Utrecht et Malines à Nicolas d'Amstenrode, commandeur de Bernissem , leur ritmaîti'e de quatre cents chevaux, pour le payement de ce qui peut être dû à ceux-ci.
Rec de la Ch. des représent., t. I, fol. 290.
543. — Au camp , à Notre-Dame de Wavre, 11 avril 1577. Lettre de Valentin de Pardieu, seigneur de la Motte, aux états généraux. Le prévôt général de l'armée a été tué, avec huit des siens, par les gens de Bertolt Entens, et le reste de ceux qui le suivaient a été blessé. La Motte et Monligny ont couru un grand risque. Les auteurs de ces méfaits ont rompu les prisons , et mis en liberté ceux qui y étaient détenus. Tout cela provient de l'esprit d'indiscipline qui règne dans le camp, à cause que les troupes ne sont pas payées. La Motte a convoqué tous les cliefs des enseignes envoyées par le prince d'Orange : ils ont
(iomantlé la punition des coupables; mais ceux du régiment de BerloltEntcns ne sont pas assurés que leurs gens la permettent.
Arcli. (lu rovaumc! : MS. d'Aleganibe , t. I, fol. 232.
544. — Bruxelles, 15 avril 1577. Lettre des états généraux à don Juan dAul riche. Ils lui envoient, avec beaucoup de rcmerciments, leur obligation pour le paiement, endéans la Pentecôte, des cinquante-quatre mille florins restant à fournir par eux. Ils le prient de hâter le départ des Espagnols de Maestrielit.
Arch. du royaume : orig.
545. — Anvers, 13 avril 1577. Lettre du secrétaire Escovedo aux états généraux touchant la mutinerie de leurs gens de guerre, qui l'a contraint de faire demander une escorte d'Espagnols à Maestricht, pour l'accompagner avec l'argent qu'il porte aux troupes, et l'opportunité qu'il y a pour eux de contenter les Allemands.
Discours sommier des justes causes, etc., p. 52 des Annexes. — Arch. du royaume : orig.
546. — Loiivain, 17 avril 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, afin qu'ils donnent promptcment et sans délai l'ordre requis pour l'entretien des régiments allemands, selon qu'ils sont tenus et obligés de faire, « comme » personnes qui ne vouldroicnt aller contre leur parolle » : autrement il devrait, ainsi que lesdits colonels, protester, si mal en avenait, que ce ne serait faute de les en avoir avertis à temps.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. I , fol. 233.
547. — Bruxelles, 17 avril 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, en réponse à la sienne du même jour, et contenant des récriminations sur la conduite des troupes espagnoles et allemandes.
Arch. du royaume : orig. — Rer. delà Ch. dps représenl.,t. I, fol. 295.
tes ACTKS DF.S i';tats génkraux
î)48. — La Gocs, 11 avril 1577. Lettre des bailli, bourgmestres et écbcvins de la (iocs aux états généraux, touchant un (lilIV-rcnd survenu entre niessire Jean de Stryen , vicaire i;én('Tal de Middelbourg, et le général de l'ordre de Sainte- Croix, au sujet du cloître des religieux dudit ordre en cette ville.
Arcli de I;i Haye : Àcla sluluum liflyH, t. I, fol. ^tii.
541). — Louvain , 19 avril 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il répond à leur lettre du 17 (n" rj47). Il les loue de leur résolution d'observer le traité fait entre eux et lui; mais il est d'avis «t que le meilleur seroit ne » traicter des causes dont procède ce peu de dilay de la sortie B des Espaignolz, vcu qu'ilz sçavent qu'il a à la main matière » assez pour leur répondre , et qu'en débattre ne peult servir » de riens. » Les « foules advenues à l'entour de Maestricht », dont ils lui parlent, et qu'il ignore, ne sont rien à côté des « notables désordres » que font devant leurs yeux ceux de leur camp, sans qu'ils y pourvoient. « Laissons donc, je vous prie, » leur dit-il, de traicter choses qui ne servent de riens, et que » chascun en son endroiet s'employe sincèrement, et de tout » son pouvoir, en ce qui concerne le service du maistre, bien » et repos du pays, comme Ion est tenu et obligé. » II termine, en exprimant sa surprise de leur refus de secourir les Allemands.
Arch. du royaume : min.
550. — Ail camp y 21 avril 1377. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il les invite à envoyer immédiatement à Malines l'argent destiné aux troupes de la Flandre, du Hainaut, de l'Artois et de Lille; le bien et le repos du pays en dépendent.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 36.
551. — Bruxelles, 22 avril 1377. Instruction pour monsieur Ludolf Halber, (lorfeur es droits et conseiller de Sa Majesté
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et (le monsci}»iu'm' le diu- de Bavière, cl pour le sieur Jean Rana, aussi docteur, pour uégoeier au nom des étals généraux du Pays-Has, j)ar ensemble ou eliacun d'eux à part, comme ils trouveront convenir. (Titre lextu«'l.) Il s'agissait de négocier un emj)rinit dans les villes d'Augshourg, de Nuremberg, d'Ulm, de Strasbourg et autres dAlIcmagnc, Les états énumèrent, dans cette instruction , les motifs qui doivent engager les marcliands de ces villes à les secourir, et les sûretés (jue ceux-ci auront pojir le remboursement des sommes qu'ils auront prêtées. L'intérêt devait être de cinq, six, sept et huit pour cent.
Arcli. ilu royaume : MS. d'Alrgaiulx' , t . 1,2^4.
552. — Bruxelles, Jiô avril 1577. Lettre des états généraux aux états des provinces, pour les requérir de signer l'acte d'union du 9 janvier, de le fain; signer parles magistrats, gens de loi, oiricicrs, collèges et cliapitres, même par les prélats, vicaires et autres notables des villes et villages de leur district, à qui ils en enverront un exemplaire, en leur recommandant de conserver ledit acte dans les archives où l'on a accoutumé de garder les instruments publics, et enfin d'envoyer aux états généraux, de chacun desdits exemplaires, un duplicat signé comme le principal (1).
Arcli. du royaume : MS. d'Alogambe , I. I , fol. 80. — Arcli. des étals du Touinaisis : reg. de 1572 à l.'îSn, fol. 194 V". — Arcli. de Gand : (Jntvamjen hrieven , t. I, et reg. Y, fol. 10.
553. — Bruxelles, 25 avril ^577. Lettre des états généraux à la chambre des comptes de Lille, la requérant de signer l'acte d'union qui lui est envoyé, de faire faire le semblable par tous les officiers et receveurs comptables de son ressort, et de garder ensuite ledit acte aux chartes où elle a accoutumé de
(1) Le conseil (rKtiil écrivit, le mrnip jour, aux »''lnls dos |)roviiirps, pour \v nn'iiip olijol.
mettre les papiers et muniments d'importance, pour perpétuelle mémoire.
Arch. de Lille : porlefeuilles, ann 1577.
554. — Tongres, 23 avril 1577. Lettre de l'archidiacre Bucho Aytta aux états généraux, sur les démarches qu'il a faites auprès du seigneur de Berseel et de l'évêque de Liège, au sujet des gens de guerre qui doivent entrer dans Maestricht après la sortie des Espagnols , et sur le passage de la Meuse par les compagnies de Julian Romero, de Giovambattista et Camillo di Monte et quelques autres. Le comte de Mansfelt, le secrétaire Escovedo et les autres chefs y mettent, dit-il, tout l'ordre et l'accélération qu'on peut désirer.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 299.
555. — Au camp, à Notre-Dame de Wavre, 23 avril 1577. Lettre d'Adrien de Bailleul , d'Antoine d'Assignies et de Valentin de Pardieu aux états généraux, sur la nécessité de déplacer et de disloquer leur armée, et de payer les soldats.
Résol. des étals gén. des Pays-Bas, etc., II, 493. — Arch. de la Haye : Acta staluum Belgii, t. I, fol. 337.
556. — Tournay, 23 avril 1377. Acte par lequel les états du Tournaisis, eu égard à la nécessité urgente du pays, et vu le refus des états généraux d'accepter leurs excuses, consentent à payer la moitié des six mille six cent soixante-six livides treize sols qui leur ont été demandées.
Arch. des états du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 180 v».
557. — Bruxelles, 24 avril 1577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, pour qu'ils fournissent, dans le plus bref délai possible, le deuxième tiers de leur contingent dans les six cent mille florins répartis sur les provinces, en tant moins du centième denier et des moyens généraux.
Arcli. (lu loyaunip : Etats gonèraiix . I. I, fol. 87.
558. — MapMricht, 28 avril 11)77. Lettre de Biicho Aytta aux états génrraux, pour les informer que, sur les ordres exprès reçus de Son Altesse, les Espagnols viennent d'évacuer inlièrement Maestricht, et que le seigneur de Geleen a pris le cominaiidenient de cette ville.
Béiol. des états gén. des Pays-Bas, etc., II, 545. — Arch. de la Haye : y4cta sfatuiivi ficUjii, t. I, fol. 5S9.
559. — Bruxelles, 2S avril to77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, par laquelle ils lui annoncent qu'ils ont député quelques personnages de leur assemblée pour se trouver vers lui avec le duc d'Arscliot, et personnellement rendre témoignage de leur gratitude de tant de bienfaits qu'ils ont reçus de sa part, signamment en la sortie des soldats espagnols.
Arch. du roviiume : orig.
560. — Bruxelles , 29 avril 1677 . Instruction que les états généraux des Pays-Bas ont donnée à messieurs les députés vers monseigneur don Jehan d'Autriche, savoir: messieurs les prélats de Ninove, Hasnon et Waulsort, le comte de Lalaing, le baron de Hierges, le baron de LicdeUcrcke, le seigneur de Zweveghera, le seigneur de Zaemslach, bourgmestre de Bruxelles, et le conseiller de Gand Borluut. (Titre textuel.) Ces députés devaient aller trouver don Juan à Louvain , pour le remercier de toutes les peines qu'il s'était données, et lui dire que les états avaient appris avec joie son intention de venir habiter le palais royal de Bruxelles, et qu'ils le recevraient pour gouverneur, lieutenant et capitaine général, dès qu'ils auraient reçu la nouvelle certaine de la sortie des Espagnols de tous les Pays-Bas. En outre, et « pour extirper entièrement toutes racines de » diffidence engendrées et causées par les mauvais oflices et » déportemens des gouverneurs précédens », ils le supplieraient : 1° de licencier tous les étrangers qui étaient à sa suite; "1" de trouver bon que l'assemblée des états généraux séant à
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Briixollos conliiuiàt , tant qu'elle n'aurait pas achevé les affaires pour lesquelles ils s'étaient réunis ; 5" que les gens de guerre, aofuellenu'iit en service , fussent également continués sous les chefs à eux ordonnés ou à ordonner; 4" que les moyens avisés par les états généraux pour se procurer de l'argent fussent mis h exécution, et que les états particuliers des provinces pussent s'assemhler pour le même effet; ô° d'avouer l'union faite entre tous les états; 6" enfin de déclarer que les pays, villes et châtellenies qui avaient été dépossédés de leurs privilèges, y étaient restitués et réintégrés ipso facto, conformément au dixième article de la pacification de Gand.
Bil)l. roy. : MS. 588 V -ri925, fol. Ô4. — Arcli. de Gand : reg. Y, fol. G.
561. — Bruxelles, 29 avril 1577. Points proposés parles états généraux à Son Altesse, touchant les étrangers qui sont h sa suite; la continuation de leur asserahlée jusqu'à la réunion de celle qui doit être convoquée, aux termes de la pacification de Gand; le maintien des gens de guerre actuellement en service, sous les chefs qui leur ont été donnés; les mesures qu'ils jugeront nécessaires pour se procurer de l'argent; l'union qui a été faite entre tous les états; la restitution des privilèges à ceux qui en ont été dépossédés, avec les apostilles de don Juan données à Bruxelles, en conseil d'État, le 6 mai.
Pésol. des clals (jeu. des Pays-Bas, etc., 11, 547. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. 1, fol. 238. — Ree. de la Cil. des représent., I. I , fol. 302. — Actes des étals de Hainaut , de 15IG à 1577, fol. 204. — Arch. de Bruges : Witlenbouck C , fol. 2p v". — Arch. de Gand : reg. T, fol. 50. — Arch. de la Haye : Acta slalmtm Belgii, t. I, fol. 360.
562. — Bruxelles, 30 avril 1577. Déclaration des états généraux que, endéans le 10 mai suivant, il sera fourni au seigneur de la Motte, maréchal du camp, l'argent néeessaii'e pour le licenciement des quarante enseignes envoyées par monseigneur
l'Ls l•^v^-ll^^. 175
le piiiuf (I Orange, et le lequéianl en eonsé<iiienec de ti'aiter es.
Arch. (Il- Giiiiil : irp. Y, fol. 58.
avec Icsdites enseignes.
505. — /inixclli's, I" tuai lo77. Lcllre ^\^'s élats généi-aux aux ('(a (s (le Hrahanl el de Flandre, pour les iiricr itérativenicnl de leur envo\er l'état des deniers déboursés par eux, tant sur le eentiènie que sur les moyens généraux (I).
Arcli. (le tiniid : reg. Y, fol. 13. — Arcli. d(; la Haje : Vienle re(jisler >-an de. ulurken emle dolcanlien dcr
ntdlen vnn Unihanl, loi. a'i v".
oGi. — linixelles, 2 mai lo77. Requête des états généraux au eonseil d'Étal pour le lieencieinenl des régiments du eonite du Rœulx et du seigneur de Novelles, avee une apostille de don Juan du b mai dans le sens de cette demande.
Arcli. de Gand : leg. Y, fol. 2i.
oGo. — Bruxelles, A mai IS77. Serment prêté aux états généraux, par don Juan d'Autriche, sur les saints évangiles, qu'il observera inviolablcment et fera observer, en tous ses points el articles, ledit perpétuel sur l'accord fait entre eux et lui.
Areh. du royaume: to|)., cl MS (rAie{,'amlic , t. 1, fol. 247. — Arch. de Gand : rcg. Y, fol. 20.
oGG. — 7 mai lo77. .\cte des états d'Ovcryssel portant nomination d'Eusèbc Bcntinck, drossard d'Yssclmunde, de Jean Rippcrda, de R. Van Winssum et de Conrard Van Veclit, pour les représenter dans rassemblée des états gé/iéraux à Bruxelles.
Arcii. de Gand : reg. Y, fol. 88.
(1) Les étals généraux leur éciivireiU encore [loui- le luèine objol le 27 mai.
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507. — JJurIvni, 7 mai 1S77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux, sur l'instruction qu'ils ont donnée à leurs députés vers don Juan d'Autriche, instruction dans laquelle il a remarqué « quelques poinctz de grande importance, et » mesmes qui portent préjudice aux privilèges et libcrtez des » pays. »
Résol. des étais gén. des Pays-Bas, etc., II, 536. — Arcli. de la Haye : cop.
568. — Augsbourg, 7 mai 4577. Lettre écrite aux états généraux parleur correspondant ordinaire à Augsbourg (Nicolas de Ilallcr), et contenant des nouvelles d'Italie, du Levant, d'Allemagne et de France (1).
Recueil de la Cli. des représent., 1. 1, fol. 310.
569. — Bruxelles, 8 mai 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange, en réponse à la sienne du 4 du même mois (2) , touchant ce qui s'était passé à Utrecht entre les bourgeois et les soldats, et l'offre d'un secours qu'il avait faite aux premiers. fTrad. holl.J
BoR, Nedcrlandlsche oovlocjhen, etc., liv. X , fol. 232 \'°.
570. — Bruxelles, 9 mai 1577. Ordre des états généraux à M. de Fresin, superintendant de la charge générale des vivres, de pourvoir de vivres les bateaux nécessaires pour l'embarquement des soldats écossais, au nombre de deux raille têtes, à Willebroeck.
Arcti. de Gand : reg. Y, fol. 262.
(1) Nous y trouvons un bonmoKiui est peut-être inédit: « Les hugue- » notz appellent Sa Majesté (Très-Cbrétienne) roy sans foy; et à l'heure » ([ue Sa Majesté a demandé avoir la Charité (ville du Nivernais), l'on a ré- » pondu que celluy qui n'a pas la foy n'aura pas la charité. »
(2) Nous ne l'avons pas trouvée.
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hl\. — liruxelles, {) mai 1577. Déclaralion des cLats gcncraux toiichuiil les gages et salaires des collecteurs du ceiiliènie denier.
Arcli. du royaume ; MS. irAlcgambc, l. I, fol. 248. — Arch. de Gand : rcg. Y, fol. G8.
572. — Bruxelles, 9 mai /à'77. Instruction de Gaspar Schctz et (lu docteur Leoninus, envoyés par les états généraux au prince dOrange et aux états de Hollande et de Zélandc.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III , 431. — Arch. du royaume : MS. d'Alcgambc, t. II, fol. 1. — Ri!C. de la Cii. des représcnl., t. I,fol. 312. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 57 V.
573. — Gertradenberg , \i mai i577. Proposition faite par le seigneur de Grobbendoncq (Gaspar Sclietz) et le docteur Leoninus, envoyés des états généraux, au prince dOrange et aux députés de Hollande et de Zélandc.
Rec. de la Ch. des représcnt., t. I , fol. 318. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 125.
574. — Gcrfriidcnhcif) , 14 mai 1677. Lettre de Gaspar Schetz et d'Elbertus Lconinus aux états généraux, par laquelle ils leur rendent compte de ce qu'ils ont négocié avec le prince dOrange et les députés de Hollande et de Zélandc, touchant les licentes, la restitution de Nicuport, etc.
Bésol. des états géti. des Pays-Bas, de. , II, 538. — Arch. de Gand : reg : Y, fol. 71. — Arch. de la Haye : Acta slatuum Belfiii, t. I, fol. 3C5.
575. — Bruxelles, 16 mai 1677. Lettre des états généraux aux états d'Utrecht, pour leur annoncer qu'ils ont résolu de licencier les soldats qui occupent les villes et le plat pays de leur province, et dont ils se plaignent avec tant de raison.
BoNDiu, f^erzameling van onuilfjeyeevene stukken, etc., 11,310.
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57G. — Gerlnide/iberg, 17 mal 7577. Réponse du piincc dOraiigc cl dos députés de Hollande et de Zélande à lecritdu 14 mai du sieur Gaspar Schetz , elicvalicr, baron de Wesemalc , et du docteur Elbcrtus Lconinus, députés des états généraux.
Rec. de la CI), des rcprcsent., t. I, fol. 332.
577. — Gertrudenberg , 47 mai 1577. Réponse sur les points et articles par lesquels messieurs les états généraux pensent que monseigneur le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande auraient contrevenu à la pacification. (Titre textuel.) Ces points, au nombre de cinq, concernent des intérêts particuliers. Le prince et les députés hollandais et zélandais concluent en disant qu'on n'est pas fondé à leur imputer d'avoir contrevenu à la pacification, priant « que mes- » sieurs les estatz généraulx veuillent, de leur part, faire le » mesmcs, selon leur promesse : dont toutcsfois on a jusques » astheur, en beaucoup de principaulx points, senti peu de » fruict. »
Rec. de la Cli. des représenl., l. 1 , fol. 330. — Bibl. loy. : MS. o884-59-2a, fol. 156. — .\rch. de Gand : reg. Y, fol. 128.
578. — Gerlrudenherg, 25 mai 1577. Réplique de Gaspar Schetz et du docteur Lconinus à la réponse du prince d'Orange et des députés de Hollande et de Zélande du il mai.
Rec. de la Cil. des représent., t. I, fol. 53C.
579. — Sans date [Bruxelles, .. mai 1577J. Ré^solution des états généraux de lever une assiette capitale sur tous les manants et habitants des Pays-Bas, à l'avenant de leurs facultés et qualités, sans exception de personne, ecclésiastique ou séculier; suivie du taux auquel chaque classe et catégorie d'individus devra être taxée.
Arch. des élals du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 185 vo.
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580. — Bruxelles, 26 mal lo77. Acte par lequel les (itats généraux déclarent avoir promis au roi, par suite de l'accord fait avec don Juan d'Autriche, relativement au départ du pays des Espagnols et autres gens de guerre étrangers, de fournir promptement une aide s'élevant à la somme de trois cent mille florins, et de remettre cette somme en lettres de change à Gènes, entre les mains du procureur-fondé dudit don Juan d'Autriche. Afin d'assurer le recouvrement de cette somme, les états et les (piatre membres de Flandre ont consenti, pour sauvegarder les marchands, à fournir leurs obligations jusqu'à la somme de soixante et dix mille florins. Ils déclarent, en outre, que, pour garantir l'exécution de cet accord, ils engagent eux et leurs biens.
Aicli. de Gand : oiig. [Invenl. Van Duyse, n" lûr.a.)
581. — Bruxelles, 30 mai 1577. Remontrance faite aux états généraux par les députés et connnis à la chambre des aides, avec les apostilles des états du 7 juin. Cette remontrance comprend vingt articles. Les commis demandent, notamment, qu'il soit pris des mesures pour que les pays de Linibourg, de Gueldre, de Luxembourg, de Frise, Groningue, Overyssel et Utrecht contribuent dans les dépenses de la généralité. Ils proposent plusieurs points tendants à mettre de l'ordre et de la régularité dans ladministralion des finances des états, etc.
Rec. de la Ch. des reproscnt., t. I, fol. 534.
58'2. — Bruxelles, 31 mai 1o77. Rapport fait aux états généraux par le seigneur de Grobbendoncq et le docteur Leoninus sur leur négociation à Gertrudenberg.
Corresp. do. Guillaume le Tdjcilurne , etc., lli , 4^9. — Rec. de la Ch. des i-cprcscnt., t. I , fol. 3H.
583. — Bruxelles, 31 mai 1577. Remontrance de don Juan d'Autriche aux états généraux sur les résultats de la députation envoyée, tant par lui que par les états, au prince d'Orange Tome i". 13
ACTES DES ÉTATS GÉNÉUAUX
ol aux (Icpulés de Hollande et de Zélande. II a fait examiner en conseil les écrits de ces derniers, remis à ses commissaires, et l'on a trouvé que la réfutation en était facile. Néanmoins il n'a pas voulu y répondre, sans préalablement avoir fait part aux étals de ce qui se passe, et même les requérir de députer quelques-uns d'entre eux pour, avee ceux qu'il désignera lui même, examiner de plus près lesdits écrits, et voir si, selon sa promesse, il lui reste quelque chose à accomplir, étant prêt à faire tout ce qui sera jugé convenable, et se confiant dans l'assurance qu'ils lui ont donnée de leur intention de maintenir la religion catholique et l'obéissance due au roi.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 18. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 352. — Arch. de Bruges : Willenbouck C, fol. 37 V. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 195 v».
58i. — Bruxelles, 51 mai 1577. Réponse des états généraux à la remontrance de don Juan du même jour. Ils demandent copie des écrits qui leur ont été communiqués, et déclarent qu'ils ne manqueront jamais aux engagements qu'ils ont contractés, savoir : de maintenir la religion catholique romaine et l'obéissance due au roi.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 353.
585. — Bruxelles, 1"" juin 1577. Nomination, par les états généraux, du prélat de Saintc-Gertrude, de l'élu évêque d'Arras, de monsieur de Frcsin, du docteur Leoninus, du seigneur de Champagney, du doyen d'Arras, du pensionnaire de Bruges Yman et du licencié Weusen, député du pays de Frise, pour communiquer avec les commissaires de Son Altesse, sur les écrits du prince d'Orange et des députés de Hollande et de Zélande.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 353.
586. — Bruxelles, 1" juin 1577. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre, afin qu'ils veuillent prêter
leur cn'dil pour une somme de (luatrc-vingt mille ilorins que l'agenl des Fuggeis esl disposé à leur avancer, et (jui doit servir au licenciement des troupes wallonnes et allemandes.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 131 v».
587. — Bruxelles, 3 juin 1577. Déclaration des états gcnérauv sur deux points «pie le seigneur de Tangry et le pensionnaire de IJélliune avaient été chargés par les états d'Artois de leur remontrer : le premier, concernant la décharge de soixante mille livres (pie lesdits étals d'Artois avaient accordées antérieurement à runioii; le second, relatif à la formation d'un état général des accords de toutes les provinces.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 137.
588. — Mons , 7 et S juin lo77. Consentement des états de Ilainaul à la levée d'une capitation générale et des moyens générau.v , mais ces derniers pour une année seulement.
Rec. de la Gh. des représent., t. I, fol. 300.
589. — Namur, 8 juin 1577. Consentement donné par les états de Namur à la levée d'une capitation générale et des moyens généraux.
Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 3C-2.
590. — Bruxelles, 8 juin 1577. Mémoire de ce qui a été représenté aux états généraux par les députés d'Amsterdam. Ils s'y plaignent de plusieurs actes des états de Hollande.
Arch. du royaume : MS. d'Alcgambe, t. I, fol. 225. — Rec. de la Ch. des représent., t. 1, fol. 364.
fO juin 1577. Réponse des états généraux à
certaine requête présentée par l'ambassadeur d'Angleterre, au nom des marchands anglais qui demandaient la révocation de quelques impôts nouvellement établis.
State paper office : papiers du Flandre.
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l)\)''2. — hn(.rel/i's, 1 2ji<in l'ill. Lctire des clats généraux au vicomte de Gand, Robert de Melun, seigneur de Richebourg, gouverneur du pays et comté d'Artois, afin qu'en Angleterre, où Son Altesse l'envoie, il traite avec la reine d'un jjrèt dont ils ont besoin.
Résol, des états gén. des Fuijs-Bas, etc., il, 5C0. — Arch. de la Haye : reg. Aiiijklvm , 1576-1580, fol. 27.
595. — Bruxelles, 12 juin 1 577. Instruction des états généraux donnée au vicomte de Gand, afin qu'il sollicite de la reine d'Angleterre un prêt de cent mille livres sterling, y compris les vingt raille dont elle les a déjà assistés.
Résol. des états gén. des Pays-Bas, elc , II, 5Ci!. — Arcli. de la Haye : reg. Angleterre, I57G-1580 , fol. 27 v».
594. — Bruxelles, 12 juin /S77. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre, afin qu'elle ajoute foi et créance à ce que le vicomte de Gand lui dira de leur part.
llésol. des états gén. des Paijs-Bas, cic, II, 5G4. — Arcli. de la Haye : reg. Angleterre, 1570-1580 , fol. 28.
595. — Bruxelles, 12 juin 1577. Avis des états généraux « sur l'ordre de contenir les gens de guerre cbascun en son » quartier, » avec les apostilles de don Juan , données à Malines le 16 juin. Cette pièce contient l'énumération de toutes les troupes qu'il y avait alors dans les Pays-Bas.
Arch. du royaume : orig. — Ucc. de la Ch. des représcnl., t. 1, fol. 372. — Arcli. de Gand : reg. Y, fol. 20-2.
596. — Malines , 13 juin 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux , afin d'avoir leur avis sur une lettre du président de Frise relative aux diflicultés qu'il trouvait dans la proposition qu'on l'avait chargé de faire aux états de ce pays, louchant la cotisation capitale et les moyens généraux.
Arcli. du royaume : niiu.
nrs p\Ys-BAS. 1SI
î)97. — liruxi'Ili-Sy I i juin 1377. Inslruclion des élals généraux à Plulipj)c (le Bacsclorp, éclievin de Bruges, envoyé vers le prince d'Orange et les étals de Hollande et de Zélandc. Les choses à raison des(|uelles la ville de Nieuport a été mise entre leurs mains étant accomplies, Bacsdorp est chargé de les requérir de la rendre au gouverneur de Flandre. — A la marge est une apostille de don Juan dAulriche, donnée à Malines le îi juillet, par huiuelle il appiouvc cette instruction et le choix de Bacsdorp.
Arrli. de la villf d'YprPs : cnp.
;)98. — .}f(iliin's, I i juin 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux ('tais g('n('iaux. Il s'en remet à ce ((ue leui-s d('pulés leur diront louchant la négociation avec les colonels allemands, et les exhorte à s'occuper, « sans cesse ni intermission », des moyens de se procurer de l'argent pour toutes les nécessités qui leur sont sur les bras.
Ardi. (Iii royaiiinn : min.
599. — Bruxelles, 14 juin 1o77 . Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour le prier de faire fournir des vivres, par les villes du duché de Luxembourg, au régiment du duc d'Arschot qui traverse cette province, du côté de Saint-Hubert, se dirigeant vers la Lorraine, où il a été levé pour la plus grande partie.
Arch. du royaume : orig.
GOO. — liruxellen , 14 juin 1377. Ordre des états généraux à Servaes Van Steelant, receveur général d'Oosl-FJandre, de consigner es mains de M"" Thiéry Van der Beken la vaisselle d'or et d'argent ayant appartenu , tant à madame de Mondragon qu'à la veuve dArmcnteros, et ayant été trouvée au château de Gand.
Arrh. rie Gand : reg. Y, fol. -201.
001. — Bruxelles, iO' juin 1677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour le prier de nommer un commissaire qui soit chargé de conduire le régiment du seigneur de Floyon dans le pays de Namur, jusqu'à ce qu'on puisse le payer et le casser.
Arch. (lu royaume : orig.
602. — Matines, 46 juin 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, afin qu'ils veuillent procurer de quoi vivre aux soldats hauts-allemands étant à Ruremonde, et qui ruinent cette ville.
Arch. du royaume : min.
603. — En sa maison de Greenivich, 17 juin 1577. Lettre de la reine Élisaheth aux états généraux, pour leur annoncer qu'elle a rappelé son envoyé, le sieur Thomas Wilson, les Pays-Bas étant, à son grand contentement, rendus à leur ancien repos et liberté, par la paix conclue entre les états et son bon cousin don Juan d'Autriche.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 23-2 v». — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 157C-15S0, fol. 30.
604. — Matines, 18 juin 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Les ambassadeurs de l'empereur, qui vont les trouver, leur rendront ample compte de ce qui a été négocié jusque-là avec les colonels allemands; il prie les états de leur donner foi ainsi qu'ils le feraient à sa personne propre. Comme, en attendant qu'on se soit arrangé, les Allemands meurent partout de faim, a et qu'il ne se peult excuser » qu'ilz ne mangent et boivent » , les états comprefidront « que , » ne leur subministrant moyen de le pouvoir faire, ilz seront » forcez le cercher où ils penseront le trouver, et le prendre » à qui ne le leur vouldra bailler » : ce qui pourra entraîner les plus grands désordres et inconvénients. Il les engage donc à y pourvoir, et avec promptitude.
Arch. du royaume : min.
GOo. — Molines, 20 juin tS77. Lcllrc de don Juan d'Autriche aux étals généraux. II répond à quatre de leurs lettres : trois datées du 14 (Ij, et la quatrième du 16. Les trois premières concernaient l'établissement en Frise de Ja cotisation capitale et des moyens généraux; une requête des comtesses d'Egmont el de Iloogstraeten; la reddition des comptes du seigneur de Billy. La dernière était relative au régiment du duc d'Arschot qui traversait le Luxembourg. Don Juan témoigne son mécontentement de ce que, sans son ordonnance et à son insu, ce régiment a été envoyé par là. Il dit qu'il fera voir en conseil la requête des deux comtesses, « comme estans chose de grande B importance et conséquence. » Il écrit au président de Frise selon l'avis des états; mais il n'admet pas que le seigneur de Billy aille rendre ses comptes à Hal, ainsi que les états le demandent; il maintient ce qu'il a ordonné à cet égard, c'est-à-dire que le seigneur de Billy et les députés de Frise, Groningue, Ommclandes et Drenthe s'assemblent, pour ladite reddition , à Malines.
Arch. du rovaunie : min.
GOG. — Malines , 20 juin lo77. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux, pour les prier itéralivement de faire rendre à madame de Mondragon ce qu'on lui a pris au château de Gand.
Anh. de Gand : reg. Y, fol. 209.
G07. — Bruxelles, 20 juin 1577. Résolution des états généraux sur l'appointemcnt à faire avec les Hauts-Allemands el sur ce qui leur a été représenté à cet égard , de la part de Son Altesse, par messieurs d'Havre, de Rassenghien et de Gongnyes. Ils accordent aux Allemands quatre mois de paye, dont un en draps, à condition qu'ils soient cassés pour le 1" juillet.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 30. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 207 v».
(1) Deux de relles-ri nous manquent.
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608. — H((rl(')ii, 20 juin. /577. Letlre du prince d'Orange aux clats généraux. Il insiste sur l'accomplissement delà pacification de Gand. Il justifie sa conduite et celle des états de Hollande envers la ville d Amsterdam.
Corrcsp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, iOS. — Arcli. du i-oyaunie : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 22. — Rec. de In Cli. des représenl., t. I, fol. 578. — .\rch. de Bruines: Witlenhouck C fol. SI v". — Arcli. (le Gand ; rpg. Y, fol. 257 v".
609. — Timrnoy, 20 juin IS77. Acte par lequel les états du Tournaisis, a se vcuillans esvertuer, voires oultre leur » povoir, à l'assisience et secours du pays », accordent unanimement, pour cette fois, la levée dans leur province de la taille et cotisation capitale arrêtée par les états généraux, ainsi que celle des moyens et impôts généraux pendant une année.
Arcli. des étals du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 195.
610. — Tournay, 20 juin 1577. Commission donnée par les états du Tournaisis à M^ Jean Houfïlin, licencié es lois, avocat postulant à Tournay, pour comparaître, en leur nom, aux états généraux (en remplacement de Barthélémy Liébart, qui avait sollicité son rappel).
Arcli. des étals du Tournaisis : reg. de iS72 à 1589, fol. 197 V.
6H. — Sans date f..juin 1S77J. Longue remontrance des bourgmestres d'Amsterdam aux états généraux sur les difftv rends qu'ils avaient avec le prince d'Orange, principalement en ce qui concernait trois points , savoir : le fait de la religion catholique, l'entretien des soldats de la ville, la contribution de celle-ci avec la province de Hollande.
Rcc. de la Ch. des représent., 1. 1, fol. 566.
612. — Bruxelles , 20 juin 1577. Déclaration des états généraux touchant le différend existant entre le prince d'Orange
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et los états (le Hollande ri de Zélande, d'une part, et la ville d'Amsterdam, d autre pari. Ils proposent la nomination de eommissaires pour vider ce différend.
Arrli. (lu royiiiiinc : ilS. d'Alesiaiiilip , l. I . fol. 22C. — Arch. (le Gaiid : reg. Y, fui. ■2\^.
613. — Bruxelles, 21 juin 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange et aux éuits de Hollande et de Zélande, dans le sens de leur déclaration de la veille.
Ardi. (le G.incJ : reg. Y, fol. 214.
614. — Bruxelles , 21 juin 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils jusiificnt la désignation de la ville de liai qu ils avaient faite pour la reddition des comptes du seigneur de Billy, tout en s'en remettant, à cet égard, au bon plaisir et direction de Son Altesse. Ils lui expliquent aussi les raisons (ju'ils ont eues d'envoyer le régiment du duc d'Arschot dans le Luxembourg, cl le supplient de le trouver bon.
Arch. (Jii royaume : orig.
615. — Bruxelles, 21 juin 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Voyant combien il a à cœur la restitution à madame de Mondragon de ses meubles et de sa vaisselle, ils les lui cèdent, afin qu'il en dispose ainsi qu'il lui plaira, malgré plusieurs raisons qu'ils auraient eues de faire autrement.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 209 V.
616. — Bruxelles, 22 juin 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Réponse à sa lettre du 16 (n° 602), coneernant les soldats allemands étant à Ruremonde. Ils prient don Juan d'ordonner au colonel Pollviller et à ses capitaines de contenir leurs gens, pendant que les états s'occupent des moyens de les payer, et d'écrire aussi au magistrat de Ruremonde afin qu'il veuille les secourir encore pour cette fois.
Arrh. (le Gnnd : resr. Y', fol. 210 v".
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f)l7. — Bruxelles, 25 juin 1577. Rt'sohifion des états généraux sur les conditions auxquelles sera établi le décompte des soldats hauts-allemands, en les licenciant. Il y est dit que, si ces conditions ne sontpas acceptées, les états supplieront Son Altesse (don Juan) de les prendre sous leur protection, « pour » préserver les pays de toutes ultérieures foulles, oultrages et » exactions desdicts Allemands. »
AitIi. du royaume : MS. d'AIegambe, t. Il , fol. 55. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 222 V.
C18. — Bruxelles, 25 juin 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui expriment leur étonnement sur les difficultés qu'élèvent les Hauts-Allemands dans la négociation entamée avec eux. Ils ont prié les ambassadeurs et subdélégués de l'empereur de retourner auprès de lui , et de lui demander qu'il interpose son autorité, afin de terminer cette affaire. fTrad. holland.J
BoR , Nederlandtsche oorloghen, etc., liv. X, fol. 243 v".
619. — Augsbourg , 25 juin 1577. Lettre de N. de Haller aux états généraux. A Augsbourg, on est fort réjoui de la paix de Flandre; « mais à présent on craint que la doctrine de Cal- )) vinus, que Hollande et Zeelande soustiennent maintenir, » causera du mal beaucoup. » Il y a même à Augsbourg beaucoup de marchandises qu'on ne veut point envoyer aux Pays- Bas par ce motif. L'exercice du calvinisme n'est permis en aucun lieu d'Allemagne. — Dans un post-scriptum , il dit avoir reçu une lettre de Gènes du H, contenant que, la veille, sont parties pour l'Espagne quatre galères, sur l'une desquelles était la mère de don Juan d'Autriche.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 227.
620. — Malines, 26 juin 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a reçu leur lettre du 22 , avec leur résolution sur le fait de la ville d'Amsterdam (n°6i2). Il a trouvé bon le concept de leur lettre au prince d'Orange et à ceux de
Hollande et de Zi'lande; mais il pense qu'elle doit leur être portée par une personne de qualité et capable de les persuader de se conformer à la raison. Il leur propose, pour cette commission, le chef et président du conseil privé Sashout. — En post-scri'ptum , il répond à une lettre des états du 24(1), et s'excuse, pour plusieurs raisons, d'envoyer le baron de Ilierges en Gueldre.
Arcli. de Gand : rcg. Y, fol. 221.
621. — Bruxelles, 26 juin 1677. Lettre des états généraux aux états de Gueldre, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que leur diront Philippe Vander 3Icercn , seigneur de Saventhem, et Elbertus Leoninus, docteur et professeur à l'université de Louvain, qu'ils leur envoient.
BoNDAM, Verzameling y.un onuitjeyeevene stukken , etc., II, 384.
622. — Sa)is date f Bruxelles, 26 juin 1577J. Instruction pour messieurs Philippe Vander Meeren, seigneur de Saventhem, etc., et docteur Elbertus Leoninus, députés pur les étals généraux vers les états de Gueldre, Overyssel, etc. (Titre textuel.) Cette mission avait pour objet d'obtenir des états de Gueldre, d Overyssel et de Lingen qu'ils contribuassent dans les dépenses qui étaient à la charge de la généralité, et, en outre, des premiers, qu'ils prêtassent leur crédit à Cologne et ailleurs, |)our les sommes que les états généraux voulaient emprunter.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 215 v.
623. — Bruxelles , 27 juin lo77. Acte des états généraux députant le président Sasbout vers le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande, pour requérir que le prince veuille donner à la ville d'Amsterdam la satisfaction qu'elle prétend, conformément à la pacification de Gand.
Rec. de la Ch. des représent., t. I , fol. 382. (1) N'oiii ne l'avons pn^ Irniivép.
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(Yli. — Maliitcs, 27 juin 'IS77. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux. Il est prêt, selon le désir que le seigneur de Grobbcndoncq lui en a exprimé de leur part, à écrire aux villes où les Allemands tiennent garnison, afin qu'elles leur avancent le dernier prêt, et il leur demande pour cela copie de la lettre qu'ils ont écrite eux-mêmes à ces villes; mais il leur fait observer que, quant à Ruremonde, il y a impossibilité pour elle de foiu'nir un sou.
Arch. (lu rovaimifi : min.
625. — Malines, 2S juin 7.577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, contenant qu'il n'a trouvé rien à redire aux instructions données par eux au seigneur de Saventhem et au docteur Leoninus pour Gueldre (n" G22), et aux seigneurs de Gongnyes et de Provyn pour Artois (I), sauf en ce qui concerne les sept millions dont il y est dit que les états sont chargés.
Rpc. de la Ch. des représent., t. I , fol. 576.
626. — Mutines, 38 juin 4577. Apostille de don Juan d'Autriche sur une requête des états généraux tendante à ce que le collecteur du tonlieu de Zélande à Anvers n'exige plus ce droit des marchands qui l'ont déjà payé aux étals de Zélande. Elle porte que la recette du tonlieu à Anvers se suspendra, jusqu'à ce qu'on ait induit ceux de Zélande à ne plus l'exiger.
Arch. du roy:nime : cop.
627. — Lichtervelde , 28 juin 4577. Lettre de François de Ilalewin aux états généraux. Il leur communique deux lettres que l'ambassadeur d'Angleterre , le docteur Thomas Wilson , lui a écrites, pour se plaindre de ce que les vingt mille livres sterling prêtées aux états par la reine n'ont pas été rembour-
(1) Nmis ifavoiK pas trouvé celles-ci.
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secs an jour lixc', « 11 convriioit, dit Ilalt'\\ iii aux élats, prendre » aultrc chcniiu que d'uug i'acleur île niaiilians intogiui, et » par-dessus ce cstrangier et ilalien, pour traicter avec les
» grands d'une eourl d'Anglelerre » Il leur l'ail observer
que leur i-i'iJUlalion el erédit pour ravenir dépend de l'acquit de leurs engagements.
Arcli. de la H;iyc : rt-g. Amjleterre , 157tt - 1580, fol. 28 \".
628. — Bruxelles, %8 juin 1577. Longue lettre des étals généraux aux éttits d'Artois sur le relus qu'ils faisaient de consentir la levée d'une capitation ou cotisation générale, alors que tous les autres états y avaient donné leur consentement, que Son Altesse s'y était soumise volontairement pour sa personne, à concurrence de soixante mille florins, que les prélats, de l'avis du légat de Sa Sainteté , les chevaliers de la Toison d'or, les due, marquis, barons etautres seigneurs principaux l'avaient acceptée. Ils les exhortent, de la manière la plus pressante et la plus affectueuse, au nom du salut de la patrie, œ d'abandon- » ner toutes particulières alfections, de quitter toutes sinistres » opinions procédans de gens peu affeclionez au repos com- » mnn, préférer en tout et partout le bien général et public, » et volontairement et de bon cœur condescendre à l'accord i> de l'ayde demandée. » Ils leur montrent les inconvénients irréparables qu'un refus itératif de leur part entraînerait, car par là l'accord de tous les autres états deviendrait nul; il faudrait renoncer à trouver de l'argent pour payer les troupes allemandes; on serait exposé ainsi à la fureur des soldats, ce dont « peuvent servir de suffisant témoignage les tormcns et » oullraiges exécrables qu'en souffrent et pâtissent les bons » bourgeois et citadins de Bois-le-Duc, Breda, Berges, Rure- » monde et aultres chargés desdicts Allemans. »
Rer. de la CIi. des représenl., t. 1, fol. 385 — Aicli. des étals d'Artois : reg. A, lui. 507. — Ades des états de Ilaiiiaut, de I61t> à 1577, fol. 217.
190 ACTES DES ÉTATS GÉNÉKAtX
Bruxelles, 2S juin IS77. Lettre des états généraux
à (le vicomlo de Gand, gouverneur d'Artois?), pour le prier
de tenir la bonne main à ce que les états d'Artois accordent l'aide conçue et adoptée unanimement par les états généraux.
Rcc. de la Cli. des reprcscnt,, l. I, fol. 387.
650. — Malincs, 29 juin 1677. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. II est forcé de leur dire qu'il prévoit de grands désordres et inconvénients, s'ils ne pourvoient avec promptitude à quelque payement ou secours pour les garnisons ordinaires, et singulièrement pour celles du Hainaut.
Arch. du royaume ; min.
651. — Bruxelles, 29 juin 1577. Longue lettre des états généraux aux états de Namur, pour les engager à laisser lever dans leur province la cotisation générale, sans la restriction qu'ils y ont mise, ainsi que les moyens généraux.
Adcs des étals de Hainaut, de 1S16 à 1S77, fol. 219.
652. — Bruxelles, 1"" juillet 1677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, pour le prier de faire révoquer et mettre à néant certaine sentence rendue par le colonel Pollviller contre les trois compagnies de son régiment étant à Termonde, et cela à cause qu'elles avaient obéi au commandement du conseil d'État.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 234.
655. — Malines , '^juillet 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il attend leur réponse sur la copie, qu'il leur a demandée, de la lettre écrite par eux aux villes où sont les Hauts-Allemands. Il donne l'énumération de ces villes et des compagnies qui y tiennent garnison.
Arch. du royaume : min.
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634. — liruxdles, 3 juillet 1377. Lcltic des clats gcncraux au prince d'Orange. Ils lui envoient Philippe de Bacsdorp, chargé de réclamer de lui l'évacuation de INieupoit.
Corresp. de Guillaume lu Taciturne, etc., III , 308.
635. — Bruxelles, ô juillet IS77. Lettre des états généraux au prince d'Orange, lis le prient de l'aire en sorte que les clals de Hollande et de Zélande renvoient des députés à leur assemblée. Ils insistent i)0ur que des ni.iîtresdeia nioiniaie de Hollande et Zélande viennent conférer avec eux sur les alTaii'es des monnaies.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 30U.
G36. — Bruxelles, 3 juillet iS77. Instruction de Philippe de Bacsdorp, échevin de Bruges, envoyé par les états généraux au prince d'Orange et aux états de Hollande et de Zélande. Il est chargé de solliciter l'évacuation de Nieuport et les autres points mentionnés dans les deux lettres des états généraux du 5 juillet. — Cette instruction porte, en marge, l'approbation de don Juan d'Autriche, donnée à Malincs, le 5 juillet.
Corresp. de Guillautiie le Taciturne, etc., III, 511. — Arch. de Bruges : Wittenbouck C, fol. 57.
637. — Bruxelles, 5 juillet 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, en réponse à la sienne du 2 (n° 653), concernant le prêt à faire par les villes aux compagnies allemandes y étant en garnison.
Arcli. du royaume : orig.
638. — Mulines, 3 juillet 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, touchant une lettre du comte de Boussu qu'il leur communique, et la sentence prononcée par le baron de Pollviller contre les trois compagnies de son régiment étant à Tcrmotide.
Arch. du royaume : uiin.
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651). — Midines, o juillet 'lo77. Lettre de don Juan d Autriche aux états généraux. D'après le désir qu'il leur en a exprimé, les ambassadeurs de l'empereur et subdélégués, savoir : le baron de Wynenberg, le docteur Gail, le prévôt de Saint -Paul à Liège et le seigneur de Gymnich, ont consenti à rester encore quelques jours auprès de lui ; l'archidiacre Torrentius seul a été forcé de se retirer. Il a fait écrire à La Margelle et à ses capitaines, comme les états l'en ont requis. II a aussi avoué l'instruction du seigneur de Bacsdorp et son envoi vei's le prince d'Orange et les états de Hollande et Zélande.
Arcli. du royaume : min.
640. — Sans date fcomnieiiceinent de juillet 1677 j. Mémoire présenté aux états généraux de la part de don Juan d'Autriche. II assure les états que, dès que la négociation pour le licenciement des Hauts-Allemands aura fiiitle progrès nécessaire, il retournera auprès d'eux. 11 se plaint des mauvais bruits que Ton sème. Il demande que les états fassent promptement casser et renvoyer en leurs maisons les régiments du seigneur de Floyon , du comte d'Egmont, des seigneurs de Hèze et de Beerscle; que les affaires et résolutions des états demeurent secrètes, et qu'à cette fin ils ne donnent entrée dans leur assemblée qu'à ceux qui y ont droit. Il témoigne son mécontentement de ce que « quelque pcrsonnaige estrangier et fran- » chois naturel , soubz umbre d'estre agent du prince d Oranges, • se mesle bien avant des affaires, etc. »
Arch. de Gand : leg. Y, fol. 81» V. — .Vicli. de Bruges : Willcnhouck C. fol. 53 v".
641. — Londres, 6 juillel I o77. Lettre de Robert de Melun, vicomte de Gand, aux états généraux, sur les démarches qu'il a faites auprès de la reine, pour obtenir une prolongation du terme de remboursement des vingt mille livres sterling prêtées par elle aux états.
Arch. de la Haye : reg. Amjlclene, 1Î>76-11>80, fol. 31 V.
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n4'2. — Urirrclli-s, 0 juillet 1377. Lettre des états i^éiiéraux à la reine Hlisahelli, en réponse à la sienne du 17 juin (n" 003), et pour lui e\i)rinier leur reconnaissance de tout ce qu'elle a fait en leur l'aveui*.
Areli. (Je Gand ; ri-f?. Y, fol. 231 \". — Arcli. delà Haye : rcg. AïKjklerte , 157G-1580, fol. 30 V.
Otil. — 0 juillcl lo77. Arlicles envosés par don Juan
dAulriclie aux étals généraux, avec la réponse desdits états, datée du 13 juillet 1377.
State p;iper oflice : papiers de Flaiidic.
Gi4. — Mulincs, 7 juillel l')77. Lcltre de don Juan d'Au- Iriehe aux élats généraux, touchant la retpiète qui leur a été présentée par li's comtesses d'Egnionl el de lloogiistraelen, alin da\oir déclaration de l'arliele 17 de la pacification de Gand relaiilaux meubles dont le fisc a profité. Don Juan trouve que cet article est clair, et qu'il n'y a |)as lieu par conséquent de linlerprélcr.
Arch. du loyauim; : min. , el MS. d'Alegaiiihe , t. Il , fol. 42. — Arcli. de Bruges : IViltenhouck C, fol. .'ii v".
643. — Malines, 7 juillet I ii77 . Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, les inlormant qu'il a charge'" le comte de Lalaing de recevoir la duchesse de Vendôme aux rroiilicres du [)a}s,et de la conduire jusqu'aux limites du comté dv Nannir, ot'i clic sera reçue par le seigneur de i'j'oidiuont, qui la conduira jus(iu"à Xamur, o où, ajoute-t-il, je pourray b liii'ii aller [lar dcmye-posle la saluer et soubdain retourner.»
A;cli. du lojauiue : miii., el MS. d'Alcganihe , t. I[, fol. 43. — Aicb. de lÉlat à Bruges : reg. n» 11, pièce 133. — ArcIi. de Bruges : Willenbouck C, fol. oS. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 230 v».
G4(). — En sa iiKii.son de Greentvich, 8 juillel lo77. Lettre (le la l'cine Klisabclh aux états généraux. Le vicomte de Gand lui a remis leur lettre. Elle souhaite de tout son cœur que le
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1)011 accord rétabli dans les Pays-Bas s'y maintienne, et elle ne doute pas que, de leur côlé, ils n'y apportent tel soin qu'il appartient. Elle s'en remet à ce (jue leur dira ledit vicomte, (luanl à la requête qu'il lui a faite de leur part.
Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 157G-1580, fui. 5"2.
G'il. — Mallnes, 9 juillet 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, par laquelle il les informe qu'il envoie en Espagne le secrétaire Escovcdo, pour remontrer au roi le besoin que les Pays-Bas ont de son assistance. Ce secrétaire passera par Bruxelles, et se chargera de tout ce que les états voudront hii remettre pour le roi.
Ai'cb. du royaume: uiln., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 44. — Arch. de Bruges : Witlenbouck C, fol. 53 v". — Arch. de Gaiid : reg. Y, fol. 259.
648. — Bruxelles , 9 juillet 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient copie de la lettre en date du 20 juin ( n" (508 ) que le prince dOrangc leur a écrite. Ils lui communiqueront la minute de leur réponse. Ils lui recommandent les députés de West-Frise, qui vont lui présenter requête pour le fait de leurs privilèges.
Arch. du royaume : orig.
649. — Malines , 10 juillet 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il répond à plusieurs lettres d'eux, que lui ont délivrées les seigneurs de Fresin et de Câpres et le pensionnaire de Gand Gherolf Vandcr Ilagheq, savoir : trois du 8, concernant la charge donnée par eux au seigneur de Grevenbroeck (Goddaerl Van Bocholt), pour le recouvrement de trois cent mille dalers, le fait des soldats de Cornelis Van Eyndc, la sentence du colonel Pollviiler contre les trois compagnies de son régiment étant à Termonde, et une du 9 relative au refus des états d'Artois d'établir chez eux la cotisation capitale. Il a vu la lettre du prince d'Orange du 20 juin dont les
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états lui ont envoyé copie; il les remercie de cetl»' eonimunicalion , cl désire qu'ils lui couuuuuiciueul aussi la réponse qu'ils se proposent dy faire, afin (lu'il leur eu dise son avis, celte bonne et nnituelie intelligence ne j)ou\aut que contribuer au vrai redressement des affaires du pa) s.
Arch. (lu ro\iiuiii(i : min. — Arth. de Garni : rcg. Y, fol. ibS.
050. — MaUnx'S, 1 2 jiiillel lo77. Lettre de don Juan d"Au- Iriebc aux étals généraux. A\ant appelé i)ar-devant lui et le conseil les colonels Fronsperg et Fuggcr, le fils du baron de Pollviller et son lieutenant, il leur a, en présence des députés des étals, déclaré qu'il fallait qu'ils se résolussent, endéans douze jours, à accepter l'offre desdits étals, et que, les douze jours ex])irés, soit qu'ils acceptassent ou refusassent, leur solde ne courrait plus une seule lieure. Après en avoir communiqué à part, ils ont répondu qu'ils acceptaient pour eux et leurs capitaines et olliciers, et se tenaient pour licenciés après ledit terme, mais qu'ils ne pouvaient promettre pour leurs soldats, auprès desquels ils feraient cependant tout leur possible (1). Le baron de Rassengliien et les seigneurs de Frcsin , de Câpres , de Liedekercke et de Gongnyes, qui retournent à Bruxelles, donneront aux états de plus amples détails sur ce qui s'est passé. Don Juan espère qu'ils trouveront bon le parti qu'il a pris. 11 les engage surtout à se procurer de l'argent.
Arch. <lu i'0}'aume : min., et MS. d'Alcganibe, l. II, fol. 45. — .\rch. de Gand : rcg. Y, fol. 251.
651. — Arras, 12 juillet /.'>77. Acte des états d'Artois, contenant refus des assiettes capitales et de la continuation des moyens généraux.
Arch. des étals d'Artois : reg. A, fol. 311.
(1 ) Au registre V des archives de Gand , fol. 291 v", est le procès- verbal de la conférence tenue, le 12 juillet, entre don Juau,les députés des étals généraux et les colonels allemands.
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(»o:2. — AlckiiKtar, 13 juiUcf 1577. Kctlrc du président Sasboiit au\ ('tats généraux. II a eu audience du prince d'Orange, à AIckmaar, le I^ juillet, et l'a requis, selon les instructions des états généraux, de donner satisi'aetion à la ville d'Amsterdam. Le prince a répondu qu'il avait olTcrt ladite satisfaction à ceux d'Amsterdam en toute raison et équité, mais qu'ils « vou- 1) loient estre plus saiges que les aultres villes d'Hollande, aux- » quelles il avoit donné la mesme satisfaction. » Il y eut plusieurs autres colloques, auxquels les députés d'Amsterdam prirent part. Enfin le prince a déclaré qu'il ne veut traiter avec eux que par écrit. Ils ont en conséquence présente leurs demandes. Sasbout attend la réponse (ki prince.
Arcli. d'yprcs : cop.
Go5. — Bruxelles , 13 juillet 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Par ses lettres et le rapport de messieurs de Rasscnghien, de Fresin, de Câpres et de Gongnyes, ils ont été informés de la peine qu'il prend incessamment pour leur bénéfice et le licenciement des Allemands; ils ne sauraient assez l'en remercier. Ils ont trouvé fort bon ce qu'il a déclaré aux colonels. Ils ont résolu, de commune voix, de se taxer, Jusqu'à six ou sept cent mille florins, pour le payement de la somme qui a élé offerte à ceux-ci.
.\rcli. du rojaiiine : orig.
654. Namui' , 16 juillet 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a appris avec plaisir, par leur lettre du i 5, et le rapport du baron de Ilassenghien, qu'ils ont été satisfaits de la peine qu'il s'est donnée dans la négociation avec les Allemands; il y trouve un motif de s'employer plus vivement encore à tout ce qui peut « servir à les remettre et le » pays en ultérieur repos. » Il leur reconnnande derechef les assurances qu'ils ont été requis de donner pour le régiment du comte de Boussu.
Aich. du royaume : luiu. — .Vrcli. de Uiuges : WiUvn- I ouck C, fol. 56.
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C5i>. — JJrKxi'Kcs , 1/ juillet liiJJ. Ix^llre des élals gciu'-raux à don Ju<in d'Autriche. Des c advertcnccs bien estianges > leur ont ('té f.ulos dans la niatini'c; il est plus (juc nécessaire et urinent (lu'il leviennc àliruxeiles, « pour cslainiire et as- » soupir Iclz ln'iiiclz provenans, conini' il pociilt sanibler, ). d'aulcnns esprit/, tendans à troubler ou empeseber le repos » pubiicque. «> Larebidiaere d'Ypres et Je seigneur de Brust, qu'ils lui envoient, kii en diront davantage à cet égard.
Arcli. fin r»v;mm(' : «l'is; • — Aroli. de riiiiul : roir Y, fol. Ô0-2.
6.*)6. — BruxL'lU'n, 17 jtiillet loi 7. Insli-dcilon àv<, étals généraux pour larebidiaere d'Ypres (Bucbo Aylta) et le seigneur de Brnst (Denis de Berlo), envoyés par eux vers don Juan, à Naniur. Ces députés devaient s'adresser d'abord à monsieur de Froidinont, et bii faire part des « bruiclz, rapport/. » et advcrtences » qui étaient parvenus aux étals. Ils devaient l'informer de leur mission vers don Juan, et s"\ conduire selon son avis. .\ni)rès de don Juan, ils avaient principalement à s'enquérir des levées qu'on disait être faites par le seigneur de Billy, et à obtenir de lui wnc déclaration qui les démentît. Il leur était recommandé aussi de prendre des renseignements sur des levées qui se faisaient du côté de 3Iézières.
ArcIi. (le Garni : re?. Y, fol. 305.
057. — Xaiiiiir, IS juillet lo77. Lettre de l'arcbidiacre dYpres et du seigneur de Brust aux étals généraux. Arrivés à Namur la veille, ils se sont rendus le matin auprès du seigneur de Froidinont, et lui ont fait part de leur commission. A neuf beures, ils ont eu audience de Son Altesse, en présence du conseil d'État. Don Juan s'est montré étonné du bruit relatif au seigneur de Billy, et a dit ne rien savoir de levées qui se feraient du côté de Mézières. Les députés l'ayant supplié, pour les raisons tant de fois alléguées, de retournera Bruxelles aussitôt que possible, il a déclaré qu'il était prêt à le faire,
« moyennant qu'on effectuât ce qui convenoit à sa réputation.» Il a protesté, au surplus, de sa sincère affection pour le pays et de son désir de le remettre en son ancien état, par mutuelle correspondance entre lui et les états généraux.
Arcli. de Gand : reg. Y, fol. 504.
658. — Bruxelles j 49 juillet 1577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis. L'aide personnelle et les moyens généraux accordés par la plupart des provinces n'ayant pu avoir leur effet, « pour le refus d'aucuns particuliers », ils ont résolu, vu la nécessité de payer aux Allemands ce qui leur a été promis, d'avancer promptement sept cent mille florins, chaque province à l'avenant de sa quote. Ils prient les états du Tournaisis de s'accommoder à cette résolution, et d'envoyer en toute diligence leur contingent.
Arch. des étals du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 199 V».
659. — Bruxelles, 20 juillet 1577. Lettre des états généraux au roi. Ils profitent du voyage du secrétaire Escovedo en Espagne (v. n" 047), pour lui écrire. Après lui avoir rappelé leur lettre du 17 octobre 1576 dont ils lui envoient un duplicata, ils retracent sommairement ce qui s'est passé depuis : la réunion des états généraux, sur la convocation du conseil d'État; la pacification de Gand; le siège du château de cette ville; le sac d'Anvers; l'arrivée de don Juan; la confirmation par Son Altesse de la pacification de Gand; sa réception au gouvernement général, après qu'elle eut juré d'ohsprvcr les privilèges, libertés et coutumes du pays : « qui sont este, disent- » ils à propos des derniers faits, les vrays et uniques remèdes M pour mettre ces provinces en repos, tranquillité et pleine » asseurance; dont confessons ne nous estre possible d'assez » louer nostre bon Dieu de ses grâces, remerchier Vostre Ma- » jcsté et Son Altesse de tant de bénéfices qu'elles nous ont » impartis. * Il reste, pour achever ce bon ouvrage, à débar-
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rasscr le pays des Hauts et Bas-Allemands dont les déprédations ruinent le pays; les états représentent au roi que cela ne sera pas possible, s'il no les assiste de plusieurs millions, car les provinces sont épuisées. Ils le supplient donc d'avoir pitié et compassion d'eux.
Arch. de Bruges : Wittenbonck C, fol. 75. — Arch. de G-ind : rcg. Y, fol. 307.
CtC)0. — Ahkmaur , 20 juillet 1.^77. Lettre du prince dOrange aux états généraux. Réponse à leurs lettres du 5 juillet (n»' 654, 635). Il annonce l'envoi prochain, parles états de Hollande et de Zélandc, de députés qui seront accompagnés de maîtres des monnaies. Il est prêt à leur remettre la ville de Nicuport; mais il pense qu'il vaudrait mieux que ses gens l'occupassent encore quelque temps.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 513. — Arch. de Bruges : Witlenhouck C, fol. 57 v". — Arch. deG:ind : reg. Y, fol. 2S5.
661. — Bruxelles, 20 juillet 1577. Résolution des états généraux touchant les différends existant entre la ville d'Amsterdam, d'une part, le prince d Orange elles états de Hollande et de Zélande, de l'autre. Elle porte qu'ils commettront des députés pour accorder amiablement les parties, et qu'en attendant, ils requièrent le prince et les états de superséder à toutes voies de fait.
Rec. de la Ch des represent., t. I , fol. 377.
662. — .Ycumir, 20 juillet 1577. Lettre de don Juan aux états généraux par laquelle il dément les bruits de levées de gens de guerre dont l'ont entretenu leurs députés, l'archidiacre d Ypres et le sieur de Brust; leur rappelle que c'est à leur réquisition quil est sorti de Bruxelles pour la négociation avec les Allemands ; les assure qu'il ne désire rien tant que de retourner en cette ville, « où il se trouve beaucoup mieulx qu'en
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)> nul anltro lieu de par deçà « . et enfui leur annonec qu'il leur envoie le seigneur de Grobbendoncq, « pour leur faire cn- » tendre entièrement son intention. »
Viritahlc récit des choses passcvn aux Pn>ix-]!a.i . pIc. — Arcli. (lu roviMiiiip : min. ot cop
Ofiô. — .Xaniur, :20 juillet 4577. Instruction donnée par don Juan à niessire Gaspar Sehetz, chevalier, seigneur de Grobbendoncq, trésorier général du roi, envoyé vers les états généraux. Il s"y plaint du désordre que quelques mauvais esprits, pertui'batcurs de la paix et rej)os pulîlic, entretiennent à Bruxelles, contre fintention du magistrat et de la principale bourgeoisie, du peu d'égard qu'on a montré dans cette ville pour son autorité et celle du roi , des bruits mensongers qu'on a fait courir à l'occasion de Tofficc de courtoisie qu'il a voulu remplir envers la princesse de Béarn, et déclare finalement qu'il est content de retourner à Bruxelles, pourvu qu'il soit réellement et de fait, et non de paroles seulement, remédié aux désordres et inconvénients qu'il a signalés.
Vprilabh récit chu choses passées aux Pays-Bas, etc. — Arcli. du royaume : min. et cop.
GG4. — Bruxelles , 22 juillet 1577. Lettre des états généraux aux étals de Gueldre, par laquelle il les pressent de consentir à la levée de l'imposition capitale proposée, ou de tels autres moyens qu'ils jugeront mieux convenir.
BoNDAM, Verzumclinrj van cinuil(jerjeevene stahkcn ; etc., 111,4-2.
G6a. — Bruxelles f 2Ô juillet 1S77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient différentes pièces qui l'informeront de la manière dont se conduisent les soldats allemands. Il verra qu'ils refusent ce qu'il a proposé aux colonels. On a aussi découvert qu'ils ont quelque sinistre projet. Les états le supplient donc de les faire obéir à ce qui a été ar-
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rèlô, cl, pour les mieux lonlciiir il;ni.s le devoir, dordouiier à M.M. de Gongiixes et de la Molle de (aire marelu'r le réi^iinent de Cliampaguey eu tel lieu qu'il les empêche de se joiudrc ensemide. Quaul à eux, ils ont si avant n('gocié en fiiil de liiiaiice, qu'ils espèrent ipi'il n'y aura faute dans l'aceomplissenienl de ce qui a ('■((' olTerl auxdils Allemand^.
Arch. (lu rovniime : co|).
600. — .\<tiniir, ^Ô juillet Uil'. Lettre de don Juan d'Antiiclie aux ('tais généraux, pour «pTiis veuillent bien entendre, cousidéirr et peser ce <|ue. jiar son ordre, le bai-on de Rassciigliien va leur remonti'er, et prendre la résolution cpi'il (•on\icnt poui- leur bénéfiee, repos et Iranipiillilé du pays. (A la suite de celle lettre sont transcrites deux lettres anonymes, datées du 11) et du 21 juillet, à Bruxelles, par lesquelles on avertit don Juan qu on nallend que son retour à Bruxelles ou à Malincs, pour >;"n>^<nrer de sa personne.)
Arrli. (lu rovaiiinc : M>i (l"AI('g;iiii!)(^, t. II , fol. 48 v" 01.49. — Arch. (3c Bruges : Wilttnbouck C , foi. 57. — Arrli. de Garni : roç;. Y, fol. SIS cl 319.
G67. — Xaniur, 2ô juillel , el Bruxelles, 24 juillet /ô'77. Points et articles que Son Altesse trouve nécessaire d'être remédiés devant son retour à Bruxelles, avec les apostilles des états généraux. Don Juan demandait : i" que personne, excepté le gouverneur général et les olliciers de justice, ne pût avoir des liallehardiei's, arquebusiers ou autres gens de guerre; 2" que la garde des bourgeois se fît par l'autorité du magistrat et sous un chef qui commandai au nom du roi, et que les bourgeois ne pussent plus arrêter personne ni intercepter des lettres; .")" que les guides et nations s'obligeassent i)ar serment à ce que (le.><sus; 4° qu'il fût ordonné par édil (jue quieomjue ferait requête scandaleuse, pasquille, libelle diflamatoire, ou publierait de fausses nouvelles, fût contraint de nommer son auteur; 5" que les états généraux ne souffrissent aucun étranger en
leur assoinblér. — La plupart de ces points regardaient le magistrat de Bruxelles; les états le requirent de satisfaire à ce que le prince désirait.
Arch. du rovaume : orig. — Arcli. de Bruges : Willenbouck C, fol. 60. — Arch. de G^nd : reg. Y, fol. 290.
668. — Bruxelles, 24 juillet 1677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils ont vu les articles que le seigneur de Grobbendoncq leur a communiqués de sa part. Ils les ont trouvés bien raisonnables, et les ont apostilles comme il verra. Ils le supplient de revenir le plus tôt possible à Bruxelles. Ils ont préparé une lettre pour le roi, afin de profiter du départ d'Escovcdo.
Arcli. du royaume : orig.
669. — Bruxelles, 2 S juillet 1677. Rapport fait aux états généraux par le commissaire (des montres) Jean Corpels, qu'ils avaient envoyé, le 25, à Namur. En voici la substance. Le 24, entre cinq et six heures du matin, Corpels eut audience de Son Altesse pendant une heure et demie environ. A sa sortie, une personne attachée à la chambre du prince lui dit : « Monsieur » Corpels, je suis marry de veoir icy, allentour de Son Altèze, » tant de gens qui font si mauvais office, et qui font journclle- » ment des mauvaix rapportz pour engendrer et augmenter la » diffîdence. » Il se transporta chez le seigneur de Rassenghien, pour lui rendre compte de son audience. Comme il y était, les trompettes sonnèrent une chasse royale. Son Altesse monta à cheval avec ceux de sa suite, disant qu'elle voulait entrer au château , pour voir les environs. Elle y entra, accompagnée des seigneurs de Hierges, de Meghem, de Floyon, d'Arcnbcrg, du marquis de Vararabon , du seigneur de Rassenghien et de plusieurs autres, et escortée de sa garde. Elle y était à peine que, ceux de sa suite ayant découvert leurs armes, elle dit : « Voicy » le Heu où je me veulx tenir, pour l'assurance de ma personne
» ronfro coiilx qui ont conspirô rf juri' ma inorl. » Kl elle nionlia une loltre sans signature où ou l'avertissait qu'une eonspiration était dressée contre lui. Elle écrivit au seigneur de l'ioidmonl et au magistrat de Namur, pour leur commander de ne pas bouger. Le prince de Chimay, qui était entré au château avec les autres, parvint à en sortir, et il courut, par la poste, jusqu'à Héverlé. Corpels, retournant le même jour de Namur, rencontra une compagnie du seigneur de Flo\on marchant vers cette ville.
Bil)l. roy. : MS. 6884-5925, fol. 89. - Arcli. deGand : reg. Y, fol. ril9 v».
670. — Bruxelles, 2o juillet /.j77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, par laquelle ils lui témoignent leur étonnemenl de sa retraite au château de Namur, linformenl qu'ils lui envoient le prélat de Maroilles, l'archidiacre d Ypres et le seigneur de Brust, et le prient de revenir au plus tôt à Bruxelles, en se confiant entièrement à leur sincérité et fidélité.
Arch. de Bruges : IVitleiiltouck C, fol. 59 v". — Arcli. de (J;m<l ; rce. \, fol. 2«5 v.
071. — Bruxelles, 2o juillet loi 7. Instruction donnée par les états généraux au prélat de Maroilles, à l'archidiacre d Ypres et au seigneur de Brust, envoyés à don Juan d Autriche. Les états s'étonnent que Son Altesse ait ajouté foi à des conspirations dont on ne fait pas connaître les auteurs ni les circonstances. Ils rappellent qu'ils n'ont ces.sé de procéder en toute sincérité et fidélité envers elle, et ont toujours fait protestation expresse de leur désir de conserver la religion catholi(iue et l'obéissance due au roi. Ils lui représentent que le parti ([uelle a piis pourrait avoir les plus graAcs consé(piences, au préjudice de cette même religion et obéissance. Ils la supplient de revenir à Bruxelles " avant que le feu s'allume tellement » qu'on ne le puisse facillemenl estaindre. » lui promettant,
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sons roMigrtlion de leurs personnes, loi, biens et honneur, toute ndélité, obéissanee et plénière assurance en sa personne, envers et contre tous. Ils lui demandent enfin de leur nommer les auteurs des avertissements qu'elle a reçus.
Arch. de Bruges : Wiltenbouck C , fol. 60 v". — Aicli. (le Garni : reg. Y, fol. 280.
672. — Bruxelles, 2S juillet IS77. Lettre des états généraux au magistrat de Namur, pour le prier, ■< en rceordation » et à reffct de l'union qu'il a si solemncllement jurée et « signée, » d'être sur ses gardes, à l'occasion de l'entrée de Son Altesse nu château de Nanuir, de sorte qu'aucune chose ne soit attentée de son coté (du magistrat), au préjudice jdu repos et salut de la patrie. / ,j.,.
Analecles hdijiqttes, etc., 1830, p. 517.
f)7ô. — Bruxelles, 25 juillet 1377. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre, pour les prier d'être sur leurs gardes, afin que rien ne soit attenté, de leur côté, au j)réjudice du repos et salut de la patrie, et de les avertir de leur bon avis, attendu que la retraite de don Juan « cause » grande altération entre le peuple. »
Aroli. (le Bruges : WillonboHck C . fol. G4 v". — Arch. (le Gand : reg. \, fol. 284 v".
674, — Namur, 2-i juillet 1577. Lettre du duc d'Arschot aux états généraux. 11 les assure que, selon tout ce qu'il peut comprendre, « Son Altèze ne scst retirée à aultre intention, » sinon pour les diverses advertences qu'elle a reeeu , non » poinct seullement dès maintenant, mais passé quelque temps, » que Ton vouloit se saisir de sa personne. » Il tient pour certain qu'elle s'accommodera en tout ce qui sera de raison : s'il voyait qutihpie apparence du contraire, il ne manquerait point, pour l'obligation qu'il a à la j)atrie, d'en avertir les états : '( car, dit -il, ma délibération est et a toujours esté
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» de vivre et mourir jtoiir le siTvice de Dieu, du roy el du » pays, avccq tous vous aullres. » Le même jour que Son Altesse se relira au château (ce dont il n'avait su un mot auparavant), il vint dîner, souper et couelier en son logis à Nanuir, et il continuera de le l'aire, il proteste (pie, de même qu'il s'est employé jusque-là pour le service des éUits el le hien publie, «t il continuera d'y faire tous les extrêmes dehvoirs que ung » vray et bon zélateur du service de Dieu, du roy et de sa ) patrie i)eult et doibt faire. » Kn témoignage de ses scnli- Uïcnts, il leur envoie son (ils (le |)riiice de Cbinia}). S'ils pensent (jue lui-même puisse leur être ulile. ils peuvent requérir Son Altesse de le laisser venir vers eux.
Arcli. (le Uitiires : IV^itlcutmiuk C , fol. 03 v". — Aicli. de Giiiul : reg. V, fol. 5ô9 v».
(571). — Xainiir, J 6 juillet /o77. Lettre du mar(piis d'Havre aux élats généraux. Il les assure, eonnne son Irèie, qu'il fera toujours oflicc de vrai patriote. Il se plaint des sinistres impressions que « plusieurs malveuillans » s'efforcent à répandre contre eux, nonobsiaiit tout le service et le bon devoir qu'ils ont fait et l'ont aux étals.
Arch (le Bruges : W'ilk'iilmuck C, fol. Ci v". - Arcii. (le Gïind : leg. V, foi. 3i2.
67G. — Bnuelka, jiG juillel lo77. Lettre des états généraux à plusieurs personnages (qui ne sont pas nommés), par hupielle ils leur rai)pellent l'union (pi'ils ont signée el jurée, et les prient d'y persévérer, pour la conservation de la foi el religion catholique romaine el de l'obéissance due au roi.
Airli. (lu rovaudie : MS. d'Alcganiljc, 1. Il, fol. 50.
677. — Bruxelles, 26 juillet 11)77 . Lettre des étals généraux à don Juan d'Aulriche. Ils le prient de commander itéralivement aux Allemands de s'accommoder à ce que les états ont résolu : le rapi)ort qui \ient de leur être l'ail des intentions
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desdits AUeiiiaiids par les seigneurs de Gongnycs et de la Motte, leur inspire des craintes à cet égard. Ils ne peuvent s'abstenir de lui représenter que sa retraite au château de Namur « cause grande altération au peuple; » ils craignent que les choses ne passent si avant qu'il soit difticile d'y remédier. Ils l'assurent derechef qu'ils ne voudraient souffrir qu'on lui fit aucun tort, foule ni injure, et qu'ils exposeraient corps et biens pour l'assurance de sa personne. Ils lui font envisager le grand péril que courraient le maintien de la religion catholique et l'obéissance due au roi, si le tout retombait en plus grande combustion qu'auparavant.
Arch. du royauEuc : oiig. — Arch. de la Haye : 1*"= luopende lias, 1550-1577.
678. — An château de Namur, 26 juillet 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a entendu leurs députés. Il leur renvoie l'un d'eux, qui pourra leur faire rapport de ce qu'il leur a verbalement déclaré. Les deux autres leur porteront quelques points qu'il leur remettra par écrit.
Arcli. de Bruges : Willenbouck C, fol. 62. — Arch. de Gand : leg. Y, fol. 355 V.
670. — Sans date (Bruxelles, 27 juillet ■I577J. Rapport fait aux états généraux par Bucho Aytta, l'un des députés qu'ils avaient envoyés à don Juan. Il en résulte que les députés avaient eu audience de don Juan le jour de leur arrivée à Namur, et qu'ils lui avaient exposé tout ce dont ils étaient chargés par leur instruction. Il avait répondu qu'il était persuadé des bons sentiments du corps des états en général, mais que certains particuliers tramaient de secrètes machinations contre sa personne; que c'était pour se mettre à l'abri de ces pratiques qu'il s'était retiré au château de Namur; qu'il n'avait pas d'autre but, etc.
Arch. de Bruges : Wiltenhouck C, fol. 62 v». — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 336.
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080. — Bruxelles, 27 juillet 11)17. Lctlio des étals généraux à don Juan d Auliichc. Le rapport (|ue l'arcliidiacre d'Ypres (Huclio Aytta) leur a fait le malin, les a bcaueoup réjouis. Ils attendent avec giandissinie dé\otion ee qu'il lui plaira de leur mander.
Arcli. (lu ruNuuiiie : orig.
681. — Clidtciui (le Xuntur, 27 juillet 1377. Lettre de don Jiian d .\ulriehe aux états généraux, par laquelle il leur déclare que c'est pour éviter les désordres et confusions qui pourraient naître des machinations de certains individus, qu'il s'est mis dans le eliàtcau de Naniui' : les assurant que tout ce qui leur a été promis et juré de la part du roi et de la sicime, leur sera garde, et qu'il n'est question que de faire obéir ceux qui troublent le bien et le repos public.
Vcrilable récit des choses pasaées aux Patjs-Lns, elc. — Arcb. du ruyauoie : min., et MS. d'.\lcgiimbt' , I. Il, fol. 53 — Arcli. ih Gand : reg. Y, fol. jj-ix".
682. — CluHcdu (le Xamur, 27 juillet to77. Lettre de don Juan aux étatsgénéraux. Avec leurs députés (l'abbé de Maroilles et le seigneur de Brust), qui retournent à Bruxelles, il leur envoie le baron de Rasscnghien et le seigneur de Grobbendoncq, pour leur déclarer parlieulièrement ce qu'il demande , et qui n'est que l'accomplissement de ce qu'ils ont solennellement promis.
Arcli. du royaume : min. — Arcli. de Bruges : l\'itlenbouck (], fol. 05. — Arcli. do Gand : reg. Y, fol. S3-2.
685. — Namur, 27 juillet lo77. Réponse des raayeur et cchevins de Namur à la lettre des états généraux du 25 (n"672). Us déclarent « quils n'ont jusques ores aperecu aucune dé- » moQstration ou pratique que Son Altesse veuille innover » aucune chose au préjudice de la patrie » : de sorte qu'ils uoht aucune occasion de se plaindre de ce qui est avenu.
Analeclet belgiques, etc., 1850, p. 348.
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684. — En SU maison de Richmond, 27 juillet /577. Lettre (le la reine Elisabeth aux états généraux. Désirant eontinuer les bons ra])ports que ses ancêtres ont entretenus avec la maison de Bourgogne, elle a résolu de dépêcher un personnage pour résider à Bruxelles, et y faire les oflices requis entre amis et alliés, tant à l'égard de ce qui la concernera et ses sujets trafiquant dans les Pays-Bas, que pour tenir la main à ce qu'aucun orage ne vienne troubler la pacification faite naguère entre don Juan et eux. Elle a dioisi à cet effet le sieur Guillaume Davidon, qu'elle les prie de croire comme elle-même.
Arcli. de l'Ét;il à Bruges: rcg. n" 11, pièce i05. — Arcli. tic Bruges : IVitloibouch C, fol. 80. — Aich. de Gaud : reg. Y, fol. 471 v". — Arcli. de la Haye : reg. Anijlelerre, 1576-)u80, fol. 52 v».
685. — Bruxelles, 28 juillet 1377. Lettre des états génél'aux à don Juan d'Autriche par laquelle ils le prient de commander aux Allemands, et nommément à ceux de Cornelis Van Eynde, de ne bouger des lieux où ils sont.
Arcli. de Bruges : IViltenbouch C, fol. 68. — Arch. de Gand : rcg. Y, fol. 547 v».
680. — Bruxelles, 29 juillet lo77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils ne peuvent que s'ébahir de plus en i)Ius de sa retraite au château de Namur, s'il n'a eu dautres motifs, pour le faire, que ceux dont il les a informés, puisqu'ils se sont offerts à coopérer au châtiment de ceux qui auraient conspiré contre sa personne. Pour lui donner une nouvelle preuve de leur sincérité, ils lui envoient copie de plusieurs lettres qui ont été interceptées en France, tant de lui que du secrétaire Escovedo, lettres qui font voir la facilité avec laquelle il ajoute foi à de mauvais rapports, et avec combien de raison ils ont prétendu qu'il éloignât de sa personne ceux qui sont cause de la défiance existante entre lui et la nation. Ils le supplient derechef de r(,'venir à Bruxelles, où il
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sera servi cl honoré. S'il ne le l'ait pas, ils en inléreroiil qnil ooulimie cii la mauvaise opinion qu Escovedo a elierclié à iniprinier contre eux dans l'esprit tlii roi. « Kt si eecv passe » oultre, ajoutent-ils, nous serons l'oreez de Taire ajtparoir à » tout le monde l'injure qu'on nous fait : prolestans que la » malle foy ne procédera de nostre costcl, et que des ineon- » véniens qui en pourroient survenir, et du donmiage que en » pourroit l'cccvoir Sa Majesté, nous n"en sonmies cause ny » occasion aulcuncment. »
Arcli. de Bruges : Wiltenbouck C , fol. 08 \". — Ardi. de Gand : rcg. V, fol. 3 48 \».
687. — Sans dulc ^Bruxelles, '29 juilkl lo77J. Points exhibés aux étals fçénéraux, de la pari de Son Altesse, par MM. de Rassenghien et de Grobbendoncq. Don Juan commence par déclarer qu'il veut maintenir la pacification de Gand, à condilion que les (-lats, de leur côté, accomplissent ce quiis ont promis. Il ticmaiide ensuite : 1° quil puisse avoir, pour la sûreté d(^ sa personne, une garde composée de sujets des Pays-Bas; '2" qu'il n'y ait point de gouverneur particulier dans les \illes où il n'y en a |)as eu d'anciennelé; 5" que tous gouverneurs cl colonels soient tenus de lui obéir; 4" qu'il puisse disposer des charges et ollices vacants; u" que la liste de ceux qui entrent en rassemblée des états lui soit envoyée, jjour (ju'il voie « s'il y a » qucKpu's personnes suspectes de faire mauvais ollices ou » qui ne doibvent entrevenir; » G" que, si le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande ne veulent satisfaire à la pacificalion de Gand et à ce qui a été convenu depuis entre les états et le roi, les états n'aient plus aucune correspondance avec eux, cl se joignent mêjiie avec lui pour en avoir la raison.
yèritnble ricil des cltosfs passées aux Paijs-Uus, etc. — Arch. du roy;iuiiie : cop., cl 3IS. d'Aieganibe, l. Il, fol. 31. — Arcli. de Unigos : Wittcnboiak C , fol. Oo- — Arch. deGund : rcg. Y, fol. 3G0.
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G88. — Bruxelles, 30 juillet 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient leur réponse sur les points et articles qu'il leur a fait remontrer (n" 687). Ils demandent itérativcment de connaître les noms des auteurs des conspirations que le prince leur a dénoncées, ou de ceux qui les ont imaginées, afin d'aider de tout leur pouvoir à la punition dos coupables. Ils ont été joyeux d'apprendre qu'il veut maintenir la pacification de Gand et procéder à leur égard par la voie de douceur : de si bons et loyaux serviteurs qu'ils l'ont toujours été du roi, le méritent. Ils disent, en post scriptum , qu'ils lui députent le comte de Boussu et Adolphe de Meetkercke, pour le mieux informer de leur bonne et sincère intention.
Arcli. du royaume : cop. — Arch. de Bruges : Witlenhouck C, fol. 69 V". — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 375 V". — Arch. de la Haye : l^te loopendelias, 1550-1577.
689, — Bruxelles, 50 juillet 1577. Résolution et réponse des états généraux sur les articles que le baron de Rassenghien et le seigneur de Grobbendoncq leur ont présentés , au nom de don Juan d'Autriche (I). Ils déclarent, avant tout, qu'ils n'ont d'autre intention que de vivre et mourir en la religion catholique romaine et sous la due obéissance du roi, leur souverain seigneur et prince naturel, et conséqucmment sous l'autorité de Son Altesse. Ils consentent, sur le premier article, qu'outre sa garde ordinaire d'archers et de hallebardiers, don Juan ait jusqu'à trois cents arquebusiers à pied, naturels du pays, et
(1) On lit, dan§ une lettre de Valentin de Pardieu, seigneur de la Motte , écrite de Bruxelles, le ôOjuillet 1577, aux quatre membres de Flandre : « Il » y a icy plusieurs seigneurs, comme monsieur de Lalaijig, de Boussu, » visconte de Gand, de Ville, prince de Scymay, d'Egmont et aultres, » qui sainblent se résouldre à chercher paix, si elle se peull entretenir ou » trouver « (Arch. de Gand : reg. Y, fol. 502.)
commandes par l'un de ceux qu'ils désignent; sur le deuxième, qu'après que les villes et places nauronl plus de garnison, les gouverneurs soient révoqués. Ils trouvent raisonnables le troisième et le (piatrième articles. Sur le cinquième ils font observer qu'on ne peut arrêter de liste des députes aux états généraux, parce que leurs principaux les changent journellement. Quant au sixième, ils disent que, selon la lettre de Son Altesse du lOjuillet, ils sont occupés à former un recueil de tout ce qu'il reste à accomplir de part et d'autre, conformément à la pacification de Gand; que, cela fait, si le prince d Orange refuse de s'exécuter, « chascun s'employera, par commun advis, pour » faire observer la pacification en tous ses poincts et arti- » des. » Ils terminent, en suppliant don Juan de laisser le château de Namur, de revenir à Bruxelles , et d'éloigner de sa personne ceux qui donnent de justes sujets de défiance.
Arch. (lu royaume : cop., et MS. d'Aleganibc, t. Il, fol. 56. — Arch. de Bruges : Willenbouck C, fol. 70. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 375 V.
690, — Bruxelles, 50 juillet 157T. Lettre des états généraux au roi, touchant la retraite de don Juan au château de Namur. Ils attribuent cette retraite, non à la prétendue conjuration alléguée par don Juan et dont il n'y a pas la moindre apparence, mais à ce qu'il a su qu'on avait intercepté des lettres de lui et du secrétaire Escovedo. Ils demandent raison des imputations d Escovedo contre des personnages principaux du pays, et prient le roi d'ordonner à don Juan qu'il observe la pacification de Gand et l'édit perpétuel jurés par lui, en éloignant de sa personne ceux qui se sont montrés les ennemis du pays. Ils lui envoient, du reste, copie de leur correspondance avec don Juan.
Arch. de la Haye : Acla slatuum Belgii, t. I, fol. 305.
691. — Bruxelles, 31 juillet 1577. Instruction donnée par les états généraux au comte de Boussu, au seigneur de Brust
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et à A(IoI|i1k' (ic Moclkerckc, échcvin du Franc de Bruges, (Mivo}c's à don Juan d'Autriche. Ils prient le prince de maintenir la pacification de Gand, de l'aire sortir du pays les troupes allemandes, surtout celles <pii occupent Anvers. Ils demandent que le duc dArschot soit renvoyé à son gouvernement d'Anvers, et qu'on en retire le seigneur de Trélon. Protestations de dévouement. Ils consentent à donner au prince une garde de trois cents arquebusiers : serment que feront les olliciers de cette garde; serment à faire par toutes les troupes de l'armée.
Lettres invd. île Max. de Hennin, etc., y. W. — Arcb. de Bruges : Wiltenbouck C, fol. 71 v". — Aicli. de Gand : veg. Y, fol. 371.
692. — Marienhotirg, 51 juillet 1377. Lettre d'Antoine de Roisin aux états générau.v, pour les avertir qu'il se rend au château de Namur, sur l'ordre réitéré qu'il en a reçu de don Juan.
.\rch. de Gand : rrg. Y, fol. 59G.
695. — Château de .Yamii7', 1" août 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux élats généraux. Apprenant qu'un courrier qui lui apportait des lettres du roi a été arrêté à Cambray, et conduit avec ses dépèches à Bruxelles, il les charge, comme gouvci'neur général, « et les prie comme don Jehan d'Aus- » triée, » de donner ordre que ledit courrier et les dépêches dont il était porteur lui soient envoyés.
Arch. du royaume : niiii. — .\ri-li. de Gand : reg. Y, fol. 392.
694. — Bruxelles, '!"' août 1377. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. L'aide personnelle et les moyens généraux n'ayant pu avoir leur effet, à cause du refus de quelques provinces, et les états ayant besoin d'une somme notable pour acquitter ce qui a été promis aux Allemands, ils ont résolu que les provinces, chacune à proportion de sa quote-
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pari, avanceront sept cent mille llorins. Ils prient les (pialre inenibres dcnvo} er proniptement leur contingent.
Arcli. de Giintl : roj;. Y, fol. 303 v».
095. — Château de Xurniir, i août l.">77. Lettre de don Juan (rAufriclie aii\ étais i^i-néranx, pour leur renouveler la rt'cjuisilion et prière (juil leur a l'aile par sa lettre du l""août, concernant le courrier arrête à Cambray.
Arch. du royaume : min. — Arcii. do Gan<l : req. Y, fol. 393.
096. — linixdles, 2 août loîT. Lettre des états généraux à don Juan (rAulrielie. A la réception de sa lettre du i" août, qui leur est j)arvenue dans la matinée, ils ne savaient rien du courrier ni des dépêches arrêtés à Camhray. En recevant la seconde à trois heures de l'après-midi, ils ont l'ait prendre des informations, desquelles il est résulté que les lettres du roi ont été ouvcites à Bruxelles, à leur insu. S'il désire qu'elles lui soient maintenant envoyées, ils feront à cet effet « extrême « debvoir vers eculx les ayans ouverl. »
Arcli. du royaume : orig. — Aroli. de Gand : reg. Y, fol, 394.
697. — Xaitmr, 2 août 1577. Lettre du comte de Boussu et d'Adolplie de Meetkerckc aux états généraux. Ils leur rendent un compte détaillé de l'entrevue du comte avec don Juan. Composition du conseil de ce prince. 3Iotifs de la retraite de don Juan au château de Namur. Récriminations de celui-ci contre le prince d Orange, etc. Réplique du comte de Boussu, dans le sens de 1 instruction qu'il a reçue. Persistance de don Juan dans ce qu'il a déclaré. Deuxième entrevue : mêmes propos que la veille. Le bruit court que le château d'Anvers est passé sous l'obéissance des états. Don Juan est entièrement délibéré de faire la guerre.
I.ettrex inéJ. de .Wdi. de Hennin , etc., p. 44 — Arnh, d«» Gand : reg. Y', fol. ri8,"> v".
C98. — Bruxelles, 2 aoiit Iô77. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche, par laquelle ils l'informent que, la veille , les trois vieilles compagnies étant au château d'Anvers ont chassé celle du duc d'Arschot et constitué prisonnier M. de Trélon , qui leur proposait de renouveler leur serment au roi et à don Juan, en omettant les états généraux, et que, par avis des ambassadeurs de l'empereur, ils ont député à Anvers les seigneurs de Liedekercke et de la Motte , pour y donner l'ordre convenable. (A la suite de cette lettre est une déclaration des capitaines et soldats étant au château d'Anvers, qu'ils veulent rester unis avec les états généraux. La signature de Pontus de Noyelles est la première qui y figure.)
Arch. du royaume : orig. — Arch. de Bruges : Wittenbouck C , fol. 78 v". — Arch. de Gand : reg Y, fol. 595 et 434.
699. — Medenhlick, 2 août 1577. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il leur envoie le sieur Jacques Taiïin, qu'il charge, conjointement avec le seigneur de Sainte-Aldegonde, de le justifier des inculpations dont il a été l'objet de la part de don Juan. Il les engage, lorsqu'ils « auront cogneue et veue la » vérité, » à prendre bientôt une ferme et vertueuse résolution, laquelle « soit convenable au rang qu'ils tiennent et à » l'obligation qu'ils ont envers le corps entier et général de » tout le peuple. »
Arch. ou Ccrresp. inéd. de la maison d'Orange-Nassau, etc., VI, 121. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II , fol. 60. — Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. I, fol. 367.
700. — Anvers, 2 août 7577, à sept heures du soir. Lettre écrite aux états généraux par le seigneur de Liedekercke, Guillaume de Rouck et le secrétaire Martini, sur les faits qui ont amené la délivrance de la ville d'Anvers, après que la citadelle était tombée au pouvoir des états. On y lit, entre autres, que, sur l'invitation pressante des commissaires des états , les vais-
seaux (lu prince d'Orange avaient remonte l'Escaut, et, canonnant les Allemands qui occupaient la nouvelle ville, avaient mis le désordre dans leurs rangs.
Arch. (le Gand : reg. Y, fol. 389.
701. — Sans date (2 août 1377J. Instruction donnée par les états d'I trecht à messire Floris Heermalc, chanoine et trésorier dOudomunster, à l'trecht, Henri de Voicht de Rynevelt, M' Floris Thin, avocat des états, et Pierre Feyt, député de la part du commun pays d'Utrccht, envoyés aux états généraux, à Bruxelles, afin d'avoir une déclaration finale sur les articles de satisfaction qui leur ont été envoyés, ainsi que l'autorisation de démolir le château d'Utrecht.
BoNDiH, Verzameling van onuitgeyeevene stukken, etc., 111,68.
702. — Arras, 3 août 1677. Lettre des états d'Artois aux états généraux, en réponse aux leurs des 16 et 19 juillet, contenant, entre autres, que le clergé renvoie à Bruxelles 31"= Jean Six, chanoine et grand vicaire de Saint-Omer, et que les villes, en remplacement du pensionnaire d'Arras, M" Jean Couronnel, ont député W Antoine Auhron, conseiller principal de Saint- Omer, et M" Antoine deCanlers, échevin d'Arras.
Arch. des états d'Artois : reg. A , fol. 313 V.
705. — Château de Namur, 3 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il s'y plaint vivement du (f grief, tort et indignité » qui a été fait au roi par l'ouverture de ses lettres, et les requiert et prie, pour la troisième fois, de les lui faire envoyer « tout ainsy qu'elles sont, c'est-à-dire » closes ou ouvertes. »
Arch. du royaume : min.
704. — Bruxelles, 3 août 1577. Lettre des états généraux aux capitaines, officiers et soldats ayant été naguère du régi-
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iiicnl. du scigiuMir de Floyon, afin de les cxliortor à ne rien attenter contre le repos public, de les assurer qu'il leur sera donné tout ooiiU'iilcmenl, et de les engager à envoyer quelques-uns d'entre eux à Bruxelles.
Arch. (le Gan<l : reg. Y, fol. 39G V.
70,^. — Bruxelles, 4 août 1577. Lettre des états généraux aux gouverneur, juayeur, échevins et conseil de la ville de Namur, louchant les prétextes que le seigneur don Juan a pris pour se retirer au château de cette ville, et les motifs de plainte qu'au contraire il leur a donnés, par ses lettres au roi qui ont été interceptées, ses relations avec des personnes ennemies du pays, ses praticiues avec les colonels et capitaines des garnisons, enfin rinlention qu'il paraît avoir de leur faire la guerre, sans qu'ils lui en aient fourni une occasion quelconque, soit en ce qui concerne la religion catholique, l'obéissance due au roi et l'entretien de la pacification de Gand. Us prient en conséquence les gouverneur, mayeur, etc. , de Namur, pour l'obligation qu'ils ont à la patrie, de se tenir sur leurs gardes, et, s'il advenait quelque chose de contraire à l'union, pacification et repos public, de les en avertir fidèlement.
Analectes belgiqnes, elc, p. 3S0.
706. — Bruxelles, 4 août 1577. Lettre des états généraux au seigneur de Creccjues (Eustache de Croy). Quoiqu'ils n'aient aucune défiance de lui, vu la diversité du temps, ils le requièrent de donner aux quatre membres de Flandre, à la réception de cette lettre, tout contentement et assurance relativement au château (de Gand) confié à sa garde. — Cette lettre est suivie d'une relation , en date du 6 août, portant qu'elle a été remise au seigneur de Grecques par les députés des quatre membres, en présence de messieurs de Mouscron et de Zweveghem, et qu'il a promis de s'y conformer.
Aroli. iIp Gand : vph. Y, fol. 420.
707. — Cliàfeau de jVamnr, o août 1577. Inslruolion do don Juan d'Autriche pour le seigneur de Grobliendoncq, envoyé aux états généraux. Il y juslilie sa retraite au château de Namur; di'mande , pour sa sûreté , tel nombre de gens de guerre et sous tels eliefs (ju'il désirera, avec h» facidté de clioisir h* lieu de sa résidence; s'en rélèrc, (hi reste, aux articles qu'il a fait remettre aux dépulés de remjjereur, et enfin offre, si la déliancc des états envers lui est irrémédiable, de résigner son gouvernement.
Arrii. (lu rovMunie : min.
708. — Bruxelles, 6 août 1577. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. Comme il importe que les secrets des états ne soient pas divulgués, ils les prient davoir soin que, à la lecture des lettres de leurs députés à Bruxelles, ne soit présente ni adjuise aucune personne ayant tenu familiarité <'l intelligence avec ceux qui sont à présent contre les états , fût-ce des bourgmestres, échevins, greffiers et pensionnaires.
Arrh. de Gaïul : reg. Y, fol. 490.
709. — Bruxelles, 6 août 1577. Lettre des états généraux au capitaine du château de Rupelmonde. Ils lui rappellent le serment qu'il a prêté pour le maintien de l'union et l'observation de la pacification de Gand, et le requièrent d'obéir aux ordres que lui donneront le comte de Lalaing et le seigneur de la Motte. Le refus qu'il a fait, ils ne l'attribuent pas à « quel- » que sinistre vouloir ou opinion, » mais seulement à ce que leurs intentions n'étaient pas bien connues de lui. Ils l'assurent qu'ils ne désirent autre chose que de se maintenir en la religion catholique et en l'obéissance qu'ils doivent au roi.
Ai'cli. (le Gand : reg. Y, fol. 438 \*.
710. — Anvers, 6 août 1577. Lettre du comte de Lalaing aux étals généraux. D'après une lettre interceptée, allant de
Namiir vers la France, don Juan a fait revenir toutes les vieilles compagnies espagnoles et celles de Lombardie. Le comte demande qu'on lui envoie des lettres patentes pour lever cent chevaux; il les a sous la main, et a trouve l'argent nécessaire pour leur payer un mois de gages.
Lettres inéd. de Philippe, coinle de Lalaing, elc, p. 57. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 437 v».
711. — Bruxelles, 7 août 1577. Articles présentés aux états généraux , de la part de don Juan d'Autriche , par le seigneur de Grobhendoncq, en présence des ambassadeurs de l'empereur, avec les apostilles des états en date du 12. Ces articles sont au nombre de vingt-trois. Don Juan y demandait, entre autres, quil n'y eût pas de gouverneur particulier à Bruxelles; qu'on pût librement entrer dans cette ville et en sortir; que tous les gens de guerre du pays lui obéissent; que les gouverneurs et tous autres qu'il ferait appeler vinssent où il serait; qu'on châtiât tous ceux qui commettraient du scandale au fait de la religion; qu'on fit sortir de Bruxelles Sainte-Aldegonde, Théron et autres; que les états vinssent à Louvain ; qu'on lui envoyât ceux qui avaient pris le courrier du roi et ouvert ses dépèches. Il demandait aussi que le prince d'Orange et les états de Hollande et de Zélande fussent sommés d'accomplir la pacification de Gand. — Sur tous ces points, les réponses des états sont loin d'être conformes aux demandes de don Juau.
Arch. du royaume: cop., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 69 et 77. - Arch. de Gand : reg. Y, fol. 472 v».
712. — Sans date [Bruxelles , 7 août 1577 J. Instruction des états généraux pour Roland de Courtewille, échevin du Franc de Bruges, envoyé vers les quatre membres de Flandre assemblés à Gand. Il devait communiquer aux quatre membres les articles présentés le même jour aux états par le seigneur de Grobhendoncq, ainsi que la lettre du 6 du comte de Lalaing (n° 710) , et vu que, dans ces circonstances, il importait d'être
assuré du château de Gand, les inviter à prendre toutes les assurances nécessaires du seigneur de Grecques. En outre, comme on avait appris que monsieur de Mondragon était à Marche en Famène, où il traitait avec d'autres capitaines, Gourtcwille était chargé de faire saisir les meubles laissés par lui à Gand.
Arch. (le Gand : reg. Y, fol. 43".
713. — Tonniaij, 7 août 1377. Acte *dcs états du Tournaisis par lequel ils consentent à payer leur quote et contingent ordinaire dans les sept cent mille florins que les états généraux ont résolu d'avancer.
Arch. des états du Tournaisis : reg. de 15"'2 à 1589, fol. 202.
714. — Bruxelles, 8 août lo77 (1). Déclaration du seigneur de Grobbendoncq aux états généraux, au nom de don Juan d'Autriche, avec la réponse des états, datée du \ 2. La déclaration de Grobbendoncq est entièrement conforme à son instruction du 5 août (n" 707). — Les états, dans leur réponse, expriment le regret que Son Altesse ne veuille pas nommer les auteurs des conspirations tramées contre elle; ils consentent à ne pas lever de gens de guerre, si elle révoque les commissions qu'elle a données pour en lever elle-même; ils la supplient, pour rétablir la confiance, de faire retirer de sa maison et suite tous et quelconques étrangers et autres notoirement suspects.
Arch. du royaume : cop., et MS. d'.\leganibe, t. II , fol. 67 et 72. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 402 v» et 485 V.
7i5. — Bruxelles, 10 août 1S77. Instruction des états généraux pour le sénéchal de Hainaut, commis au gouvernement
(1) Dans le MS. d'Alegambe, la déclaration du seigneur de Grobbendoncq PsI datéo du 10 noùt , au lieu du 8.
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de Tourna}- et du Tournaisis, concernant la levée de deux millions qu'ils ont résolu de faire, pour pourvoir aux démonstrations et déclarations d'hostilité de don Juan d'Autriche. Les états y exposent avec détail les sujets de plainte qu'ils ont contre don Juan; ils expliquent lafTairc qui est arrivée à Anvers, lors de l'arrestation du seigneur de Trélon par ses propres soldats; ils allèguent, entre autres, « que Son Allèze » auroit dicl se vouloir servir de ïurcqz et aultres gens bar- » liarcs, et (|ue son naturel estoit plus enrlin à mener la » guerre qiu' gouverner pacifiquement. »
Aicli. tie'. phils (lu Toiirnaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 204.
716. — Bruxelles, 10 aoiil /.> 7 7. Instruction des états généraux pour le seigneur de Provyn (Charles de Ghistclles), envoyé aux quatre membres de Flandre. Elle est conçue dans le même sens que celle donnée, le même jour, au sénéchal de Hainaut pour les états du Tournaisis.
Ai-cli. de Gand : lear- Y, fol. -fiT.
717. — Devant Berçfhcs, H août 1377. Lettre du seigneur de Champagney aux états généraux. Les compagnies de Berghes ont livré leur colonel. Celles qu'il y avait à Anvers sont maintenant hors de cette ville, et on traite avtc les deux autres, pour les faire retirer aussi.
Arcli. de Gand : re^. Y, fol. 459 v".
718. — Brnxelkfi, Il août 7577. Acte des états généraux portant que tous nobles et notables personnes qui réfuseraient de signer l'union, et ceux qui, l'ayant signée, ne s'y conformeraient pas, pourront être saisis et appréhendés, et leurs biens annotés.
Aroh. du royaume : MS. dWle^ambe, t. I, fol. 90. — Arch. de Bruines : WiUenhouek C, fol. 87 v». — Aroh. de Gain! : reg. Y, f(d. 458.
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719. — Bruxelles j 12 uuùt lo77. Points et articles qui semblent encore rester h accomplir et satisfaire à la paciiication, tant i)ar les état^ généraux des Pa}s-Bas assemblés à Bruxelles, que par le seigneur prince dOrange, étals dllollande etZélande, dont on avertira Son Altesse, alin «juil lui plaise l'aire accomj)lir ce (pii de la part dosdits étals est convenu, suivant la pacification contenue en ledit perpétuel sur l'accord l'ait entre Son Altesse et lesdils états, le tout depuis confirmé et accepté par Sa Majesté, et (piant et quant de ce qui scjuble rester sans effet dudit édit. (Titre textuel.) Le prince d'Orange demandait que son fils et tous ses biens situés aux Pays-Bas et en Bourgogne, lui f'usscnl restitués; les états généraux, que le prince et les états de Hollande et de Zélande envoyassent des déj)Utés à leur assemblée; qu'ils fissent cesser les licences levées en Zélande sur les marchandises venant à Anvers; qu'ils restituassent l'artillerie du roi, au lieu de la fondre, etc., etc»
Arch. du royiiume : orig.
720. — Cltàteuii de Xcunur, 13 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il y a dix jours que les ambassadeurs de l'empci-eur l'ont quitté, suivis du seigneur de Gi'obbendoncq; il s'étonne de n'avoir pas de réponse sur ce qu il leur a fait j)roposer par eux, pour conserver le i)a}s en paix et tranquillité. Il verrait avec regret qu'ils n'acceptassent pas ses propositions, car il n'ablion-e rien plus que la guerre. Il ne saurait faire plus qu'il n'a l'ait pour l'éviter. S'ils désirent un autre gouverneur, qu'ils supplient le roi de le leur envoyer; mais qu'ils ne difTèrcut i)as de lui donner connaissance de leur résolution, afin qu'il sache connnent se régler de son côté. La paix et la guerre sont en leurs mains.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, f. H, fol. 73. — Bibl. roy. : MS. 6884-59-!3, fol. 97. — Arcli. de Bruges : IVilteiihouch C. fol. 85 v», — Arcli. de Gaiid : rcg. Y, fol. 183 \o.
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721. — .Yaniur, 1ô août 1577. Réponse des maycui* et échevins de Namur à la lettre des états généraux du 4, qu'ils ont reçue le i). Ils n'ignorent pas les motifs que Son Altesse a eus de se mettre dans le château de Namur, puisqu'elle leur a déclaré, au même instant, que c'était pour son assurance. 11 leur déplairait qu'on reprît les armes « pour empescher l'en- » trelèiiement de la pacification et union des cstatz avecq » Son Altèzc, et conséqucmmcnt l'anchienne religion calho- » licque romaine, l'obéissance du roy et le respect deu à » Son Altèze, représentant en tous ces Pays-Bas la personne j) de Sa Majesté. » Du reste, ils n'ont vu jusque-là, de sa part, « nulle apparence de desconfidenee , ny qu'elle veuille atterapter » chose contre la pacification. »
Analecles BeUjiques , etc., p. 352.
722. — Bruxelles, 14 août /577. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche, pour l'informer que les évêques d'Ypres etd'Arras, et le seigneur de Grobbendoncq, accompagnés des ambassadeurs de l'empereur, se rendent vers lui, à leur réquisition, et le prier de leur donner foi et créance.
Ai'ch. du royaume : cop.
725. — Bruxelles, 14 août 1577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, par laquelle ils les requièrent d'accéder à la résolution qu'ils ont prise de faire promptement amas de deux millions pour soutenir la guerre que don Juan d'Autriche s'apprête à leur faire. Cette demande est précédée d'un exposé des griefs du pays contre don Juan. On y rappelle ses lettres et celles du secrétaire Escovedo qui ont été interceptées; la surprise du château de Namur qu'il a efifectuée, sous prétexte de quelque machination contre sa personne; ses pratiques auprès des villes et des gens de guerre, pour les distraire de l'union des états; l'appel quil a fait d'une grande troupe de reîtres sous la conduite du duc Eric de Brunswick ;
la révocation dos clievau- légers albanais étant en France; le rappel des Italiens, Bourguignons et Espagnols, etc.
Arrii. (lus états du Toumaisis : rcg. du 157:2 à 1589, fol. 202 v».
724. — Bruxelles , I H aoùf 1577. Réponse des états généraux à la lettre de don Juan du 13 (n° 7:20). Avant la réception de cette lettre, ils avaient arrêté leur réponse sur les articles envoyés par lui et le verbal du seigneur de Grobbendoncq. Ils n'ont jamais eu d'autre but que de vivre en paix, sous lautorité et obéissance du roi, et en observant la religion catlioliquc, coiiforménient à la pacification de Gand et à 1 edit perpétuel; mais ils ne eaclient pas la défiance que leur ont fait concevoir les lettres interceptées d'Escovcdo et celles de Son Altesse au colonel Cbarles Fiigger. Ils espèrent qu'il trouvera très-équitables les moyens qu'ils lui proposent pour faire cesser toutes divisions. Au surplus, ils n'ont pas la prétention de lui faire la loi ni de lui dicter la conduite qu'il doit tenir en ce fait de paix ou de guerre : quant à eux, ils ne la feront que s'ils y sont forcés, mais ils le préviennent que, s'il prend les armes, il sera cause de l'entière ruine de la religion, ainsi que le démontre ce qui est arrivé en Hollande et en Zélande.
Arch. du royaume : oiig., et MS. d'Alcgainbo, t. II, fol 74. — Arch. de Bruges : IViltenhouck C, fol. 86 v». — Arch de Gand : rcg. Y, fol. 500 "".
7-25. — Harlem, lo août lo77. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il leur remet, sur la demande itérative qu'ils lui en ont faite, un ordre, pour le capitaine qui commande à Nieuport, de se retirer de cette ville, tout en renouvelant ses observations sur les inconvénients qui peuvent résulter de cette retraite.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., III, 315.
726. — Château de Namur, 16 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche au.x états généraux, pour les requérir de déli-
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vrci* des lettres de passe-port et de sauf-conduit, ainsi qu'il en lait expédier lui-niènic , à la princesse de Béarn, duchesse de Vendomois (Marguerite de Valois), qui retourne de Liège, où elle a pris les eaux de Spa, vers le royaume de France.
Arch. du royaunio : min.
727. — Gand, 17 août lo77 . Instruction des quatre membres de Flandre pour le seigneur de Prov} n , retournant à l'assemblée des étals généraux. Il devait dissuader les états généraux d'envoyer le marquis d'Havre en Flandre, pour y lever de l'argent, soit par forme volontaire ou contrainte, en leur annonçant que les quatre membres enverraient, au premier jour, trente-quatre mille florins rassemblés par eux, et qu'ils allaient tâcher de se procurer des sommes plus considérables à Anvers.
An;h. de Gand : icg. Y, loi. 509.
728. — Bruxelles, 18 août 1o77. Lettre des états généraux à l'empereur. Il lui exposent les sujets de plaintes que don Juan leur a donnés depuis la pacification. Il s'indignent surtout de ce qu'il les a accusés des deux crimes les plus grands et énormes du monde, savoir : d'avoir voulu abajidonner la religion catholique et l'obéissance due au roi. Ils attribuent la détermination de don Juan de s'emparer du château de Namur, à la nouvelle qu'il reçut qu'on avait intercepté en France des lettres de lui et d'Escovedo. Ils parlent aussi de celles qui ont été saisies chez le colonel Charles Fugger (1), et qui ont fourni la preuve qu'il tramait avec les Allemands, tandis qu'il faisait semblant de presser leur licenciement.
Arcli. de l'Élal à Bruges : reg. ii» II, pièce 109. — .\rch. de Gand : reg. Y, fol. 555 %".
(1) Ces lettres, avec une liaduclioii franraise, furent pul)liécs i»ar les états généraux à la suite de leur Dincours sommier des justes causes et raisons, elc.
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7:29. — liruxellcs, 18 août 1377. Instruction pour iiicssire Charles Ilaniiart, clicvalicr, baron de Licdekerckc, etc., messire Nicolas Oudart, seigneur de Ranst, etc., aussi chevalier et conseiller ordinaire du roi en son conseil ordonné en Brabant, Guillaume de Ilouck, aussi conseiller de Sa Majesté et receveur général de ses domaines de Brabant au quartier d'Anvers, et pour chacun d'eux, présentement commis et députés, de la part des états généraux des pays de par deçà, en la ville d'Anvers, de ce que pour iceux états ils auront à faire à l'accomplissement de leurdite charge (Titre textuel). Ces députés devaient se transporter non-seulement à Anvers, maîS encore dans les autres villes des Pays-Bas, et s'y informer des personnes qui étaient en position de prêter de l'argent aux étals; ils devaient appeler ces personnes, et les inviter à venir au secours de la chose publique : si elles s'y refusaient, ils pouvaient les y contraindre.
Arcli. du royaume : litats (jméruux , t. 1, fol. 9G.
750. — Bruxelles, 19 août 1577. Déclaration des prélats, seigneurs et gentilshommes soussignés (les signatures manquent), portant que, vu l'étrange conduite de don Juan, « ils D ont trouvé convenir que se despeschc personne de qualité » vers monseigneur l'arehiducq Mathyas , affîn que luy pleùt » se transporter en diligence par deçà, pour entendre, au 3 nom du roy, au gouvernement de ce pays et redressement » des affaires perturbées, suyvant en ce l'advis et conseil des » cstatz, et n'admettant en son conseil aultres que naturels du » pays et aggréables auxdicts estatz, sans tenir aulcun arrière- » conseil. »
Arcti. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 79.
731. — Bruxelles, 19 août 1577. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. Tous les actes de don Juan démontrent qu'il veut leur faire la guerre, dès qu'il aura rassemble les forces dont il peut disposer; il s'en est même vanté y
Tome i". is
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« voircs d'appeler le ïurcq plustost en ayde que de ne venir » au-dessus de ses prétensions. » Pour résister à eette agression, les états n'ont trouvé de moyen plus convenable que de réunir une bonne somme de deniers, telle que de deux millions. Ils prient les quati'C membres de se conformer à cette résolution, et de se trouver, le 28 août, à Gand, pour entendre ce qui leur sera proposé de la part des états.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 53S.
752. — Château de Namur, 20 août i577. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux. Il a volontiers ouï les évoques d'Yprcs et d'Arras, qu'ils lui ont envoyés. Il les assure qu'il n'a pas eu l'intention , en se retirant au château de Naraur, de rompre la pacification ni d'user de force, mais qu'il l'a fait pour l'assurance de sa personne. Il a remis à leurs députés certain écrit qu'ils leur exhiberont, et sur lequel il désire connaître le plus tôt possible leur façon de penser. Il proteste de sa volonté d'observer la pacification de Gand.
Arch. du royaume : inin. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 521 \«.
735. — Château de JVamtir, 20 août 1577. Écrit de don Juan d'Autriche remis aux évéqucs d'Ypres et d'Arras, députés des états généraux. Cet écrit répond aux apostilles des états du 12 (n» 714), qui n'ont pas satisfait don Juan. Pour montrer le désir qu'il a du repos du pays , il propose que , de sa part et de celle des états, aucuns personnages soient députés au roi, afin de lui représenter l'état du pays, et demander qu'il y envoie un autre prince ou princesse de son sang; que, dans Yinterim, toutes levées de gens de guerre, armes et hostilités cessent d'un côté et d'autre : pendant lequel temps, il demeurera au château de Namur, ou ira ailleurs , et gouvernera le pays sous l'autorité du roi , conformément à la pacification.
Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 80. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. SS3.
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734. — Mons, 20 août 4577. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il a fait, la veille, la proposition aux états (iellainaut pour les (pialrc-vingt nulle, sept eent mille et deux millions de florins. La résolution a été prise aujourd hui; clic est conforme à la demande. « Chascun, tant en général qucn » particulier, <lepuis le premier membre jusqucs au dernier, » s'est exhibé et démonstré voluntaire et affectionné d'exposer 0 corps et l)icns pour la deffensc d'une si juste cause : cstans, » pour conclusion , délibérez et résoluz de y exposer le tout » pour le tout. »
Arch. de Gand : rcg. Y, fol. 5G0.
735. — Château de IVamiir, 21 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Le seigneur de Vaulx (Maximilien de Longucval) lui a remontré que le vicomte de Gand a fait inventorier et annoter les biens qu'il a en Artois. Il désire savoir « comment ils entendent cela, » pour se régler en conséquence.
Arch. du royaume : min.
736. — Bruxelles, 2f août 1577. Acte des états généraux donné à la requête des grand bailli et échevins des deux hancs de Gand, et contenant l'autorisation de démanteler le château, du côté de la ville.
Arcli. de Gand : orig.
737. — Bruxelles, 22 août 1577. Instruction de ce que M. de Fresin aura à représenter aux états d'Artois, de la part des états généraux. (Il la communiqua le 20.)
Arch. des états d'Artois : reg. A, fol. 316.
758. — Château de Namnr, 24 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux, par laquelle il s'explique sur les lettres des mois de mars et d'avril, de lui et du secrétaire Escovcdo, qui ont été interceptées et déchiffrées; sur ce
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qu'il a traité avec le colonel Foucker (Fuggcr) cl les Allemands, et enfin sur les machinations qui ont été dirigées contre sa pcrsoime.
Véritable récit des choses passées aux Pays-lias, etc. — Bibl. roy. : MS. 9-238 , p. 297.
759. — Château de Naniur, 54 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que le seigneur de Grobbendoncq leur dira de sa bonne intention et volonté pour l'observation de la pacification de Gand et le rétablissement de la tranquillité publique.
Arch. du royaume : cop.
740. — Château de Namur, 24 août 1577. Instruction de don Juan d'Autriche pour le seigneur de Grobbendoncq. Elle le charge de renouveler la proposition, contenue dans l'écrit remis aux évéques d'Ypres et d'Arras, que des députés soient envoyés en Espagne pour demander au roi que don Juan soit remplacé dans le gouvernement des Pays-Bas. Plusieurs autres points de cet écrit y sont aussi répétés. Au cas que les états ne veuillent entendre à ce qu'il leur offre, qu'ils continuent de saisir les biens de ceux qui sont à sa suite, d'assaillir les gens de guerre du roi , et de faire d'autres actes d'hostilité, don Juan charge le seigneur de Grobbendoncq de leur déclarer qu'il ne le souffrira pas, et de protester « que la guerre ne sera par » sa coulpe, ni les dommaiges d'icelle à sa charge. »
Arcli. du royaume : min.
741. — Bruxelles, 54 août 1577 . Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient leur réponse à l'écrit dont les évèques d'Ypres et d'Arras ont été porteurs. Ils déclarent de nouveau qu'ils n'ont rien plus à cœur que de conserver la religion catholique et l'obéissance due au roi. Ils le supplient de « considérer de plus près combien est plus grand le fruyt » et plaisir du gouvernement pacifîcquc, selon les loix, previ-
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B It'ges et coustunics du pays, et plus agréable et conforme à » la résolution absoluto de Sa Majesté, que par force d'armes » choisir nouvelle forme de gouvernement. »
Arch. du royaume : cop., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 90.
742. — Sans date ^Bruxelles , 24 août 1577 J. Réponse des états généraux îi l'écrit de don Juan apporté par les évèques (l'Ypres et d'Arras. Après avoir retracé les faits qui ont altéré et dû altérer leur confiance en lui, et qui leur donneraient le droit « de ne se confier qu'en Dieu, le roi, leur prince souve- » rain, et leur juste cause, » ils se montrent prêts à se réconcilier, s'il veut désarmer, faire retirer du pays tous les Allemands, renoncer aux ligues qu'il a faites avec le duc de Guise et d'autres, ne pas user d'arrière-conseil, renvoyer les personnes qui font mauvais oflice auprès de lui, et venir se rejoindre avec eux, pour gouverner selon l'avis du conseil d'Étaf. Que si, comme il l'a offert, il se décide à résigner son gouvernement, les états lui suggèrent de le laisser entre les mains du conseil d'État, comme il l'était lors de sa venue aux Pays-Bas. En terminant, ils le supplient de ne plus les taxer d'hérésie et de rébellion auprès des princes et potentats de la chrétienté (1).
Arch. du royaume : cop., et MS. d'Alegambe, t. II, foi. 91.
743. — Bruxelles, 24 août 1577. Lettre des états généraux au roi, touchant la retraite de don Juan au château de Namur, les lettres de lui et du secrétaire Escovedo qui ont été interceptées en France, ses pratiques avec les colonels allemands que la saisie des papiers de Charles Foucker (Fugger) a fait découvrir. Ils se disculpent d'avance, si , par suite de ces faits ,
(1) Voyez, à ce sujet, la note à la lettre des états généraux au comte (le Mansfeit, du 30 août (n° 736).
la religion et l'obéissance due au roi souffrent de nouvelles et de plus graves atteintes. Ils lui demandent d'ordonner au plus tôt à don Juan qu'il effectue en tous leurs points la pacification de Gand et l'édit perpétuel, et qu'il éloigne de lui et des Pays- Bas ceux qui l'ont si mal conseillé.
Responce véritable aux lettres patentes et persuasions abusives de don Jan d'Austrice, etc., p. 4. — Van Mbtebbn, fol. 158 V».
744. — Bruxelles, 24 août 1677. Lettre des états généraux au conseil de Flandre. Ils ont été fort émerveillés d'apprendre que le conseil a mis en délibération d'envoyer « la telle quelle » justification (1) » de Son Altesse aux villes subalternes et cbàtellenies de la province. Ils le requièrent de suspendre cet envoi, qui pourrait avoir les plus fâcheuses conséquences, jusqu'à ce qu'il soit mieux informé de leur juste cause, notamment par la proposition qui se fera aux états de Flandre le 28.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 539 V.
745. — Bruxelles, 25 août i377. Déclaration faite aux états généraux par le seigneur de Grobbendoncq, au nom de don Juan. Elle est conforme à son instruction datée de la veille (n° 740).
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 84. — Bibl. roy. : MS. 5884-59-25, fol. 146.
746. — Gand, 26 août 1577 . Lettre du conseil de Flandre aux états généraux. Il a appris avec plaisir, par leur lettre du 22 (2), leur intention de maintenir en tout et partout la religion catholique romaine , ainsi que l'obéissance due au roi, et, conformément à leur réquisition, il a ordonné, dans son ressort, de faire processions et prières, générales et particulières, en
(1) C'était une lettre que don Juan écrivait au conseil de Flandre, en le chargeant d'en donner connaissance aux magistrats des villes et chàtellenies de son ressort. Voy. la lettre du conseil de Flandre, du 26 août (n»746).
(2) Nous ne l'avons pas trouvée.
commandant aussi l'étroite observance de l'article 4 de la pacification de Gand, relatif aux scandales en matière de religion. Il prie les états de continuer toujours en ce soin, pour garder la religion, laquelle court de grands risques, si les afifaires ne se peuvent démêler autrement que par la voie des armes : aussi les engage-t-il à tâcher de les terminer dune manière pacifique. Il a reçu depuis la deuxième lettre des états (du 24) concernant la remontrance destinée par Son Altesse à quelques villes principales de Flandre. Son Altesse ayant été reçue pour gouverneur du pays et étant encore reconnue comme tel , il ne pouvait se dispenser de mettre en délibération l'envoi de ses lettres à leur destination, comme il l'a déclaré aux députés des quatre membres : néanmoins, ne voulant donner « aucune » sinistre opinion » contre lui, il a résolu de différer encore ledit envoi, conformément à la réquisition des états.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 540 v.
747. — Bruxelles, 26 août 1577. Lettre des états généraux aux états de Flandre assemblés à Gand, afin qu'ils ajoutent foi et créance à ce que leur dira, de la part des états généraux, Charles de Ghistelles, seigneur de Provyn.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 531 v».
748. — Château de lYamur, 26 août 1S77. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux, pour se plaindre des mauvais traitements , « tant de paroles que aultreraent 9 , qu'on fait au seigneur de Trélon et au colonel Charles Fugger.
Arch. du royaume : min.
749. — Arras, 26 août 1677. Acte d'accord des états d'Artois de leur quote dans une aide de deux millions et dans deux autres sommes qui leur ont été demandées, le 26 août, par M. de Fresin , de la part des états généraux.
Arch. des étals d'Artois, à Arras : reâ- A , fol. 318.
750. — Gertrudenberg , 27 août lo77. Réponse du prince d'Orange au seigneur de Courtewille, député des états généraux. Regrets de la situation du pays. Nécessité de faire une bonne provision de deniers et de lever des gens de guerre. Rétablissement de la liberté de navigation. Le prince s'est rapproclié de Rruxelles, pour être aux ordres des états. Pacification de Gand; nécessité de l'entretenir; dispositions du prince et des états de Hollande et de Zélande à cet égard. Ordres donnés au capitaine de Nieuport. Affaires de Grave.
Corresp. de Guillaume, le Taciturne, etc., IV, 6.
751. — Château de Namur, 28 août 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il a reçu leur lettre du 24, et vu leur réponse sur l'écrit que les évéques d'Ypres et d'Arras leur ont délivré. La retraite des Espagnols, qu'il a procurée, suffirait pour prouver combien il désire le repos du pays; les offres contenues dans ses différents écrits en ont encore été autant de preuves : toutefois, pour plus ample assurance et témoignage de ses intentions, il s'est déterminé à leur faire les nouvelles concessions qu'ils trouveront exprimées en l'écrit joint à sa lettre.
Arch. du royaiinie : min., et MS. d'Alegarabe, t. II, fol. 93. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 605 v".
752. — Château de Namnr, 28 août 1577. Écrit de don Juan d'Autriche sur la réponse des états du 24 août. Afin de justifier sa retraite au château de Namur, et de satisfaire aux instances réitérées des états, il leur envoie les lettres qui l'ont averti de la conspiration tramée contre sa personne. Il leur propose la nomination de commissaires des deux parts, pour régler les points qui forment l'objet de leurs demandes, conformément à la pacification de Gand et à ledit perpétuel. Il est content d'oublier le passé. Comme il ne peut résigner son gouvernement sans le su et la permission du roi, il gouvernera,
en l'attendant, selon ses instructions, les accords derniers et l'ancienne manière de faire.
Arcli. du royaume : min., cl MS. d'Alegambe , t. II, fol. 80 et 9i. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. G07.
753. — Bruxelles, 2S aoiit 1577. Lettre des états généraux à l'eniporeur. Ils pronnent de nouveau leur recours vers lui, comme leur uni([uc as} le, pour lui l'aire entendre leurs justes doléances, « et l'informer de la vérité du succédé depuis la » pacification. » Ils lui font le récit de tout ce qui s'est passé entre eux et don Juan, et des artifices de ce prince, en lui envoyant copie des lettres interceptées en France. Ils le prient de les secourir et faire jouir de la pacification dont il a été le médiateur, et qu'ils désirent observer inviolablement en tous ses points, avec le maintien de la religion catholique romaine et de l'obéissance due au roi. Ils espèrent bientôt, par une justification imprimée, lui faire connaître plus amplement et à tout le monde leur bon droit et raison.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 96.
754. — Gand , 28 août IS77. Remontrance faite aux états du pays et comté de Flandre par le seigneur de Provyn, au nom des états généraux. L'objet en était d'obtenir le consentement des états à la levée, sur toutes les provinces: 1° de .sept cent quatre- vingt mille florins à payer le i" septembre, et 2" de deux millions de florins qui se payeraient en deux termes égaux, de quatre mois en quatre mois, à partir dudit jour. Le seigneur de Provyn devait communiquer aux états de Flandre les lettres de don Juan qui avaient été interceptées, et nommément celle qu'il avait écrite, de sa main, le 14, à 1 impéi^alrice, ainsi que les pièces principales de la négociation des états généraux avec lui.
Aicl). de Gand : reg. Y, fol. 552.
755. — Bruxelles, 29 août 1577. Points proposés aux états généraux, au nom du prince d'Orange, par le seigneur
de Courtewille. Réduction de Breda. Envoi d'un ambassadeur à la reine d'Angleterre. Provision d'argent et levée de troupes. Subsides pour l'artillerie. Nécessité de réduire Bois-le-Duc, Ruremonde, Campen et Deventer. Inconvénients qu'il y aurait à donner un passe-port aux Allemands de Breda. Envoi de personnes en Italie et en Allemagne, pour découvrir les desseins de l'ennemi; de quelques bons patriotes vers ceux de Maestricht et de Liège, et d'hommes spéciaux chargés de sonder les gués de la Meuse. Urgence de rassembler les troupes et l'argent. Secours offert par le prince. { Cette pièce est suivie de l'avis du conseil de guerre et de la résolution des états généraux, en date du 31 août, sur les points ci-dessus.)
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., IV, 10. — Bibl. roy. : MS. 16123-16131, fol. 69. — Arcli. de Gand : reg. Y, fol. 626.
756. — Bruxelles, 50 août 1577. — Lettre des états généraux au comte de Mansfelt, lieutenant et capitaine général du duché de Luxembourg. « La réputation que, par sa noblesse » et ses actes vertueulx , il a gagné au cœur et opinion de » tous » les engage à lui écrire. Le chemin que Son Altesse a pris leur déplaît amèrement, car ils ne désirent que la paix, ainsi que le maintien de la religion catholique et de l'autorité du roi, quoi que Son Altesse ait pu dire dans sa lettre à l'impératrice (1). En toutes leurs actions ils ont constamment pro-
(1) Dans cette lettre, qui était écrite de sa main et en espagnol, don Juan disait, entre autres, à l'impératrice:
« En vérité, par deçà, ils ne veuillent ny recognoistre leur Dieu ny obéyr à leur roy, comme ils doibvent, ains prétendent à liberté en toutes choses, de façon que c'est une très-grande compassion de veoir comme ilz y procèdent, et les impudences et le peu de respect dont ilz payent à Sa Majesté les grâces qu'il leur a faict, et à moy les travaulx, indignitez et dangers que j'ai passez pour ces gens En somme, ilz ayment et obéyssent
de tous poinctz au plus pervers et tirant héréticque et rebelle que soit au monde, qu'est ce damnable prince d'Orange, et au contraire, ilz abhorrent
cédé avec sincdrité et rondeur, sans feinte ou arrière-pensée , et le comte de Mansfclt en jugera ainsi, s'il est bien informé des lettres interceptées de Son Altesse et du secrétaire Escovedo au roi, de celles qu'elle a écrites aux colonels Fronsperg et Fugger, et de ses intelligences secrètes dans le pays. Les choses toutefois ne sont pas tellement désespérées qu'elles ne se puissent redresser. Pour cela, il faudrait que le roi rejetât les mauvais avis, et fit effectuer la pacification qu'il a confirmée. «Et comme Vostre Excellence, ajoutent-ils, pour le grand » crédit qu'elle a mérité vers Sadicte Majesté et Son Altcze , » peult beaucoup advancer et procurer le bien, salut et repos » de ces pays tant affligez, nous la supplions et requérons » bien humblement et très-instamment, en la mémoire et » recordation aussy de l'union qu'elle a signée et jurée, qu'elle » y veuille tenir la bonne main »
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 309, et 9238, p. 379.
757. — Bruxelles, 30 août !577. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. La conservation du pays en général et de la Flandre en particulier, rendant nécessaire la nomination d'un gouverneur de cette province, en remplacement du comte du Rœulx, qui tient le parti contraire, ils désirent savoir quel est le personnage qui sera le plus agréable aux quatre membres pour la charge en question.
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 635 v».
758. — Bruxelles, 30 août 1577. Lettre des états généraux au comte de la Marck, seigneur de Lummen. Le tenant « l'un » des plus affectionnez à la patrie , » et ayant à lui communi-
et déshonorent le nom et commandement de leur prince et seigneur naturel,
sans craincle de Dieu ny respect ou vergoigne des hommes »
Cette lettre, datée du 1-i aoiil, était, comme on l'a vu (n" 73i), tombée dans les mains des états, qui la publièrent, traduite en français, dans leur Discours sommaire des justes causes et raisons, etc.
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qucr une alFairc d'importance, ils le prient instamment de se rendre le plus tôt possible à Bruxelles.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 511, cl 9238, p. 237.
759. — Garni, 30 août et 10 septembre 1577. Résolutions du conseil de Flandre sur la proposition que lui avait faite, au nom des états généraux, le seigneur de Provyn, assisté de l'abbé de Saint-Pierre, des seigneurs de Mouscron et de Zwevcghem et des députés des quatre membres, à la fin qu'il ordonnât à son greffier de signer l'union « résolue par lesdicts » estatz, par forme de compromis, » et l'envoyât à toutes les lois, tant principales que subalternes de son ressort. Par celle du 50 août, le conseil demande un délai de quatre ou cinq jours, vu l'absence des conseillers Huusman, la Porte et Bevere. Par celle du 10 septembre, il déclare se conformer à la demande qui lui a été faite.
Arcli. de Gand : reg. Y, fol. 636 v».
760. — Bruxelles, 51 août 1577. Instruction des états généraux pour le marquis d'Havre, qu'ils envoient en Angleterre. Il devait d'abord excuser les états de ce qu'ils n'avaient pas donné plus tôt connaissance à la reine de la situation de leurs affaires; ensuite lui exposer toutes les pratiques de don Juan, et les causes qu'ils avaient de pourvoir à leur défense; enfin lui demander en prêt trois à quatre cent mille écus. Depuis la rupture de don Juan avec les états, la reine avait mandé à son ambassadeur de rester auprès de ces derniers : le marquis d'IIavré était chargé d'offrir, de leur part, l'envoi d'un agent qui résiderait continuellement auprès d'elle. Nous transcrivons ici un article tout entier de l'instruction : « Et » d'aultant que sommes advertis le conte de Leycestre estre » en grand crédit vers Sa Majesté, et que cognoissons, passé » loing-temps, la bonne affection qu'il porte à ce pays, ayant » plusieurs fois présenté servir avecq sa propre personne pour » la deffence de nostre tant juste querelle, })ourrez requérir
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» Sadictc Majesté, de nostrc part, que estions bien informez
» de SCS grandes qualitcz, prudence et vertu, luy pcrincctrc
» et donner congé d'accepter cliarge de dix enseignes angloises
i> et aullres dix escossoises soubz le colonnel Baliour. »
Bibl. roy. : MS. 5884-59-25, fol. 115. — Arcli. de la Haye: reg. AïKjleterre, I57G-I580, fol. 30 v.
7GI. — Bruxelles, 31 août I o77. Lettre des états généraux au baron de Liedekercke, commis à la superintendance de la ville d'Anvers, et au sieur de Ilouck, conseiller et receveur des domaines au quartier de Bruxelles. Ils les chargent d'employer tous les moyens possibles, conformément à leur instruction, pour trouver de l'argent, même, par l'intercession et aulorité du magistrat, sur le crédit des particuliers, que les états indemniseront.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 511.
762. — Bruxelles, 31 août 1377. Lettre des états généraux au sieur Simon Belven. capitaine de Limbourg, pour qu'il prête toute assistance à leur commissaire Matthieu Schelle, qu'ils ont chargé de recouvrer le plus grand nombre de chevaux limoniers qu il pourra.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 312.
765. — Bruxelles, 51 août 1577. Résolution des états généraux sur la requête de Georges de Lalaing, comte de Rennebourg, baron de Ville, gouverneur de Frise, de Groningue, des Ommelaudes et de Drenthe. Georges de Lalaing demandait : 1° que les états écrivissent aux états de Frise, de Groningue et de Drenthe, afin qu'ils le reconnussent pour leur gouverneur et lui obéissent; 2" que les pays d'Overyssel et de Lingen fussent réunis au gouvernement de Frise, selon l'ancienne coutume; 5" que les états statuassent sur le démantellement du château de Groningue. Les états généraux, après avoir pris l'avis du conseil de guerre, décident: sur le premier point, qu'ils écriront aux états de Frise, de Groningue et de Drenthe;
sur le deuxième, que les états d'Overyssel et de Lingen seront requis de donner leur avis touchant la demande y exprimée; 3° que le château de Groningue pourra être abattu et démoli, « comme encores autrefois a esté advisé. »
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 313.
TGi. — Sans date (août 1S77J. Points proposés aux états généraux, au nom du prince d'Orange, par le seigneur de Sainte-Aldegonde. Correspondance à établir avec l'empereur et les princes d'Allemagne. Protestation du prince, qu'il ne désire s'ingérer dans le gouvernement, ni apporter des changements à la religion. Compagnies françaises qu'il s'apprête à licencier. Députation projetée par ceux d'Amsterdam.
Corresp. de Guillaume le Taciturne , etc., IV, 1.
765. — Bruxelles , 7"" septembre 1577. État en brief de ce que promptement convient fournir, tant en argent comptant que en draps, pour le cassement des gens de guerre, hauts que bas-allemands, suivant les appointements et accords faits avec eux , de la part des états généraux ; fait par ceux de la chambre des aides. (Titre textuel.)
Actes des états de Hainaul, de 1516 à 1577, fol. 227.
i"' septembre 1577. Lettre de M. de Champagney
aux états généraux. Projet de concentrer des troupes devant la ville de Jodoigne. Exécution de Melchior, portugais, arrêté quelque temps auparavant avec Garavello, l'un de ses compatriotes. Plaintes contre l'écoutcte d'Anvers. Mécontentement du peuple en cette ville.
State paper office : papiers de Flandre.
767. — Bruxelles, 3 septembre 1577. Lettre des états généraux à Elisabeth , reine d'Angleterre. Ils lui recommandent le marquis d'Havre, qu'ils ont chargé d'une mission spéciale auprès de Sa Majesté.
State paper office .- papiers de Hollande.
768. — Bruxelles, 3 septembre 1577. Lettres des états généraux au comte de Leycester, au comte de Sussex , au comte de Warwick, au trésorier général de Burghley et au secrétaire d'État de Walsingliam , pour réclamer leurs bons offices au sujet de la mission dont ils chargent le marquis d'Havre en Angleterre.
Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 35.
769. — Bruxelles, 4 septembre 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Pour lui montrer qu'ils ont envie de lui donner toute satisfaction, ils veulent bien, pour la dernière fois, répondre aux écrits qu'il leur a fait présenter; mais ils ne pourront plus entendre à aucune communication, tant qu'il n'aura pas éloigné de lui les personnes qui leur sont suspectes, remis les villes et châteaux de Namur, Charlemont, Marienbourg, entre les mains de ceux qui en avaient la garde selon la pacification de Gand , et qu'il ne se sera pas retiré au pays de Luxembourg, pour de là gouverner les autres provinces conformément à ladite pacification, en attendant que le roi le remplace par un autre prince du sang.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 105.
— Arch. de Gand : reg. Y, fol. 620 v".
770. — Bruxelles , 4 septembre 1577 . Réponse des états généraux, tant aux articles contenus en l'écrit de don Juan du 28 août (n° 752), qu'à cekx que le seigneur de Grobbendoncq leur a proposés de sa part (n" 745), en vertu de sa lettre de créance du 24 du même mois. Les états répondent d'abord sur les articles que le seigneur de Grobbendoncq leur a exhibés, et ensuite sur ceux que don Juan a proposés le 28. Ces réponses se réfèrent, en substance, à ce que contient leur lettre du même jour.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 106.
— Bibl. roy. : MS. 5884-5923, fol. 164. —Arch. de Gand : reg. Y, fol. 621 v.
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771. — château de Namur, 5 septembre 1377. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Le roi, qu'il a supplié de leur donner pour gouverneur un autre prince de son sang qui leur soit plus agréable, a condescendu à ce désir, et Ta chargé en même temps de leur déclarer « qu'il veut que la » pacification soit inviolablement entretenue. » « Nous sommes » très-aise, dit don Juan à ce propos, que le jour est venu que » ung chascun verra clairement de s'avoir abusé, ceulx qui ont » voulu par ci-devant attribuer nostre entrée en ce chasteau à » aultre but que pour mectrc en seureté nostre personne, et » nous imputer à tort qu'avons intention d'entrer en guerre. »
Aich. du royaume : min., el MS. d'Alegambe, t. II, fol. 110. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 649.
772. — Château de Namur, S septembre 1577. Instruction de don Juan d'Autriche pour l'archidiacre de Brabant en l'église de Liège et le seigneur de Gh} mnich , subdélégués de l'évêque de Liège et du duc de Juliers , comme délégués de l'empereur, de ce qu'ils auront à remontrer aux états généraux vers lesquels il les envoie. Le roi lui ayant accordé son congé, il n'est plus besoin, de côté ni d'autre, de lever gens de guerre, ni de faire amas d'artillerie, ni de faire fortifications, démolitions, prises, pillages, saisissement de biens ni de personnes : il ne reste donc qu'à entrer promptcmcnt en communication touchant la cessation d'armes et l'accomplissement de la volonté de Sa Majesté, soit par les moyens déjà mis en avant, soit par d'autres dont on pourra présentement traiter. Don Juan déclare que, « moyennant que la religion catholique » romaine, l'authorité du roi et le bien et repos du pays soient » conservés et gardés, » il est prêt à s'accommoder « à toutes » choses justes et raisonnables. »
Arch. du royaume : min.
773. — Tournay, 5 septembre 1377. Acte par lequel les états du Tournaisis consentent à fournir leur quotc et contin-
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gciit, à l'avenant de ceux du pays de Flandre, dans les deux millions que les états généraux ont résolu de lever.
Areh. des élals du Tournaisis : reg. de lïi7"2 à IbS'J, loi. 20G.
774. — Bruxelles, 6 septembre lo77. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, en réponse à la sienne du 5. Ils ont été bien plus joyeux eneorc que lui des lettres du roi, car ils ne désirent que paix et repos. Ils ne peuvent toutefois lui laisser ignorer qu'au point où les choses en sont venues, les promesses feront peu dimprcssion , si les effets ne suivent. Ils le prient donc de « quitter » les villes et château de Namur, de Cliarlemont et de Marienbourg, d'ordonner aux Allemands qu'ils évacuent les places occupées par eux, nommément Boisle-Duc et Breda, et enlin d'accomplir la pacification.
Ai'cli.- du royaume : MS. d'AIegambe, t. 11 , fol. \l-2. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 051 v".
775. — Bruxelles, 6 septembre 1577. Lettre des états généraux au prince d'Orange, pour le prier de croire, comme eux-mêmes, le révérend père en Dieu messire Jean Vauder Linden, abbé de Sainte-Gertrude, M. de Champagney, baron de Renaix, colonel de l'infanterie wallonne, et messire Elberlus Leoninus, docteur es droits, qu'ils lui envoient.
Bibl. roy. : MS. loliiô-lGlôl, fol. Tô.
77G. — Bruxelles, 6 septembre 1577. Instruction donnée par les états généraux à messire Jean Vander Linden, abbé de Sainte - Gcrtrude , Frédéric Pcrrcnot, chevalier, baron de Renaix, seigneur de Champagney, Elberlus Leoninus, docteur et professeur es droits, et l'avocat Liesvelt, envoyés vers le prince d'Orange. Elle les charge principalement de prier le prince de se transportera Bruxelles, de lui demander qu'il permette l'exercice de la religion catholique aux lieux qui ont été remis entre ses mains et eu Hollande et Zélande, à ne pas
Tome i". lo
faire en sorte (lu'iine autre religion que la catholique soit exercée dans les autres provinces.
Jkcueils d'Aretophiles, Lyon, 1578, in-4'', p. 123. — Archives ou Corresp. inéd. de la maison d'Orange- Nassau, etc., VI , 155. — Mémoires de Frédéric Perrenot, elc, p. 207. — Arch. du royaume : MS.d'Alegainbe, t. II, fol. 115. — Bibl. roy. : MS. 16123- 16131, fol. 73 v».
lll. — Neustadt, 6 septembre ^577. Lettre de Jean-Casimir, comte palatin du Rhin, aux états généraux. En réponse à leur lettre du 20 août (1) , il leur promet de les secourir, en les engageant à s'entendre et se lier étroitement avec le prince d'Orange.
BoK , iiederlandlsche oorlogen, etc., liv. XI, fol. 287.
778. — Bruxelles, 7 septembre 1577. Lettre des états généraux au marquis d'Havre. Le prince d'Orange ayant trouvé convenir que les états envoient avec lui en Angleterre le sieur Adolphe de Mectkercke, échevin et receveur du Franc de Bruges, et IVP Paul Buys, avocat des états de Hollande, ils le prient de retarder son départ jusqu'à ce que ce dernier aille le trouver.
Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 34.
779. — Bnncelles, 7 septembre 1577. Lettre des états généraux à M. de Meetkercke, pour le prier d'accompagner le marquis dUavré en Angleterre, et de le seconder dans son ambassade.
Arch de la Haye : reg. Angleterre, 157C-1S80, fol. 34.
780. — Bruxelles, 7 septembre 1577. Lettre des états généraux au prince dOrange, afin qu'il veuille mander à M" Paul Buys de se trouver à Gertrudenberg vers le marquis d'Havre ,
(1) Celte lellie, citée iiar Bor, uuu^ manque.
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Cil compagnie duquel il s'acheminera à Bruges, d'où ils partiront pour l'Angleterre avec le pensionnaire Meetkercke.
Aich. de la Haye : leg. Angleterre, 157G-1580, fol 33 v».
781 . — Bruxelles, 7 septembre l-i77 . Lettre des états généraux à la reine Elisabeth. Ils se plaignent des déprédations commises par certains pirates anglais, au préjudice de quelques marins appartenant au port dOstende, et réclament réparation.
Slale paper office : papiers de Flandre.
782. — Bruxelles, 7 septembre 1677. Lettre des états généraux aux échevins et conseil de la ville de Gand. Les Hauts- Allemands qui occupent la ville de Bois-lc-Duc ne voulant pas accepter les conditions raisonnables qui leur ont été offertes pour en sortir, ils se voient obligés de les en expulser par la force, avec l'aide du prince d'Orange, et ils ont envoyé par là à cet effet quelques pièces d'artillerie; mais, comme elles sont montées sur de mauvais affûts, ils prient les échevins d'en envoyer trois ou quatre, de ceux qui sont en leur ville.
Arch. de Gand : Ontiangen brieven, l. I.
785. — Bruxelles, 8 septembre 1577. Lettre des états généraux au roi , pour lui demander un autre gouverneur général, en remplacement de don Juan d'Autriche; dont la retraite au château de Namur a scandalisé tout le monde : moyennant quoi, ils promettent, comme ils l'ont fait précédemment, de maintenir la religion catholique romaine et l'obéissance due au roi.
Lettres patetdes de monseir/n. don Jehan d'Auslrice, etc., in-4° de 8 feuillets non chiffrés ; Louvain , Rogier Velpius, 1578. — Responce véritable aux lettres patentes et persuasio7is abusives de don Jan d'Austrice , etc., p. 9. — Analectes belgiques , etc., 1830, p. 364. — Arch. du royaume : MS. d'Alegamhe, t. II, fol. 1 19. — jàdes des états de Hainaul, t. VI, fol. 28. — Arch. delà Haye : l^^^ loopende lias, 1550 1577.
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781. — Xaiiuir, S septembre 1577. Lettre de Gaspar Schclz, seigneur de Grobbendoncq, aii\ états généraux. Son Altesse, quoique souffrant & de son mal d'estomac, » lui a donné audience à son arrivée. Il espère « rapporter ceste fois telle rcso- » lution (lu'on se polra asseurer de toutes surprinses ou force » contraire à la pacification. » 11 prie les étals de penser à donner, de leur côté, quelque satisfaction à don Juan « en- » droict la forme de la scurté de sa personne et de son gouver- » nenient durant 1 intérim, » afin qu'il se relire du pays avec moins de dégoût.
Arcli. (Iri royaume : MS. d'Alcjîambc , t. II, fol. 121.
— Aich. (le Gaud : rcg. Y, foi. 634 \<'.
78d. — Bruxelles, 9 septembre /i>77. Lettre des états généraux au seigneur de Grobbendoncq, Ils répondent à sa lettre du 8. Ils l'assurent que, si don Juan leur remet les places dont il s'est emparé, et ordonne aux Allemands d'évacuer celles qu'ils occupent, il sera fait, de leur côté, « tout ce que la raison » commandera, tant allendi'oit de Tasscurance de sa personne » que touchant son gouvernement durant l'intérim. »
Art-li. du royaume : MS. d'AIegambe , t. II , fol. 121 v".
— ArtI). de Gand : rcg. Y, fol. G36.
780. — iVamur, 10 septembre 1577. Lettre du seigneur de Grobbendoncq aux états généraux. Son Altesse tient encore le lit; elle a été saignée aujourdhui, et elle se trouve bien mal, « comme se peult assez juger à la veue. » Néanmoins, à sa requête, elle a bien voulu négocier. Les affaires ont été tellement avancées cet après-dîner, qu'il espère que demain tout s'achèvera.
Arcii. du royaume : MS. d'AIegambe, l. II, fol. 122.
— Aic!i. de Gand : reg. Y', fol. C64 v".
787. — Bruxelles, Il septembre '/577. Lettre des états généraux au seigneur de Grobbendoncq. Ils sont joyeux de l'espérance qu'il leur fait concevoir. Ils le prient de bien persuader
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Son Altesse quils lui doiincroiU « soufTisantc et raisonnable » asseiirance, » et que, selon leurs promesses, ils ne manqueront à rien de ce qui dépend d'eux pour le maintien de la religion catliolique.
Arrh. (lu riiyniime : MS. <rAlrganil)e , t. II , fol. 122. — AitIi. de Gnnd : rofç. Y, fol. (i02 v».
788. — Châfeau de. Xamnr, Il septembre 1f)77. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux. 11 a reçu leur lettre du 4, avec l'écrit y joint (ii"" 769 et 770), contenant leui^ l'ésolutions sur les articles que le seii^ueur de Grohbeudoncq leur a proposés de sa part, et depuis ledit seigneur de (îrobbendoncq lui a apporté leur lettre du 5 (1). Le tout bien considéré, nm par le désir de faire i)roniptement cesser toutes causes d'altération, de remettre le pays en repos, et aussi pour .satisfaire à la volonté du roi, il leur renvoie le seigneur de Grobbendoncq, pour leur faire entendre ce à quoi il s'est résolu pour l'efFet du repos universel : « ce que, à nostre advis, » dit-il, est tel que ne voyons, si désirez tant ledict re[)os du » pays comme escripvez, que par raison sçauriés demander
» dadvantaige. »
Arch. (lu royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 124.
789. — Château de iVamur, Il septembre 1577. Points et articles accordés par don Juan d'Autriche, <( pour faire cesser » toutes causes d'altération et une bonne fois mettre fin à ces » différends, selon les ré(|uisitions des estatz. » Ils comprennent : le maintien de la pacification de Gand et de l'édit perpétuel; l'oubli du passé; la remise immédiate de la ville et du cluUcau de Namur aux mains de ceux qui les gouvernaient.
(1) Nous n'avons pas trouvé celte leilre du 5, (|ui servait probablement (le créance au seigneur de Grobbendoncq.
lorsque don Juan s'en empara; celle de Charlemont et de Mariembourg après laccomplissement de certaines conditions; le licenciement et la sortie des Pays-Bas des troupes allemandes; le cassement, de chacun des deux côtés, de tous autres gens de guerre; la cessation de toutes hostilités, voies de fait, invasions, annotations et saisissements de biens et de personnes; la mise en liberté du seigneur de Trélon, du colonel Charles Fugger et de tous autres prisonniers ; la réintégration de chacun en ses états, charges , offices, actions, droits et prétentions, tels qu'il en jouissait avant les derniers troubles; l'obligation , pour les magistrats et habitants des villes d'où sortiront les gens de guerre, de prêter serment qu'ils ne recevront d'autre garnison sans l'ordonnance de don Juan et l'avis des états généraux, et qu'ils conserveront la religion cathoUque romaine, ainsi que l'obéissance au roi; la retraite de don Juan au pays de Luxembourg , pour de là gouverner les Pays-Bas conformément à la pacification de Gand, jusqu'à ce que le roi lui ait donné un successeur; la renonciation, de côté et d'autre, à toutes ligues et confédérations faites depuis les derniers changements, etc.
Kronyk van het historisch genootschap te Utrecht, 3' sér., IV, 198. — Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 123 et 139. — Arch. de l'État à Bruges : reg. n» 11, pièce 7. — Arch. de Gand : reg. Y, fol. 668 v», — Bibl. roy. : MS. 5884-5923, fol. 98.
790. — Bruxelles, il septembre 1377. Résolution des états généraux portant que toutes pièces d'artillerie et munitions de guerre étant dans les villes et châteaux d'Anvers, de Gand, de Lierre, de Berg-op-Zoom, d'Utrecht, de Breda, en Frise et ailleurs, seront incontinent rendues aux villes auxquelles elles appartenaient avant le commencement des premiers troubles.
Arch. du rovaunip : MS. d'AIegambe, t. II, fol. 123 et
791. — Vienne, 12 septembre /577. Lettre de l'cmporcnr aux états généraux. Il a reçu leur Ictlrc des mains de Gauthier a Grastiere (Vander Gracht), seigneur de Malstède, et appris par lui l'état où se trouvent derechef les Pays-Bas. Il en a été d'autant plus peiné qu'il n'avait épargné aucun effort pour y rétablir la paix, et qu il n'a cessé d'en recommander le mainlien au seigneur don Juan, comme les états le verront par sa correspondance avec ce prince, dont il leur envoie copie. Il leur représente les maux et les incommodités que la guerre entraînerait pour leur pays. Il est disposé à nommer encore des commissaires pour aplanir ces nouveaux différends, si eux et don Juan le désirent; il demande que les états lui fassent connaître leur intention à cet égard par le retour du courrier. Il réclame des explications sur la détention du colonel Charles Fugger, et les engage enfin à traiter avec justice les gens de guerre allemands qui sont aux Pays-Bas.
Arch. du royaume : MS. d'Alegatnbe, t. II, fol. 128. ' — Arch. de la Haye : reg. Hoochduits. depescken , 1576-1579, fol. 18.
792. — Bruges, 12 septembre 1577. Lettre d'Adolphe de Mcetkcrcke aux états généraux. Il leur obéira (v. n" 779), « combien que les affaires publicques de son office et particu- » Hères auxquelles , /)o«r sa longue absence, il n'a encores sy » tost sceu mettre ordre, l'eussent peu légitimement excuser. » Le marquis d'Havre est arrivé à Bruges la veille. Ils partent ce matin pour Dunkerque, où ils attendront un vent favorable.
Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 40.
793. — Dunkerque, 13 septembre 1577. Lettre du marquis d'Havre et d'Adolphe de Meetkeroke aux états généraux, pour leur annoncer leur arrivée en cette ville et leur intention de mettre à la voile dans la nuit.
Arch. de l.i Haye : reg. Anghtcrri', 1. ''.76-1 580, fol. 40 v».
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794. — Siois date (13 septembre 7577 ?j. Réponse du prince dOrangc aux tlc'i)uU's des états généraux, Tabbé de Salnte- Gertrudc, le seigneur de Champagney, le docteur Leoninus et l'avocat Liesvolt. Après avoir remercié les états de la ferme et unanime résolution, qu'ils ont prise ^ « de procurer entre les » provinces de par deçà toute mutuelle asseurance, » ainsi que de la bonne opinion qu'ils ont de lui et de la confiance qu'ils lui montrent, il déclare qu'il n'aurait rien de si cher que de se transporter incontinent à Bruxelles, mais que ses obligations envers les états de Hollande et de Zélande, et leur affection réciproque, exigent qu'il ait préalablement là-dessus leur avis et agréa tion. A l'égard du désir des états généraux , que l'exercice de la religion catholique soit permis en Hollande et Zélande, suivant la pacification de Gand, c'est un point qui touche principalement les états de ces provinces, et, sans leur consentement, il ne saurait rien y faire. Au surplus, il promet, pour lui et lesdits états, ([u'ils ne souffriront que, dans les autres provinces, aucun attentat soit fait contre la religion catholique, etc.
PiP.cueilsd'Arétophiles.elc., p. 125. — Archives ou Cmrresp. inkl. de la maison d'Orange-Nassau , VI, 157.
— Mémoires de Frédéric Perrenot , etc., p. 211. — Arcli. du royaume .-MS. d'Aleganibe, t. II, fol. IIC.
— Bibl.roy. : MS. 1C123-16I51, fol. 78 v».
7î).j. — Gerlrudenherg , i 5 septembre 4577. Lettre du prince d'Orange aux états généraux. Il s'en remet à ce que leurs députés leur diront de sa part, les remerciant de la bonne opinion qu'il leur a plu concevoir de lui, et à laquelle il fera toujours son extrême devoir de correspondre, comme il s'emploiera , de tous les moyens que Dieu lui a mis entre les mains, pour leur service et l'avancement du bien et salut de la patrie.
Arch. du royaume : MS. d'Aleganibe ,1.11, fol. 1 15.
79G. — Bruxelles, 15 septembre 1o77. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils le prient de faire secourir
leurs gens de guerre étant devant Brcda. Ils ont envoyé des ambassadeurs en France, afin que le duc de Guise soit empêché de secourir don Juan, et ils réclament, dans ce même but, l'intervention du prince auprès d'un personnage qu'ils ne nomment pas.
Corrosp. de Guilldumc le Tacilump, c\c.., IV, 17.
797. — BnixeUes, 1o septembre 1577. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche. Ils lui envoient, i»ar le rév<''rcndissime évéque de Bruges, le seigneur de Willerval et le seigneur de Grobbendoncci, leur réi)onse sur les derniers articles qu'il leur a hiit présenter. Klle « approche si près » ses offres qu'elle ne doit donner matière à aucune difficulté. Puis donc que le salut et le rei)os des Pays-Bas, aussi bien que l'assurance du maintien de la religion catholique romaine et de la due obéissance au roi, sont en ses mains , ils le supplient très-humblement de promptcment s'y accommoder. Il se peut assurer que, de leur part, il n'y aura aucune faute en tout ce qu'ils ont promis et doivent faire pour l'acquit de leur serment et fidélité.
Arch. du royaume : cop., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 138 et Uô.
71)8. — Bruxelles^ 1S septembre 1577. Réponse des états généraux sur les points et articles, en date du 11 septembre (n° 789), que don Juan d'Autriche leur a fait présenter par le seigneur de Grobbcndoncfj. Après avoir « remercié Son Altèzc » de ce qu'elle a esté servye de s'accommoder de plus près à » leurs pétitions et demandes, » ils réclament les modifications suivantes auxdits points et articles. Ils entendent que les Allemands de Cornelis Van Eynde, ainsi que ceux qui ont été au sac d'Anvers et à Maestricht, ne soient pas compris dans le payement qu'ils feront aux gens de guerre de cette nation; que don Juan casse tous ceux qu'il a levés ou retenus en ttartgelt depuis sa venue aux Pnvs-Ba';: qu'il rende Charlemont , Marienhourg,
2o0 ACTES DES ÉTATS GÉNÉRAUX
Bouvigncs, Château-Thierry et autres places. Au même temps, ils promettent de casser leurs propres gens de guerre; mais comme, avant qu'ils se désarment, les Allemands doivent être sortis du pays, selon l'édit de pacification, ils retiendront, pour leur assurance, six régiments, de mille chevaux chacun, lesquels ils répartiront à leur discrétion , pour le plus grand soulagement du peuple. Don Juan défendra aux gouverneurs des provinces, nommément de Luxembourg et de Bourgogne, de laisser entrer ou passer des soldats étrangers en ces provinces. Dès qu'il aura quitté le château de Namur, toutes hostilités cesseront de part et d'autre, et les prisonniers seront mis entre les mains du prince et des trente-deux métiers de Liège', pour être élargis quand Charlemont, Marienbourg, Bouvignes, Château-Thierry et autres places auront été rendus. Les biens seront restitués ; « mais, au regard des estatz, charges » et offices, il ne convient poinct encoires qu'ilz le soyent, » pour les inconvéniens qui en pourroient survenir, ains en » sera déterminé par les estatz en leur assemblée générale » future. » Don Juan fera enfin les démarches nécessaires auprès du roi, pour qu'un autre gouverneur du sang vienne promptement le remplacer.
Arch. du royaume: cop., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 155 et 139. — Arch. de l'État , à Bruges : reg. n» H,pièce7. — Bibl. roy. : MS. 5884-5923, fol. 98.
799. — Bruxelles, 15 septembre 1S77. Instruction donnée par les états généraux à l'évêque de Bruges et à M. de Willerval, allant vers don Juan, à Namur. Ces députés devaient accompagner le seigneur de Grobbendoncq, et présenter au prince les réponses des états à l'écrit qu'il leur avait envoyé par ce dernier, en le suppliant de s'y accommoder promptement. S'il alléguait de nouvelles difficultés, et demandait que des commissaires fussent chargés de les décider, ils l'assureraient « que les estatz ne sont délibérez ni intentionnez de passer » oultre en ultérieure communication et dispute, n'est que Son
» Altcze monstre par effcct que à bon escient elle procure et tend » au restablisscment et repos du pays. » Pour cela , il faut qu'il se conforme à leurs dernières résolutions, qui sont tant « raison- » nables et fondées au regard de Testât présent des affaires, » qu'elles seront approuvées de toutes personnes neutres et de sain jugement. S'il ne le fait pas, il « debvra de bon droit estre » culpé et chargé de touts inconvénients qui s'en polront en- » suivir. »
Arcli. du royaume : MS. d'Alegarabe, t. II, fol. 133.
800. — Villers, 17 septembre 1577. Lettre de Gaspar Schetz aux états généraux. Il a reçu les lettres de Son Altesse qu'il leur envoie, avec les copies y jointes , pour faire sortir les gens de guerre de Bois-le-Duc et de Breda, dès que l'on sera d'accord. Comme la seule difliculté réside dans la clause concernant les seigneurs et gentilshommes ayant suivi Son Altesse , si les états veulent sur ce point s'élargir un peu au-delà de la commission qu'ils ont donnée à leurs députés, tout sera bientôt fini. Schetz est d'avis que, « pour faire une bonne paix et pour » ne laisser semence ou racine de nouveaux troubles , il fault » passer et faire beaucoup de choses. »
Arch. du royaume : Étuis généraux, t. I, fol, 99.
801. — Sans date f Bruxelles, .. septembre 1577). Avis du conseil des finances sur ce que les états généraux lui ont fait représenter touchant le haussement de la monnaie à l'avenant de celle de Hollande. Le conseil déclare « qu'il n'y a chose » plus détestable, pernicreuse ni dommageable à un pays, » ensemble moings honneste, que la haulche en question, » laquelle ne cause seullement grandissime désordre et con- » fusion, mais aussy faict enchérir et redoubler le prix de » toutes sortes de vivres, denrées et aultres choses, etc. »
Actes des étals de Hainaut, de 1316 à 1577, fol. 245.
802. — Bruxelles, 18 septembre 1577. Avis du conseil privé sur ce qui a été proposé do la part des états généraux
touoliant le haussement de la monnaie. Le eonseil privé se prononce, plus énergiqucinent encore que le conseil des finances, contre celte mesure; il déduit avec détail les conséquences fâcheuses quelle aurait.
Actes des élals de Uainaat, de 1316 à 1577, fol. 238.
805. — Douvres, 1S septembre 7o77. Lettre du marquis d'Havre et d Adolphe de Mectkercke aux états généraux. Après avoir couru de grands dangers, par suite d'une tempête, ils sont parvenus à toucher la côte d'Angleterre. Le il, ils sont arrivés à Douvres. Ils ont appris que la reine a quitté Londres, à cause de la peste, et s'est retirée à son château de Richmond. Ils ont mandé au comte de Leycestcr de venir les trouver le 19 à Gravesend.
Arch. de l;i Havn ; reg. Angleterre, I.'i7(;-I580, fol. 41 v».
804. — Bruxelles, 19 septembre /577. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Informés de son arrivée à Anvers, ils lui envoient des députés pour le complimenter.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., IV, 19.
80o. — Bruxelles, 19 septembre 1577. Instruction des états généraux pour messieurs les prélats de Villers et de Maroilles, ensemhle messieurs les sénéchal de Hainaut, seigneurs de Fresin et de Câpres, chevaliers, etc., de ce qu'ils auront à traiter avec monseigneur le prince d'Orange. (Titre textuel.) Ils sont chargés de remercier le prince, de l'engager à se transporter le plus tôt possible à Bruxelles, de le prier d'éviter tout scandale en matière de religion, de donner satisfaction aux villes de son gouvernement, et enfin de faire accorder aux catholiques de Hollande et deZélande la permission d'exercer librement leur religion.
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., IV, 21. — Arch. (lu royaume : MS. d'Aleganibe, t. II, fol. 144. — Arch. de Gand : Ontrcmgen brieren, 1. I.
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septembre 1li77. Lettre de A. Kesscis
pensionnaire de la ville de Bois-le-Diie, aux élals i^énérau.v, relativement aux troupes allemandes qui se trouvent dans eclte ville. Termes proposés par M. de Champagney.
Slate paper oflicc: p;i])ieis de Fl.mdic.
807. — Bruxelles, 20 septembre lo77. Acte des états généraux par lequel, sur la })réscntation de ceux de Flandre, ils nomment gouverneur et eapitaine général de ce pays, en remplacement du comte du Rœulx, qui s'était retiré auprès de don Juan, mcssire Philippe de Croy, due d'Arschot, prince de Chimay et de Portien, comte de Beaumont et de Senningen, seigneur de la terre et j)airie d'Avesncs, etc.
Aicli. d<; Lille : reg. T i'J, pièce 27.
808. — Namttr, 20 septembre to77. Lettre écrite aux états généraux par leurs députés, Remigius Drutius, évoque de Bruges, et A. d'Ongnyes, et par Gaspar Schetz, pour leur annoncer qu'ils auront le lendemain « une résolution finale de » Son Altèze. »
Arcli. du roy;itiiiic : MS. d'Alegami)c, t. 11, fol. 1 45. — liée, de la Ch. des représent., t. I, fol. 390.
809. — Gembloux, 20 septembre i377. Lettre d'Emmanuel de Lalaing, baron de Montigny , de Robert de Melun et d'Antoine de Gongnyes aux étals généraux. Ils ont été faire des rceonnaissancQS pour tâcher de rapprocher leur armée de iSamur. Nouvelles de France; marche des troupes de M. de Guise. Les troupes de Mansfelt s'approchent. Nécessité de renl'orcer l'armée et d'envoyer de largent.
Lettres inéd. d'Emmcaïuel de Lalainrj, etc., p. 13.
810. — Anvers, 20 septembre Jo77. Lettre du comte de Boussu aux états généraux. Il leur rend compte d'une mission dont il a été chargé à Anvers. On ne peut luire partir
les troupes d'Anvers ni celles de Lierre , faute d'argent pour les payer.
Lellres inéd. de Max. de Hennin, etc., p. 48.
811. — Château de Namur , 21 septembre 4577. Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. L'évêque de Bruges et le seigneur de Willerval lui ont délivré leur écrit du 15. Après l'avoir mûrement examiné, et pour le désir qu'il a de mettre fin à cette affaire « dont la religion, le roy et le » publicq reçoipvent tant d'intérest », il n'a voulu plus longtemps différer de l'accepter, sauf les éclaircissements et conditions qu'il joint à sa lettre, « affin que, par après, sur l'intel- » ligence et exécution dudict accord ne se treuvent aucuns » scrupules ou dilïïcultez. »
Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, l. II,
812. -^ Château de Namur, 21 septembre 1677. Eclaircissements et conditions joints à la lettre de don Juan du même jour. Le plus important, et même le seul qui ait de l'importance, est ainsi conçu : « Au regard des gouvcrneraens et » charges, etc., attendu la défiance alléguée, nous sommes » content, en ce qui concerne le faict des gouvernemens des » provinces et conduicte des bendes d'ordonnance, d'ainsy le » faire, et suyvant ce, de commander aux gouverneurs et cliiefz » estans près de nous, de s'abstenir de l'exercice de leursdicts » gouvernemens de province et conduicte de leurs bendes du- » rant cestuy intérim, jusques à ce que les affaires soient en » meilleurs termes et plus quiètes; et cependant n'y sera pour- » veu d'aultres; et, en cas de besoing, Sa Majesté ne k fera pour » ceste fois, sinon d'agréables aux estatz. »
Arch. du royaume : min., et MS. d'Alegambe, t. II, fol. 146. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 390.
813. — Bruxelles, 22 septembre 1577. Lettre des états généraux au comte de Boussu. Pour le récompenser de ses
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services et de sa fidélité, ils le nomment, par provision, gouverneur de la Gucldre et du comté de Zutphen. Ils ont écrit aux étals de ces provinces , pour qu'ils le reçoivent comme leur gouverneur.
Lettres inéd. de Max. de Hennin, etc., p. 50.
814. — Bruxelles, 22 septembre 1577. Commission donnée par les états généraux à Henri, seigneur de la Croix, pour, de leur part, « diriger tous secrets dépendans de la guerre, » selon la charge verbale qu'il en a et aura d'eux , de ceulx de » leur conseil, du capitaine, lieutenant, colonnclz et autres 1) chiefz de guerre. »
Rec. de la Gli. des représent., t. I, fol. 388.
815. — Liège, 22 septembre 7577. Lettre de l'évêquc de Liège aux états généraux. Il se plaint de ce que deux enseignes des troupes des états sont entrées sur son territoire, ont pénétré par force dans sa ville de Borgloon, et y ont tué le curé et trois autres bourgeois ; il les engage à faire retirer immédiatement ces troupes, et à punir exemplairement les plus coupables.
Quelques lettres de Gérard de Groesheck, etc., p. 23.
816. — Nimègue, 25 septembre 1577. Instruction donnée par les états de Gucldre à Jean Van Genth tôt Oyen, Cornelis Van Boetberghen, maréchal, et Jean Kreynck, conseiller de la ville de Zutphen, chargés de les représenter dans l'assemblée des états généraux , à Bruxelles.
BoNDAM, Verzameling van onuitgegeevene slukken, elc, 111,278.
817. — IVamur, .. septembre 1577 (1). Lettre de frère Antoine (Havet), évéque de Namur, aux états généraux. Il a appris
(1) On lit au bas : « Recopia le ,\xvii' de septembre 1S77. »
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([u'on a l'ait aux étals « quelque mauvais rapport » contre lui. II ignore pourquoi , et voudrait le savoir : il est prêt à ré])ondre devant son juge ordinaire et légitime. II ne croit pas avoir contrevenu à la pacification, en remplissant ses devoirs de pasteur. Il a montré à Son Altesse les inconvénients de la guerre : la perte de la religion et de la discipline ecclésiastique, celle du pays pour le roi, « luy disant ouvertement, par trois di- » verses fois, que le duc d'Alvc, en la guerre qu'il at mené en » ces pays, sept à huit ans, a plus fait de détriment à la saincte » foy catholicque romaine que n'ont faict Luther et Calvin, » avecq tous leurs suppostz, en vingt ans ou plus aupara-
» vaut; plus, que Sadicte Altèze debvoit nouchaloir et ne
» faire cas d'avoir reccu aulcunes indignitez daulcuns parlicu- » licrs, pour conserver le repos publicq de l'universel »
Arcli. (lu royaume : MS. d'Alegambe, l. Il, fol. 148.
818. — Bruxelles, 2o septembre lo77. Lettre des états généraux à don Juan. Ils ont vu les articles qu'il leur a envoyés, j)ar forme d'éclaircissements et conditions. Ils le remercient Lien humblement de l'airection qu'il montre à la paix. Ils ont fait rédiger en forme « ce qui, en toute équité et raison, leur K a semblé convenir », et, à leur requête, l'cvéque de Bruges et le seigneur de Willerval, avec le seigneur de Grobbcndoncq, ont bien voulu prendre la peine de le lui porter. Ils le prient d'avouer et de signer le tout. Ils espèrent qu'il y trouvera la preuve de leur affection au salut et repos du pays, ainsi qu'au maintien de la religion catholique romaine et de l'autorité du roi. « Vostre Altèze, ajoutent-ils, doibt cognoistre, ayant le » cœur et le zèle comme elle a pour la conservation de l'ung » et de l'aultre, et dont à bon droit elle mérite gloire et louange » immortelle, pour le grand bien que toute la chrestienneté en » ressentira , de combien désirons la seconder, pour la mesmc » affection et obligation que y avons. »
Arcii. du royaume : coi)., ^' ^*'''- d'Alegambe, l. II, fol. lôO.
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8 1 1). — Jinixclles, 2o septembre l-iTl . Projet d'accord entre don Juan d'Autriche et les états généraux, rédigé et arrêté par ceux-ci. Ce projet comprenait vingt-deux articles. Dix-huit étaient conformes à ce qui avait été convenu en dernier heu entre les états et don Juan. Il y en avait deux sur lescpiels ils n'étaient pas d'accord avec ce prince : l'un regardait les gouverneurs, chefs de bandes d'ordonnance et autres qui suivaient son parti; l'autre, la manière dont il gouvernerait dans le Luxembourg. Les états voulaient, « au regard des estatz, charges et « ofliccs de ceulx qui s'estoient distraictz d'eulx, » que la détermination s'en fit, après la sortie des soldats allemands et la remise des villes et places, par le grand conseil de Malines, « y adjoustant aulcuns des consaulx provinciaulx, à la dénorai- » nation et choix desdicts estatz; » que, durant l'intérim , lesdites charges et olhces demeurassent en suspens, et qu'en cas de besoin , ils pussent dénommer des personnages , pour y être commis par le roi. Ils demandaient que don Juan , retiré dans le Luxembourg, gouvernât par l'avis du conseil d'Etat, qui résiderait où ils le trouveraient convenable, déciderait toutes les affaires à la pluralité des voix, et qu'ils compléteraient euxmêmes, vu le petit nombre de membres dont il était composé. Il s'} trouvait enfin deux articles dont il n'avait pas été question dans les communications précédentes : par l'un, don Juan s'obligeait à faire en sorte que le comte de IJuren fût mis en liberté dans les deux mois; par l'autre, la reine d'Angleterre était comprise dans le traité.
Arch. du royaume : cop., el MS. d'AlegamIje, 1. H, fol. 134.
820. — Bruxelles, 2î) septembre lo77. Instruction de ce que messieurs le révérendissime évêque de Bruges et le seigneur de Willerval, avec monsieur de Grobbendoncq, auront à traiter, de par les états généraux, à Namur, avec Son Altesse. (Titre textuel.) Il résulte de cette instruction que les députés étaient porteurs de deux écrits différents : dans l'un, don Juan
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prenait rengagement de faire mettre en liberté le comte de Buren, indépendamment de tout ce que les états lui avaient demandé en dernier lieu ; l'autre ne parlait pas du comte. Les dé})utés devaient ne rien négliger pour que don Juan acceptât et signât le premier écrit; s'il s'y refusait absolument, ils lui présenteraient le second. L'un ou l'autre accepté par lui, ils recevraient son serment d'en accomplir les clauses, et ils jureraient, de leur côté, de les observer, au nom des états. Que s'il ne voulait absolument accepter et signer l'un ni l'autre , mais y proposait des modifications, les députés « proteste- » roicnt, devant Dieu et Sadicte Altèze, de la bonne foy et » tous debvoirs possibles tousjours monstrez par les estatz, et » que tous les maulx qui pourroient provenir de la guerre ap- » parente, en desservicc de Sa Majesté, ne procéderoient de » leur coulpe. »
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, l. II, fol. 158.
821. — Bruxelles, 25 septembre 1577. Lettre des états généraux aux mayeur et échevins de la ville de Lille. Sur la requête de leurs députés, et conformément à ce qu'ils ont déjà accordé pour les châteaux d'Anvers, Gand, Utrecbt, Valenciennes et Bélhune, ils les autorisent à faire démanteler le château de leur ville, « du lez et costé d'icelle, » à condition que, par un acte pertinent , ils s'engageront à fortifier ladite ville de manière qu'ils puissent en répondre au roi, et qu'ils entretiendront la religion catholique, ainsi que l'obéissance due à Sa Majesté. Les états informeront de cette résolution le baron de Rassenghien, leur gouverneur.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 159.
822. — Sa)is date f Bruxelles, 25 septembre 1577], Requête présentée aux états généraux par les députés d'Amsterdam , afin qu'ils interviennent pour que le prince d'Orange leur donne la satisfaction à laquelle ils ont droit. Les états généraux avaient député le comte de Boussu, le président Sasbout et le
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seigneur de Grobbeudoncq, pour arranger, avec les députés du prince à Bruxelles , les différends existants entre lui et la ville d'Amsterdam: après plusieurs conférences, les derniers avaient déclaré qu'ils demanderaient de nouvelles instructions au prince, et rien ne venait. Les députés d'Amsterdam déclarent ne tendre, dans leurs demandes, à un autre but « que » de povoir, par bonne asseurance, maintenir dedans leur '> territoire la saincte foy catholicque romaine , ensamble l'aui< tborilé de la Majesté Royalle, conserver leurs droicts et pre- » viléges, etc. » — Les états généraux répondent, par apostille, « qu'on requérera le seigneur prince d'Orange de vouloir » accommoder cculx de la ville d'Amstelredam du contenu à » leur requestc. »
Arch. du royaume : MS. d'AIegambc, l. II, fol. 151 et 133.
825. — Bruxelles, 26 septembre 1677. Lettre des états généraux au baron de Rassenghien, gouverneur de Lille, Douay et Orchics. Ils l'informent de l'autorisation, qu'ils ont donnée aux mayeur et échevins de Lille, de faire démanteler le château de cette ville, et l'invitent à s'y conformer.
Arch. du royaume : MS. d'AIegambe, t. II, fol. 160.
824. — Bruxelles, 26 septembre 1 577. Lettre des états généraux à l'évoque de Liège. Les négociations avec don Juan touchent à leur fin; le prince quittera le château et la ville de Namur, qui seront remis entre les mains du seigneur de Froidmont; les prisonniers seront confiés à l'évcque et aux trentedeux métiers de Liège. Ils expriment leurs regrets de ce qui est arrivé à Borgloon , et promettent de sévir, d'une manière exemplaire, contre les coupables.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck, etc., p. 24.
825. — Bruxelles, 26 septembre 1677. Lettre des états généraux aux états d'Utrecht, afin que, aux termes de la pacifi-
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cation de Garni, Jean de Reiicssc, seigneur de Wulp, soit réintégré dans la possession de ses maisons sises en la ville dUtreehl.
BoNDiM , VcrzaineUnij vuu onmlgeyeetcne slukhcn, clc , 111,-288.
8!2G. — Windsor, :2S septembre lo77. L(!ltre du marquis d'Havre et d'Adolphe de Meetkercke aux états généraux. Le 2i2, ils ont eu audience de la reine à Outlande. Le 25, la reine est venue à Windsor, où elle a encore donné audience deux fois au marquis. Ils ont ensuite commencé à traiter avec les membres de son conseil. Le seigneur de Famars, ambassadeur du prince d'Orange, qui a été partout présent, va rendre compte aux états de ce qui a été proposé de part et d'autre, et leur demander une commission absolue pour conclure. Ils supplient les états de ne pas laisser échapper l'occasion favorable qui se présente. Ils ne sauraient assez exalter « la grande sin- » cérité et bienveillance » que la reine et tous les seigneurs de son conseil leur témoignent, et la bonne volonté que chacun montre généralement pour le soutien de leur cause. La reine a été jusqu'à leur offrir, en cas de besoin, cinq mille hommes de pied et mille chevaux sous la conduite du comte de Leycesler. En outre, elle leur accorde son crédit et celui de la ville et des marchands aventuriers de Londres, jusqu'à concuri'cnce de cent mille livres sterling, qui reviennent pres(|ue à huit cent mille llorins. Nicolas Carenzoni se rend à Bruxelles pour ce dernier objet.
Arcli. du royaume : MS. d'Aleganibe, l. Il, loi. Itil. - Bibl. loy. : MSS. 5881-692;;, J"ol. lii; 1\W , fol. ÔIC V, et 9258, p. 28-2. — Aicli. de la Haye : leg. AiHjlelerre, 1o7C-l580, fol. 42 v».
8'27. — Bruxelles, 29 septembre /.>77. Lettre des états généraux à leurs députés vers don Juan d'Autriche. Ils les chargent de lui expli(|uerlcs motifs de l'arrivée du prince d'Orange. Us ont cru indispensable, dans des circonstances aussi difli-
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eilcs, (le prendre l'avis de ce dernier. Ils espèrent que don Juan voudra bien excuser cette démarche de leur part.
Bon, Nederlundtsche oorlot/lien , liv. XI, fol. 28K v» (Irail. iiuUand.). -- Slalp paper office : papiers de FI a mire.
Sans date fortohre '1577 ?J Liste des «bons
» patriotes » qui sont vn l'assemblée des états généraux à Bruxelles. On cite, parmi les nobles, le comte d'Egmont, les seigneurs de Hèze, de Bcersel, le sénéchal de Hainaut, le comte de Lalaing, M. de Montigny, le vicomte de Gand, le seigneur de Câpres, le seigneur de Fresin , le seigneur de Noyelles, le seigneur Van der Mceren; parmi les députés du tiers-état, les pensionnaires et députés des états de Hollande et de Zélande, le pensionnaire de Lille, le pensionnaire de Louvain, le conseiller député de Namur, le pensionnaire du Franc de Bruges; parmi les ecclésiastiques, l'abbé <le Sainte- Gertrude, à Louvain, l'abbé de Maroilles, du pays de Hainaut. On désigne ensuite, parmi les bourgeois et habitants de Bruxelles, l'avocat Liesvelt, « homme fort docte, » l'avocat Corneille Vander Straete, l'avocat Vander Haghe, Jean Vander Haglie , Jean Houw aert , « bourgeois principal , » Fr. de Massom, gentilhomme bourguignon, Joseph Sarouls, concierge du logis de Berghes, le sieur Henri de Bloeyere, le sieur Berlicum, Rouck, receveur général, maître Jean Gilles, greflier des finances; parmi les habitants d'Anvers, le greflier 3Iartini, le trésorier Schuermans, le bourgmestre Rockox, Landmctre, capitaine des jeunes gens, le wyckmeestcr Joseph Michaëli, docteur en médecine; parmi les habitants de Gand, le sieur d'Hembyze, l'avocat Michel de Backere, M* Jean Le Clerc, greffier du Vieux-Bourg.
State paper office : papiers de Hollande.
829. — BrnxeUpn, 1"' octobre ^.577. État en brief des gens de guerre, tant à pied que à cheval, lesquels sont présente-
ment à la charge de messeigneurs les états généraux, pour par leur ordonnance dorénavant être payés de mois en mois, selon les retenues et commissions expédiées et à expédier; fait et dressé par messeigneurs du conseil de guerre desdits états. (Titre textuel.)
Actes des états de Hainaut, de 1516 à 1577, fol. 240.
850. — Sa7ïs date fi"" octobre 1577?). Remontrance présentée aux états généraux par « aulcliuns de Bruxelles. » Elle contient une longue série de demandes, parmi lesquelles sont les suivantes : qu'on fasse le siège de Namur; qu'on lève le dixième homme dans tout le pays, et qu'on aille brûler et raser le Luxembourg et la Bourgogne; qu'on remplace tous les magistrats en fonctions par de bons et sincères patriotes; qu'on choisisse, dans chacune des dix-sept provinces, deux nobles et deux hommes doctes, aussi « sincères et bons pa- » triotes, » et que de ces soixante-huit personnes on compose les conseils d'État, privé et des finances; qu'on ôte du conseil des états généraux toutes personnes suspectes; qu'on mande incontinent le duc Casimir avec ses troupes; qu'on sollicite l'assistance de la reine d'Angleterre, etc.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 164. — Arch. de l'Etat, à Bruges : reg. n" 9, pièce 1.
83J. — Namur, 2 octobre 1577. Lettre de don Juan aux états généraux, par laquelle, après s'être plaint des nouvelletés contenues dans leur dernier écrit que lui ont délivré l'évêque de Bruges et le seigneur de Willerval, de ce qu'ils ont appelé le prince d"Orange, démoli plusieurs châteaux, commis une infinité d'autres indignités, et enfin de ce qu'ils veulent lui faire la guerre, il leur annonce qu'il part pour le pays de Luxembourg, pour y attendre les ultérieurs commandements du roi.
Véritable récit des cltoses passées aux Pays-Bas, etc. — Arch. du royaume : min., etMS. d'Alegambe, t. II, fol. 170. — Rec. de la Ch. des représent., t. I, fol. 302. — Bibi. roy. : MSS. 7199, fol. 319 v°, et 9238, p. 285.
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832. — Liège, 3 octobre 1577. Lettre de révoque de Liège aux états généraux. Il leur exprime ses regrets de ee que les négociations avec don Juan nont pas abouti; il les supplie de vouloir examiner s'il n'y a aucun moyen de renouveler ces négociations, dont il considère la rupture comme dangereuse non-seulement pour les Pays-Bas, mais aussi pour le pays de Liège et pour plusieurs autres.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck , etc., p. 26. •
833. — Sans date (5 ou 4 octobre 1577 j. Requête présentée aux états généraux par les bourgeois et habitants de Béthune, afia qu'il soit fait, pour l'élection du magistrat de leur ville, un nouveau règlement dont ils communiquent le projet.
Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe , t. II , fol. 165.
854. — Bruxelles, 5 octobre 1577. Lettre des états généraux au roi. Ils rappellent leur lettre du 8 septembre (n° 783), et énumèrent les griefs qu'ils ont contre don Juan. Ledit seigneur ayant fait publier quelques écrits contre eux, ils ont été contraints, pour leur honneur, de dresser une justification (1), qu'ils envoient au roi, et qui lui fera connaître et à tout le monde la vérité. Ils représentent l'oppression dont ils ont souffert. Ils déclarent qu'ils ne veulent « plus estre esclaves des » Espaignolz ny de leurs semblables, estans plus anchiens vas- » saulx patrimoniaux de la maison d'Austrice. » Ils supplient le roi de trouver bon qu'ils soient gouvernés suivant leurs privilèges, droits, franchises €t anciennes coutumes, comme il l'a juré, et comme ils l'ont été du temps de ses devanciers; ils disent, à ce propos, « que l'empereur Charles cinquiesme, de » sainte mémoire, aura à jamais gloire immortelle, pour avoir » peu régir paisiblement tant de diverses nations, avec amour » réciprocque, non-seulement en son endroict, mais de ses » ministres. » Ils ajoutent qu'il ne saurait y avoir d'humeurs
(1) Il s'agit du Discours sommier des justes causes et raisons, etc.
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plus (lifTrrontos les unes des autres que eellcs des Espagnols et des naturels des Pays-Bas. Ils ne dissimulent pas au roi qu'ils sont prêts, s'il le faut, à mettre leurs vies et moyens jusqu'au dernier, et à s'aider de tous ceux qu'ils pourront avoir au dedans et au dehors du pays. Ils protestent, du reste, comme ils l'ont fait souvent déjà, qu'ils veulent maintenir de tout leur pouvoir la religion catholique et l'obéissance qui lui est due : i( car, disent-ils, si nous eussions eu aultre intention, depuis » que les estatz se sont uniz, et mesmcs à ceste heure, consi- » déré le voisinage duquel nous sommes bornez , la diligence » des adversaires de nostrc saincte foy et religion catholicque » romaine, que partie de ces pays a este distraiete de la co- » ronne de France, que aultre dépendoit de l'Empire, et plu- » sieurs se sont volontairement uniz aux pays patrimoniaulx » des devanciers de Vostre Majesté et faictz quasi de leur » nature, avecq ce que les Pays-Bas et le conté de Bourgoingne » font un cercle soubz la protection de l'Empire, qu'il y a de » si puissans princes voisins, les uns ennemis héréditaires de » Vostre Majesté, les autres aussi animez contre les Espaignolz » que nous debvons estre à juste raison, lesquelz sont alliez à » ces pays par diverses sociétez de si longue anchièneté, jà » picça on seroit venu à ces changemens , et ne les pourroit » empeschcr la Espaigne, qui est trop loing, encoires qu'elle ï le voulût essayer. » Ils supplient donc le roi d'avoir d'eux l'opinion qu'ils méritent; en conséquence, de faire poser les armes au seigneur don Juan et licencier les forces qu'il rassemble; enfin de leur envoyer pour gouverneur « un prince » extrait légitimement du sang d'Austrice, »
Arcli. du royaume : cop.
855. — Bruxelles, 5 octobre 1577. Résolution des états généraux d'accorder des lettres de sauvegarde et d'exemption de logement de gens de guerre aux villes et villages de Brabant qui contribueront pour payer et licencier les Hauts et Bas- Allemands.
Arrli, (lu rnvauniP : MS. d'Alegambp, I. II, fol. 177.
IiF.S P.\VS-D\S. i20r)
836. — liruxeUca, S octobre //>77. Lcltrc dos ('tats généraux aux états du Tournaisis, pour qu'ils consentent aux deux demandes que le sénéchal de Hainaut est chargé de leur faire.
Arcli. des étais dit Tournaisis : reg, de 1372 à 1589, . fol. 210.
837. — Bruxelles, 5 octobre /o77. Instruction des étals généraux pour le sénéchal de Ilainaut, gouverneur et hailli de Tournay et Tournaisis, afin qu'il induise les états du Tournaisis à payer prompteracnt leur quotc dans les deux millions, et de plus à accorder leur quole dans la somme de quatre cent mille florins par mois nécessaire à rentretien de la gendarmerie. Cette douhle demande est fondée sur la déclaration de don Juan d'Autriche contenue dans sa lettre du 2 octobre (n" 831), et sur la résolution qu'il a prise de leur faire la guerre « la plus » cruelle que oncques ait esté par deçà. »
Arcli. des élals du Tournaisis : reg. de t.'STa à 1589, fol. 210 yo.
838. — Bruxelles, o octobre lo77. Communication faite aux états généraux, par Nicolas Carcnzoni, des intentions de la reine d'Angleterre, au sujet des cent mille livres sterling pour l'emprunt desquelles les états l'avaient priée de leur donner son obligation.
Bibl. roy. : MS. 5884-5925, fol. 122,
839. — Bruxelles, 6 octobre lo77. Lettre des états généraux au seigneur de Warisoul, capitaine du château de Samson, pour qu'il leur fasse savoir si, conformément à l'obligation qu'il a envers la patrie, il veut leur ouvrir ce château , et y recevoir les soldats qu'ils enverront.
.\rch. du royaume : orig.
840. — Bruxelles, 8 octobre i677. Lettre des états généraux àdoii Jniin d'Autriche. Après beaucoup de récriminations contre
lui, en réponse à sa lettre du 2 octobre (n" 831), ils déclarent qu'ils ne le tiennent plus pour leur gouverneur. Ils le supplient de poser les armes et de laisser l'administration du pays au conseil d'État, jusqu'à ce qu'un autre gouverneur soit envoyé par le roi; ils recevront très -volontiers celui-ci, « pourveu » qu'estant du sang (comme il convient), il ne soit des humeurs » d'Espaigne. » S'il leur fait la guerre, ils sont résolus à implorer la faveur de tous monarques, princes, potentats, républiques et autres, pour s'affranchir de la violence que lui et les Espagnols leur voudront inférer. Si des châteaux ont été démolis, comme il s'en plaint, c'est lui qui en a été cause. « Et » quant à la venue du prince d'Oranges entre nous, ores que » ce soit à nostre réquisition, voulant Sa Majesté maintenir ce » qu'elle a ratifié, sur le serment faict par Vostre Altèze tou- » chant la pacification de Gand, on n'y sçauroit avoir mespris, » suyvant ce qu'est contenu bien amplement au nii^ article » d'icelle, comme aussi, par le second, nous debvons tous de » main commune entendre à la tuition des provinces asso- » ciées. »
Arch. du royaume : cop., et MS. d'Alegarabe, t. II, fol. 178. - Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 275, el 9238, p. 140.
841. — Bruxelles, 40 octobre 4 577 . Lettre des états généraux à l'évêque de Liège. Ils le remercient des peines qu'il a bien voulu se donner pour tâcher de ramener les affaires du pays à une heureuse paix. Détails sur les négociations avec don Juan. Ils rendent compte à l'évêque de toute leur bonne intention dans cette négociation, et le prient de vouloir leur continuer son assistance et la refuser, au contraire, à leurs ennemis.
Quelques lettres de Gérard de Groesheck , etc., p. 28.
842. — Bruxelles, 40 octobre 4577. Lettre des états généraux aux magistrats et aux trente-deux métiers de Liège. Ils leur rendent compte de la rupture des négociations avec don
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Juan, protestent de leur sincère désir d'obtenir la paix, et les prient de leur continuer secours et assistance.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck , elc, p. 51.
843. — Sans date f Paris, iO octobre 1ë77J. Lettre de Marp;ncrite de Valois , sœur du roi de France , aux états généraux , en réponse à celle qu'ils lui ont écrite par les seigneurs baron d'Aubigny et de Mansart. Elle les assure qu'elle s'emploiera Irllcmcnt auprès du roi et du duc d'Anjou, ses frères, afin qu'ils obtiennent deux ce qu'ils requièrent, « qu'ils cognois- » Iront de combien elle les aime et estime, et le singulier désir » qu'elle a de les aider et favoriser à une si juste et équitable » cause comme elle a cognue estre la leur. » Elle ajoute : « Croyez, messieurs, que vous ne requérerez jamais princesse » qui de meilleure volunté et affection s'employe pour vostre » secours, que je feray en tout ce qu'il me sera possible. •>
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 322, et 9238, p. 2T0.
844. — Utrecht, 10 octobre 1577. Lettre des états d'Utrccbt aux états généraux. Ils répondent à la lettre des états généraux du 26 septembre (n° 825), concernant Jean de Renesse. A cette occasion, ils demandent de pouvoir, comme d'ancienneté, s'assembler dans la grande maison du chapitre, et non à la chancellerie, et que leur convocation se fasse, non plus parle conseil, mais par le dom-doyen.
BoNDAM* Verzameling van onuitgegeevene stuJiken, etc., 111,512.
845. — Bruxelles, 14 octobre 1577. Lettre des états généraux au marquis d'Havre. Ils ont été joyeux d'apprendre, par ses lettres, la bonne volonté et affection de la reine d'Angleterre. Nicolas Carenzoni est allé à Anvers, pour négocier les cent mille livres sterling qu'elle veut bien leur prêter, remboursables en huit mois. Il remerciera la reine des cinq mille hommes de pied et mille chevaux qu'elle leur offre; ils ne les
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aceopUMil pas, vu l'état avancé de la saison, et le grand nombre d'Allemands qu'ils ont encore à leur charge; mais, plus tard, s'ils en ont besoin, ils seront heureux qu'elle veuille bien les mettre à leur disposition. Pour lui montrer la bonne correspondance que les états désirent entretenir avec elle, le marcpiis lui communiquera ce qui s'est passé en dernier lieu avec don Juan. Ils lui envoient douze exemplaires de leur justification (I), en attendant qu'il en reçoive d'autres « en la forme » (piilz l'ont faict augmenter. » Ils attendent la venue de l'archiduc Matthias, f|ui s'est mis en chemin il y a huit jours.
ISihl. roy. : MSS. 7199, fol 520, et 9258, p. 281!. — Arch. (k- la Haye : vvg. Anfilptcrre , 1570-1580, fol. 43.
840. — BrKxelles, 1 1 octobre 7-577. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Ils lui expriment leur gratitude des cent mille livres sterling dont elle a bien voulu les secourir, et de la prorogation jusqu'à Noël du remboursement des vingt mille livres qu'elle leur a précédemment prêtées.
Bibl. roy. : MSS. 7i99, fol. 524 v^ et 9258, p. 288. — Arcli. de la Haye : reg. Anrjlelerre , 167G-1380, fol. 46 V».
847. — Bruxelles f II octobre 1577. Lettre des états généraux au comte de Leycester, pour le remercier de son offre d'amener à leur secours cinq mille hommes de pied et mille chevaux.
Bibl. roy.: MS. 7199, fol. 291 v». — Arcli. delà Haye: reg. Aiujhlern-, 1576-1680, fol. 47.
848. — Bruxelles, Il octobre 1577. Articles lesquels on fera, par serment au roi, comme seigneur souverain des pays de par deçà, et aux états généraux conjointement, observer de tous et quelconques soldats, pour tenir en iceux bon ordre et justice. (Titre textuel.) C'est un règlement militaire en une
(1) Vny. In note I . à la pn.!>p 2(>.~.
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quarantaine d'articles, formé par le tonscil de ijuoric et ralilié par les états généraux. On y remarque les articles suivants : ï Le soldat qui jouera ses armes, et celluy cpii lesauragaigné, » seront tous deux chasloiez par prison ; le soldat qui s'enfuira, » ou se retirera sans congé de son collonel, sera puny de la » vie; le soldat ne tirera espée en ville, au lieu de sa gar- » nison, sur paine de la vie; celluy qui pi|)era ou usera d'aul- » cune faulseté aux joeulx perdera le poingt; qu'on ne fera « oultraige aux maistres des haultes œuvres ny à ses varletz, » sur paine de la vie, etc. »
Arcli. du royaume : >IS. irAlcganibc, t. II, fol. 180.
841). — Bruxelles, 13 octobre lo77. Circulaire des étals généraux à certains gentilshommes du comté de Flandre, alin «juils se trouvent, le 24 octobre, à l'assemblée des états de cette province convoqués à Gand, et prennent une bonne et fructueuse résolution sur la demande qui leur est faite de leur contingent dans une somme mensuelle de quatre cent mille florins, nécessaire, pendant trois mois, pour le licenciement des Allemands et la solde de l'armée.
Arch. du rovaunie : JIS. d'Alcganibe, t. II, fol. 184.
850. — Luxembourg , 14 octobre 1577. Lettre de don Juan d'Autriche aux étals généraux par laquelle il leur annonce qu'il a reçu des lettres du roi du 25 septembre, contenant sa résolution de maintenir inviolablement et ponctuellement l'édit de pacification, si les états, de leur côté, observent les deux points, qu'ils ont jurés, du maintien de la religion catholique romaine et de la due obéissance à Sa IMajcsté ; énumère les atteintes qui ont été portées à l'autorité royale; promet que, si elles sont redressées, le roi les traitera et gouvernera « comme si bon » prince et clément qu'il est, » et leur déclare que, «' dans le cas » contraire, il usera des moyens (pie Dieu a mis en ses mains » pour y pourvoir. »
i'ériUible ivvil îles choses pussces aux PinjsHus, el<;. — Arch. du royauiiio: min., cl MS. d'AleganiIic, t. II, fol. 185. — .\rcli. de Gand : Onhuiifjeyi brivvcn, l. I.
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851. — Bruxelles, 16 octobre 1577. Lettre des états généraux à la chambre des comptes, à Lille, par laquelle ils la requièreut et lui ordonnent de procéder à l'enregistrement cl vcriOcation de certaines lettres patentes d'acceptation d'accord et octroi , sans s'arrêter aux ordonnances mentionnées en sa lettre du 12.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambc, t. II, fol. 187.
8o2. — Bruxelles, 16 octobre 1577. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis (1). Le pays ne pouvant être garanti et maintenu dans la situation où l'a placé la conduite de don Juan d'Autriche, sans la présence d'un chef, gouverneur et capitaine général pour le roi, et de son sang, « aulcuns bons » personnages, zélateurs du bien public, considérant les grandz » vertuz et qualitez rares de monseigneur Matthias, archiduc » d'Austrice, frère de la Majesté Impériale, et veu l'absence » du roy en pays tant loingtain et l'accès difficile vers icelluy, » auroient naguères advisé requérir Son Altèze, suyvant ses » offres cy-devant faictes , se trouver par dechà et emprendre » ledict gouvernement. » L'archiduc est, en conséquence, venu jusqu'aux frontières des Pays-Bas. Les états, avant de le recevoir, ont trouvé bon d'entrer en capitulation et accord avec lui sur certains points concernant ledit gouvernement. Ils envoient ces points aux états du Tournaisis, pour qu'ils les examinent et les renvoient avec leur avis , en autorisant leurs députés à recevoir Son Altesse. (Les points mentionnés en cette lettre sont au nombre de vingt-neuf; ils sont précédés d'un assez long préambule.)
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 181). — Arch. des états du Tournaisis : reg. (Je 1572 à 1S89, fol. 217.
855. — Windsor, 17 octobre 1577. Lettre du marquis d'Havre et d'Adolphe de Meetkercke aux états généraux. Ils s'aper-
(1) La même lettre lut adressée aux états cîes autres provinces.
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çoivcnt que les seigneurs d'Angleterre commencent à se refroidir, « esliniant que leur nation est déscslimée, et que l'on » ne veult se servir d'icelle. » Ils trouvent aussi « que la roync » et les seigneurs ne prennent pas de bonne part que 1 on est » si froid et tardif à résoudre choses si importantes. » 11 importerait à la meilleure expédition des affaires qu'on accélérât l'établissement du conseil d'État, et quon le renforçât o de » quelques bons personnaiges et confidens patriotz, naturels » du pays, les(piels traicteront plusmcuremcntet diligenmient » toutes les affaires, (juune multitude si grande, laciuellc en-
» gendre confusion, dilation et retardement » La venue de
l'archiduc Mathias à Cologne les a fort réjouis, « combien que » la royne et aultres seigneurs de par deçà en font divers dis- » cours. »
Bibl. roy. : MSS. 5884-5925, fol. 1-28; 7I'J9, fol. 325, et 9238, p. 289.
854. — Windsor, 19 octobre 1577. Lettre du marquis d'Havre et d'Adolphe de Mcetkercke aux états généraux. Us leur envoient le verbal d'un discours qui a eu lieu, la veille, entre le secrétaire VValsingham et M. de Mcetkercke; ce discours leur apprendra le changement (|ui est survenu dans les humeurs de la cour d'Angleterre, à la suite de l'avis, qu'ils ont reçu de leur ambassadeur, que des dissentiments régnent entre eux, et que le prince d Orange s'est retiré à Breda , mal satisfait. » De vray, disent-ils, trouvons les affections non-seulement » refroidies, mais aussi altérées, de ce que plus vivement on » ne se prépare contre les forces qui s'amassent de tous cos-
» tcz La royne mesme, le jour d'hier, et aultres seigneurs
» de son conseil me firent assez entendre le ressentiment qu'ilz » avoient des longues résolutions de par delà. » Les envoyés belges craignent fort, si les choses continuent sur ce pied, que leur négociation n'aille en fumée.
(Le verbal mentionné dans cette lettre y est joint; en voici le résumé. La lettre écrite à Walsingham par l'ambassadeur Da-
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vidson était du H. La reine et toute sa cour avaient été iort troublées des nouvelles de la venue de l'archiduc Mathias et de la dissension qui en était résultée dans le sein des états, « mesmes considéré que ledict archiduc, combien qu'il pouvoit » estre de bon naturel et grande expectation, toutesfois n'a voit » cncores nulle des trois choses requises à ung prince qui » pourroit servir aux estatz, seavoir ny expérience ou conseil, » ny forces ny trésor pour les secourir et assister. » C'est ce que Walsingham dit à Meetkercke, en ajoutant qu'on avait eu sans doute en vue le bien du pays, en appelant l'archiduc, mais qu'on s'était trompé, et que, dans cette situation des choses, les ministres de la reine ne voudraient jamais lui conseiller de secourir les états de deniers et de gens. Meetkercke répondit que « tous les principaux seigneurs des Pays-Bas » avaient unanimement jugé que le pays ne se pourrait maintenir sans un chef ou gouverneur général; que larchiduc gouvernerait par l'avis du conseil. d'État; qu'on pouvait espérer que le roi lui donnerait sa fille en mariage, avec les Pays-Bas ; que le marquis d'Havre, passant par Gertrudenberg, en avait communiqué avec le prince d'Orange, lequel, après avoir ouï ses raisons, les avait trouvées bonnes, etc. Enfin Walsingham avait déclaré qu'au point où les choses en étaient, il y avait encore un expédient qui « serviroit de seurté et remède, » et c'était que le prince d'Orange fût choisi et accepté par rarchiduc pour son lieutenant général.)
Bibl. loy. : MSS. 5884-59-25, fol. Iô0-13i; 7190, fol. 328 , et 9-238 , p. 292.
855. — Luxembourg , 20 octobre / 57 7 (1 ). Lettre de don Juan d'Autriche aux états généraux. Il attend leur réponse sur sa lettre du 14, espérant qu'ils se souviendront de leurs obligations envers le roi et du serment qu'ils lui ont prêté. Il a reçu
(1) Dans le manuscrit d'AIegambe, cette lettre est datée du 23 octobre; mais la miimte, conservée dans les papiers d'État, est d'accord avec le Véritable rccil sur la date dti 20.
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hier une lettre de l'empereur l'avertissant que, le 5 octobre, sans son su et volonté, rarchiduc 3Iattliias, son frère, est sorti la nuit de Vienne, dont il s'est fait ouvrir une porte, ce qui lui a cause grand regret et crèvecœur; qu'il a envoyé plusieurs de ses serviteurs pour le ramener, et écrit aux princes et électeurs de ne point le laisser passer. Don Juan envoie aux états copie de cette lettre de l'empereur (1). En outre, lamirantc de Caslille, qui est à la cour impériale de la part du roi, mande que Sa Majesté lui a affirmé les mêmes choses en parole d'empereur. Don Juan juge nécessaire de donner avis de cela aux états généraux, parce qu'on lui a rapporté que quelque gentilhomme a été envoyé à la cour de Vienne, pour induire l'archiduc à venir aux Pays-Bas. Il leur fait remarquer qu'ils ne pourraient obéir à un autre qu'au roi, ou à lui, « sans encourir le crime V de désobéissance, rébellion et manifeste contravention du ï traité de paciOcation et accord si solcmncllcment juré. »
Véritable récit des choses passées (utx Pays-Lus, clc. — Arch. du royaume : iiiiii., et MS. d'Alcgaiiibu, I. 11, fol. 193.
81)6. — Bruxelles, 31 et 23 octobre 1S77. Résolution des états généraux qui ordonne la restitution aux nobles, notables et commune de la ville de Gand des livres, papiers, lettres et muniments concernant leurs droits, libertés, coutumes et privilèges, et par laquelle ils consentent de plus, suivant l'arliele 10 de l'édit perpétuel de la pacihcalion, qu ils soient remis
(1) La lettre de l'empereur était du i octobre. Elle commeneait ainsi, selon la traduction qui en existe aux Archives: « Nous ne vous seavons » pas celer comment, le jour d'hier, noslre bien-aimé et bon frère l'archiduc "Matthias d'Austrice se a faict ouvrir de nuict une porto de ceste ville, « par laquelle il est sorty. Et, comme cecy est advenu sans nostre sceu et > v()lunté,oii toutestbis nous eussions bien espéré qu'il ne se debvoit I avoir laissé persuader à telles choses , du moins sans préalablement nous V en avoir adverly, sy est-ce que, etc.
Tome i". is
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en tous les droits, libertés, eoutumes et privilèges dont ils jouissaient en 1539.
Notice historique et descriptive des archives de la ville de Gand, 18S2, 111-4°, p. 16.
857. — Bruxelles, 22 octobre 1677{\). Acte des états généraux sur la requête des trois membres de la ville de Bruxelles, ainsi que des chefs et doyens des guides et autres principaux bourgeois d'Anvers. Les états déclarent , sous le bon plaisir de leurs maîtres, qu'ils consentent, sous certaines conditions, à recevoir le prince d'Orange pour gouverneur particulier du Brabant. (La requête des trois membres de Bruxelles y est jointe.)
Corresp. de Guillaume le Taciturne, etc., IV, lxvh cl CLiii. — Aicli. du royaume : MS. d'Aleganibe, t. 1 , fol. 101 , et t. II, fol. 306. — Arch. de la Haye : Vierde register van de stucken ende doleantien der staten van Brabant, fol, 93 v».
858. — Àrras, 23 octobre 1377. Acte des états d'Artois contenant accord de la quote de cette province dans une aide de quatre cent mille livres par mois, pendant trois mois, pour l'entretien du camp.
Arch. des élals d'Artois : reg. A , fol. 322.
859. — Àrras, 25 octobre 1677. Résolution des étals d'Artois de députer à Bruxelles messire François d'Ongnyes , chevalier, seigneur de Beaumont, au lieu du seigneur de Grecques.
Arch. des états d'Artois : rcg. A, foi. 32b.
860. — Bruxelles, 2i octobre 1 577. Lettre des étals généraux à don Juan d'Autriche. Ils répondent à la" sienne du 14 (n° 850). C'est sa conduite qui les a forcés de mettre en avant les choses qu'ils lui ont proposées. Ils ne prétendent en rien
(1) BoiSDAM, Verzameling van onuitgegeevene stukken , III, 319, donne, \iAv ciieur, la date du 12 octobre à cet acte important.
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diminuer 1 autorité du roi ; mais ils veulent qu'elle « sadmi- » nistre sans aucune suspicion, deuement et sans déroger à » leurs previléges, ou les enfraindre. » Ils s'attachent à justifier ce qui s'est fait : la démolition des citadelles, l'armcnienl du pays, la réception du prince d'Orange, ainsi que le refus de laisser exercer leurs charges par ceux qui ont suivi don Juan : « Si Vostrc Altèze continue la voye de forces cl en faict » venir, comme elle menasse, ce sera à la charge d'icelle, si » nous faisons le mcsmc, et que Sa Majesté, tout le monde et » Dieu mcsme luy aurat à demander compte de tout le dé- » sarroy qui en pourrai ensuyvre. »
Arch. (lu royaume : cop. , et MS. d'Aleganibe , t. II, fol. ly*. — Bibl. roy. : MS. 7I9'J, fol. 278, et 9238, p. 371.
861. — Garni, 24 odobre 1577, sur le soir. Lettre du duc d'Arschot aux états généraux. Les états lui avaient annoncé l'arrivée de l'archiduc Matthias à Cologne , et demandé son avis à ce sujet. Il regarde la venue de l'archiduc « comme un prinei- » pal remède que Dieu leur envoie à leurs calamités. » Ce prince étant catholique, du sang légitime de la maison d'Autriche et des plus proches parents du roi, personne ne pourra douter de leur ferme intention de maintenir la religion catholique, et d'ohserver l'obéissance due à leur prince. « Et s'il samble que, » pour avoir de nous-mesmes faict ce choix, quelqu'ung y » trouveroit à dire, considéré la violence des gouverneurs » précédents et l'évidence d;ps attentatz contre noz previléges » et libertez, par lesquels la nation espagnole nous vouldroit » opprimer, nous avons estez forcez de nous pourveoir de ce » remède, pour ung garand le plus légitime, et qui mieulx » peult asseurer Sa Majesté du respect que nous luy portons. » Il a semblé aux prélats, nobles et députés des villes subalternes et châtcllenies, ensemble aux quatre membres de Flandre , que la ville de Termonde serait en ce moment la ville la plus propre pour la résidence de l'archiduc.
Arcb. du royaume : MS. d'Alcguoibe, t. Il, loi. 196.
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8G2. — 24 octobre lo77. Adresse du prince d'Orange
aux états généraux , dans laquelle il exprime son avis au sujet de la réception de rarchiduc Matthias.
Stuto pupcr oflice : papiers de liuliaiidc
8t)3. — 2-i octobre J577. Lettre de Jean de Witthcm
aux états généraux. Il s'est rencontré avec rarchiduc Matthias entre Fautpiemont et Maestricht. L'archiduc a été hien reçu à Fau(]uemont, d'où il est parti depuis en grande hâte.
Slatc! papiT offici' : papiers de Flandre.
octobre IS77. Lettre du duc d'Alençon aux
états généraux. Il a reçu certaines lettres qui lui ont été envoyées par le S"" Nepveu et par le haron d'Aubigny, par lesquelles les étals lui demandent aide et faveur, « sans toutesfois » dire aultrement quelle est leur intention. » Il a écrit au duc de Guise de quitter la frontière, et de ne donner aucun secours aux ennemis des états. Ses bonnes intentions. II ne peut accepter les tapisseries qui lui ont été présentées.
• State paper ol'iice : papiers de Hollande.
86o. — Windsor, 28 octobre 1o77. Lettre du marquis d'Havre aux états généraux. Il avait toujours espéré qu'après la rupture avec don Juan, on embrasserait les affaires avec une tout autre chaleur, et qu'on établirait un gouvernement plus cxpéditif : le peu de correspondance qu'on lient avec lui depuis son arrivée en Angleterre, le peu d'accélération qu'on donne à ce qu'il traite, lui font voir qu'il y a beaucoup de négligence de leur part, et que la multitude de leur assemblée retarde l'expédition des affaires, ce qui cause un grand mal. Un serviteur du roi de Navarre, venu à Windsor ces jours passés, retourne vers son maître : la reine a fait dire, par lui, audit roi « que, s'il peut garbouiller les choses de son costel, » qu'il le face, jugeant que c'est le vray mo}en pour divertir » les forces de monsieur de Guvse et aultres menées de Mon-
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» sioiir, frère du rov. » A sa rcquêlc, la reine a fait constituer prisonnier Antonio de Guaras, agent d'Espagne à Londres, qui, depuis l'arrivée de lui, marquis, épiait tontes ses actions : il n'y a plus à Londres maintenant d'ennonn' des états. La reine a entendu dire que le seigneur de Zweveghem possède une copie de l'instruction donnée à l'ambassadeur Mendoça que le roi d'Espagne envoya en Angleterre, il y a quehjues années, et que, dans celte instruction, Mendoça était chargé, avec Guaras, de susciter quelque rébellion contre elle, et de pratiquer la délivrance de la reine d'Ecosse. « Ce seroit un service fort » agréable de luy descouvrir la vérité. » 11 faut donc inviter monsieur de ZAvevegbem à envoyer ce qu'il a. — Il dit, en postscriptum, que la reine et toute la cour sont fort mécontentes de ce que lui et Meetkercke n'ont aucune nouvelle de ce qui se passe aux Pays-Bas.
.4rch. du royaume: MS. d'Alcgamhe, t. If, foi. 198. — Bihl. roy. : MSS. 5884-592.->, fol. l.-.G, el 7199,
866. — Windsoi', 28 octobre Iii77. Lettn; du marquis d'Havre aux états généraux. La lenteur de leurs dépêches lui cause un tel ennui que, si son honneur et sa réputation n'étaient pas intéressés à ce qu'il ne laissât point imparfaite la négociation dont il a été chargé, il s'en retournerait. Il se plaint « d'estre si mal correspondu, après avoir faict une infinité de » preuves de si bon et fidel patriote. » Cette lenteur est fort préjudiciable au pays; « déjà la royne a opinion qu'on se moque » d'elle, et qu'on n'a aulcunement besoin de son ayde et assis- » tence. »
Bilil. roy. : MS. S884-5925, fol. 140.
867. — Windsor, 28 octobre 1577. Lettre du marquis d'Havre aux états généraux, pour les prier de faire payer à sa compagnie d'ordonnance les six mois de solde qui ont été payés aux autres compagnies.
Bihl. roy. : MS. 5884-5925, fol. 138.
868. — G and, 28 octobre i577. Avis des nobles de Flandre sur la proposition faite aux états de cette province par le seigneur de Provyn, au nom des états généraux. Dans cet avis, qui est Irès-étendu, on remarque la proposition d'abolir les impôts sur le froment, le seigle et le métillon, « pour contenir » le menu peuple en office, et luy oster toute occasion d'alté- » ration en un temps si calamiteux;» la demande que deux députés de la noblesse soient présents à l'audition des comptes, « à tel traictcment qui se donne, en aultres provinces, à leurs » semblables; » celle qu'ils pourront envoyer des députés de leur ordre aux états généraux, comme les nobles de Hainaut et d'ailleurs; celle que l'assemblée des états généraux ait lieu à Malines, Lierre ou Mons, « affîn d'asseurer les personnes, » et ne copper la liberté des opinions, comme a esté fait à » Bruxelles. »
Arch. de Gand : reg. Y, fol. 598.
869. — Bruxelles, 30 octobre 1577. Lettre des états généraux aux échevins des deux bancs de la ville de Gand , pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que leur diront et proposeront, de la part des états, les seigneurs de la Haye, de Croix et de Sille, touchant l'arrestation faite, le 28 octobre, en leur ville, du duc d'Arschot et d'autres seigneurs.
Arch. de Gand : reg. Documents sur la restitution des privilèges en 1577, etc., fol. 23.
870. — Paris, 51 octobre 1577. Lettre écrite aux états généraux par Gilles de Lens (baron d'Aubigny) et Guillaume de Maulde (seigneur de Mansart). Ils transmettent différentes nouvelles. Ils attendent l'arrivée du roi, qui doit être accompagné de monsieur son frère : ce dernier prince, ainsi qu'ils l'ont écrit déjà, leur a promis toute faveur. Le seigneur de Vaulx (envoyé de don Juan) répand le bruit que les états ont reçu pour gouverneur l'archiduc Matthias : cela pourrait causer quelque altération à leurs affaires.
Arch. du royaume : M.S. d'Alegambe, t. II, fol. 200.
871. — Bruxelles, Ôl octobre 1577. Déclaration des états généraux par laquelle, selon l'article 5 de la pacification de Gand, ils suspendent le placard du ducd'Albe de l'année loG9 portant défense d'étudier dans des universités étrangères.
Arch. de la Haye : Vierde register van de shichi-n ende doleaiitien dur staten van BrabanI, fol. 9i>.
872. — Sans date (fur d'octobre 1577J. Requête des prélats et ecclésiastiques des Pays-Bas aux états généraux. Ils demandent, en vertu de l'union qu'ils ont jurée avec les nobles et villes du pays, qu'il soit commandé, par lettres, à tous les gouverneurs de faire publier que nul ne se permette dinquiélcr, molester ou travailler les ecclésiastiques en leurs personnes, honneurs et biens, ni user de quelque force ou violence es églises, monastères et autres lieux pieux, en défendant de plus de tenir des propos scandaleux ou injurieux, au préjudice de l'honneur desdits ecclésiastiques.
Arcb. (lu royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 205.
875. — /"■ novembre 1577. Lettre de l'archiduc Matthias aux états généraux des Pays-Bas. Il leur annonce son arrivée à Lierre. Il désire se conformer à leurs instructions. Il a écrit au prince d Orange.
Stale paper office : papiers de Flandre.
874. — MonSf 3 novembre 1577. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. II leur envoie une lettre qu'il a reçue du baron d'Aubigny. Nécessité de renforcer la cavalerie. II faut envoyer en campagne celle qui n'y est pas encore. Il consent de retourner au camp, pourvu qu'on lui donne les moyens d'y faire marcher le service.
Lettres inéd. de Philippe, comtede Lalaing, elc, p. 39.
875. — Ail camp de Temploux , 3 novembre 1577. Lettre d'Emmanuel de Lalaing et des autres chefs du camp aux états généraux. Il va apparence que le camp sera attaqué; il sera
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donc nécessaire d'ordonner à tous les colonels et capitaines de le rejoindre; il faut aussi de l'artillerie, et surtout de l'argent pour payer les troupes. Plusieurs soldats français, venant de Namur, viennent prendre service dans l'armée des états généraux. Ils sont envoyés à Turnhout.
Lettres inéd. d'Emmanuel de Lalaing, etc., p. 15. — Corresp. de Valentin de Pardieii, etc., p. 100.
876. — Garni, 3 novembre 1577. Lettre des échevins des deux bancs aux états généraux. Ils ont, la veille, délivré par écrit leur réponse aux députés des états; ils espèrent que les états en auront satisfaction, « avecq l'entière innocence de leur » endroit. » Ils ajoutent: « Ce devant-disner, ont certains gen- » tilzhommes et notables donné ausdicts seigneurs, voz dé- » putez, en noslre présence, l'escript ou rccoeul contenant » leurs causes et raisons du saisissement de la personne de » monseigneur le duc d'Arschot, ensemble des aultres sei- » gneurs. »
Arch. de Gand : reg. Documents sur la restitution den pnvilp(jes en 1577, elc, fol. 29
877. — Gand, 5 novembre 1577. Sommier et préparatif recueil, selon la brièveté du temps, de quelques points de justification des nobles, notables et commune de la ville de Gand, ayant fait le saisissement du duc d'Arscbot et autres seigneurs et personnages en leur ville, lesquels ils amplifieront et vérifieront plus amplement en temps et beure; exhibé, en présence de leurs magistrats, aux députés de messeigneurs messieurs les états généraux. (Titre textuel.) Les principaux griefs allégués contre le duc d'Arscbot et les autres gentilshommes sont : d'avoir voulu introduire l'archiduc Matthias aux Pays-Bas et l'y faire recevoir au gouvernement, sans le su des provinces; d'avoir institué un conseil d'État à leur mode; d'avoir voulu induire les états de Flandre à protester contre l'agréation, déjà faite par les états de Brabant et les états généraux, «lu gouvernement dudit Brabant en la personne du prince
d'Orange; d'avoir lait opposition au rétablissement de la ville de Gand dans ses anciens privilèges et coutumes, jusqu'à avoir traité les Gantois de mutins, rebelles et séditieux; d'avoir même eu la pensée de faire venir dans le pays les Français, « anciens ennemis de nos privilèges, etc. »
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 214. — Arcli. de Gand : reg. Documenlx sur la reslitntlon desprknléyex pu 1577, elc, fol, 51. — ArcIi. de Lilîe: reg. T 49, pièce 3i.
o novembre 1^77. Lettre de Charles de Croy
prince de Chimay, aux états généraux, contenant ses plaintes sur la violence dont le duc d'Arsebot, son père, a été l'objet.
Arch. de Lille : reg, T 49, pièce 35.
879. — Bruxelles, 4 novembre 1577. Lettre des états généraux aux sieurs Jean de Hembyze, de Ryhove, Gilles Borluut et de Croevelde. Ils ont été grandement étonnés du « malen- » tendu » avenu entre eux et M. le duc d'Arsebot et les autres seigneurs qu'ils détiennent prisonniers. Ceux de Liège et d'autres de leurs voisins s'en sont fort émus, jusqu'au point de vouloir renoncer à leur amitié et se lier avec leurs ennemis. L'armée aussi s'en trouve ébranlée. Ce considéré, ils les requièrent instamment, pour leur propre bien et celui de la patrie, « de se vouloir mieulx entendre avec lesdicts seigneurs > et de les mettre en liberté,» ou de soumettre leur différend à la décision des états généraux. Les états envoient à Gand le prélat de Sainte-Gertrude et M' Thiéry de Liesvelt, afin d'aplanir cette difficulté.
Arch, du royaume: MS. d'AIeganibe, t. Il, fol. 211.
880. — Arras, 6 novembre 'lo77. Instruction pour M. le prélat de Hennin-Liétard, le seigneur du Maisnil et M^Waleran Obert, échevin d'Arras, commis parles états d'Artois pour se transporter à Bruxelles vers les états généraux, avec les réponses eu apostille des états généraux, du 12 novembre. L'objet
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de cette députation était, notamment, de s'enquérir des causes de la détention des seigneurs à Gand.
Arch. des états d'Artois : rcg. A , fol. 323 v°.
881. — Arras, 6 novembre 4^77. Nomination faite, par les villes d'Artois, de M'' Waleran Obert, pour remplacer aux états généraux M* Antoine de Canlers.
Arcli. des états d'Artois ; reg. A, fol. 328.
882. — Londres, 6 novembre 1877. Lettre du marquis d'Havre aux états généraux. Il se plaint de ne pas recevoir leur finale résolution : cela lui donne, dit-il, très-grande et juste occasion de s"ennuyer, voyant le peu de compte qu'on tient de ce qu'il traite pour leur service et même de sa personne. « J'ay » tousjours estimé, ajoute-t-il, que l'amitié et faveur de ceste » royne estoit le vray moyen pour acheminer tant mieulx voz » desseings, méritant la bonne volunté qu'elle vous porte toute » rccognoissance et démonstration évidente des grandes obli- » gâtions que luy debvez, pour les bonnes et louables présen- » talions faictes et qu'encores journellement continue. » Il était même résolu à retourner aux Pays-Bas, à la nouvelle de l'arrestation, faite à Gand, du duc d'Arschot, son frère, et du prince de Chimay, son neveu; mais, pour prouver aux états qu'il préfère l'intérêt de la chose publique à toutes obligations particulières , il leur envoie son maître d'hôtel , afin d'accélérer la résolution qu'il attend, et de solliciter la délivrance desdits seigneurs.
Bibl. roy. : MS. 5834 5925, fol. 142.
885. — Bruxelles, 7 novembre / 577. Lettre des états généraux au prince d'Orange. Ils lui envoient les lettres qu'ils ont reçues de leurs députés en France , pour en avoir son avis. Ils ont donné ordre aux affaires de Ruremonde dans le sens de ce qu'il leur a écrit.
Bibl. rov. : MS. 7109, fol. 291.
884. — Bruxelles, 7 novembre 1377. Lettre des états généraux à M. Davidson, ambassadeur de la reine d'Angleterre. Le rapport du comte de Boussu les a convaincus qu'il a fait tous bons offices vers la reine en leur faveur. Ils le prient de leur continuer la bonne amitié et affection qu'il leur a toujours témoignée.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 290 v».
880. — Liège, 10 novembre 4577. Réponse de l'évêque et des états de Liège à la demande des états généraux, présentée par le seigneur de Froidmont. Ils ne peuvent prendre le parti des états généraux , parce qu'ils sont liés par les constitutions de lEmpire. Les ordonnances sur la liberté du commerce ne leur permettent pas non plus d'empêcher la libre circulation des vivres et munitions. Récriminations contre les soldats des états. Ils consentent à empêcher l'occupation de Dinant, et à pourvoir à la sûreté et à l'approvisionnement de Maestricht.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck, elc, p. 32.
886. — Garni, 10 novembre 1 677. Acte passé devant les échevins de Gand, par lequel les nobles, notables, bourgeois et habitants de Gand, ayant égard à ce que le prélat de Sainte- Gertrude et W Thiéry de Liesvelt « avec l'adjonction et assis- » tance du sieur Arnould Van den Dorp , y envoyé et député » pour le même faict par monsieur le prince d'Orenges, » leur ont remontré, déclarent consentir à la délivrance du duc d'Arschot, à condition qu'aucun d'entre eux ne sera jamais recherché ni poursuivi de vengeance par forme de justice ou voie de fait, mais que tout, de côté et d'autre, sera mis en oubli; et le duc d'Arschot accepte sa mise en liberté à ces conditions.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 217.
887. — Bruxelles, 11 novembre 1677. Lettre des états généraux à don Juan d'Autriche, en réponse à ce qu'il leur a
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t'crit le 23 octobre (i). Après la conduite qu'il a tenue et qu'il lient encore, il ne doit pas s'émerveiller, s'ils recourent à la faveur des princes de la même maison du roi, et des plus proches et confidents quil ait. Leur intention est d'ailleurs d'en informer Sa 3Ia l'esté, et de la supplier d'admettre « ce qui tend « seulleraent à la conservation de ses Estatz et de la religion ca- « tlîolicque romaine en iceulx. » Ils ont été forcés de prendre ce parti, pour prévenir le désespoir du peuple, « résoluz d'entre- » prendre plus tost tout extrême, à quelque condition que ce » soit, que de retliumher soubz l'injuste et tant violente con- » duicte dont on les a voulu opprimer du passé, » Ils le supplient en conséquence derechef, dans l'intérêt du service du roi et de la religion, de poser les armes et de quitter le pays.
Arch. du rovaiime : cop.
888. — Bruxelles, // novembre 1577. Lettre des états généraux à l'empereur, en réponse à la sienne du 12 septembre (n" 791), sur les différends qui se sont élevés entre eux et don Juan d'Autriche. Ils le remercient de sa bienveillance envers les Pays-Bas, et de tout ce qu'il a fait pour empêcher les maux qui menacent ces provinces. Il le prient d'employer son influence auprès du roi, afin que les troupes étrangères soient renvoyées du pays, et don Juan rappelé. Ils espèrent beaucoup de l'archiduc Matthias, et ils souhaitent ardemment que le roi lui confie le gouvernement des Pays-Bas. Ils ont beaucoup à se plaindre de Charles Fuggcr; toutefois il ne sera procédé contre lui que par voie de droit et de justice. Quant aux troupes allemandes, loin qu'elles aient des reproches à faire aux états, c'est à eux plutôt de demander raison de leurs pratiques avec don Juan.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 220. — Arch. de l'Etiit , à Bruges : reg. n" 1 1, pièce tOl. — Arch. de la Haye : reg. Hoochduits. depeschen, l.*>76- 1579, fol. 20.
(1) C'est évidemment à la lettre mentionnée sous la date du 20 octobre que celle-ci répond.
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889. — BruxeUen, il novembre lî>77. Acte par lequel les étais généraux agréent et approuvent raccord l'ait entre les nobles, notables, bourgeois et liabitants de Gand et le duc d'Arschot, suivant acte passé devant les échcvins de Gand le 10 novembre (n'SSG) : déclarant (pie, comme « ilz estiment )) lapprébension dudict seigneur ducq avoir esté faicte de bon » zèle et sans malice, » ils n'entendent (pie lesdits de Gand soient, pour cause de cette apprébension , jamais molestés ni chargés en manière que ce soit.
Arch. du rovauiiic : MS. d'Alegamho , l. Il, fol. 218. — Arch. di! Gand : i«g. Dovumunls sur la restitution des privilc(jc< en 1577, etc., fol. 3G.
890. — Londres, le jour de Saint-Martin, Il novembre to77. Lettre du marquis d'Havre cl d'Adolphe de Meetkerckc aux étals généraux. Ils sollicitent instamment une résolution sur le contenu de leurs lettres précédentes. On attend à Londres ini ambassadeur du roi d Espagne, accompagné du seigneur de Gastcl, envoyé par don Juan.
Bibl. loy. : MS. 5884-59-25, fol. 114.
891. — Paris, 12 novembre 1 577. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux. Il leur envoie le sieur d'Alféran, l'un de ses gentilshommes, pour leur rendre compte de ce qui s'est passé, depuis son arrivée à Paris, entre le roi et lui, et de l'audience que Sa Majesté a donnée à leurs députés. Il espère que ceux-ci retourneront avec une réponse dont les étals auront lieu d'être satisl'aits. Il leur rappelle qu'il s'est toujours fort librement employé pour le bien, repos et bonheur de leur pays, et les assure qu'il continuera de leur montrer la même affection, « quand ils lui feront plus particulièrement entendre » en quoi ils désirent qu'il s'emploie, et ce qu'ils attendent et « espèrent de lui. » Il leur recommande l'union, les engage à user, dans toutes les alïaircs importantes, « du saige con- » seil et très-prudcns avis de messieurs le prince d'Orenges » elle conte de Lalaing. » Il a chargé le sieur d'Alféran de de-
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meurer auprès d'eux , « pour l'advertir de ce qui s'offrira pour » leur conservation, » en attendant l'arrivée du sieur de Mondoucet, son conseiller et chambellan, qu'il a résolu de leur envoyer.
Arch. ou Corresp. inid. de la maison d'Orange-Nassau, etc., VI, 242. — Bibl. roy. : MSS. 7191), fol. 292 v», et 9238 , p. 374.
892. — Temploux, 12 novembre 1577. Lettre du seigneur de la Motte aux états généraux. Labbé de labbaye de Bergues- Saint-Winnoc, qui a pris le parti de don Juan, se tient à Luxembourg, et il est à craindre que ce prélat ne trame quelque chose au préjudice de la cause des états. Il serait prudent de le remplacer dans sa charge par le prieur de cette abbaye, homme très-capable. Il le recommande aux états.
Corresp. de Valentin de Pardieu, etc., p. 162.
895. — Gand, 15 novembre 4577. Acte de Jean Vander Linden, abbé de Sainte-Gertrude, et du licencié Liesvelt, envoyés des états généraux pour traiter de l'élargissement du duc d'Arscliot, par lequel ils certifient qu'en la première conférence et communication qu'ils ont eue avec ledit duc, « il ï leur a déclaré voluntairement qu'il estoit d'intention de » rendre ses patentes du gouvernement de Flandres. »
Arch. de Gand : reg. Z , fol. 1S8. — Arch. de Lille : reg. T 49, pièce 47.
894. — Bruxelles, 16 novembre 1577. Lettre des états généraux aux états de Brabant , pour les prier de faire verser, entre les mains de leur trésorier général, M'^ Thiéry Vander Beken, le montant de leur quote dans les quatre cent mille florins par mois qu'ils ont accordés pour trois mois.
Arch. de la Haye : Vierde register r.an de stucken ende doleanlien der slalen van Brabant, fol. 101.
893. — Tournay, 16 novembre 1577. Commission donnée par les prévôts, jurés, niayeurs et échcvins de la ville de
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Tournay à sire Louis Alcgaïube, cciiycr, seigneur de Basscngliien, pour conij^ariiîlrc, en leur nom, à l'assemblée des étati; g(''n(''raux. Elle rappelle qu'ils avaient donné d'autres eommissions le 12 octobre et le io janvier précédent.
Arcli. du l'uvauine : MS. d'Alegainbe, t. Il, fui. Hli.
896. — Bruxelles, 16 novembre 1577. Lettres par lesquelles les prélats, nobles et députés des villes représentant les états généraux des Pa}s-Bas, après s'être entendus avec les quatre membres du pays de Flandre, octroient à ceux de Bruges, pour un an, l'autorisation de continuer limpùt sur les grains, etc., et de doubler celui qui se trouve établi sur le vin et la viande, afin que celte ville puisse fournir sa quote-part dans l'aide de quatre-vingt-sept mille livres, et payer l'intérêt des rentes créées à cause de la dernière guerre contre les Espagnols mutinés et rebelles.
Arcli. de Gand : coj). du temps. {Invenl. Van Duijsc, n" I35'J.)
897. — linixcllps, 17 novembre 1577. Lettre des états généraux au baron d'Aubigny et au seigneur de Mansarl, leurs envoyés en France, en réponse aux leurs du 51 octobre, du 5 et du 7 novembre, sur ce qu'ils avaient négocié avec le roi et le duc d'Anjou. [Trad. holl.J
BoiiDi», P^erzameling van onuilgeijeevene slukken, clc, IV, 95.
898. — Bruxelles, 17 novembre 1577. Lettre des états généraux à la reine de Navarre (1), pour la remercier « de ses fa- » vorablcs olTres et présentations, » et la supplier d'employer
(1) Dans les mauuscrils auxquels nous empruntons cette loltre , elle est indiquée comme ayant été adressée à la reine mère de Fra/ice (Catherine de MédJcis); mais c'est une erreur, que n'a pas commise Bondam, qui en donne la traduction en hollandais, Verzameling van onuilgegeevene stukhen , IV, 93.
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le crédit qu'elle a auprès du roi et du duc dAujou, tellement « qu'ils puissent sentir les fruits d'une faveur si signalée. »
Bibl. loy. : MSS. 7l9y, fol. -2\)i v", cl 9258 , p. 'i(j(j.
8Î)Î>. — Paris, 17 novembre lo77. Lettre de Catherine de Médicis aux états généraux. Ils apprendront, des sieurs baron d'Aubigny et de Mansart, le déplaisir que cause au roi, son fils, et à elle, l'état des Pays-Bas, tant pour l'alfcction qu'elle leur porte, que pour la bonne amitié qui est entre le roi, son fils, et le roi catholique. Elle les rend attentifs aux maux et ruines que la guerre entraîne; et, « comme le debvoir de bons et » loyaulx subjcclz les oblige à ne s'opposer aulcuncment aux » volontés de leur seigneur et prince, ordonné de Dieu, » elle craint que l'événement ne réponde pas à leur attente. Elle les prie Œ de regarder de bonne heure d'amortir le feu qui se » prépare pour les embraser, sans se désespérer de la bonté » et clémence du roy, leur seigneur. »
Bibl. roy. : MSS, 7190, fol. siOC V, cl 9238, p. 209.
900. — Paris, 17 novembre 4o77. Lettre de Henri III aux états généraux, en réponse à celle qu'ils lui avaient écrite le lo octobre (1), et dont les sieurs baron d'Aubigny et de Mansart avaient été porteurs. Elle est conçue dans le même sens que celle de sa mère. Il conseille aux états « de se mettre en » tout debvoir de destourner au plustost l'oraige qui se prépare » sur eux, et dont les eifcclz seront inévitables, si, de bonne » heure, ils n'ont recours aux remèdes nécessaires. » L'opinion qu'il a de la bonté et juste intention du roi catholique le persuade qu'ils obtiendront de lui plus facilement ce qu'ils désirent, par soumission et supplications très-humbles, « telles » que subjeetz doibvent user à l'endroict de celluy qui leur est
(1) Nous n'avons pas trouve ccXU'. Icllrc
l)L5 l'Wï-L.Vb.
» ordoiim- de Dieu pour les irj^ir, » i[ur par la voie des armes. Il Icuroirrc <rinter\i'iiif poiii' ni\ auprès de ce iiiotiaicpie.
Uil)l. r.>y. : MS. 71'J!i, fol. i'Jl \". — Anii. i!o Lille : reg. T VJ , picci; -io.
901. — Sans <}<ife ,''.. novcmhrc /ô"77, . llelalioii des discours leuus, en trois dillérenles audienees, au l'oi Henri lil par le baron d'Aubignx et le seigneur de Mansarl, et des léponscs du roi. Dans ces audiences, les (l»''pul('s des (Hais g('n(''i'au\ avaient principalement demandé au roi d'empêcher (pie don Juan ne tirât des seeours en hommes, en vivres et en aigent de la France (I).
Aii-li. (lu ruyaumc : MS. (IAIclmimI..' ., I. Il , fol. 2-11.
l)Ui. — linixfllcs, JS /luveinhre /577. Lettre des états généraux au due dAlencon. Après l'avoir remercié des témoignages d'affeetion (lu'il leur a donnés à diverses reprises,ct notamment dans ses dernières lettres, ils lui explitpient et sellorcent de justilier à ses yeux les raisons (piils ont eues de traiter avec. l'arehiduc Matthias. Ils terminent en le suj)pliant de tenir la main à ce que le roi, son frère, empêche ses sujets de piendre parti contre eu.\.
Hilj|. lov. : MS. 71'J'J, fui. 298 V".
'JOÔ. — linixL'Kcii , IS iinreiiihyc /.>77. Avis de la chand)re des aides des élats généraux sui- le meilleur moyen de trou\(;r queWpie notable somme de deniers pour soutenir les Irais de la
(1) On aiiprciul , par telle lelalion, tiuc le .seigii(.'Ui' de Vaulx, envoyé de don Juan à Paris, y (it imprimer certaines lettres, « au grand (l(<siion- » neur deseslalz, » et (|UP les d(>putés des états, n'ayant pu obtenir du roi qu'il le défeiidil, cl voyant qu'on criail dans les rues La rébellion des e.stalz (lu Vam-lia.s, livrèrent, à leur tour, à la pii))li(ilc une n-ponse (|u"ils intitulèrent : Antidote sur plusieurs poinclz des lettres de don Juan par lesquelles il lâche de faire trouver mauvaises toutes les actions de messieurs des estât: du Pays-Bas.
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giiono. La iliaïubre se prononce pour la levée d'un ccnlicmc denier, tant des biens meubles que des immeubles, sur le pied ijuil lut prali(iué en 1569.
Actes des états de lluinuul, de 1510 à 1577, fol. 266.
904. — Doiiay, 18 novembre lo77. Lettre des échevins et conseil de la ville de Douay aux états généraux, pour se justifier des imputations qui ont été dirigées contre eux dans des écrits publiés à Gand, à l'occasion de la prise des seigneurs.
Arch. de la Haye : Acla slaluwn Belfjii , t. I, fol. 309.
Windsor, 18 novembre 1577. Lettre de (du
marquis d'Havre) aux états généraux. Il se plaint du peu de correspondance que les états ont tenu avec lui depuis son arrivée en Angleterre, et du peu d'accélération qu'on donne à tout ce qu'il y a traité de leur part. 11 les supplie de prendre une prompte résolution sur les pièces envoyées par les seigneurs de Famars et de la Mouillerie, afin qu'il puisse retourner aux Pays-Bas.
Aich. du royauiiie : Etais (jénéruiix , 1. 1, fol. 101.
906. — Bruxelles, 19 novembre 1577. Lettre des états généraux aux nobles, notables et commune de Gand. Ils sont émerveillés de ce que, à leur insu, on lève à Gand des gens de guerre qui se logent dans les maisons des genlilsbommes, bourgeois et babitants, à leur grand déplaisir. Ils invitent les nobles, notables, etc., à leur faire connaître les motifs de cette levée, et à se déporter de faire venir en leur ville des gens de guerre sans Tautorisalion des étals, et même à licencier ceux qui déjà s'y trouvent. Ils les requièrent aussi d'élargir les évêques et autres seigneurs qu'ils détiennent, afin que Sa Sainteté, le roi et dautres potentats et princes n'en prennent occasion de blâmer leur cause.
Arch. de Gand : reg. Documents sur la restitution des pnxilè<jvs en 1577, etc., fol. 39.
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tu nuciinbrv /o77. Lettre des états i^éiiéi'aux aux
nieuibres du conseil d'Angleterre. Ils expriment leur salisfaetion de ce que le gouvernenienl anglais consent à leur avancer une somme de cent mille livres sterling, rcmhoursablecn huit mois. Ils n'ont pu la lever à Anvers, et ils prient Sa Majesté Ci-itanni(iue de la leur envoyer en argent comptant. Ils acceptent rapi)ui d'un contingent de cinq mille fantassins et de mille cavaliers anglais. Les états enverront un agent à la cour, chargé de traiter de diverses alFaires et du renouvellement des anciens traités. Ils ne prendront aucune résolution sans avoir sollicité l'avis de Sa Majesté I}ritanni(jue. Les rebelles anglais seront expulsés. Les privilèges des marchands seront respectés.
State paper office : papier» de Hollande.
908. — Anvers, i9 novembre 11)77. Lettre dti prince d'Orange aux états généraux. Il leur envoie son avis sur la négociation du marquis d'IIavré et du conseiller de Mcetkerckc en Angleterre. (Cette pièce est suivie de l'avis du prince.)
Corregp. de Guillaume le Taciturne , etc., IV, 25. — Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 253 v», 289, el 9238, p. 365.
909. — Sans date (novembre 1677). Avis de ceux de Flandre sur la réception de l'archiduc Matthias.
Arch. de l'Etal , à Bruges : reg. n» 9, pièce 5.
910. — Ulreclil, 20 novembre lo77. Résolution des états d'Utrecht touchant l'admission de l'archiduc Matthias pour gouverneur général , etc.
BoxDiM, Verzameling van onuiljegeetene slukkeu , clc, IV, 109.
911. — Tournai/, 2t novembre 1577. Avis des états de la ville de Tournay sur la réception de l'archiduc Matthias.
Ârch. du royaume : MS. d'Alcgambc, t. 11, fol. 258.
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1H2. — Gainl, 21 novembre 1577. lk'j)onsc des nobles, no- Uibles ft cojnjnunc de Gand à la Ici Ire des états généraux du 19 (n" 90G). Les étals oui élc mal informés louchanl les soldats •iu"il y a en leur ville, car les habitants sont heureux de les a\oir pour leur garde cl défense. Ils entendent, d'ailleurs, respecter l'aulorité des états généraux, et ils ont volé leur contingent dans les qjiatre cent mille florins par mois qui ont él<; demandés. « Quant à l'cslargisscmcnl des seigneurs saisiz, » prient, pour la grande importance du faict, concernant h; » bien publicq. ne vouloir tant presser ni accélérei\ »
Arcli. (le G:iii(l : rog. Docanwnls sur la rvslilulioii des priiiU'(jes en l,j"7, elc, loi. 40.
1)15. — UruxellcH , 22 novembre 1577 . Lettre des états généraux à monsieur Da\idson. Ils le remercient des services qu'il leur a rendus, et regrcllcnt de ne pouvoir accorder un brevet d'ollicicr à Ldouard Wodesha^\e, leur intention nétanl pas d'augmenter leur année.
Sliile piijier oi'iice : pnpiers de Flandre.
91i. — Bruxelles, 25 novembre 1577. Lettre des états généraux à leurs ambassadeurs en .Angleterre, contenant des instructions sur la négociation dont ils étaient chargés, notamment sur les cent mille livres sterling à obtenir en prêt de la reine. Ils disent, à la lin de la lettre, que, comme la maladie contagieuse s'augmentait à Lierre, ils ont été contents que monseigneur l'archiduc Matthias se relire à Anvers, où il esl présentement, sans (pi'ils aient encore résolu sur sa réception.
Aicii. (lu loyjuiiiii" : Eluts rjcncruux , 1. I, fui. lU-J. — BihI. my. : WS. "l'JD, fol. 501 v".
915. — Tournaij , 25 novembre 1577. Aclc par lequel les états du Tournaisis déclarent qu'ils trouvent convenir de recevoir l'archiduc Matthias, « pour cmprcndre, au nojn de Sa » Majesté, le gouvernement du i)ays, cojiune pi-ince Irès-ca-
» lli()li(|ii(' cl (lu saiij^ royal, cl sous lai^i'i-alioii (riccllc />, cl, quant aux conditions, se rcfcrcr à la très-pourviic discrétion des ('(als i^cnci'aux, autorisant partant leur dcpu(c, IM' Jean Houfllin, à cou'^cntir, en leur nom, ladite réception.
Aivli. (les <-l:iN du Toiirnai<îis : rcg. «If l."i72 à 1589, fol. -J-J3 \».
î)IO. — Windsor, 24 novembre lo77. Lcllrc du n)arquis iriliivré- l'I du seigneur de Meelkci-cke aux (Mais g(''ii('iaux. Les uiiiiisli'Cs aui;lais se plaignent de la leiiletn' iU'^ r('S()jiiii()iis des ('tais, cl des soudains changements (|ui y surviennent ; ils se plaignent aussi de ce qu'on ne l'ait j)as ce (|u il faut pour repousser I ennemi, et croient qu'il y ^'i' i> l)armi eux (pu sont mal affectionnés à la patrie. La reine, dont ils ou( eu audience aujourd liui, leur a |)ailé dans les nu^-mes termes. Le peu de correspondance que les états cjilretiennent avec eux, nuit aussi Itcaucoup à leurs affaires.
Arch. de la Ilnyo : ip;/. Anijlole.rre , ir;7(j - 1580, fol. 177 \'\
novembre loTJ. Lettre du seigneur de la
flotte aux états généraux. 11 leur envoie le secrétaire du col(mel écossais Balfour, pour leccvoir l'argent destiné aux maîtres des navires (pii ont conduit les Kcossais dans le pays.
Corrcsp. de Vahnliii de Pardieii, Ole, p. 16t.
018. — Arras ,26,27 et 28 novembre lo77. Acte des états d'Artois contenant consentement de recevoir, par provision, et sous le bon plaisir du roi, larchidue 3Iatlliias pour gouverneur général, et de faire une avance de deniers dans 1 intérêt de la généralité.
Arrli. (les ('-tiils d'Artois : r(>!î. A , fol. S28.
910. — Bruxelles, 27 novembre /.577. Acie des états généraux portant nomination du duc d Arschot, gouverneur de Flandre, du seigneur d Ongnyes, du comte d'Egmont et du sci-
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gncur do Noycllcs, en qualité de commissaires pour le renouvellement de la loi de la ville de Gand.
Arcli. de Gand : reg. Documents sur ta restilulion des privilèges en 1577, etc., fol. 42.
920. — Du camp, 57 novembre 1577. Lettre du comte de Lalaing, du seigneur de la Motte, de Robert de Melun et d'Antoine de Gongfl} es aux états généraux. La somme de vingt-six mille florins que les états leur ont annoncée, n'est pas encore arrivée. Il est indispensable d'envoyer immédiatement nonsculement la somme promise, mais une autre plus considérable. Ils ont traité avec plusieurs colonels dont les soldats consentent à recevoir des marcbandises en place d'argent, mais il faut que ce soient des marchandises de Flandre, telles que draps, toiles, futaines, etc.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 4t. — Corresp. de Vulentin de Pardieu, etc., p. 165.
921. — Bruxelles, 29 novembre 1577. Lettre des états généraux au duc d'Aleneon. Après s'être excusés du retard qu'ils ont mis à lui répondre, ils le remercient de la bonne affection qu'il leur montre, selon le rapport que leur ont fait leurs députés, le baron d'Aubigny et le seigneur de Mansart, comme aussi par les lettres que le sieur d'Alféran leur a délivrées, et le discours qu'il leur a fait de sa part. Selon ses intentions, ils ont requis le sieur d'Alféran de demeurer auprès d'eux, « pour » l'advertir de ce qui s'offrira, » en attendant l'arrivée du seigneur de Mondoucet, conseiller et chambellan ordinaire de Son Altesse. Cette lettre sera portée au duc par le sieur Nepveu.
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 303, et 9238 , p. 381.
922. — Bruxelles j 4"" décembre 1577. Acte par lequel les états de Brabant, Flandre, Artois, Hainaut, Valenciennes, Lille, Douay et Orchies, Namur, Tournay, Tournaisis et Malines se reconnaissent redevables envers Robert Poynts, niar-
cliand do la nation anglaise, d'une somme do qiialorzo mille livres Artois.
Rcc. delà Ch. des rcprcsent., I. II, fol. 5.
923. — A?ivers, 2 décembre 1S77. Lcllrc du prince d'Orange aux étals généraux. Il consent à se rendre à Gand, pour essayer d'arranger le diflerend qui y est survenu.
Corresp. de Guillaiinie le Taciturne. pIc, IV, 2S.
024. — Vienne, 2 décembre to77. Lettre de Temporeur l{()d()Il>lie aux étals généraux, en ré|)onse aux leurs des 10 cl 11 novembre (1). 11 a appris, par ces lettres, leur résolulion de persévérer dans le maintien de la religion calliolique cl dans loltéissanee due au roi; il les en félicite. Pour leur prouver l'intérêt qu'il porte au rétablissement de la tranquillité aux Pays-Bas, il a écrit à lévêquc de Liège et au duc de Julicrs, les invitant à intervenir, par eux-mêmes ou par des subdélégués, dans les négociations entre les étals cl don Juan, de concert avec le baron Pliilippe de Wynenberg, président de son conseil aulique, et le comte Olhon-Henri de Schwarzenberg, grand maréchal de la cour, qu'il leur a adjoints à cet effet. Il exhorte les étals à se montrer conciliants. Il termine en les priant de mettre en liberté le colonel Charles Fugger et le baron Georges de Fronsperg, lesquels sont vassaux et sujets de l'Empire.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe , t. II, fol. 235, et Ëlats généraux, t. I, fol. 108. — Arch. de la Haye : reg. Hoochduils. depeschen, 1576-1579, fol. 28.
925. — Bruxelles, 7 décembre 1877. Déclaration des états généraux , qu'ils n'ont tenu et ne tiennent le seigneur don Juan pour lieutenant, gouverneur ni capitaine général, mais pour
(i) Nous n'avons pas trouvé la lettre des étals à l'empereur, du 10 novembre Nous donnons , sous le n" 888, celle du \ \ .
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infrachMir de ia |);»ci(icalioii })ar lui jurc'C, et ainsi ennemi de la padie, d('[)ui.s sa retraite au cliàteau de Namur, et que les naturels du i)ays (jui le suivent et assistent doivent être tenus |)i)ur" rebelles, et fraités comme tels en leurs personnes et en leiM's biens.
Airli. lia roynonie : oop., et MS. d'Alegainbo , I. II. fol. 259.
920. — lirnxeUcs, 7 (Jécemhre i')77. Ordonnance des étals g(in«'raux, sous le nom <lu roi, prescrivant de saisir et annotci' les biens de tous ceux, communautés ou particuliers, qui suivent le parti de don Juan.
Arch. (In royaume : cop.
927. — Bruxelles, S décembre 7577. Résolution des états généraux portant que, vu l'état des Pays-Bas, causé parla retraite inopinée du seigneur don Juan d'Autriche; considéré l'absence du roi et que S. M. a donné congé audit seigneur don Juan de se retirer de ces pays, en déclarant qu'elle nommera à sa place un autre gouverneur du sang royal; attendu que monseigneur l'archiduc Matthias, frère de l'empereur, neveu et beau-frère du roi, se trouve par deçà; pour éviter la confusion dans laquelle les états pourraient tomber, s'ils étaient plus longtemps sans chef de qualité convenable; aftin aussi « d'obvier à » toutes trames et praticques d'aultres que, possible, se voul- » droient servir de l'occasion des travaulx ausquelz ces pays » se retrouvent, tant au préjudice de la religion catholicque » romaine que de l'obéissance deuc à Sa Majesté, èsquelles ces » provinces désirent persévérer, » ils prient ledit seigneur archiduc d'accepter le gouvernement général des Pays-Bas, par provision et sous l'agréa tion de Sa Majesté Catholique, pourvu que, avant toutes choses, il jure d'observer la pacification de Gand, de maintenir et faire maintenir la religion catholique romaine suivant les termes de ladile pacification, et qu'il se
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soumette aux rniidiiions énoncées clans ladite résolution. La dernière de ees conditions, qui étaient au noml)re de trente, portait (jue, s'il violait (juelcju'une de celles-ci, les états pourprendrc les armes contre lui. — Au bas est racccplation de l'archiduc, donnée à Anvers le 17 décembre,
ArcJi. du royaume : ro|i., cl MS. d'AlcganiIic , I. II, fol. iîCiO. — liep. tic la Cli. des lopiésenl., t. I , fol. 39.-,. - Dibl. loy. : MSS. t;884-i;'J2.'i , f.)l. r,(i , 7(f)î»,fol 240 V, et «0125-1(517.1, fol. I-2-2. - Anii. do la Haye : Aila shtlumn r.Kliju . I. f, fol. "2 cl "8.
1)28. — Bnixc/lcs, 10 (]('<■(' 11)1)1 (' li')77. Union ultérieure des prélats, içcns dKglise, scii^ncurs, i^cntilshommes, magistrats des lois, villes, cliàtellenies et autï'cs, faisant et représentant les états des Pays-Uas. Cet acte, beaucoup })lus étendu que celui du î) janvier (n":285), a pour objet de Tédaircir et de lamplifier, attendu que, par les pratiques de « plusieurs mal afFec- » tionncz à leur ])ropre palrye » et les « defïiances et soup- » cous » daulrcs, il n"a « pu sortir les efFectz ny produire les » fruictz » que les états en avaient désirés et espérés. Ils déclaicnt donc que « leur intention n'a oncques esté et n'est en- » eoires à présent d'enfraindrc, violer ou imminuer en aulcun » point la pacification de Gand, comme elle n'est aussi de » grever ou endommager, au contraire d'icelle, ceulx qui, » sestans retirez de la religion catbolicque romaine, se sont » par ladicte pacification conjoints et uniz avec eulx, comme » aussy iceulx asseurent n'avoir esté ny estre leur intention » de violer, grever ou endommaiger ceulx de ladicte religion )' catholic(|ue romaine, ou par aulcun attentat empescher ou » destourbier l'exercice d'icelle. » Ils promettent de se comporter eu amitié cl union les uns envers les autres, et tous ensemble d'employer tous leurs moyens contre les ennemis de la patrie. Ils promettent et jurent, de plus, d'accepter provisoirenicnl . cl jusqu'à ce (jiie le roi. d'accord avec eux. en ait autre-
ment ordonné, l'archiduc Matthias pour lieutenant, gouverneur et capitaine général pour Sa Majesté dans les Pays-Bas.
Verhnndelingen en onuiiqegevene stukkeT), par de Jonge, 1827, II , 198. — Arcli. du royaum : cop., et MS. d'Aleganibe, t. II, fol. 248. — Arch. de la Haye : Acla slatuum ReUjii, t. I, fol. 386.
929. — Augsbourg, 10 décembre 1577. Lettre de Nicolas de Haller aux états généraux. Il leur envoie diverses nouvelles de France, d'Allemagne, dltalic. Il parle d'une lettre que le pape aurait écrite à l'archiduc Matthias, etoùillui dirait que, s'il fait quelque changement aux Pays-Bas quanta la religion, il se doit tenir pour assuré que lui formera une ligue avec tous les princes dltalie, dans l'intérêt du roi Philippe. Dans un autre passage de sa lettre, il s'exprime ainsi : « Madame de Parme se tient encores » prestepourallcren Flandres, n'attendans riens aultre chose que » la résolution de Sa Majesté, ayant faict son compte de partir » le x^ de décembre. Le cardinal de Granvelle a esté vers elle à » l'Aquila, traictant avecq elle sur les affaires de Flandres, » ayant accommodé ladicte dame duchesse de sa litière propre. »
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 246.
950. — Bruxelles, 13 décembre 1S77. Lettre des états généraux au grand conseil de MaHnes, par laquelle, attendu « que » le sceau du roi , ayant reposé sous le président du conseil » privé, n'est devant la main, ains hors du pouvoir dudit pré- » sident, » et qu'ils ne sont encore résolus d'en faire faire un nouveau, ils requièrent ce conseil, ou de leur prêter celui dont il se sert, ou de le faire apposer « aux enseignemens, eommis- » sions et autres lettriaiges » qu'ils lui enverront par billet signé de Cornélius 'Weellemans, leur greffier.
Arch. du royaume : Dépêches des rebelles, t. I , fol. 3, — Arch. de Lille : reg. T 49, pièce 61.
931. — Gand, 13 décembre 1577. Lettre des nobles, notables et commune de Gand aux états généraux. Ils refusent de
recevoir le duc d'Arscliot, soit comme gouverneur, soit en qualité de commissaire au renouvellement des lois de Flandre, et demandent le prince d'Orange avec quelques autres.
Arcb. de Lille : reg. T 49, pièce 45.
932. — Au camp de Temploux, 13 décembre 1577. Lettre (lu comte de Lalaing, du seigneur de la Motte, de Robert de Mclun et d'Antoine de Gongnyes aux états généraux. Le seigneur de Beaumont et le docteur Leoninus leur ont communiqué les articles selon lesquels on entend recevoir l'arcliiduc Matthias : ils y adhèrent en tous points, et veulent rester fidèles à la pacification de Gand. Extrême nécessité dans laquelle se trouvent les troupes du camp. Tout tourne au désordre, et ils ne voient pas de possibilité d'en sortir, si l'on n'envoie pas de l'argent. Ils sont obligés de laisser passer de bien belles occasions de rendre service à la patrie, parce que les moyens leur manquent; si on ne les assiste pas, ils seront obligés d'abandonner l'armée à son sort. Et cependant trois raille Espagnols à pied et quinze cornettes de cavalerie sont arrivés en deçà de Luxembourg. Il faut demander l'assistance du prince d'Orange : car de son secours et de l'union dépend la conservation du pays.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 43. — Corresp. de Valentin de Pardieu, efc , p. 166.
933. — Bruxelles, 14 décembre 1577. Lettre des états généraux au roi de Portugal don Sébastien. Ils le prient de leur continuer sa bienveillance (I), et d'intercéder auprès du roi catholique, pour qu'il révoque don Juan d'Autriche, confirme la nomination de l'archiduc Matthias, et fasse cesser la guerre contre ses sujets des Pays-Bas : promettant, si ce roi agit ainsi,
(1) Ils lui avaient envoyé précédemment le livret qu'ils avaient publié contre (Ion .Tnan (Sommior r/zVoxr.f des justes causes et raiso7\s . etc.).
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(le lui prrlci' lobéissance qui lui est duc, cl de maintenir la religion catholique, selon les termes de la pacification de Gand.
Arcli. (lu royaume : États (jiméranx , t.' I , fol. 109 , cl MS. d'Alegambe, t. M, fui. 257.
954. — Humptonconrt , 14 décembre 76'77. Réponse de la reine d'Angleterre aux demandes qui lui ont été faites par le marquis d'IIavré et Adolphe de Mccikercke. Sa Majesté a résolu d'envoyer un gentilhomme vers le roi d'Espagne, pour lui demander qu'il permette à ses sujets des Pays-Bas la jouissancîe de leurs anciens privilèges, et leur donne un gouverneur qui leur soit agréable. Si le roi ne veut pas y condescendre, elle les secourra des moyens que Dieu lui a donnés. Sa Majesté enverra un autre gentilhomme à don Juan et aux états, afin qu'ils consentent mutuellement à toute abstinence de guerre, jusqu'à ce qu'on ait reçu la réponse du roi catholique. Au cas que don Juan s"y refuse , Sa Majesté, « pour retenir les estatz sous l'obéis- » sauce du roy , « leur accordera le secours de gens et d'argent qu'ils demandent.
Arcli. du royaume : MS. d'Aleganibe, t. II , fol. 240.
955. — Bruxelles, 1 o décembre 1577. Acte par lequel les états généraux, attendu que le seigneur don Juan, à son départ pour Namur, « a emporté le grand secl du conseil privé de Sa » Majesté, » ordonnent aux chancelier et autres du conseil de Brabant de sceller du sceau du roi eu Brabant toutes lettres patentes de placards et autres que les états leur enverront, « soubz ordonnance signée par leur grelFier. » J^e conseil de Brabant l'avait fait déjà depuis la retraite de don Juan; mais il demandait que, pour sa décharge, il lui fût « baillé ordon- » nance pertinente. »
Arch. du royaume : Etats généraux, 1. 1, fol. 104.
950. — Paris , 16 décembre 1577 . Lettre du sieur de Bonyvct aux états généraux , par laquelle il offre de leur amener douze cents bons chevaux et trois mille arquebusiers.
Bihl. mv. ; MS. 7100. fol. =iVi\ \°.
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'JÔ7. — Au camp de Temploux , 16 décembre 1o77. Lettre (lu coinle de Lalaing, du seigneur de la Motte, de Robert de .Mchin et d'Aiildine do Gongnyes aii\ états généraux. L'ennciui occupe Je village de Hervé, probablement pour s'emparer du Limbourg ou de Maestricht, ear il semble avoir des intelligences dans celle dernière ville; il sera donc bon d'y envoyer des troupes. Le capitaine du cbàteau de Limbourg est suspect; il faut le remercier de sa ebarge, et confier le cbàteau au seigneur de Schwartzem bourg.
Lvllrcs iiwd. du l'hilijipe, comle de Lalaing, elc, p. -iG.
!)38. — Anvers, 17 décembre 1577. Lettre de l'arcbidue Mallbias aux états généraux. Les états lui a}ant fait l'bonneur de le requérir et de raccepter pour gouverneur général des Pays-Bas, au nom du roi, sous les conditions et articles que lui ont présentés, de leur part, les prélats de Sainte-Gertrudc cl de Maroilles, le duc d'Arscbot, le prince d'Orange, le sénéchal de Hainaul et le seigneur de Fresin, il ne peut assez les remercier de la bonne afl'ection et faveur qu'ils montrent en son endroit. Il a mûrement lu et extiminé Icsdils articles et conditions, et il les accepte" et agrée, offrant de se conformer, en toutes occurrences, au bon conseil et avis des états, etc.
Bibl. roy. : M.S. 10I23-1CI31, fol. 129.
939. — Madrid, 18 décembre /o77 (I). Lettre de Philippe 11 aux états généraux. Il a vu, dans leurs Icltres du 24 août et (lu 8 septembre (n"* 745 et 785), leur détermination de maintenir la religion catholicpic romaine et son obéissance connue du temps de rempereur. Il Ji'a jamais prétendu et ne prétend autre chose d'eux. Aussi est-ce avec regret qu'il a appris les derniers troubles, et qu'il s'est vu forcé de retourner aux
(1) Dans le manuscrit de la Bibliothèque royale, celle lettre est datée (lu 20 déceuiljre.
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armes. 11 les assure que, moyennant l'accomplissement des deux points susdits, il sera content que tout le surplus soit rétabli dans l'état où il était sous l'empereur; que les armes et le dommage de la guerre cessent, et que tout le passé soit mis en oubli , comme il l'a particulièrement déclaré au baron de Selles, à qui il les prie d'ajouter foi et créance.
Lettres patenter Je monseig'' don Jehan d'Austrice, elc, 111-4° de 8 feuillets non chiffrés; Louvain , Rogier Velpius , 1578. — /îespojice véritable aux lellres jmtentes, etc., p. 14. — Bibl. roy. : MS. 5884-S925, fol. 20 et 169.
940. — Madrid, 30 décembre 1577. Déclaration du roi sur la lettre des états généraux du 8 septembre, portant qu'il a résolu d'envoyer aux Pays-Bas le baron de Selles, lieutenant de la garde de ses archers, pour faire connaître qu'il ne prétend autre chose des états, sinon qu'ils maintiennent la religion catholique romaine et son obéissance comme au temps de l'empereur, son père.
Lettres patentes de monseig'' don Jehan d'Austrice , etc.
— Analecles belgiques , etc., 1830, p. 363. — Rec. de la Ch. des représent., t. T, fol. 401.
941. — Madrid, 20 décembre 1577. Instruction du roi pour Jean de Noircarmes , baron de Selles , gentilhomme de sa bouche et lieutenant de la garde de ses archers de corps, de ce qu'il aura à dire, de sa part, aux états généraux et particuliers des Pays-Bas. La substance en est conforme au contenu de la lettre du roi du 18 décembre.
Lettres patentes de monseig'' don Jehan d'Austrice , etc.
— Responce véritable aux lettres patentes, etc., p. IS.
— Arch. du royaume : orig. — Bibl. roy. : MS. 5884-592S, fol. 160 et 169.
942. — Bruxelles, 3i décembre 1577. Résolution des états généraux par laquelle ils accordent à l'archiduc Matthias, « pour assistcnce de l'entrctèncment de sa cour, selon que son » degré, descente et qualité mérite, et pour tenir Testât que
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» sont accoustuiuez d'avoir, en ces pays, les princes du sang » et de l'anchienne maison de Bourgoigne, y comprins sa garde » cl chappclie », cent vingt mille florins par an.
Uec. (le hi Cil. des rei)i'éseiil., t. I, fol. 407.
945. — Bruxelles, 31 dêeemhre 1S77. Certains points avisés par monseigneur le prince dOrange et les seigneurs députés vers monseigneur rarcliiduc, avec les apostilles des états généraux. Les apostilles des étals ne se rapportent qu'à trois des points proposés, savoir : la composition du conseil d'Etat, le traitement de l'archiduc, l'envoi d'ambassadeurs. Les états nomment, pour composer le conseil d'État, l'abbé de Sainte- Gertrude, le marquis d'Havre, le comte de Boussu, les seigneurs de Froidmont, Fresin, Champagney,WilIerval, le président Sasbout, le docteur Leoninus, ^I*" Pierre de Bevere et Adolphe de Meetkercke : le prince n'avait pas proposé le marquis d'Havre, ni Champagney, ni Sasbout, ni Bevere; il avait mis dans sa liste l'abbé de Maroilles, Sainte-Aldegonde, d'Estembccque et LIesvelt. Les états fixent à cent vingt mille florins le traitement de l'archiduc, y compris la chapelle et sa garde; le prince proposait cent mille florins sans la garde et la chapelle. Les états désignent, pour aller vers l'empereur, le conseiller Rym; vers le roi dEspagne, le fils aîné du seigneur de Grobbendoncq, que le roi a fait gentilhomme de sa maison. Le prince proposait, de plus, que M. de Mondoucet fût envoyé vers le duc d'Alençon.
BoNDiM, Verzameling van onuitgegeevene slukhen , etc., IV, 209. — Arch. du royaume : MS. d'Aleganibc, t. II, fol. 2C4.
944. — Hamptoncourt , 21 décembre i'^77 (1). Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux. L'affection qu'elle a au bien
(I) Dans les manuscrits cités de la Bibliothèque royale, cette lettre est datée du 2:2.
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tics Pays-lias, cl le désir de leur éviter les calamités de la guerre, Tout engagée à s'interposer encore une fois auprès du roi callioliquc, pour moyenner une bonne pacification. Dt^à elle lui a envoyé à cette fin un de ses genlilshonimcs. Elle pense (juc, en attendant le succès de sa mission, il devrait y avoir une suspension d'armes; et, pour en connnuniquer avec eux et avec don Juan, elle leur dépêche expressément le sieur de Lcyton , gouverneur de lile de Jersey.
Arcli. du lovaiiiiie : MS. d'AIcganihc , t. II, fol. 24,-». — Bibl. loy. MSS. 7199, fol. 2ji v", el 9258, p. 3(i7.
945. — Sans date [Bruxelles, 22 décei)ibre 'lo77j. Requête des « bons bourgeois de la ville de Bruxelles » aux états généraux. Ils ont entendu qu'aucuns mauvais esprits les taxent de ce qu'ils se mêlent trop des affaires publiques qui se traitent l)ar les états généraux : ils « s'en ressentent bien griefvement, » car leur ijitention est et n'a esté jamais aultre, sinon que la » cause qui se traicte par les cslatz est une action populaire » dont à chascun bourgeois, ieste pour teste, compète action » entière, non veullants ou s'opposants touts les aultres, et ne » pensent pas qu'il y ait des bons cerveaulx entre Leurs Sei- » gneuries, ou si despourveus de sens commun, qu'ilz n'enten- » dent cela. » Après ce préambule, ils expriment leur étonncjuent de ce que les Brabançons sont exclus des principales charges, et de ce que les affaires se traitent aux états par pluralité de voix : de sorte « qu'on donne à ung pensionnaire de » 3Ialines, Tournay, Tournésis, Valenchicnncs et semblables » petites provinces aultant daulhorité en leurs opinions qu'on )> laict à ung Estât entier et prjjicipal de Brabant, Gueldres, » Flandres, Arthois, Ilaynault, Hollande, Zeclande et aultres. » Us se plaignent de ce que , dans le sein des états, il y en a qui retardent les causes communes, en y entremêlant à tous propos deux points : l'obéissance due au roi et le maintien de la religion catholique; ils demandcjit que, sans égard à l'obéissance du roi ni à la religion catholique romaine, qui est réservée en
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la pacilication de Gand, tous réunisscnl leurs elfoils pour incllre à bas leur ennemi. Ils demandent eneore qu'il soit donne à rarcliiduc Matthias un conseil compose de gens experts el doctes, bons patriotes et bien affectionnés à la patrie, et que le Brabant, el en particulier la ville de Bruxelles, aient lieu d'être satisfaits de la manière dont on le composera. — On lit, à la marge de cette requête : « Sur ce présent cscript leur fut » dict de nommer et spéciflicr cculx qu'ilz tiennent pour sus- » pectz de retarder les causes communes. »
Arcli. du rovaiiiiic : MS. d'Alcgainlio, t. II, fol. 20(J.
940. — Bruxelles, 23 décembre 1577. Résolution des états généraux accordant au prince d'Orange, pour son traitement, cent florins par jour.
Corresp. de Guillaume le. Taciturne , etc., VI , ôO'J. — Uec. du la Cli. dvs ic|)rcscnl., I. 1, fol. WJ.
947. — Sans date (Bruxelles, 24 décembre 1o77j. Écrit présenté aux états généraux par les « bons bourgeois » de Bruxelles, en conséquence de l'apostille donnée sur leur requête du 22. C'est un acte d'accusation, en vingt articles, aussi véhément que passionné, contre le seigneur de Champagney, que le parti démocratique voulait évincer du conseil d'EUit. Le docteur Lconinus y est également l'objet d'imputations très-malveillantes (1).
Documents hisloriqui'S inéd. concernanl les troubles des Pays-Bas, II, as. — Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe, l. II, fol. 208.
048. — Bruxelles , 24 décembre 1577. Lettres par lesquelles les prélats, nobles et députés des villes, représentant les étals
(I) On lit , à la inuiice de cel éciil , dans le nianuscril d'Alegamhc : « Est )' bon de sravoii- (juc cest cscrit est on grande partie basty par ung quidam V nommé niaistrc Andrieii de Cameraco, liégeois, lourde teste esvenlée, >) au reste grand laugaigeur et ellronté. »
T0.ME l'^ 20
ACTES DES ÉTATS GÉNÉUAUX
généraux des Pays-Bas, permettent aux quatre membres de Flandre de lever un double impôt sur les vins, l'eau-de-vie, les bières et les bestiaux, afin de pouvoir fournir l'aide montant à une somme de liuit millions sept cent mille livres, et accordée comme subvention aux frais de la guerre.
Arch. de Gand : orig. {Invent. Van Dmjse, n" 1360.)
949. — Bruxelles, 24 décembre 7577. Lettre des états généraux aux états de Brabant, pour les requérir de leur envoyer l'état de leurs quotcs et accords des aides, tant du dernier centième , des moyens généraux , des sept cent quatre-vingt mille et deux millions de livres, que des quatre cent mille livres par mois, avec un autre état de ce qu'ils en ont fourni jusqu'à ce moment, et un extrait de ce qu'a produit le centième de l'année 1569.
Arch. de la Haye : Vierde register van de stucken ende doka7iiien der staten van Brabant, fol. liiô V.
950. — Bruxelles, 25 décembre 1 577. Lettre des états généraux aux président et autres de la cbambre des comptes de Lille, pour leur ordonner de rendre aux députés de la ville de Gand, conformément à l'acte des 21 et 22 octobre (n° 856), « tous tclz leurs livres, pappiers, lettres, enseigneraens et » munimens originelz qui aucunement peuvent toucher leurs » anciens droictz , libériez , coustumes et privilèges, » reposant en la chambre des comptes.
Arch. de Gand : rcg. Documents sur la restitution des priviléyes en 1577, etc., fol. l'J. — Notice historique et descriptive des archives de la ville 'de Gand, p. 17.
951. — Bruxelles, 26 décembre 1577. Lettre des états généraux au bailli du Sas de Gand, afin qu'il ne laisse plus débarquer de soldats, en petit ni en grand nombre, sans qu'ils aient fait ostension au magistrat de leur patente signée du greflier des états, Cornélius Weellemans.
Arch. de Gand : leg. Z, fol. 4 v".
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952. — Sans date fliriixelles, 26 décembre 1577). Nouvelle requêlc des « bons bourgeois » de Bruxelles aux étals généraux, afin d'avoir résolution sur leurs doléances du 22 et du 24 (n"* 945 et 947), |)rincipalcmcnt en ce qui concerne rétablissement du conseil d Etat, le redressement de labus qui se commet dans l'influence donnée aux petites provinces, et Tcxclusion des états des personnes suspectes par eux dénommées.
Areh. du royaume : MS. d'Alcgambe, t. II , fol. 272 v».
9d5. — Bruxelles, 26 décembre 1577. Lettre des états généraux au cardinal de Portugal (don Henri), afin qu'il leur soit favorable auprès du roi don Sébastien.
Arch. du royaume: États gé7iéraux, t. I, fol. 109 v».
954. — Sans date [fin décembre 1577). Réponse du seigneur de Cbampagney à l'écrit présenté contre lui aux états généraux par les « bons bourgeois » de Bruxelles. Il y réfute , article par article, les accusations dont il a été l'objet.
Arch. du royaume : MS. d'Alcgambe, I. II, fol. 273 V.
955. — Anvers, 28 décembre 1577. Lettre do l'arcbiduc Mattbias aux états généraux. Ayant appris, à son grand regret, « qu'il y a entre eux dispute et question d'aulcunes choses » particulières, dont est cause le retardement de sa réception, » entrée et administration, » il les engage à « délaisser ces » particularités », le salut du pays exigeant que de promptes et énergiques mesures soient prises par lui, d'accord avec eux, contre les entreprises de don Juan.
Arch. du royaume : cop.
956. — Bruxelles, 28 décembre 1577. Instruction des états généraux pour les gouverneurs des provinces, de ce qu'ils avaient à proposer aux étals de leur province respective qui devaient se réunir au mois de janvier. Elle avait pour objet d'engager les états à accorder leur contingent dans une somme
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mensuelle de six eent mille florins jugée nécessaire pendant trois mois, pour l'entretien de douze mille chevaux et trente mille piélojis, outre les garnisons ordinaires et les munitions et provisions des places fortes.
Arcli. (lu royaume : WS. d'AleganiLc, l. II, fol. 2r.â. — Arch. des étals du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 225.
1)57. — Bruxelles, 29 décembre 1377. Nouvelle résolution des états généraux sur la composition du conseil d'État. Sont nommés: pour Brabant, le prélat de Sainte-Gertrudc et l'avocat Liesvclt; pour Gucidre, le docteur Lconinus; pour Flandre, le conseiller de Bevere etl'échcvin Adolphe de Meetkercke; pour Artois, le seigneur d'Estembecque; pour Hainaut, le prélat de Maroilles (jusqu'à ce qu'il ait l'administration de Saint-Bertin), le comte de Boussu , le seigneur de Willerval, le seigneur de Fresin; pour Hollande et Zélandc, le seigneur de Sainte-Aldegonde; pour Namur, le seigneur de Froidmont; pour Lille, Douay et Orchies, Tournay et Tournaisis, M" Jacques Leclercq, conseiller de la ville de Tournay. Il est résolu , de plus, que les commissions données par le roi ne seront pas révoquées, mais qu'elles demeureront en vigueur, nommément celles du marquis d'Havre et du pi'ésidcnt Sasbout.
BoNDAM, Verzameling van onuilyeyeevene slukken, etc., IV, 222. — ArcIi. du royaume : MS. d'Aleganibe , t. Il, fol. 278.
958. — Au camp de Goubloux, 30 décembre 1377. Instruction pour monsieur de Fresin de ce que, de la part du conseil de guerre, il aura à remontrer aux étals. (Titre textuel.) Les chefs de l'armée demandent de l'argent, de la cavalerie , l'envoi au camp des compagnies d'hommes d'armes; que les états accélèrent leur résolution sur la réception de l'archiduc Matthias et l'établissement d'un conseil d'Etat; qu'on fournisse au prince d'Orange les cinq mille florins demandés par lui depuis si longtemps; qu'on écrive au seigneur de la Motte de revenir incon-
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tincnt h l'armée, elc. — A la marge sont les apostilles des étals généraux, en date du 1"" janvier 1578. Ils répondent qu'ils attendent de l'argent, et l'enverront dès qu'il leur parviendra; qu'ils feront marcher vers le camp le baron de Sclienck, ainsi que la compagnie d'hommes d'armes du duc d'Arschot; qu'ils manderont à messieurs de Rumenghien, de Morhecque, de Bailleul, d Ever, de préparer aussi leurs compagnies; que l'arehidue « sera reeeu dimanche prochain, ne soit par aullre » empeschemcnt; » qu'ils ont écrit au prince d'Orange pour qu'il lève les cinq mille florins sur leur crédit; qu'ils fei'ont une lettre de rencharge au seigneur de la Moite.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 2.i7 V.
959. — Bruxelles, 31 décembre 1377. Rapport fait aux états généraux, par le marquis d'Havre et le conseiller de Meelkercke, de leur ambassade vers la reine d'Angleterre. Voici un résumé de cette pièce importante :
La commission du marquis était, comme son instruction {n° 7G0), du 31 août. Avant de se diriger vers l'Angleterre, il va, selon 1 intention des états généraux, trouver à Gertrudenberg le prince d'Orange, qui écrit à la reine des lettres par lesquelles il démontre la bonne union de lui et des états de Hollande et de Zélande avec les autres états généraux, et ordonne au seigneur de Famars, qui traitait ses affaires en Angleterre, de se joindre à d'Havre dans sa poursuite. Le marquis s'embarque à Dunkerque avec Adolphe de Meetkercke. La reine était à Outland; ils vont l'y trouver. Elle envoie au-devant d'eux Henri Cobham, ancien ambassadeur en Espagne, et milord Cobhani, gouverneur des cinq ports, avec dix ou douze gentilhommes.
La reine leur donne audience, accompagnée de plus de cent dames ou demoiselles et d'un grand nombre de seigneurs. L'audience dura « plus de deux heures. » La reine lut la lettre des états; « et, remarquant fort bien ung point y couché du joug » espaignolicque, » elle dit au marquis : « C'est une chose trop » mal à supporter et contraire à la rayson; aussy je ne la veulx
)' endurer. » Discours du marquis à la reine. Il insiste sur les desseins tyranniques de don Juan, et la nécessité pour les états de défendre leurs libertés.
La reine demande par écrit l'intention des états; elle dit qu'elle commettra son secrétaire Walsingham et plusieurs des principaux de son conseil pour traiter avec eux : « me disant » en oultre (c'est d'Havre qui parle) qu'elle ne désiroit em- » prendre chose dont l'on pourroit juger en elle légièreté ou » inconstance, et par ce moyen faire rire don Jehan, mais » que, se déterminant, elle vouloit passer oultre, et lui faire » repentir d'avoir emprins une chose de si grande importance V avecq telle témérité, povant aussy de sa part assurer aux » estatz qu'elle n'endureroit jamais le retour des Espaignolz, » ny aussij que les François y einpiétassent , etc. »
Le secrétaire Walsingham vient trouver les ambassadeurs. « Et comme il est très-affectionné à nostre cause et désireulx » de tout bon succez en noz affaires, discourut et traicta fort » rondement, sincèrement et familièrement, nous descouvrans » entièrement les humeurs de la court, donnans conseil de la » manière qu'avions à procéder avec Sa Majesté, pour luy faire n trouver tant meilleure la demande des estatz, etc.. » Le marquis, Meetkercke et Famars confèrent avec les comtes de Leycester et de Sussex et le secrétaire Walsingham.
Premiers articles présentés à la reine, à Windsor, le 27 septembre \ 577. Ils comprennent les points suivants : demande d'un prêt de cent mille livres sterling, remboursables en huit mois, et de cinq mille hommes de pied et mille chevaux, sous la conduite d'un seigneur principal, qui aura entrée, crédit et autorité au conseil, lesquels seront h la solde des états; renouvellementdes ligues anciennes, « avec maintien de la dcu obéis- » sance au roy catholicque ; » opposition à l'entrée des forces du duc de Guise; envoi d'ambassadeurs résidents des deux parts. Les états offrent, de leur côté, que rien ne se traitera d importance aux Pays-Bas, sans l'avis et conseil de Sa Majesté Réginale; d'assister Sa Majesté, en ras de besoin , du même
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nombre de soldats; de l'aider envers et contre tous; « de no » souffrir aux Pays-Bas aucuns rebelles de Sa Majesté, en » ayant été diiincnt avertis, mais de faire devoir de les expul- » scr, comme ennemis de la cause commune;» de ne mettre aucun impôt sur les marchands anglais, contre leurs privilèges. Le 29 septembre , les comtes de Leycester et de Sussex et le secrétaire Walsingham font connaître aux ambassadeurs que la reine est contente de leur prêter la somme qu'ils demandent, à certaines conditions.
Cette négociation méritait une prompte résolution de la part des états, « considérant que Sa Majesté Réginale, trouvant » nostre cause si juste, l'emprcnoit de si bon cœur, et s'embar-
» quoit avecq nous si volontairement : sinclinant tant plus
» Sadicte Majesté à nostre ayde, pour la bonne délibération » qu'elle apercevoit eslre généralement entre tous ses subjectz » et vassaulx de nous ayder et dcffendre contre noz ennemiz » jurez. » Cependant, nonobstant toutes leurs remontrances et dépêches, Havre et Mcetkerckc n'ont pu obtenir « aucune » expédition des états l'espace de deux mois entiers, ni moins )• estre avertis des occurrences de delà. » A la fin, il en est résulté une grande « disréputation » pour eux, chacun commençant à juger mal de leurs actions, et à perdre espoir d'un bon succès en leurs affaires, les voyant conduites avec une telle négligence, et voyant aussi le peu de compte qu'on tenait de l'assistance si libérale que la reine leur voulait faire. Sa Majesté et ceux de son conseil commençaient à se dégoûter grandement de si lentes et incertaines résolutions, démontrant avoir peu de volonté de continuer les bonnes offres qu'ils avaient faites. La reine jugeait par là que les états avaient grande défiance d'elle et de ses vassaux, « en quoy ils se monstroient très-in- » grats », et avaient tort, car elle ne songeait pas à s'agrandir, et ne désirait aucune nouveauté aux Pays-Bas : au contraire, « désiroit bien Sa Majesté que sceussiez elle ne permectroit, » en façon quelconque, que nouveaulté y fust inlroduicte, et » moingz qu'on intentast chose préjudiciable à l'obéyssance de
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» nostre souverain prince et seigneur naturel, ou à la religion » catholicqne en laiiuelle estions nez. »
La défiance et soupçon de la reine s'accrut , lorsque Sa Majesté apprit la soudaine arrivée de l'archiduc Matthias, sans qu'on lui en eût demandé son avis; elle y vit de la dissimulation envers elle, s'en plaignit vivement, etc. Après, survint la nouvelle de rapi)réhension, à Gand, du duc d'Arschot, des évèques et d'autres personnages principaux : la reine la « prit » d'autant plus aigrement», qu'une telle nouveauté ne pouvait que reculer grandement les affaires. Elle fit incontinent entendre au marquis d'Havre « la peine où elle en estoit. » Tout cela avait beaucoup refroidi la cour et le peuple, et la négociation s'en trouva interrompue.
Suivent : « Les raisons qui peulvent erapcscher la Majesté » de la royne d'accorder à présent les requestes qui luy ont » esté représentées par monsieur le marquis de Havrech, tou- » chant les deniers et gens de guerre » (Windsor, 20 novembre 1577), avec la réponse du marquis d'Havre et de Meetkercke, en date du 21 novembre. Ces raisons, comprenant quatorze articles, roulent : sur la réception de l'archiduc Matthias; la désunion qu'il y a entre les états; la détention de plusieurs seigneurs à Gand; l'absence de Bruxelles du prince d'Orange; la lenteur des délibérations des états; le peu de respect des états pour leurs envoyés à l'étranger; la préférence donnée par eux aux Écossais sur les Anglais ; la pénurie qu'ils ont de gens de conseil pour la guerre; l'inaction de leurs troupes; la confusion qui règne en leurs conseils; le peu de moyens qu'ils ont de continuer la guerre.
Arrivée du S"" de Gastel (Jean Marmier), envoyé de don Juan d'Autriche. La reine lui donne audience, après l'avoir fait attendre huit jours dans un village. ïl lui adresse une harangue qui dure ti'ois heures. La reine convie le marquis à souper, et lui raconte tout ce qui s'est passé dans cette audience. Gastel s'était appliqué à justifier don Juan. La reine lui répondit, d'une manière « résolue », entre autres, « que
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» son intention cstoit de n'avoir plus respect ny au roy d'Es- » paigne , ny au roy de France , sinon à son propre bien, lequel » dépondoit d un bon accord et niiituciic amitié avccq ses bons » et fidelz voisins les pays d'embas, etc. » Quelques jours après, Gastel fit demander audience au conseil, et exhiba par écrit aucuns points servant à la justification de don Juan. Le conseil les comuiunicpia aux députés des étals, qui y i-époiidirent le 5 décembre. Le lendemain , Gastel répliqua. D'IIavii' et Meetkercke répondirent à cette réplique le 7.
Après avoir reçu la dépêche des états du 25 novembre (n° 9li), les ambassadeurs insistèrent pour une conclusion. Ils présentèrent au conseil, le 2 décembre, à Windsor, un écrit où ils demandaient l'envoi le plus prompt possible des cinq mille hommes de pied et des mille chevaux, la levée en Angleterre des cent mille livres sterling, vu l'impossibilité de se les procurer aux Pays-Bas, la conclusion d'une bonne ligue et ferme union entre les deux pays.
Le seigneur de Gastel ayant toujours insisté, la reine lui promet d'envoyer vers le roi et don Juan, ainsi que vers les états, pour une suspension d'armes. Elle communique aux députés belges la réponse qu'elle lui a faite. Tout cela avait reculé la conclusion. Enfin, le 9 décembre, la reine prend « finale et » favorable résolution. » Le soir, elle fait convier à souper le marquis, et la lui explique. Le 40, elle quitte Windsor, et va à Hamptoncourt. Les députés l'y suivent, « sollicitant vivement » leur dépêche. » Le 11, ils sont mandés en cour, « et, disent- » ils , eusmes accès en conseil , où nous fust bien amplement , » et de poincl en poinct,déduicte et particularisée la résolution » de Sa Majesté, premièrement par son secrétaire VVilson et » son trésorier le niilord Burghley, et depuis par monsieur ï le comte de Sussex, son chambellan, me promectant faire » en toute diligence dépescher et envoyer à Londres toutes les » dépesches, signées de Sa Majesté, laquelle le mesme jour me » confirma derechef, de bouche, tout ce qu'elle et lesdiets du » conseil m'avoient paravnni promis et assonré. »
La réponse de la reine est datée du J4 décembre, à Hamptoncourt. Elle y annonce l'envoi d'un gentilhomme en Espagne vers le roi, et d'autres vers don Juan et les états. Elle déclare que, si le roi ne veut entendre raison, elle est résolue de leur continuer son secours et assistance; que, si don Juan ne veut cesser les armes, elle secourra les états de gens de guerre, à condition qu'ils « signent les articles qui seront accordés » entre elle et eux , » et enfin qu'elle s'en tient à sa première promesse, quant à l'argent demandé par eux. Suivent les conditions du prêt fait par la reine aux états, et les articles du traité de paix et amitié à conclure entre eux.
Le 9 au soir, Elisabeth avait dit au marquis qu'il n'avait pas tenu à elle ni à lui de conduire les affaires à bonne et briève résolution, selon qu'elle l'avait témoigné à son arrivée en Angleterre; que, s'il y avait rupture ou que la négociation fût changée, les états s'en devaient « donner la coulpe, » pour s'être montrés « si tardifs » et si peu affectionnés à se servir de l'occasion si avantageuse qu'elle leur avait offerte; que de « grandes considérations » la mouvaient actuellement à différer ses premières présentations , et prendre plus de temps pour peser mûrement une matière tant importante; « que d'entrer » en guerre ce sont choses fort faciles, mais mal aisées à s'en » développer, mesraes se faisans ennemis de deux si puissants » princes, sans avoir d'autre appui que le nostre, qui estoit assez » doubteuXjà cause des dissensions, etc.; que, nonobstant tout » ce que dessus , elle avoit déterminé de condescendre à tout » ce que raisonnablement luy pourrions demander, etc.
Arc;h. des états d'Artois : pièce n" 30. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1S80, fol. 49-83.
960. — Bruxelles, 1" janvier 1578. Lettre des états généraux au duc de Juliers et de Clèves (Guillaume le Riche). Le seigneur don Juan, contre son serment et sa foi solennellement jurée, se préparant à les réduire « en servitude plus que bar- » haro et turcique, » ils ont dû prendre les armes pour leur
défense et le maintien de leurs libertés. Ils prient le duc de ne permettre que leur ennemi soit assisté de ses vassaux et sujets, et d'empêcher le passage par ses pays de soldats allant au secours de don Juan.
Arrh. du royaume : cop.
961. — Bruxelles, f"^ janvier 1578. Lettre des états généraux au baron de Liedckercke. Ils le chargent de pratiquer, à Anvers, avec le concours do Nicolas Carenzoni et de George Gilpin , en vertu de lettres de procuration qu'ils ont de la reine d'Angleterre (1), la levée de quatre-vingt mille livres tournois, de quarante gros, dont ils ont besoin pour le payement des gens de guerre qui sont au camp.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 259 v».
janvier 1578. Mémoire d'aucuns points qu'il
faut résoudre et répondre à M. le comte de Lalaing. (Titre textuel.) Ces points concernaient la signature des dépêches par le comte, en sa qualité de générai; le traitement de M* Jean, « l'ingéniaire ; » le remboursement des frais de voyage du comte; le payement de ce qui était dû au sieur Rebreviettes, qui servait de secrétaire de guerre, et le traitement du chef du guet. — En marge est la résolution des états généraux. Elle porte que « monseigneur le conte de Lalaing est authorisé pour signer » toutes lettres, sans la signature de messieurs du conseil de » guerre estre requise, la sienne seule pouvant souffire, etc. »
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 229.
963. — Anve7's , 2 janvier 1578. Lettre de l'archiduc Matthias aux états généraux , par laquelle il leur recommande le seigneur d Ohain pour l'état de maître général des postes, de-
(1) Ces lettres les autorisaient à lever jusqu'à cent mille livres .sterling sur le crédit de la reine et de la ville do Londres.
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venu vacant par la retraite de Jean -Baptiste de Tassis chez l'ennemi.
Arch. du royaume : Étals généraux, t. I, fol. 111.
964. — Sans date f Bruxelles, 2 janvier 1578J. Remontrance de ceux de Bruxelles aux états généraux. Ils demandent : le rétablissement de leurs anciens privilèges et la révocation de toutes ordonnances et statuts qui y sont contraires; qu'il soit fait droit aux remontrances des bons bourgeois, des 2^, 24 et 26 décembre, principalement en ce qui concerne les personnes suspectes , attendu que les communes des villes de Louvain, Bruxelles, Anvers, Bois-le-Duc, Gand, Bruges, iMons, Arras et plusieurs autres ne veulent permettre que telles personnes soient reçues en aucune ultérieure administration ou office; que chaque province choisisse quelque personnage pour faire partie du conseil d'Etat; que le prince d'Orange demeure gouverneur particulier de Brabant, et qu'il soit fait lieutenant général de l'archiduc, « au moins jusques que, par » les cstatz généraulx à assambler suivant la pacification de » Gand, soit dressé tel ordre sur Testât de ce Pays-Bas comme » appartiendra ; » que la maison de l'archiduc soit composée de bons et assurés patriotes. Ils prétendent que tous ces points soient effectués avant la venue de l'archiduc.
Aich. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fo!. 297.
965. — Bruxelles f 3 janvier 4578. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Ils ont, le 51 décembre, entendu le rapport du marquis d'Havre et du sieur de Meetkercke sur ce que ceux-ci ont négocié avec elle; ils l'ont entièrement agréé, ainsi qu'elle le verra par les actes qu'ils lui envoient, et ont fait partir en toute diligence le seigneur de Famars , pour la remercier. Comme les étrangers descendent de toute part dans les Pays-Bas, ils la prient de leur envoyer proraptement le secours de gens de guerre qu'elle leur a offert, et d'en donner la conduite au comte de Leycester. Les démarches qu'ils ont
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laites à Anvers, pour Iroiiver de l'argeiil sur le crédit qu'elle a bien voulu leur prêter, ayant été infructueuses, ils la prient instamment et humblement de leur l'ournir « quelque hon- » neste somme de deniers coinptans. » Du reste, ils ont cliai-gé le seigneur de Famars de résider quelque temps auprès d'elle, pour la tenir au courant de leurs affaires.
Arcli. du la Haye : icg. Anyleterre, lo7(j-1580, fol. 88 v".
960. — Bruxelles, Ô janvier lo78. Re(iuèlc des quatre membres de Flandre aux états généraux pour qu il soit défendu, par placard, de brasser des cervoiscs à plus haut prix (jue douze sols de gros le tonneau, et pour que le prieur de l'abbaye de Bergues-Saint-Winoc soit chargé de Fadministralion des biens de cette abbaye, en remplacement de l'abbé, «jui s'est retiré auprès de don Juan. — L'apostille des états porte (lue le premier objet sera examiné.
Arcli. du royaume : États rjénéraux, I. I, fol. 113.
967. — Gand, 4 janvier 1378. Instruction donnée par les échevins des deux bancs au sieur Pieter de Brune, échevin de la keure, et messirc Josse Triest, fils de Gilles, échevin des perchons, envoyés aux états généraux. Ils devaient se joindre au pensionnaire Gherolf Vander Haghcn et au sieur Victor Note, député des di.x-huit hommes fghedepuleerl vutte naenic van den achtien munnen deser stedej, pour présenter aux états généraux une requête des échevins tendante à ce qu'il fût nommé quatre commissaires pour le renouvellement de la loi de la ville, en désignant, à cet effet, le prince d'Orange, le seigneur de Ilauss} , le comte d'Egmont et le seigneur de Hèze. (La requête est à la suite de 1 instruction.)
Arch. de Gand : reg. Documents sur la rcslitulion des ■pritiUges en 1577, elc, fol. IG et 17.
9G8. — Bruxelles , ti janvier 1378. Remontrance faite aux états généraux par le sieur Lcylon, ambassadeur de la reine
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d'Angleterre. La reine, désirant une réconciliation entre le roi catholique et ses sujets, a envoyé en Espagne un gentilhomme exprès, pour demander au roi qu'il les laisse jouir de leurs libertés et privilèges, leur donne un gouverneur qui leur soit agréable, et entretienne l'édit perpétuel. S'il s'y refuse, ce gentilhomme hii déclarera qu'elle est résolue « de les assister » de toutes ses forces et moyens. » En attendant la réponse du roi, elle a pensé qu'une suspension d'armes entre don Juan et les états serait désirable, et elle a résolu de leur dépêcher le sieur Leyton , pour les y engager.
Arch, du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 300. — Arch. delà Haye : Teg.Jnglelerre, 1576-1580, fol. 90.
969. — Bruxelles, 6 janvier 1578. Opinion des neuf nations de Bruxelles sur la réception de l'archiduc Matthias. Elles déclarent que l'archiduc sera reçu de bon cœur en cette ville, si le prince d'Orange demeure gouverneur particuHer du Brabant, mais qu'avant tout le prince doit être fait lieutenant général de l'archiduc, attendu le jeune âge de celui-ci.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 303.
970. — Bruxelles, 6 janvier 1S78. Opinion des neuf nations de Bruxelles sur la réception de l'archiduc Matthias, exprimée dans une assemblée tenue l'après-midi. Elles persistent dans leur opinion du matin touchant la continuation du prince dOrange dans la charge de gouverneur du Brabant. Quant à sa nomination comme lieutenant général de l'archiduc, « elles prient messieurs des estatz généraulx , abbé de Marolles » et marquis d'Havret, que leur plaise intercéder et induire » ledict seigneur archiduc jusques à là que luy-mesmes veuUe » trouver bon et prendre ledict seigneur prince pour son lieu- » tenant général de ces pays, et ce ad cause que les Espagnolz » sont les principaulx ennemis de ces Pays-Bas, et monseigneur » le prince des principaulx ennemis des Espagnolz. »
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II , fol. 505.
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971. — Bruxelles, 7 janvier 1578. Réponse des états généraux à la remontrance du sieur Leyton. Ils remercient la reine de son afFcction. Une suspension d'armes dans les circonstances actuelles leur serait doinniagcablc; cependant, si le seigneur don Juan s'y veut accommoder, ils en délibéreront. Ils insistent sur le prompt envoi du secours d'infanterie et de cavalerie offert par la reine.
Bibl. loy. : MS. 7199 , fol. 265. — Arch. de l'Élal à Bruges : reg. n» 11, pièce 102. — Arcli. de la Haye : reg. Angleterre, 1376-1580, fol. 91.
972. — Bruxelles, 7 janvier 1578. Ratification, par les états généraux, du traité fait entre leurs envoyés et la reine d'Angleterre.
Arch. du royaume : MS. d'Aleganibe, t. II, fol. 309.
973. — Gand, 7 janvier 1578. Lettre des quatre membres de Flandre aux états généraux. Le prince d'Orange vient de leur communiquer la lettre que l'archiduc lui a écrite, le requérant de vouloir se trouver à Anvers, pour l'accompagner à Rruxelles. Comme la réception de Son Altesse en cette dernière ville est suspendue « pour les différens y survenuz, » et que le départ du prince causerait un grand retardement à l'affaire importante pour laquelle il a été si longtemps attendu à Gand, ils ont cru devoir le prier de le différer de quelques jours, du moins jusqu'à ce que les états leur manifestent une intention contraire, d'autant plus que, par son départ, la négociation qu'ils ont entreprise irait en fumée. Un moyen qui contribuera à l'avancer beaucoup, sera que les états accordent ce que le prince , les seigneurs de Froidmont et prévôt de Saint- Bavon, avec les députés de la ville, leur ont fait demander touchant le renouvellement de la loi.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. Il, fol. 304.
974. — Bruxelles , 7 janvier 1578. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. Ils leur envoient, pour
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les eiilrctenir do « plusieurs affaires de très-grande impor- » tance, et ausquelz il faut nécessairement remédier, » le seigneur de Gilinghen (Jacques de Hennin, seigneur de Ghislenghien).
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 2C6 v».
975. — Bruxelles, 7 janvier 1578. Instruction pour le sieur OllionVan Appelteren,seigneurdcPersinghemetPeroyen,etc., et le sieur Bernard de Winshem , bourgmestre de Deventer, commis par messeigneurs des états généraux pour se trouver au pays de Gueidre et Overyssel , etc. (Titre textuel.) Ces députés devaient aller trouver non-seulement les états de Gueidre et d'Overyssel, mais encore ceux de Frise et d'Utrecht, pour les inviter à se tenir en garde contre les entreprises de don Juan d'Autriche, et à y opposer une énergique résistance. Ils devaient solliciter les états de Gueidre d'envoyer quelqu'un au duc de Clèves, afin de le requérir de ne point permettre que les gens de don Juan passassent par son pays, ou y fussent assistés de vivres, munitions de guerre, bateaux ou autres choses. Ils devaient enfin demander aux états de Hollande de renforcer les compagnies qu'ils avaient au camp de Rureraonde, donner quelques instructions au comte de llohenlohe, et réclamer de la ville d'Amsterdam un secours pécuniaire.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 264.
976. — Bruxelles, 8 janvier 1378. Instruction des états généraux pour le seigneur de Famars , qu'ils envoient en Angleterre, lis est principalement chargé de hâter le secours offert par la reine, et de tâcher d'obtenir d'elle une somme de vingt à trente mille livres sterling en ai;gent comptant, sans attendre la réponse du roi d'Espagne. Il lui est remis deux instruments, d'une même teneur, de ce qui a été convenu entre la reine et le marquis d'Havre pour le maintien des vieux traités et une nouvelle confédération; il les fera signer par la reine et sceller de son grand sceau. L'un lui sera laissé;
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laiilrc sera cnvo}(; aux états. 11 est aussi porteur dun acte par lequel les étals ont avoue et agréé tout ce qui a été négocié par leurs ambassadeurs.
Arcli. de la Haye : reg. Jnrjlelerre, 1570-1580, fol. 95.
977. — Bruxelles, S janvier l.')7S. Réponse des étals généraux à la lettre de l'empereur du 2 décembre (n" 1)24). Us attendent avec dévotion les ambassadeurs que l'empereur leur annonce. Us écouteront avec déférence les propositions que ces ambassadeurs seront cbargés de leur faire pour la conclusion de la paix. Ils prient l'empereur de leur prêter sa faveur auprès du roi, aflirmant de nouveau qu'ils n'ont jamais eu et n'ont pour but (jue le maintien de la religion catbolique et de l'autorité royale. Quant aux cbcfs des troupes allemandes qui ont été pris, il ne sera rien fait à leur égard qui ne soit fondé sur la justice : déjà le baron de Fronspcrg a été élargi.
Arcli. de la Haye : reg. lloochduits. dcpcschcn , I57G- 1570, fol. i'Jv".
978. — Bruxelles, 8 janvier l'iJS. Résolution des états généraux, « par pluralité de voix, x que le prince d'Orange sera continué au gouvernement particulier de Crabanl, jusqu'à la convocation des états généraux, et ce aux conditions de l'acte du 22 octobre 1577 (n° 8i)7), toucbant les promesses de Son Excellence y contenues; en oulve, que le prince sera soumis au gouverneur général, en ce qui toucbe ledit gouvernement de lirabant, comme les autres gouverneurs particuliers des provinces; enlin « que les estatz requerront Son AJlèzc, attendu » son bas cage, de vouloir cboisir ledict prince d'Orenges pour » son lieutenant général (1). »
lioNDAM, Veriamelinij van onuitijcfjcevi'iip, ilulikcn, etc., IV, 245. — Arcli. du royaume : HIS. d'Alegambe, l. II, fol. ÔOG.
(1) On lil, à la suite de celte résolution, sous la date du 9 janvier: « Coulx des nations de ccste ville demandent qu'en l'acle hier soir dcpes- TOME 1". ^1
979. — Bruxelles^ 9 janvier 1578. Lettres des états généraux au sieur Kyper, chancelier d'Angleterre, au comte de Sussox, grand chambellan, à milord Burghley, grand trésorier, au baron de Houston, chevalier de la Jarretière, à M. de Hatton, capitaine de la garde, au comte de Lincoln, baron de Clinton, grand amiral, à M. de Walsingham, conseiller et premier secrétaire de la reine, et à M, Thomas Wilson, son conseiller et secrétaire, pour les prier de favoriser le seigneur de Famars dans l'accomplissement de la mission dont il est chargé.
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 268 , et 9238 , p. 264. — Arch. de la Haye: reg. Angleterre, 1576- 1S80, fol. 97 v» et 93 V.
980. — Bruxelles, 9 Janvier 1578. Lettre des états généraux à ceux de la nation des Pays-Bas résidant à Londres , pour leur annoncer que le seigneur de Famars est chargé de les assister, dans les plaintes et doléances qu'ils auraient à faire à la reine.
Arch. (le la Haye : reg.ylnfjf^eterre, lS76-1580,fol. 99VO.
981. — Bruxelles, 9 janvier 1578. Instruction des états généraux pour le sénéchal de Hainaut (Pierre de Melun), gouverneur de Tournay, de ce qu'il aura à proposer aux consaux de cette ville. Il s'agissait d'obtenir qu'ils accordassent leur quote et portion dans la somme mensuelle de six cent mille florins qui avait été jugée nécessaire, pendant trois mois, pour
ché pour le gouvernement particulier de Brabant soit donné cesl esclaircissemenl, de mecu-e, en lieu des mots susdicts : jusques à ce qu'il y ait gouverneur général, en la mesme forme que s'ensuit, par lesdicts députez des nations appostillée : jusques à ce que les affaires du pays seront appaisez, et que par les eslatz généraulx à assembler suivant la pacification de Gand,sur V estât du pays sera donné et mis tel ordre que convient. y> Ledict changement et esclaircissemeut a esté approuvé.» Les mots que les députés des nations de Bruxelles firent changer se trouvaient dans l'acte du 22 octobre 1S77.
l'cntrctifii de rarinoc et pour les munit ions, artillerie, vivres, ehariols, piotiiiiois, etc. Le sénéchal devait, entre autres choses, représenter aux consaux que, si l'ennemi venait à bout de ses desseins, « n'y auroit aulcunc niitigation de fureur, ains qu'il » useroit et ('croit user de toute cruaullé et inhunianilc, sans » espargner personne, de quelle qualité, condition, sexe ou B cage que ce fust, niesmement ecclésiasticque, mcctant (selon » ses menachcs) le tout en combustion et à sacq. »
Arch. du royaume : MS. d'Aleganibc, t. II, fol. 307.
982. — Bruxelles, 9 janvier / 5 7<S'. Instruction pour monsieur de Bcaumont, de ce qu'il aura à proposer, de par les états généraux, aux états du pa}s et comté d'Artois, en leur assemblée du 1 G' de janvier prochain. (Titre textuel.) La première partie de cette instruction est conçue dans le même sens que celle du sénéchal de Ilainaut du même jour, et elle a également pour objet d'obtenir des états d'Artois qu'ils contribuent dans laide de six cent mille florins demandée à toutes les provinces. Le seigneur de Bcaumont est ensuite chargé de leur demander qu'ils envoient en diligence leur quote-part, échue le 25 décembre, dans laide de quatre cent mille florins; qu'ils prêtent leurs obligations pour le par fournissemeiit de ce dont ils sont restés redevables delà levée de deux millions; qu'ils consentent à la mise en pratique des moyens généraux; qu'ils signent l'ampliation et éclaircissement de l'union des provinces; qu'ils agréent les capitulations faites avec l'archiduc Matthias; qu'ils avouent ce qui a été négocié avec la reine d'Angleterre. Enfin il devait leur déclarer « la fînafle résolution des estatz généraulx * de maintenir la provision faictc à monsieur le prélat de Ma- » roilles de l'administration de labbayc de Sainct-Bertin. »
Arcti. du royaume : Réconciliation des protinces wallonnes, t. I, fol. 39.
983. — Bruxelles, 10 janvier fo78. Lettre des états généraux aux états des provinces, pour les p^'ier d'envoyer, dans
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six ou liiiil jours, loin- quoU'-i)art dans une somme de deux cent mille florins qu'il a été trouvé néeessaire d'avoir incontinent pour lever des troupes, s'ils aiment leur propre défense et le maintien de leur honneur, et s'ils veulent « éviter le feu » général et le perpétuel joug de la servitude. » Pour exciter leur zèle, les états généraux prêtent à don Juan d'Autriche les plus sinistres projets; ils lui imputent de vouloir mettre tout le pays à feu et à sang, « ne chantant ses gens aultre chose que » de ce et d'infinies cruaultez surpassans toutes thirannies et i> inhumanitez cogncues depuis la création du monde, jusques » à thirer les enfantz des ventres des mères , et haigner les » raariz dedans le sang des femmes , etc. »
BihI. lov. : MS. 9258, p. 2(ii. — Arth. des élals du Touniaisis : reg. de 1572 à 1389, fol. 226 V. — Arcli. de la Haye : ' 2' vijfste registcr va7i dtn doleantien, clc. , p. 9.
984. — Gand, 10 janvier î57S. Lettre du prince d'Orange, du comte d'Egmont et du seigneur de Haussy (Jacques de Boussu) aux états généraux, afin que, selon le désir des nobles, notables et commune de Gand, ils réforment la commission qu'ils leur ont donnée pour le renouvellement de la loi de cette ville.
Bibl. loy. : MSS. 7199, fol. 270 %», et 923S, p. 308.
985. — Gand, H janvier i 378. Lettre des échevinsde Gand aux états généraux. Monseigneur le prince d'Orange leur a communiqué la lettre que l'archiduc lui a écrite, afin qu'il se trouve en toute hâte à Anvers, pour de là l'accompagnera son entrée à Bruxelles. Comme ils trouvent fort nécessaire que la loi de leur ville soit renouvelée selon les anciens privilèges , avant le départ du prince, ils prient les états de leur expédier, par le retour de leur messager, la commission dont ils ont, à cet effet, envoyé la formule.
Bibl. roy. : MS. 7190, fol. 2TI.
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986. — Bruxelles, 12 janvier liiîS. Lellrc des conseils privé et des finances aux états généraux, sur les requêtes présentées il leur assoniblcc |)mir obtenir la jilace du secrétaire Le Vasseur, (jui était an service de don Juan. Ils sont davis ([ue Le Vasseur ne soit pas remplacé.
Arcli. (lu royaiimo : D/'^pôrhes dis rehellei, t. 1, fol. 0.
987. — Liège, i 4 janvier h')78. Lettre de Nicolas de Salmicr aux élals généraux. Il leur fransmot quelques nouvelles, de peu diniporlancc, sur les niouvcinenls de reniicini. Il résulte de sa lettre (jue les états l'avaient chargé d'une eomniission à Liège; mais on n'y voit pas de quoi il s'agissait.
Bibl. loy. : MS. 7199, fol. 275.
988. — Bruxelles, f 3 janvier lo7S. Lettre des états généraux au magistrat de la ville de Zulphen, afin d'oblenir son agrémenta l'envoi en Hollande, jjour une commission qui intéressait la généralité, de Joacbiin Van Lier, bourgmestre de celte ville et son député à leur assemblée.
BoNDiM, Verzamelinfi van ontttlgc(jeevcne slukheii , elr., IV, 27i.
989. — Sans date fl 5 janvier 157 8J. Avertissement pour savoir comme on se devra conduire à l'adminislration et recette des biens appartenants aux réfugiés, qui ont été saisis par ordonnance de messieurs les états généraux. (Titre textuel.)
Arcli. du royaume : MS. (l'Alegaml)e, t. II, fol. 510.
990. — Bruxelles, 16 janvier 1378. Circulaire des états généraux aux gouverneurs des provinces. L'ennemi se renforçant journellement, et principalement de chevaux, ils ont fait monter et marcher toutes les compagnies d'ordonnance; mais cela ne suffit pas, et les gouverneurs sont requis de mander et ordonner, de la pari du roi et des états, à tous gentilshommes
fiofvc's et aiTicrc-fiefvcs que, dans le terme d'un mois, et sous les peines accoutumées, ils aient à se monter, équiper et trouver en la ville principale de la province, pour de là, le 1" mars, aller au camp.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 273 v".
991. — Bruxelles, 17 janvier 1578. Résolution des états généraux de laisser à la disposition de l'arcliiduc Matthias la collation de l'état de maître général des postes.
Arch. du royaume : Èlals généraux, t. I , fol. 119.
992. — Bruxelles, 17 janvier 1578. Acte par lequel les états généraux des Pays-Bas confèrent à RP Corneille Weellemans, leur greffier, pour les bons services qu'il leur a rendus pendant seize mois, et pendant vingt-deux ou vingt-trois ans aux états de Brabant, un état de conseiller ordinaire surnuméraire au conseil dudit Brabant.
Arch. du royaume : États généraux, t. I, fol. 120.
993. — 19 janvier 1578. Congratulation des états généraux à l'archiduc Matthias, prononcée, en leur nom, par le pensionnaire de Bois-le-Duc, Hessels.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 513. Arch. de l'Élat, à Bruges: reg. 11, pièce 97.
994. — Bruxelles, 20 janvier 1578. Serment prêté aux états généraux par l'archiduc Matthias , en qualité de govverneur général (1).
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 314 v. — Bibl. roy. : MSS. S884-5923, fol. 29, et 9238, p. 133.
(1) Il est dit, à la marge , dans le MS. d'Alegambe , que ce serment fut lu par le greffier des états généraux, Cornélius Weellemans.
99b. — Bruxelles, 20 janvier 1378. Serment prêté aux états généraux par le prince d'Orange, en qualité de lieutenant général de larchiduc (1).
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe , t. il , fol. 315. — Bibl. roy. : MSS. 5884-59-23, fol. i28, et 9:238, p. 134.
99G. — Bruxelles, 20 janvier tS78. Serment prêté parle prince dOrange comme gouverneur particulier de Brabant. Il jure, sur le saint Évangile, qu'il entretiendra la Joyeuse- Entrée, se réglera suivant la pacification de Gand, cl signamment le quatrième article d'icclle, et suivant la déclaration donnée et signée par lui avant son arrivée à Bruxelles (voir n" 794), et qu'en conséquence il ne permettra qu'aucun scandale soit fait contre la religion catholique romaine et l'exercice de cette religion (2).
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. IF, fol. 313 vo.
(1) Ce fut aussi le greffier Weellemans qui donna lecture de ce serment.
(2) On lit, à la suite de la formule du serment :
« Ce serment susdict a esté faict par Son Excellence, en présence des seigneurs prélatz d'Atïleghem, Villers, Sainct-Michiel, Grymberghen, Parck, Everbode, Tongerloo, Dielighem et de Saincte-Gertrude , monseigneur le duc d'Arschot, le comte d'Egmont, du seigneur de Bersele, du seigneur de Lickercke , du seigneur de Savenlhem et du seigneur de Berchem; du bourgmestre de Louvain Roeloefs et du peusionaire de Rycke, de Louvain; du seigneur [de] Dieghem , bourgmestre, Vander Hert , eschevin , Franchois Jacops , soubs-bourgmestre , et M« Jan Malcot, peusionaire de Brusselles; sieur Rogier de Lefdaele et M" Adolpti Blyleven , eschevins , et Jan Gilles , peusionaire , et Asselier , secrétaire d'Anvers; le seigneur de Helvoirt, Henry Bloeymaus , bourgmestre ou président, et llesselius, peusionaire de Bois-le-Ducq , le xx'"<^ de janvier 1578; monseigneur le cliancelier de Brabant, le matetredes comptes en Brabant Pennants , le receveur général des domaines de Sa Majesté en Brabant au quartier de Bruxelles, de Rouck, et M« Jan Gilles, consilier des finances de Sa Majesté et de la chambre des comptes en Brabant. »
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1)97. — S((ii:i (hile f.. janvier lolSJ. Liste de répartition, sur les provinces , des qnafre-vingt-quatrc mille florins assignés pour le trailement de l'arehiduc Matthias, outre les trente-six mille florins qui devaient être payés par les domaines.
Arcli. (lu royaume : MS. dWlegamlie, t. IV, fol. -210.
998. — Bruxelles, 22 janvier 1578. Formule du serment à prêter par les conseillers d'État, arrêtée par les états généraux.
Arch. (lu royauDK? : MS. d'Alognnibe, t. Il, fol. 310. — Bii)i. roy. : MSS. 7100, fol. 227 v" , et 9258, p. 155.
999. — Au camp d'Éminc, 22 janvier 1578. Lettre de Robert de 3Iclun, d'Antoine de Baillcul, d'Adrien de Bailleul et de Valentin de Pardicu aux états généraux. Ils ont, hier soir, par monsieur de Fresin, reçu la lettre des états, et appris de lui ce qui s'est traité, tant sur l'acceptation de monseigneur l'areliiduc comme gouverneur du pays, que sur l'élection de monseigneur le prince d"Orange comme son lieutenant général. Voyant combien il était nécessaire, pour la conservation du pays , « de passer oultre aussy bien de l'ung comme de l'aultre, » ils ne peuvent trouver mauvais ce qui a été résolu , quoiqu'il leur semble qu'on eût bien pu leur en demander leur avis. Ils représentent de nouveau les nécessités de l'armée, et demandent de l'argent avant la fin du mois , si les états ne veulent pas qu'ils abandonnent le camp.
Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe, t. H, fol- 318.
1000. — Bruxelles, 25 janvier 1678. Lettre des états généraux aux états de Brabant. Ils se voient contraints de les requérir itérativement de fournir, avant la fin du mois, tout ce quils doivent des aides et, en outre, leur contingent dans les deux cent mille florins. Ils leur communiquent des avis qu'ils ont reçus sur les desseins sinistres de l'ennemi, « n'ayant
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» riens lanl à cœui' ((iic do mcctrc en exécution sa raigc que si » longtemps a contre nostre patrie eonceu. »
Arcli. (le la Haye : 'T ryfste remisier van dcn doleanlien , rlc, lier sUilvn vuu Urahaiil , ji. US.
iOOl. — Bruxelles, 2') janvier 11)78. Lettre des états généraux aux états du Tournaisis, pour avoir leur consentement à la levée « de certains moyens généraulx de subsides, décens, » licites et convenables », qu'il a été trouvé expédient do |»rali(pier par tous les Pays-Bas, au lieu des quotes particulières. (La copie de ces « moyens » manque dans le registre.)
Arcli. des clals du Tournaisis : rcg. de Vû'i. à 1589 , fol. i>-29 V".
1002. — Bruxelles j 25 janvier 1o78. Lettre des états généraux au magistrat de Malines, par hupiclle ils réclament avec instance un secours (Targent.
Ardi. de Lille : rci;. T 48, pièce MO.
1003. — Bruxelles, 24 janvier i 578. LcUrc des états généraux aux conseils de justice des Pays-Bas, afin de les informer (pie monseigneur rarcliiduc d'Autricbe a accepté le gouvernement du pays et prêté serment, et que Son Altesse, « pour » poiuct estre si bien imbue des affaires de par deçà, » a avoué et déclaré monsieur le prince d'Orange pour son lieutenant général. Les conseils sont cliargés d'en donner connaissance aux magistrats des villes et lieux de leur ressort.
Dihl. roy. : MSS. 7199, fol. -i28 v», el 9258, p. 12C.
1004. — Bruxelles, 25 janvier 1578. Lettre des états généraux au seigneur de Famars, leur ambassadeur en Angleterre. Ayant vu ce qu'il a écrit , le 20, au prince d Orange et au marquis d'IIavré, ils ont jugé à propos d'adresser, à la date de ce jour, à la reine et au comte de Leycestcr les lettres qu'ils lui envoient.
Arch. de l;i Ilavr : re^. Atujieterrp . ir>7C-ir-80, fol. 101 V".
4001). — Bruxelles, 2S janvier 1878. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Ils insistent sur le double secours que le seigneur de Famars a été chargé de lui demander, et lui annoncent qu'ils ont, le 20, accepté pour gouverneur général l'archiduc Matthias, lequel a choisi le prince d'Orange pour son lieutenant : « s'estant le tout concleu et arresté au » contentement et satisfaction , tant des ecclésiasticques que de » la noblesse, et générallement de foute la commune. »
Arch. de la Haye: reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 100 vo.
1006. — Bruxelles, 25 janvier io78. Lettre des états généraux au comte de Le} cester, pour le prier d'appuyer, auprès de la reine, la double demande que le seigneur de Famars est chargé de lui faire, d'un secours d'hommes et d'argent, sans attendre la réponse d'Espagne.
Arch. de la Haye : reg. Angleterre , 1S76-1580, fol. 100.
1007. — Marche en F amène, 2 o janvier 4878. Déclaration de don Juan d'Autriche, des causes pour lesquelles il entreprend la guerre contre les états généraux. (Trad. holl.j
BoR, Nederlandlsche oorhghen , liv. XII , fol. 12.
1008.— Bruxelles, 27 janvier 1 87 8 . kcXe, par lequel les états généraux fixent ainsi qu'il suit le traitement des conseillers et des secrétaires du conseil d'État par eux nommés : celui des deux seigneurs prélats de Sainte- Gertrude à Louvain et de Maroilles et des seigneurs nobles, le comte de Boussu, les seigneurs de Froidmont, de Willerval, de Fresin, d'Estembccque et de Sainte-Aldegonde, à deux mille cinq cents livres Artois ou florins; celui de chacun des autres seigneurs, savoir : maîtres Pierre de Bevere, docteur Elbcrtus Leoninus, Adolphe de Meetkercke et Thiéry Liesvelt, à raille huit cent livres Artois, et celui des secrétaires, les docteurs Jean Van Asseliers et Ni-
caise Sillc, à mille livres, par-dessus le Irailcraent et les profils de leurs états de secrétaires du conseil privé.
Arch. (lu royaume : Étals généraux , t. I, fol. 123. — Rcc. de In Cb. des reprcsent., t. II, fol. I.
1009. — Bruxelles, 27 janvier f578. Lettre des états généraux à Georges Gilpiii, secrétaire de la cour de la nation anglaise à Anvers, par laquelle ils le prient de tenir prêts les deniers que la reine a en celle ville, afin qu'ils puissent s'en aider, dès qu'ils recevront les lettres pertinentes de ladite reine et les obligations des marchands de Londres, concernant les cent mille livres sterling à lever sur leur crédit par les états.
Arch. de In Hnye : rejç. Angleterre, I570-15S0, fol. 103 V».
iOIO. — (Bruxelles, 28 janvier i 37 Sy. Proposition faite
aux états généraux par le comte Olhon-IIenri de Scliwartzcnberg, grand maréchal de la cour de l'empereur. Elle a pour objet de les assurer de Ja bienveillance de l'empereur, et de leur offrir ses bons offices pour leur réconciliation avec le roi d'Espagne, dans la confiance qu'ils n'ont pas l'intention de se soustraire à l'obéissance de leur souverain, ni d'innover en ce qui concerne la religion et l'ancien gouvernement du pays. (Trad. de l'allem. en franc.)
Bibl. roy. : MS. S884 5925, fol. 203.
lOlL — Bruxelles, 28 janvier / 575. Sommaire de la communication faite aux états généraux par le sieur Lcylon, ambassadeur de la cour d'Angleterre, retourné de devers don Juan d'Autriclie. Le sieur Leyton « a dict que ledict don Juan j> a rcspondu qu'il ne veult entrer en aulcune cessation d'armes » et hostilité, les ayant tousjours trouvez trop dangereuses et B préjudiciables à Sa Majesté, et qu'il a charge expresse de » Sadicte Majesté de n'entrer en aulcune communication , que ï les cstatz n'ayent avant tout mis les armes bas, et qu'ilz se
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» rendent à la miséricorde de Sa Majesté, ains de nous faire la » guerre et employer toutes ses forées contre nous, et qu'il » ne pardonnera à personne qu'à ceulx qui voluntairemcnt se
» soubmectront à la miséricorde du roy ; mesmes l'at ins-
» tannnent requis vouloir déclai'cr à messieurs de Bruxelles » qu'ilz peuvent bien fortiflicr leur ville et quMlz seliastent, car » il les viendrai bientôt veoir, et qu'il y entrerai et leur mar- » clierat sur le ventre, ou il mourrai en la painc. »
Arch.ilii royaume :MS. d'Aleganibe, 1. II, fol. 501. — Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 250, et 0238, p. 259.
1012. — Bnixdles, '29 janvier 157 8. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Le sieur Leyton, son ambassadeur, leur ayant communiqué le refus de don Juan d'entendre à une suspension d'armes, ils la supplient derechef de les secourir promptement des hommes et de l'argent qu'elle leur a promis.
Arch. (le lu Haye : reg. Angleterre, 157G-1580, fui. 104.
1013. — Bruxelles, 29 jaiwier 1578. Lettre des états généraux aux états de Brabant, pour les prier de leur envoyer incontinent le plus de deniers possible, le seigneur de la Motte, venu du camj) en poste, les ayant avertis que, s'il n'est donné satisfaction aux soldats, ils vont se débander.
Arcli. de la Haye : 'T vyfsle register van den doleantien, etc., der sUilen van BrabMil, p. 49.
1014. — Bruxelles, 51 janvier 1378. Lettre des états généraux au grand conseil de Malines, le requérant d'assister cette ville de quelque bonne somme, pour la mettre en état de fournir les six mille livres auxquelles elle a été taxée, proportionnellement aux autres provinces, pour la solde des troupes.
Arch. de Lille : reg. T 48, pièce ',\:i'''<'-
I0\^ù. — Madrid , i"' février l!)78. Lettres patentes de Philippe II par lesquelles il ordonne à tous ses sujets des Pays-
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lîas d'obôir à sou Ircrc, don Jiiaii d'Auliiclic, eoimne à son licutonanl, goiivcnu'ur cl capilninc (^('ncral, et aux étals généraux, ainsi (ju'aux étals parliculici's des provinces, de se séparer : cassant et annulant loul ce qu'ils ont fait depuis les derniers troubles , etc.
Arch. (lu roy. : Étals (jciivraux ,1,1, fol. 1"2I . — Arcli. de Siii)aiir:is , KsUido , leg. 2010.
M)\Q. •— Londres, 1"' fhiier tH78. Lettre de Charles de Liévin, seigneur de Faniars, aux états généraux, touchant les démarches qu'il a laites anj)rès des ministres de la reine. Le 28 janvier, le secrétaire Walsingliam lui a dit que la reine ne voulait point abandonner les étals, mais qu'avant de prendre quehiue résolution, elle attendrait des nouvelles du sieur Lcyton. Liévin demande une commission plus ample.
Arch. de la Haye : icg. Angleterre , 1576-1080, fol. lO'J.
1017. — Jfantptoncoiirt, G prrU'r 1577 flâ/SJ. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux, touchant l'envoi qu'elle leur fait derechef du sieur de Lcyton, afin d'être informée par lui do l'état de leurs affaires , depuis « la malheureuse déconï fiture de leur camp (I). »
Arch. de la Haye : reg. Analelerre, 1576-1580, fol. 105 V».
1018. — ArraSj 7 février IS7S. Acte des états d'Artois contenant accord de leur quolc dans une aide de six cent mille livres par mois, pour trois mois, demandée par les états généraux, sous certaines conditions et avec certaines remontrances. Ils demandent, entre autres, que l'assemblée des étals généraux cesse, et que la cause des seigneurs détenus à Gand soit commise au conseil d'État. Ils expliquent comment ils veulent que soient entendues la pacification cl l'union de Bruxelles, etc.
Arch. des étals d'Artois, l\ Arras : rc". A, fol. 555 ^''.
(I) La dél'aile do Gembloux, aiiivéc le 51 janvier.
iOI9. — Mous, 8 février 'IS78. Lettre de Baudouin de Gavrc aux états généraux. II les assure que son intention n'a jamais été et ne sera autre, il l'espère, que de demeurer en l'union si solennellement par tous jurée. Il y voit « la pluspart » fort enclins, de manière qu'il semble rester seullcment de « reslraindre de toutes parts les actions et déportemcns de » ceulx qui, oublians et négligeans leur serment et toutes choses » passées, se gouvernent par passions. »
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 231, et 9238, p. 260.
1020. — Anvers, 10 février 1578. Lettre des états généraux aux états de Brabant, pour les prier instamment de consentir à la levée des moyens généraux qui leur ont été proposés.
Arch. de la Haye : 'T vyfste register van den doleantien, etc., der staten van Brahant, p. 93.
1021. — Anvers j 10 février 1578. Lettre des états généraux aux états de Gueldre pour la levée, dans leur province, du quarantième homme de la population des villes, et du vingtième de celle du plat pays, afin de résister à l'ennemi.
BoNDAM, Verzameling van onuitgegeevene stukken, etc., V, 188.
1022. — Sans date ( . . février 1578J. Réponse des états généraux à la proposition qui leur a été faite, au nom de l'empereur, par le comte Othon -Henri de Schwartzenberg, son ambassadeur auprès d'eux (n" 1010). L'objet principal de cette ambassade était d'admonester les états qu'ils voulussent retenir aux Pays-Bas la religion catholique romaine , avec l'obéissance due au roi, comme du temps de l'empereur Charles-Quint. Ils répondent par un long exposé de tout ce que le pays a souffert sous les gouvernements du duc d'Albe et de don Luis de Requesens, et depuis par la mutinerie des Espagnols et les tromperies de don Juan. Ils concluent en disant que le rétablissement de la religion catholique comme du temps de Charles-
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Quint n'est point en leur pouvoir, et ne saurait être mis en avant sans de grands troubles, et sans exposer même ladite religion à un évident danger de ruine, etc.
In-4" de 27 pages, iinpr. chez Cbristoplie Planlin , à Anvers , 1578.
1023. — Sans date f Anvers, .. février loîSJ. Réponse de Tareliidue .Matthias, du conseil d'État et des états généraux à la communication qui leur a été faite par le baron de Selles. Ils déclarent que, si le roi persiste dans la guerre que don Juan leur lait, ils seront forcés de protester, et de réclamer l'assistance de tous les amis qu'ils pourront avoir, mais que, s'il révoque don Juan et fait cesser la guerre, ils maintiendront « la » légitime authorilé de Sa Majesté et la religion calholioquc » romaine, selon les termes de la pacification de Gand. »
Hesponce véritable aux lettres paletites et persuasions abusives de don Jan d'Auslrice, p. 24. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. III, fol. 3.
1024. — Héverlé, . . février 1S78. Réponse de don Juan d'Autriche à l'écrit que le baron de Selles lui a exhibé de la part de larchiduc Matthias, de « ceux soi-disant du conseil » d'État lez lui n et des états généraux. Il déclare que, quoiqu'il ait battu l'armée des états, il est toujours prêt à se contenter des deux points qui leur ont été précédemment demandés, savoir : « le réel cntrclcncment de la religion catholicquc » romaine et l'obéissance due au roy, » et que , « moyennant » l'effectuelle exécution d'iceulx , ainsi qu'en estoit du temps » de feu l'empereur Charles, v il maintiendra tous leurs privilèges, droits et coutumes.
Responce véritable aux lettres patentes et persuasions abusives de don Jan d' Austrice , etc., p. 27. — Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. III, fol. 3.
I02d. — Héverlé, . . février 4578. Lettre de Jean de Noircarmes, baron de Selles, aux états généraux, par laquelle il
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leur envoie la réponse de don Juan. Celle réponse leur parailra «c un peu crue; » mais ils ne doivent pourtant jjas perdre Tespoir d'un bon arrangement. En attendant le retour d'un courrier que Son Allessc envoie en Espagne, elle a jugé qu'il ne convenait pas qu'il retournât vers eux; néanmoins il se tient à leur disposition.
licsponce vcrilnhlc aux lellres jndcntes cl jicrsuiisions abnsives de don Jan d'Austrice, elc, p. 2G. — Ai'ch. du royaume : MS. d'Alcganibc, t. III, fol. 4.
1026. — Anvers, 13 février lo7S. Ordre des états généraux à M*^ Tliiéry Vander Beken, leur trésorier, de payer, des deniers procédant des moyens généraux ou autres aides accordées par les états, les quatre-vingt-quatre mille livres, montant de la partie du traitement de l'archiduc qui est à leur charge.
Bihl. roy. : MS. 719'J, fol. 231 v».
1027. — Anvers, 14 février 137 S. Résolution des états généraux portant que le payement du traitement de l'archiduc, de cent vingt mille livres par an, courra à partir du 20 janvier, jour où il a prêté serment, et (juils lui rembourseront tous les frais qu'il a faits depuis son départ de Vienne.
BiLl. roy. : MSS. 7199, fol. 232, cl 9238, p. 201.
1028. — Anvers, 13 février 1o7S. Lettre des états généraux au baron de Selles. Ils ont trouvé l'écrit de don Juan nonseulement « bien crùd, mais aussi peu duisable pour le service n de Sa 3Iajcsté, bien cl repos du |)ays. » Ils n'ont désiré et ne désirent encore autre chose que de demeurer en l'ancienne obéissance du roi, avec le maintien de la religion catholique romaine « selon les termes de la pacification de Gand, » et ils protestent, devant Dieu et le monde, que, si quelque inconvénient advient, tant à l'endroit de ladite religion que de l'aliénation ou distraction des Pa} s-Bas de l'obéissance de Sa Majesté,
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pour ne pas tomber en l'absolu et cruel gouvernement prétendu, contre toute raison et équité, par don Juan et les Espagnols, la faute n'en sera pas à eux.
liesponcc vériluhh aux lettres patentes cl persuasions abusives ih don Jan d'Auslricc, etc., p. 'i'J. — Arcli. du royaunio : MS. d'Aleganibc, t. III, fui. 6. — Bibl. roy. : MS. S884-^92o, fol. 177.
1029. — Anvers, 16 février 1^78. Lettre des états généraux à la reine Elisabeth. L'envoi qu'il lui a plu de leur faire de M. Leyton, letjuel, après leur avoir délivré ses lettres de créance, leur a lait ample relation du ressentiment qu'elle a eu du désastre survenu à leur camp, leur a été une nouvelle preuve de la bonne affccUon ([u'cllc porte aux Pays-Bas. Le sieur Leylon pourra lui ccrliiier qu'ils ne sont pas moins délibérés que du passé de s'opposer virilement à l'ouverte tyrannie de leurs ennemis , surtout en voyant qu'elle persiste dans ses favorables résolutions à leur égard. Ils la supplient de faire avancer sans délai les troupes qu'elle leur a offertes.
I$il)l. loy. : MSS. 7199, fol. 23-2, et 9238, p. 127. — Aich. «le la Haye : leg. Angleterre, 1570-1580, fol. IO:i.
1050. — Héverlé, 1S février Io78. Lettre du baron de Selles aux états généraux, par laquelle il leur propose un moyen propre, selon lui, à assoupir toutes les défiances, et à satisfaire à la fois aux demandes du roi et à leurs promesses. Ce moyen consisterait en ce que le prince de Parme se transportât vers eux, « pour, sans aucune sorte d'armes, remettre les » affaires en tel estât qu'elles estoient du temps de feu l'empe- » reur, sans changer ni innover chose quelconque de leurs pri- » viléges; » pour assurance de sa personne, le prince d'Orange se constituerait entre les mains de don Juan ou de quelque autre en qui le roi pùl avoir confiance, et il devrait d'autant moins s'y refuser (juc par là, aveelc repos du pays, il assure-
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mit le sien propre, puisqu'il serait rétabli dans ses biens, honneurs et gouvernements, et recouvrerait son fils.
Responce vérilahh aux lettres patentes tl persuasions abusives de don Jan d'Austricc , etc., p. 33. — Bibl. roy. : MS. 5884-5925, fol. 177 v».
1051. — Anmrs, 19 février 1^78. Résolution de l'archiduc, du prince d'Orange, du conseil d'État et des états généraux, prise sous le bon plaisir des provinces, concernant la levée dimpôts sur les maisons, les terres et la bière, indépendamment des moyens généraux.
Arch. du royaume : Étals généraux , t. I, fol. 127, 129, et Dépêches des rebelles, t. I, fol. 71. — Arch. des états du Tournaisis : reg. de 1572 à 1581», fol. 232 v".
i052. — Madrid, 22 février 1578. Lettre de Philippe II au baron de Selles, l'autorisant à renouveler, de sa part, l'assurance aux étals généraux que, moyennant le maintien de la religion catholique et de son obéissance comme au temps de l'empereur, il est content d'oublier tout le passé, de remettre toutes choses en l'état où elles étaient alors, et de leur donner un gouverneur du sang royal dont ils n'auront pas sujet de se plaindre.
Actes des états de Flainaut , t. VI, fol. 25 v». — Rec. de la Ch. des représent., 1. 1, fol. 405.
1055. — Anvers , 2o février 1S7 S. Acte par lequel les états généraux donnent plein pouvoir et autorité à l'archiduc Matthias, au prince d'Orange et au conseil d'État, ensemble et de commun accord, « d'ordonner, conclure et exécuter d'endom- » mager et infester l'Espaigne, les Espaignolz et leurs adhé- » rens, soit par mer ou par terre, comme trouvans ce mieulx » practicable et plus convenir. »
Arch. de la Haye : 'T vyfste regisler van den doleanticn, elc.,der alalcn van Brabaiit, p. 98.
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1034. — Anvers, 26 février 157S. Deux actes des états généraux concernant lenvoi en Angleterre du marquis d Havre, « pour aciiepvcr la négociation par luy enconinicnchéc avccq » la Majesté Régiiialc. » Il y est dit, entre autres, qui) doit la terminer « dans les dix jours après avoir entamé l'affaire. i> On y lit encore que les états consentent « que les ministres » principaulx de la royne d'Angleterre, en cas que ladicte né- » gociation aye bon succès, soyent récompensez en la forme » qu'a esté advisé par ceulx du conseil dEstat. »
Arcli. de la Haye : reg. Anjlelerre , 1370-1380, fol. lOS vo.
1035. — Mous, 27 février 1378. Lettre des états de Hainaut aux élats généraux. Pendant qu'ils étaient assemblés, délibérant sur les points et articles proposés fsicj, les sieurs de Mondoucet et d'Alféran leur ont demandé audience, et leur ont fait la remontrance qu'ils envoient. Y ayant mûrement pensé, ils croient qu'il faut accepter le secours offert par le duc d'Anjou, sous des conditions néanmoins justes et légitimes. (Suit la remontrance de Mondoucet.)
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 315. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. -233.
1030. — Anvers, dernier février 1578. Réponse des états généraux à la lettre du baron de Selles, du 18 février (n" 1030). Ils n'acceptent pas le moyen proposé par lui, jugeant qu'il ne peut porter aucun fruit ni au roi ni à ses sujets; ils le prient donc de faire retirer du pays don Juan avec ses forces et adlicrents : autrement ils se verront obligés de recourir, pour leur assurance, à telles voies qu'il est permis d'employer à des sujets opprimés par leur prince.
Besponce véritable aux lettres patentes et persuasion! abusives de don Jan d'Auslrice , etc., p. 36. — Arch. du royaume : cop.
1057. — Anvers, 1"' mars 1578. Commission de cbef et capitaine général de leur armée, donnée par larchidue Matthias
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et les états généraux à messire Maximilien de Hennin, comte de Boussu , grand maître d'hôtel de rarchidiic.
Rec. de la Cli. des représent., l. II, fol. '6.
1038. — Anvers, 3 mars 1678. Lettre des états généraux aux bourgmestres , échevins et conseil de la ville de Bruges, pour les prier de trouver bon que leur pensionnaire Yman accompagne le marquis d'Havre en Angleterre.
Arcli. de la Haye : reg. Angleterre, 1376-1580, fol. 185.
1039. — Greenivich, 4 mars 1577 f1S78J. Lettre de la reine Élisabetli aux états généraux. Le capitaine Leyton lui a exposé l'état de leurs affaires. Elle leur envoie le sieur Rogers, qui leur déclarera les moyens par lesquels elle pense les assisfer et secourir.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. ÔW Bibl. royale : MSS.
7199, fol. 250, et 9208 , p. 128, 360. - Arch. de la Haye : reg. yhtghierre, 1576-1580, fol. 186 v».
1040. — Château de Presbourg, 8 mars 1578. Longue lettre de l'empereur Rodolphe à l'archiduc Blatthias, son frère. H a reçu, par Georges Sydcl, l'un des officiers de sa cour, les lettres de l'archiduc des M et 12 février. H a pris connaissance aussi de sa réponse au comte Othon de Schwartzenbcrg. H a vu avec plaisir sa déclaration que , en acceptant le gouvernement des Pays-Bas, il n'a eu d'autre intention que de les conserver en l'obéissance du roi d'Espagne, leur seigneur naturel, et en la religion catholique. De son côté, il a fait ce qu'il a pu, tant par lettres que par son ambassadeur à Madrid , le sieur de Khevenhullcr, pour exhorter le roi à la bonté et à la clémence. H a aussi, par Tintcrmédiaire du cardinal Madruccio, engagé Sa Sainteté à intervenir auprès du roi dans le même but; à cette fin , il a communiqué audit cardinal la lettre que les états généraux lui ont écrite le 8 janvier, et dans laquelle ils lui ont renouvelé leur déclaration de vouloir maintenir l'obéissance
due au souverain et la religion eatholique. Il fait connaître à l'archiduc, ainsi qu'il Ta fait au roi, le principe d'après lequel il entend se porter médiateur entre les deux parties : ce principe est racconiplisseincnt de la pacification de Gand et du traité de 3Iarclie en Famcne (sauf le gouvernement de don Juan ). Il a convoqué à Worms , pour les Pâques prochaines , les six électeurs et les autres princes et états de l'Empire. Là il fera proposer, par ses commissaires, l'état des Pays-Bas et les moyens d'y remédier. Il ne négligera rien de ce qui sera en son pouvoir pour le rétablissement de la paix dans ces provinces.
Arcli. de Gniiil : reg. Z , fol. 53t.
1041. — Anvers, 8 mars 1578. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Le marquis d'Havre prend derechef la peine d'aller vers elle, pour la supplier, de la part de l'archiduc Matthias et de la leur, de leur « faire gouster le fruit de » son secours si longtemps attendu. » II l'assurera de la dévotion qu'ils ont « de demeurer à jamais ses très-humbles et » léaulx serviteurs et voisins », et lui fera en même temps connaître l'état général de leur patrie.
Bibl. roy. : MSS. 7190, fol. 237, et 9238, p. 360. — Arcli. de la Haye : reg. Angleterre, 157G-I580, fol. 107 V».
1042. — Sans date [Anvers j 8 mars 1o78J: Lettre des états généraux au comte de Lcycester, pour le supplier de tenir la bonne main vers la reine , afin qu'ils puissent incontinent ressentir « le fruict de la négociation dudit marquis, qu'ils ont si » longtemps attendu. »
Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576 1580, fol. 107.
1043. — Anvers, 8 mars 1578. Lettre des états généraux au seigneur de Famars. Le marquis d'Havre, retournant en Angleterre, avec commission de Son Altesse et d'eux, pour pour-
suivre la négociation commencée naguère par lui, ils requièrent monsieur de Famars, en l'assurant de la satisfaction qu'ils ont de ses services , de se conduire selon ce que ledit marquis lui représentera.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 236 v».
1044. — Angers, 9 mars 1578. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux. Ils auront probablement été informés du succès de ses affaires, puisqu'il a chargé le sieur de la Fougère, naguère envoyé par lui aux Pays-Bas, de les déclarer par le menu au prince d'Orange, ainsi que l'affection singulière qu'il porte au bien et avancement de celles des états. Il s'étonne et est en peine de ce qu'il n'apprend rien de leurs résolutions : c'est pourquoi il charge le sieur de Mondoucet de les voir, et de leur renouveler les assurances de son intention à leur égard. Il les engage à considérer « combien il a eu, depuis » quelques années en cà, leur conservation, secours et bonne » amitié en singulière recommandation, et que, pour disgrâce » qui leur soit advenue , il n'en a perdu la volunté. »
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 211 v», et 9238, p. 249.
1045. — Angers j 10 mars 1S78. Lettre du duc d'Anjou à monsieur de Mondoucet. Après lui avoir rappelé l'envoi qu'il a fait aux Pays-Bas du sieur de la Fougère, pour faire connaître au prince d'Orange et au comte de Lalaing « le fond de » sa volunté, ensemble le désir extrême qu'il a d'estre promp- » tement esclaircy de la leur et de celle des estatz généraulx, » il lui dit qu'il n'est « point satisfait de la demeure et retarde- » ment dont il est usé à l'expédition dudict de la Fougère. » Comme ce délai pourrait provenir de ce qu'il n'a point écrit par lui aux états, il leur écrit maintenant la lettre qu'il envoie à Mondoucet (n° 1044), le chargeant de la leur présenter, et de leur remontrer « combien il s'est effçrcé, depuis assez long- » temps, à faire beaucoup de démonstrations de son inten- » tion envers eulx, pour lesquelles ilz se doibvent monstrer
» plus échauffez en son endroict qu'ilz n'ont faict jusques-là. »
11 lui déclare qu'il ne veut plus « estre mené en ce faict des « délaiz accoustumez »; que, par conséquent, si les états ne veulent en finir, il doit prendre congé d'eux et revenir auprès de lui, en laissant Alféran et ses autres serviteurs, pour entendre leur résolution.
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 212 v», et 9258, p. 251.
1046. — Lille, 12 mars i578. Lettre des échevins et conseil de la ville de Lille aux états généraux, au sujet d'une proposition que les échevins , doyens et communauté de Gand leur ont fait faire par deux députés, et dont ils envoient copie, ainsi que de leur réponse. Ils trouvent « que l'union des pro- » vinccs en général est soulTisante , sans estre besoing de faire » aultres unions ou confédérations particulières. »
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 319 v».
i047. — Anvers, 12 mars 1578. Lettre des états généraux aux états d'Artois, sur les difficultés que ceux-ci faisaient d'accorder la levée des moyens généraux, ainsi que des droits sur le port des draps de soie, sur les maisons et terres, etc. Ils leur adressent les exhortations les plus pressantes, pour qu'ils se conforment aux résolutions des autres provinces. Afin de les y induire, ils font un tableau lamentable des misères et calamités du pays, et de la barbarie de don Juan d'Autriche, qui , « enor- » gueilly d'une fumée de gloire à luy acquise par voies indcues, » s'est sy avant desbordé que aulx innocens vifz il a faict tirer » les cœurs, et infinies aultres non récitables insolences. »
Arch. du royaume : Dépêches des rebelles, t. I, fol. 1 1 1.
1048. — Liège, 15 mars 1578. Lettre de Jean de Noircarmes, baron de Selles, aux états généraux. Il a reçu, le
12 mars, leur lettre du dernier de février (n" 1036). Il a appris à Liège que l'empereur a de nouveau invité le prince-évéque de ce pays et le duc de Juliers à s'employer à la pacification des
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Pavs-Bas. Il demande que les étals généraux fixent un lieu où des conférences pourraient être tenues, à cette fin, entre des députés de leur part et ces princes ou leurs commis.
Arch. du royaume : cop. — Arch. de Gand : reg. Z, fol. 582.
1049. — Anvers, 14 mars l S7S. Lettre des états généraux à messieurs du magistrat, nobles et notables de la ville de Gand, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que leur dira le sieur de Vliet, gouverneur de la Brielle, toucliant le secours de la ville d'Alost, menacée par l'ennemi.
Aich. de Gand : reg. Z, fol. 270 v».
40î)0. — Madrid, 15 mars 1578. Lettre de Philippe II au baron de Selles, contenant le refus de confirmer l'archiduc Matthias comme gouverneur général des Pays-Bas, mais promettant de remplacer don Juan d'Autriche par un autre prince du sang.
Actes des Hais de Hainaut, 1. VI, fol. 27.
4051. — Château de Presbourg, 15 mars 1578. Lettre de l'empereur Rodolphe à l'archiduc Matthias. Elle roule, notamment, sur la plainte de l'archiduc de ce que l'empereur, dans ses communications avec don Juan d'Autriche, le traitait de gouverneur des Pays-Bas. Rodolphe fait comprendre à son frère qu'il ne peut refuser ce titre à don Juan; que, si lui, 3Iatthias, a été reçu par les états généraux pour gouverneur, ce n'est que provisoirement et sous l'ultérieure approbation du roi; que, s'il ne donnait pas à don Juan le titre de sa charge, le roi s'en montrerait offensé ; que don Juan lui-même ne recevrait pas ses lettres, etc.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 557 v".
1052. — Londres, 15 mars 1578. Lettre de Charles de Liévin (seigneur de Famars) aux états généraux. Il espère pou-
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voir leur envoyer, dans qiiatic ou cinq jours, les obligations (les niardiands de Londres avec celles de la reine (pour les cent mille livres sterling). II est très-jnarri de navoir aucune nouvelle des états : « ce quy ne sert ([ue de le tenir en mes- » pris, et eux en estime de faire peu de compte des négocia- » lions de par deçà. » Don Bernardino de Mendoea, ambassadeur du roi calboli(pu', est arrivé à Londres le 11; il doit avoir audience le 10. Les marcliands belges, résidant à Londres, ont donné les moyens à cent vingt Écossais, revenus de la défaite, de retourner aux Pays-Bas; ils viennent de s'embar- (juer pour Anvers.
Bibl. roy. : .MS. 7 199, fol. -213 V. — Ar.-li. de la Haye: reg. Angleterre , I57G- 1580, fui. 108.
1053. — Cliâtcau de Hamhadt, 16 mars 4578. Lettre du due de Julicrs aux états généraux, par laquelle il leur fait savoir que, conformément aux ordres de l'empereur, il est prêt à s'emi)loyer de nouveau , conjointement avec l'évèque de Liège, au rétablissement de la paix entre eux et le roi d'Espagne. fTrml. frunç.J
Arrli. du royaume : cop.
1054. — Aiiverff, 16 mars 1578. Proposition faite aux états généraux parle sieur Daniel Rogers, ambassadeur de la reine d'Angleterre. Elle se résume en eeei : que la reine a dû renoncer à leur envoyer le secours, qu'elle leur avait offert, de cinq mille lionmies de pied et mille cbevaux, parce que le roi de France, craignant qu'elle ne voulût par là se rendre maîtresse de quelqu'une de leurs provinces , en aurait conçu de l'ombrage, mais quelle et son conseil ont songé à un autre moyen qui aura les mêmes avantages pour eux, et c'est qu'ils requièrent le duc Casimir de lever cinq mille reîtres et six mille Suisses dont il prendra le commandement. Dans ce cas, elle fera incontinent compter vingt mille livres sterling audit duc, et. lorsque ses troupes seront arrivées à la place de la montre,
les états lui en compteront vingt mille autres, à prélever sur les cent mille pour lesquelles elle leur a promis son crédit.
Arch. de Gand : reg. Z , fol. 370. — Bibl. roy. : MS. 9238, p. 25-2. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1376-1580, fol. 84, et Acta slatuum Belgii, t. II.
4053. — Anvers, 16 mars 1578. Contrat fait entre les états généraux et Gérard Grama3e, pour la liquidation des sommes dues aux régiments cassés des comtes deBoussu, d'Everstein, de Meghem, des seigneurs de Hierges, Charles Fugger et autres, et ce au moyen d'une grande et générale loterie.
Actes des états de Hainaut, t. VI, fol. 141 v».
4056. — Mons, 17 mars 1378. Lettre du sieur de Mondoucet aux états généraux. Il leur envoie une lettre qu'il a reçue du duc d'Anjou pour eux (n° 1044), et à laquelle il joint copie d'une autre lettre que Son Altesse lui a écrite {n° 1045). Ils verront par là la bonne et parfaite amitié que ce prince leur porte. « Je ne m'amuseray, poursuit-il, à vous en faire autres remonï strances et persuasions; seulement je vous diray que, si vous » jugez que l'aide, faveur et assistance d'un si grand prince » vous est utile, nécessaire et honorable, comme elle est, pour » donner une heureuse fin à vos travaulx, vous veuillez y
» donner prompte résolution » Il attend leur réponse à
Mons.
Bibl. roy. : MSS. 7199 , fol. 221 v», et 9238, p. 35S.
1057. — Arras, 17 mars 1378. Lettre des mayeur, échevins et communauté d'Arras aux états généraux, pour leur faire savoir qu'ils désavouent les lettres des états d'Artois écrites aux états de Hainaut, Tournay, Tournaisis, Lille, Douay et Orchies, et tendantes à l'envoi de députés vers l'archiduc Matthias et les états généraux, pour insister sur la conclusion de la paix : nayant jamais entendu et n'entendant se disjoin-
dre des autres provinces, et étant résolus, au contraire, de maintenir l'union jurée par eux.
i0o8. — Liège, 19 mars 1S78. Lettre de l'évêque de Liège aux états généraux. Il les informe que l'empereur l'a désigné de nouveau, ainsi que le duc de Juliers, pour aviser aux moyens de rétablir la paix aux Pays-Bas. Ils devront s'entendre à cet effet avec le baron de Wynenberg et le comte de Scliwartzenberg. Le désir le plus vif de l'évêque est de parvenir à unibonne pacification.
Quelques lettres de Gérard de Groesbeck, etc., p. 30. — Arch. de Gand : reg. Z, fol. 403 v». — Arch. de la Haye : /Ida slatuum lielgii , t. III.
\0^9. — Liège, 19 murs 1378. Lettre de Jean de Noircarmes (baron de Selles) aux états généraux. L'évêqiic de Liège et lui ont reçu, la veille, la réponse du duc de Juliers (v. n° 1035). Ce prince consent à intervenir, par lui ou par ses commis, aux conférences pour la paix. Il ne reste donc plus qu'à connaître le lieu où les états désirent que la communication se fasse, et les noms de leurs députés.
Arch. du royaume : cop. — Arch. de li Haye : Acta statuum Belgii , t. III, pièce 4.
1060. — Anvers, 22 mars 1678. Résolution des états généraux d'accepter, conformément à l'avis de l'archiduc, du prince d'Orange et du conseil d'État, le secours, offert par la reine d'Angleterre, de cinq mille reîtres et six mille piétons, sous la conduite du duc Casimir.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 223.
1061. — Anvers, 22 mars 1378. Lettre des états généraux au marquis d'Havre. Ils lui envoient copie de la proposition du sieur Rogers (n" 1034) et de la réponse (1) qu'ils y ont faite,
(1) Elle nous mnnqiie.
ainsi que de plusieurs écrits concernant le fait de monseigneur le duc d'Alençon. Comme don Juan a fait imprimer quelque petit livret « contenant plusieurs mensonges pour abuser les » moins advisez, » ils ont formé une réponse dont ils lui adressent plusieurs exemplaires (1), espérant lui faire parvenir sous peu ï quelques aultres discours concernant la même matière. »
Arch. de l.t H;iye: reg. Anijlelerre , 1370-1580, fol. 109.
1062. — Anvers, 2i mars 1578. Commission donnée par les états généraux aux seigneurs de Saventhcm , de Beauraont, de Louvignies, et au pensionnaire de Middelbourg, pour traiter avec le duc d'Alençon ou son agent, « à condition que rien ne » se traicte qui soit préjudiciable aux provinces, ains seulle- 3> ment pour luy donner appaisement, aflîn qu'il ne soit àus- > dicts estatz contraire, mais qu'il les assiste. »
Arcli. de la Haye : "3' vijfsle regisler van den doleanticn , etc., der slaten van Brabant, p. 119.
1063. — Anvers, 27 mars 1578. Lettre des états généraux au prince-évèque de Liège. Il leur a été très-agréable d'entendre, par sa lettre (n° 1058), le désir qu'il a de s'employer, avec le duc de Juliers, à la pacification des Pays-Bas, suivant la charge que lempereur leur en a donnée. Ils n'ont jamais, de leur côté, désiré, et ils ne désirent encore autre chose, que d'être en repos, et de servir Sa Majesté Catholique en toute fidélité et obéissance. Mais le roi n'a jamais voulu entendre à ce qui concernait sa grandeur et le bien et repos de ses sujets; il ne leur a pas fait la faveur de répondre à leurs humbles requêtes, et au contraire, il a donné autorité sur eux « à ceulx qui sont odieux » et ennemis jurez de ces païz. « La mission qu'il a confiée au baron de Selles ne peut que mettre ses sujets en plus grande
(1) C'est vraisemblablemenl la Responce véritable aux lettres patentes et persuasions abusives, etc. Il est à remarquer cependant que Toctroi pour l'impression de cette Responce est du 24 mars seulement.
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perplexité : car demander que son autorité et la religion catholique soient remises sur le pied où elles étaient du temps de l'empereur Charles, est « chose impossible et directement » contraire à la pacification de Gand. » Les étals envoient à l'évèque le « livret » qu'ils ont fait imprimer (1), et qui contient leurs offres audit baron. S'il les trouve raisonnables, comme ils n'en doutent pas, ils le supplient de les favoriser, avec le ducde Juliers et les autres princes voisins, afin que Sa Majesté Catholique y condescende. Dans ce cas, ils seront prêts à entrer en la communication quil leur propose.
Arcli. (lu royaume : cop.
1064. — Angers, 27 mars lo78. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux. Il leur renvoie le sieur de la Fougère, par lequel il a été informé de leur bonne volonté sur ce qu il leur avait fait entendre par lui. Il leur enverra sous peu deux de ses chambellans et conseillers, auxquels, et au sieur de Mondoucet, aussi son conseiller et chambellan, il a donné ample pouvoir de traiter avec eux.
Arcli. <lii royaume : RikoncUialion des provinces v;allonnes, t. 1 , fol. 189. — Bibl. roy. : MSS. 7199 , fol. 225 \°, cl 9238, p. Z'oG. — Arch. de la Haye : rcg. France , 1578, fol. 4.
106b. — 31 mars lo78. Mémoire et instruction donnés
par les états de Ilainaut au seigneur de la Haye, l'un de leurs députés aux états généraux, sur certains points à remontrer à ces états.
.\rcli. de l'État , à Bruges : reg. n" 9, pièce 34.
1066. — Anvers, i"^ avril lo78. Instruction donnée par l'archiduc Matthias et par les états généraux au comte de Wittgenstein et au seigneur de Sainte-Aldcgonde, envoyés à la diète de Worms.
.\rcl). de Gand : reg. Z, fol. 456.
(1) Voy. l;i note à la page ôi8.
1067. — Anvers, 2 avril 1678. Lettre des états généraux aux électeurs, princes et députés des états du Saint-Empire convoqués à Worms, pour les prier d'ajouter foi et créance et de prêter une favorable attention à ce que leur exposeront, de la part des états, le comte Louis de Wittgenstein, Philippe de Marnix, seigneur de Sainte-Aldegonde , conseiller du roi d'Espagne f régis Hispaniarum a consiliisj et Jean de Ghent, seigneur d'Oye.
Arch. de Gand : reg. Z, fol, 46S.
10G8. — Londres, o avril 1578. Lettre du marquis d'Havre aux états généraux. La reine, depuis qu'elle a appris, par le docteur Rogcrs , que les états ont accepté ses offres , s'y est tellement arrêtée qu'il n'y a pas d'espoir d'obtenir d'elle rien en dehors de cela. Elle a résolu d'envoyer saluer l'archiduc Matthias par le sieur Wilcker, son dernier ambassadeur en Espagne, lequel passera ensuite vers don Juan, pour le persuader de pacifier les Pays-Bas, selon la réponse qu'il a apportée du roi.
Arch. de Gand : reg Z, fol. 477. — Arch. de la Haye : reg. AïKjleterre . 1576-1380, fol. 112, et Acta statuum BeUjii, t. III , pièce 10.
1069. — Anvers, 4 avril 1578. Lettre particulière des états généraux aux archevêques de Cologne, de Trêves et de Mayence, ainsi qu'au comte palatin, touchant l'envoi à Worms du comte de Wittgenstein , du seigneur de Sainte-Aldegonde et du seigneur d'Oye.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 467.
1070. — Anvers, 4 avril 1578. Déclaration d«s états généraux touchant les fermes et baux des biens confisqués, antérieurs à la pacification de Gand.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 468 v».
1071. — Anvers , 5 avril 1578. Lettre des états généraux au marquis d'Havre. Ils ont reçu sa lettre du 28 mars (I). Ils le
(1) Je ne l'ai pas trouvée.
prient de continuer ses bons devoirs, et de revenir le plus tôt possible avec une fructueuse résolution. Ils l'autorisent à traiter en Angleterre pour l'achat de poudres cl de salpêtres. Ils désirent que le seigneur de Faniars demeure encore quelque temps à Londres; s'il s'y refusait, il faudrait laisser en son lieu le pensionnaire Yman. Les comtes de Boussu et d'Egmont sont entrés le 3 dans Mons avec quatre enseignes de gens de pied et cent chevaux. Le seigneur de Sainte-Aldegondc et le seigneur d'Oye, l'un des députés de Gucldre, sont envoyés par Son Altesse et par eux à la diète de Worms , qui se tiendra le 12. Les barons de Frcsin et d'Aubigny se rendent en France, afin d'entendre de plus près l'intention du duc d'Alcnçon , sans pouvoir rien conclure. Le comte de Nieuwenaer va vers l'empereur, pour les causes énoncées en l'instruction dont copie est envoyée au marquis.
Bibl. roy. : MSS. 7199 , fol. 237 v" , el 9238, p. 361. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 110 v".
1072. — Londres, 5 avril 1678. Lettre du marquis d'Havre aux états généraux. Il a appris que la réponse du roi faite à la reine d'Angleterre est entièrement conforme à l'instruction du seigneur de Selles, sauf qu'elle ne fait pas mention de la pacification de Gand. Don Bernardino de Mcndoça a assuré à la reine que le roi a donné autorité absolue à don Juan de mettre fin aux troubles des Pays-Bas par la paix ou par la voie des armes.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 378 v". — Arch. de la Haye : reg. Jnrjleterre, 1576-1580, fol. 112 v».
1075. — Presbourg, 5 avril 1578. Lettre de l'empereur aux états généraux. Il a reçu leur lettre du 4 mars (1 ). Il attend
(1) Nous n'avons pas trouvé celle letlre.
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leur réponse à la sienne du 22 du même mois , et à ce que leur aura propose de sa part le grand maréchal de sa cour. En ce qui louche ce qu'ils ont requis relativement à don Juan d'Autriche, et ce qui a été requis aussi par ledit don Juan et même par le roi catholique, il en fera le sujet d'une proposition aux électeurs et princes de l'Empire qui s'assembleront prochainement à Worms.
Arcli. (îeGand: reg. Z, fol. 561. — Arcli. de la Haye : ylcla stalimm Bel'jii,l. III.
1074. — Beaumont, 7 avril 1578. Lettre de Jean de Noircarraes aux états généraux. Il est parti de Liège , après avoir reçu leur réponse du 17 mars (1), pour aller en rendre compte à Son Altesse (don Juan). La veille de son arrivée à Beaumont, un courrier y avait apporté des dépèches d'Espagne, et entre autres la réponse du roi à la lettre des états du 51 décembre (2), ainsi qu'aux trois points sur lesquels ils ont demandé des explications, avant d'entrer en conférences. Le roi lui ordonnant de leur communiquer lui-même sa réponse, il les prie de désigner quelques personnages avec lesquels il puisse se trouver à Saint-Trond ou en quelque autre ville neutre.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 473 v".
1073. — Anvers, Il avril 1378. Lettre des états généraux au baron de Selles (Jean de Noircarmes). Ils le prient d'envoyer incontinent la réponse et résolution qu'il a reçue du roi sur leur lettre du dernier de décembre , ainsi que sur les points à l'égard desquels ils ont désiré connaître lïntention de Sa Majesté, avant d'entrer en communication. S'il y trouve de la difficulté, ils l'invitent à se rendre à Louvain le 19, pour le lendemain s'assembler, avec quelques-uns de leurs députés, à
(i) Cette lettre a échappé à nos rechercl)es. (2) Cette lellrc nous manque également.
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Meerbckc, entre Louvain et Malincs, au château du seigneur du lieu.
Arcli. de Gand : reg. Z, fol. 47o v". — Arcli. de la Haye : Acta slatuum Dehjii, t. III, pièce 13.
1076. — Anvers, Il avril 1678. Lettre des états généraux au seigneur de Ilèze, afin qu'il fasse cesser les foules, incursions et outrages que ses soldats commettent dans le pays de Liège; qu'il élargisse les personnes de ce pays qu'il a prises; restitue les deniers enlevés à des bourgeois de la cité de Liège, et enfin donne des explications aux états sur l'expulsion de Maestricht des frères cordcliers et de ceux de la société de Jésus.
.\rcli, de la Haye : Acla slalttum Bchjii, t. III, pièce 14.
1077. — Londres, 12 avril 1578. Lettre de la reine Elisabeth aux états généraux. Elle espère qu'ils seront satisfaits de ce qu'elle a traité avec le marquis d'Havre.
Arcli. de la Haye : reg. Anijhlcvrc, 1376- I08O, fol. llô v.
1078. — Aiivers, 13 avril lo78. Lettre des états généraux au duc d'Anjou. Ils ont été joyeux d'apprendre, par la lettre que le sieur de la Fougère leur a délivrée de sa part, qu'il a donné d'amples pouvoirs à deux de ses conseillers, outre le sieur de Mondoucet, pour traiter avec eux : de leur côté, ils ont député à cette fin les barons de Frcsin et d'Aubigny. 11 leur avait proposé, pour celte négociation, un lieu de la frontière : après nu'irc délibération, ils trouvent que la ville de Bruxelles est préférable. Si toutefois il y voyait quelque difficulté, ils ne jugeraient pas mal à propos le choix de la ville de Saint-Ghislain.
Arch. du royaume : liéconcilialinn des provinces ivalloimes, t. I , fol. 201.
1079. — Anvers, 16 avril 1578. Lettre des états généraux au comte de Lalaing. Us lui envoient copie de la lettre du due
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d'Anjou que le sieur de la Fougère leur a apportée , ainsi que leur réponse (n"' 1064 et 1078).
Arch. du royaume : Rtkonciliation des provinces ivallonnes, t. 1, fol. 206.
1080. — Anvers , 19 avril 157 S. Instruction des états généraux pour inessire Philippe de Lalaing, comte de Lalaing, baron d'Escornaix, gouverneur et grand bailli de Hainaut, messire Charles de Gavre, baron de Fresin, conseiller dEtat, et Nicolas de Lélys, pensionnaire de la ville de Douay, de ce qu'ils auront à traiter avec les seigneurs de la Rochepot, des Pruneaux et de Mondoucet, députés du duc d'Alcnçon. Les députés des états devaient demander que le duc envoyât promptemcnt des forces au comté de Bourgogne et au duché de Luxembourg, pour divertir celles de don Juan, et y faire conquêtes sur le roi d'Espagne. Ils devaient ensuite leur communiquer les conditions auxquelles les états étaient disposés à traiter avec le duc. Ces conditions étaient, entre autres, que, s'il désirait se marier avec la princesse d'Espagne (Isabelle), les états y concourraient de tout leur pouvoir; qu'aucun appointement ne se ferait avec le roi d'Espagne, sans l'y comprendre; que les états lui garantiraient, autant qu'il serait en eux, la possession des conquêtes qu'il ferait au comté de Bourgogne et au duché de Luxembourg, et qu'ils lui payeraient une reconnaissance annuelle de deux cent cinquante mille francs.
Arch. du royaume : Étals généraux, t. IV, fol. 33.
1081. — Anvers , 19 avril 1o7S. Instruction des états généraux pour Nicolas Carenzoni, allant de leur part en Allemagne. Il devait tâcher d'emprunter, à Cologne et dans d'autres villes d'Allemagne , pour un an , les cent mille livres sterling pour lesquelles la reine Elisabeth et la ville de Londres voulaient bien prêter leur crédit aux états. Il pouvait offrir jusqu'à douze pour cent d'intérêt , mais non plus.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 239.
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I08i2, — Auvem, :20 avril 1378. Lettre des états généraux aux nobles, notables et commune de Gand. Les seigneurs de Rassenghien, de Zwevegliem et de Mouscron leur ayant présenté requête pour se plaindre de leur détention, ils ont renvoyé cette requête à larcbiduc, au prince d'Orange et au conseil d'État , afin d'y disposer selon qu'ils trouveront convenir. Comme ceux-ci envoient présentement à Gand, pour cette affaire, le marquis de Berghes et Adolplie de Meelkercke, les états généraux requièrent les nobles, notables, etc., de se conformer à ce que ces députés leur proposeront.
Arch. de Gand : reg. Documents sur la reslilulion des privilèges, en 1577, etc., fol. 54.
1083. — Anvers, 20 avril 1378. Lettres par lesquelles les étals généraux s'obligent à rembourser, dans l(;s six mois, à la reine d'Angleterre la somme de cinq mille livres sterling qu'elle a fait compter, à Londres, au marquis d'IIavré, leur ambassadeur, pour l'achat de munitions de guerre dans son royaume.
Arch. du royaume : reg. Étais généraux de 10 lU et 1620, fol. 51. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 130.
1084. — Anvers , 20 avril 1378. Instruction pour Richard de Mérode, seigneur d'Oirschot, messire Louis de Sommaing, chevalier, seigneur de Louvignies, et maître Jean Vander Warcke , docteur es lois , pensionnaire de la ville de Middelbourg en Zélande, par les états généraux députés pour se trouver vers le seigneur baron de Selles. (Titre textuel.) Ces députés devaient se transporter à Malines, pour savoir si le seigneur de Selles était content d'y venir, ou s'il voulait demeurer au village de Meerbeke; dans ce dernier cas, ils iraient l'y trouver, et lui demanderaient à voir la résolution du roi , signée de sa main, ainsi que l'instruction dont il était porteur.
Roc. de la Ch. des rcprésenl., 1. Il, fol. y.
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1085. — Anvers, 21 avril 1578. Lettre des étals gcuéraux aux étals de Ilainaut, afin de faire mettre à exécution les moyens généraux proposés par rarchiduc.
Actes des états de Haimiut, t. VI , fol. ô.
1086. — Anvers, 22 avril 4578. Lettre des états généraux aux éclievins de la keurc de Gand. A la requête de M" Corneille Weellemansj qui a été nommé conseiller du roi en Brabant, ils l'ont décharge des fonctions de leur grelïïer. et établi à sa place, le 19 avril, deux secrétaires, savoir : M" Adolphe Blyleven et Jean Houfllin, tous deux licenciés en droit. Ils prient les échevins d'ajouter pleine foi et créance aux lettres et dépêches qu'ils recevront, signées de ces deux secrétaires.
Arch. de Gand : rcg. Z, fol. 549 v".
1087. — Matines, 25 avril 1578. Mémoire que le baron de Selles supplie à monsieur le comte de Boussu et députés des états généraux en la ville de Malines faire entendre auxdits états, de ce que convient faire, suivant la bonne intention de Sa Majesté, pour parvenir à une bonne paix : le tout en conformité des lettres de Sadite Majesté écrites audit baron de Selles, du 22""= de février et 15°"= de mars 1 578. (Titre textuel.) II assure d'abord les états que le seigneur don Juan d'Autriche et ses forces sortiront du pays, dès qu'ils auront donné satisfaction au roi sur les deux points du maintien de la religion catholique romaine et de l'obéissance qui lui est due, comme du temps de l'empereur. Il déclare même que Son Altesse est contente de se remettre aux mains de quelque prince à dénommer par les étals , si monsieur le prince d'Orange veut de même se constituer dans les mains d'un autre prince en qui le roi ait confiance. Comme on lui a objecté que, du temps de Charles-Quint, l'inquisition et les placards ont été mis en vigueur, il répond, quant à l'inquisition, « qu'ilz sçavent fort » bien qu'elle ne fut oncques publiée, ains au contraire l'em-
i> pereiir, à l'intorccssion do la feiic roync d'IIungcrie, list » delîcndrc la i)ubli(.'ation d'iccllc », et quant aux placards, « qu'il y sera mis loi ordre et provision qu'il n'y aura nulle » cause de descontcntcinent ni de crainte. » Il cherche à établir par là (pril est inutile de parler de la pacification de Gand. Il s'attache aussi à justifier le refus du roi de confirmer la nomination de l'archiduc Matthias, « qui a esté appelé sans son 0 sceu et sans celui de rimpcratrice et de l'empereur ». Il promet enfin que le roi remplacera don Juan par quelque autre gouverneur de son sang.
Rec. de la Ch. des représent. , t. H, fol. 15. — Actes des étatu de Hainaiit , t. VI, fol. 2-2.
1088. — 3faltnes, 23 avril 1578. Lettre de Jean de Noircarmes, baron de Selles, aux états généraux, par laquelle il leur fait savoir qu'il va attendre, à Louvain , leur réponse à ce que le comte de Boussu et leurs députés leur rapporteront des communications qu'il leur a faites (n° 1087).
Rec. de la Cli. des leprésent., t. II, fol. 12. — Actes des états de llainaut , t. VI, fol. ôt v".
i089. — Sans date fMalines, 23 avril 1578J. Lettre de Jean de Noircarmes, baron de Selles, au seigneur de Bours, lui envoyant un écrit particulier concernant le fait du prince d'Orange. (Cet écrit porte que le roi restituera au prince tous ses biens.)
• Rec. de la Ch. des représenl., t. II, fol. 10. — Actes
des états de Hainaut, t. VI, fol. 25 et 23 v».
1090. — Worms, 25 avril 1578. Lettre de Philippe de Marnix et de J. de Ghent au états généraux. Un gentilhomme allemand, Conrad Von Cromhach, propose de faire obtenir aux états généraux un prêt de huit cent mille florins d'Allemagne. Conditions de ce prêt. Avantages et désavantages de cet emprunt. L'évêquc de Wurtzbourg est très-bien intentionné h
regard des ëtats ; il en est de même du duc de Brunswick , auquel il serait bon d'envoyer un ambassadeur.
Quelques lettres de Marnix de Sainte- Aldegonde , etc., p. 4. — Arch. de la Haye : Acta slatuum Belç/ii, t. III, pièce 21.
1091. — Anvers, 24 avril 1578. Sommaire du rapport, fait par les seigneurs d'Oirschot, de Louvignies et pensionnaire de 3Iiddc]bourg, de ce que ont négocié en la ville de Malines, le 25"" davril, suivant la commission des états généraux du 20™" dudit mois d'avril, avec le baron de Selles. (Titre textuel.) Une première conférence a eu lieu le matin , et une seconde l'aprèsdîner, en la maison du seigneur de Bours, gouverneur de la ville, qui y a assisté,, ainsi que le comte de Boussu. Le seigneur de Selles n'a exhibé d'autre commission et instruction du roi que la déclaration de Sa Majesté du 20 décembre 1577 (n" 959) et deux lettres qu'elle lui a écrites, en date du 22 février et du dS mars (n°' 4052 et d050). Il s'est entièrement référé à ces déclarations et lettres, disant « que cecy » n'estoit qu'ung commencement de communication , et qu'on » debvoit espérer que Sa Majesté, ayant l'ultérieure résolution » des estatz, s'accommoderoit aussy de plus prez àicelle, s'as- » seurant que Sa Majesté seroit contente d'abolir enthièrement » les placcartz sur le faict d'hérésie, et meismes aussy de laisser » les affaires d'Hollande etZélande, quant au faict de la reli- » gion, en tel estât que sont à présent, et que nous envoy croit » ung gouverneur agréable aux estatz. »
Rec. de la Ch. des représent., t. II, K)l. 193. — Actes des états de Hainaut, t. VI , fol. 19 v».
1092. — A7ivers , 24 avril 1378. Lettre des états généraux aux baron de Fresin et autres députés étant présentement à Saint-Ghislain. Ils ont appris avec plaisir qu'ils ont suivi leur instruction; ils ne trouvent pas convenable que la communication dont ils sont chargés ait lieu à Mons. Ils écriront donc incontinent aux ambassadeurs du duc d'Anjou , pour qu'ils se
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(ransportent à Saint- Ghislain : toutefois, en cas de refus absolu (le CCS derniers, la communication pourra avoir lieu à Mous; mais alors ils auront « tellement lœil au guet, que rien » ne se praticquc soubz la main dont la patrie s'en puist re- » sentir. »
Bibl. roy. : MS. 7199, foi. aiO.
1093. — Sans date (.. avril 1578J. Réponse des ambassadeurs du duc d'Anjou aux ambassadeurs des états généraux; (v. n" 1080). L'entreprise proposée de Bourgogne et de Luxembourg n'est pas sujette à de grandes difficultés; mais elle paraît peu opportune. Le moment n'est pas encore venu de parler de mariage; le duc ne se mariera pas, du reste, sans l'avis des états. Il ne se soucie point de conquêtes : s'il en voulait faire, il aurait plus d'occasion et de moyens ailleurs qu'aux Pays-Bas. Il est prêt à marcher au secours des états; mais « il ne veult icy » entrer comme prince mercenaire ny comme gouverneur en » dcssoubz du roy d Espaigne, ainsy que monsieur l'archiducq » ou aultre : » il désire qu'on lui donne le nom de « libérateur » ou protecteur de la patrie. » Il ne veut point d'argent, mais seulement quelques villes « pour asseurance et retraicte de sa » personne et de ses gens. » A d'autres conditions, « ne luy » seroit honneur de les secourir, ny occasion de se rendre enj) nemy au roy d'Espaigne, à l'empereur et aultres princes et » potentatz. » Les ambassadeurs terminent en déclarant qu'ils ont pouvoir absolu de traiter.
Arch. du royaume : Étals généraux, t. IV, fol. 37.
1094. — Anvers, 27 avril 1678. Lettre des états généraux au baron de Selles. Ils ont reçu la copie des deux lettres que le roi lui a écrites, ainsi que l'écrit délivré par lui à leurs députés. Ils ont aussi ouï le rapport de ce que ceux-ci ont négocié avec lui à Malines. Ils en délibéreront et lui feront tenir leur réponse, qu'ils enverront à Louvain, où par conséquent il peut retourner : « estant bien marry que Sa Majesté n'at esté
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» servie do traiolor avcpquc ses paï's d'aultro sorte, et avceqne » meilleure raison que Icsdictes lettres contiennent. »
Arcli. (lu royiuiiiio : Uêconcilialion des provinces ival- Iniine.t. t. I, fui. 2Ô9.
109o. — Mons , 29 avril 1i)78. Lettre du comte de Lalaing, (le Charles de Gavre (baron de Fresin) et du sieur de Liesvelt aux élats géni'raux. Les ambassadeurs du duc d'Anjou trouvent quelque peu étrange la longueur dont les états usent dans la négociation enlamée avec eux; aussi Lalaing et ses collègues croient-ils (jue les états devraient leur donner tout pouvoir, comme l'ont lesdits ambassadeurs, ou requérir ceux-ci de s'acheminer à Bruxelles.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 240 v".
1096. — Au château de Slreveling fStirlingJ, 29 avril 157 S. Lettre de Jacques VI, roi d'Ecosse, aux états généraux. Il a eu égard au désir qu'ils lui ont fait exprimer, par M" Georges Ilacquet, conservateur des privilèges de la nation écossaise aux Pays-Bas, « touchant le contre -mandement de quelques » compagnies qui s'apprestoient à aller à leur service. » Il les assure que, à l'exemple des rois ses prédécesseurs, il s'appliquera à entretenir avec eux les meilleures relations de paix et d'amitié.
Rec. (le la Ch. des représent., t. II, fol. 17.
1097. — Sans date (.. avril 1678). Déclaration des moyens généraux à lever, pour le terme de trois mois, à partir du 1" mai 1578, sur les marchandises entrantes et sortantes; sur les vins, les cervoises, la chair, le sel, le poisson, le hareng consommés dans le pays; sur les merceries, sayetteries, draps fabriqués dans le pays; sur le port des draps de soie; le centième denier du revenu des maisons et terres; deux centièmes du revenu des rentes héritières hypothéquées sur les domaines rovaux et les villes et communautés; deux centièmes des pen-
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sioiis cl rentes viagères; deux patards an tonneau de bière valant plus de vingt patards.
y/des (/ci eUiln de llaimiut, t. VI, fol. 5 V.
1008. — .l;M:e>,s, ÔO avril /57S. InsU'Uclion des étals générau\ pour le coiiilc de Lalaing , de ce (juil aura à proposer aux (Uats de llainaut, concernant les moyens généraux. II s'agissait d'obtenir de ces étals qu'ils fournissent proniptcnicnt ce dont ils éliucnt rcdcvaMcs de leurs coutrihulious pour les mois de IV'vrier, mars et avril; (pi'ils fissent prati(pier la levée des moyens généraux, dresser un dénombrement de tous les biens saisis cl confis(pu's dans leur province, cl envoyer à Bruxelles l'argenterie des églises.
Bibl. roy. : MS. 7i99, fol. 2ii V. — Mies des élals île lluinaut, i.yi, to\. i.
1099. — Maestricht , 30 avril 1578. Lettre de Martin de Nvetzen aux étals généraux. Lalté-ration survenue à Maestricht est apaisée. Les « altérés » ont été surpris à minuit, pendant qu'ils s'occupaient à boire et à jouer, parles bourgeois et deux compagnies hollandaises. Il en a été pris environ cinq cents. En cet instant, l'eleclo avec treize des principaux a été pendu; une quarantaine ont été noyés, et il y en aura autant qui, la nuit prochaine, recevront la même punition. On en a chassé de la ville une centaine qui, pour la plupart, ont été massacrés parla cavalerie des états et par les paysans. Uelecto, au moment de mourir, confessa librement que, le lendemain, ils auraient livré la ville aux Espagnols. Les bourgeois veulent que tout le reste des Wallons, bons et mauvais, sorte de la ville, « ne se confiant » nullement à ces trahistres et boute-feux, comme ilz disent. »
Arcli. (le Gand : reg. Z, fol. 58.i.
i 100. — Anvers , 1" mai 1578. Lettre des états généraux au comte de Lalaing, gouverneur et grand bailli de Hainaut, afin qu'il persuade au peuple de son gouvernement d'accepter les moyens i^éné'raux.
^rtex f/cs clali^ (h llainaut. t. VI, fui " v".
il 01. — Anvers, 5 mai 4S78. Lettre des états généraux à la reine d'Angleterre. Le docteur Rogei'ius (Rogcrs), qui retourne en Angleterre, leur ayant fait rapport de sa négociation avec le duc Casimir, ils remercient la reine de sa bonne affection; mais ils la prient de pourvoir au payement des autres vingt mille livres promises au duc , « à la place de ses monstres, » attendu qu'il leur est pour le moment impossible de se procurer de l'argent.
Ârch. de la Haye : reg. Angleterre, I57C- 1580, fol. 195 vo.
1102. — Anvers,. 5 mai 4 378. Lettre des états généraux au comte de Lalaing, au baron de Fresin et au conseiller d'État Liesvelt. Par suite des préliminaires des négociations qui ont eu lieu avec les ambassadeurs du duc d'Anjou, les états généraux prient le comte de Lalaing de prendre les Français sous sa protection , et de leur ouvrir la ville du Quesnoy, dans le cas où ils se trouveraient pressés par l'ennemi. Si les négociations n'aboutissent pas, les Français remettront cette ville dans le même état où ils l'auront reçue.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. 48.
1103. — Anvers, 6 mai iS78. Acte des états généraux sur quelques difficultés proposées par ceux d'Anvers touchant la levée des moyens généraux.
Actes des états de Hainaul, t. VI, fol. 49.
1104. — Anvers, 7 mai i 578. Acte des élats généraux apportant des modifications au tarif des moyens généraux , concernant les bières de Lubeck, de Hambourg, d'Angleterre et autres foraines.
Actes des états de Hainaul, t. VI, fol. 49.
1105. — Worms, 7 mai 1578. Lettre de Philippe de Marnix et do Jean de Ghent aux états généraux. Ils ont ou
aujourd'hui audience des députas et conseillers des deux conseils. Après leur harangue (1), un docteur, envoyé par don Juan d'Autriche, nommé Haltestcin, en a demandé copie, pour y répondre, prétendant qu'on ne devait tenir le seigneur archiduc 3Iatthias pour gouverneur des Pays-Bas, ni le seigneur de Sainte -Aldegonde pour conseiller du roi. Bientôt après, le vice-chancelier de Mayence leur donna pour réponse que les seigneurs présents, au nom de leurs maîtres, remerciaient fort, et Son Altesse et les états généraux, des présentations et offres quils leur avaient faites, et qu'ils leur présentaient aussi leurs services et toute amitié. Au commencement de leur lettre, Marnix et de Ghent rendent compte de linsuccès de leurs démarches pour trouver de l'argent.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. Gi9 v».
H06. — Ativers, 7 mai io78. Lettre des états généraux aux états de Hainaut, afin qu'ils ajoutent foi et créance à ce que le comte de Lalaing et messire Louis de Sommaing, chevalier, seigneur de Louvignies , leur diront de la part des états généraux, concernant la nécessité de trouver des deniers pour le payement des gens de guerre attendus d'Allemagne.
Actes des états de Hainaut, t. VI, fol. 38 v"-39.
1107. — Anvei'S , 7 mai 1378. Instruction pour monsieur le sénéchal de Hainaut, gouverneur des ville et château de Tournay et grand bailli de Tournaisis, de ce qu'il aura à pro-
(1) Cette harangue fut imprimée chez Christophe Planlin, en un cahier in-iodc vingt-cinq feuillets non chiffrés, sous ce titre : Oratio legatorinn serenissimi principis Matthiae , archiducis Austriae, Belgii gubernatoris , et generalhim Belgico-Germaniae ordinum , habita in conventu Wormaciensi, etc. Il en existe une traduction en vers flamands, imprimée aussi chez Plantin,en 1378; elle forme un cahier de quatre-vingt-dix pages ; elle est l'ouvrage de Jean-Baptiste Houwaert , conseiller et maître «le la chambre des comptes de Brabant.
poser à messieurs les prévôts, jurés, mayeurs, échcvins et consaux de la ville de Tournay, ensemble à messieurs les états de Tournay et Tournaisis , de la part de messieurs les états généraux, pour la eonservation et garde du pays. (Titre textuel.) Cette instruction le charge de demander aux eonsaux de Tournay dix mille florins , et huit mille florins aux états du Tournaisis, attendu que, pour le payement des reîtres qui étaient prêts à marcher, ainsi que des gens de guerre des états, on avait besoin de sept cent mille florins.
Arch. des états du Tournaisis : reg, de 1572 à 1389, fol. 258 V».
1108. — Anvers, 7 mai 1S7S. Instruction des étals généraux pour Jacques de Hennin, seigneur de Ghislenghien, de ce qu'il aura à proposer, de leur part, à l'assemblée des états de Lille, Douay et Orchies. Elle le charge de demander à ces états vingt-neuf mille livres Artois ou florins, par les mêmes motifs que contient l'instruction du même jour donnée au sénéchal de Hainaut.
Arcli. du royaume : htals généraux, l. I, fol. 923.
1 109. — Anvers, 7 mai 1578. Instruction pour le comte de Lalaing et messire Louis de Sommaing, chevalier, seigneur de Louvignies, de ee qu'ils auront à proposer à messieurs les états de Hainaut, ensemble à messieurs les prévôts, échevins et consaux de la ville de Valencienncs, de la part de messeigneurs les états généraux, pour la eonservation de la patrie. (Titre textuel.) Ils sont chargés de demander h. ces deux corps trente -huit mille livres Artois ou florins, par les mêmes motifs que cidessus.
Àcles des états de Hainaut, t. VI, fol. 41.
dHO. — Anvers, 7 mai 1578. Instruction donnée par les états généraux à messire Guillaume de Mérode, communemaître de Malines, sur ee qu'il aura à proposer, de leur part, au magistrat de cette ville. Il devait demander aux commune-
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iiiaitres et échcviiis de Malinos cinq mille livres Artois ou florins, par les mêmes mol ifs (jue ci-dessus.
Arcli. <le Lille : reg. T 48 , pièce 125.
1111. — Anvers, 7 mut lo7S. Lcllre des clals généraux an magistrat de Malines, sur le même sujet que l'instruction qui précède.
Arcli. de Lille : reg. T 48, pièce 124.
M 12. — Anvers, 7 mai 11)7 S. Lettre des états généraux aux échevins de la kcure de Gand. Comme ils attendent, dans quelques jours, les forces qu'ils ont levées en Allemagne, il faut penser aux moyens d'assurer leur solde. Une somme de sept cent mille florins est nécessaire , et « il n'y a ung seul » denier en la bourse du trésorier général. » Les états généraux n'ayant d'autres moyens que ceux qui sont mis à leur disposition, ils ont envoyé des députés aux provinces et aux principales villes, pour leur remontrer l'embarras où ils se trouvent. Le sieur Jacques Lutenhoven et le sieur Noël de Caron, bourgmestre du Franc de Bruges, ont été désignés pour Gand. Les états prient les écbcvins d'ajouter foi et créance à ce qu'ils leur proposeront.
Arcii. de Gand : reg. Z , fol. GI2 v.
1113. — Anvers, 8 mai 1378. Lettre des étals généraux au comte de Lalaing, pour le prévenir qu'ils Tout nommé commissaire, conjointement avec le seigneur de Louvignies, auprès des états de Ilainaut.
ylcks des étals de Ilainnut, t. VI, fol. 39 vo-40.
llli. — Dresde, 8 mai 1578. Réponse du prince électeur de Saxe (Auguste le Pieux) à ce qui lui a été proposé par le comte Adolplie de Nieuwenaer, de la part de l'arcbiduc Mattliias et des états généraux des Pays-Bas. Il exprime le vœu qu'une bonne et ferme paix soit établie dans les Pays-Bas, et qu'ils se maintiennent en l'obéissance du roi d Espagne, leur
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souverain seigneur et prince naturel. Il s'y emploiera volontiers; mais c'est une matière qui concerne principalement l'empereur et les princes et états de l'Empire. fTrad. franc -J
llec. de la Ch. des repiésent., t. II , fol. 24.
1H5. — Anvers, S mai 1578. Lettre écrite au comte de Lalaing par Thiéry d'Offegnyes, député des états de Ilainaut aux états généraux, contenant diverses particularités sur ce qui s'est pas^é aux états , et quelques nouvelles. On y lit, entre autres, que le prince d'Orange a consenti à se rendre, le lendemain, à Bruxelles, pour suivre les négociations avec les députés du duc d'Anjou ; qu'après avoir jusqu'alors tenu secrètes ces négociations à l'archiduc Matthias , on lui en a donné connaissance dans la matinée; qu'on lui a fait trouver la chose » sinon bonne , du moins non mauvaise » ; que le seigneur de Lummen (Guillaume de la Marck) est décédé à Liège le 1 " mai , à la suite d'une syncope, etc.
uicles des élats de Hainaul, t. VI , fol. 43-45.
IMG. — Anvers, 9 mai 1578. Pouvoir donné par les états généraux à Philippe de Marnix, conseiller du roi, et à Jean de Ghcnt, seigneur d'Oye, d'emprunter, en leur nom, trois cent mille florins d'Allemagne.
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 625 V.
H 17. — Anvei's, 10 mai 157 8. Lettre des états généraux aux seigneurs de Sainte -Aldegonde et d'Oye, leurs ambassadeurs à Worms. Ils ont reçu leurs lettres des 21 , 25 e.t 25 avril (1). Ils les remercient de leurs bons devoirs, et les prient de les continuer. Ils s'efforceront de donner toute satisfaction au due Casimir, comme les ambassadeurs le verront par leur résolution sur les articles proposés de la part de ce prince. Ils accueilleront et honoreront les ambassadeurs qui leur seront envoyés
(1) Je n'ai pas Irouvé celles du 21 et du 2o.
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par l'empereur et les princes de l'Empire : ils n'espèrent toutefois pas graïul fruit de leur légation, d'après les étranges demandes <|uc fait le baron de Selles au nom du roi. ils leur envoient la procuration demandée par eux pour la négociation d'un emprunt de trois cent mille florins d'Allemagne, et les prient île ne rien négliger alin de se procurer cette somme ou telle autre qu'il leur sera possible d'avoir. Ils les préviennent que Georges Gilpin s'est rendu en Allemagne avec Nicolas Carenzoni, alin de lever, sur le crédit de la reine, cinquante mille livres sterling, suivant le contrat fait par Sa Majesté avec eux. Ils ont trouvé bon l'envoi vers le duc Jules de Brunswick, et ont confié cette mission à Pompeius Uffkens, gentilhomme de Frise. Ils ont aussi, selon leur réquisition, commis le pensionnaire de Middelbourg pour tenir correspondance avec eux. Ils leur transmettent les pourparlers qui ont eu lieu à Malines avec le baron de Selles. Le comte de Lalaing, le baron de Fresin, le conseiller Liesvclt et le pensionnaire de Douay ont été députés pour entrer en communication avec les seigneurs de la Rochepot et des Pruneaux, ambassadeurs du ducd'Alençon.Les uns et les autres sont maintenant à Bruxelles, à l'exception du comte de Lalaing, qui est resté en Hainaut. Le prince d'Orange est parti pour la même ville, afin d'être présent à la conférence. Le marquis d'Havre, le seigneur de Famars et le pensionnaire Yman sont revenus d'Angleterre : la reine demeure en la volonté de les assister, mais elle ne veut pas entrer en une confédération absolue avec eux, sans en avoir communiqué avec son parlement. Prétentions du seigneur de la Motte, gouverneur de Gravelincs. Le camp de l'ennemi est encore autour de Philippeville. Don Juan est à Namur : il a pensé surprendre Macstricht; mais la trahison a été découverte et les traîtres punis. Dans peu de jours, les gens de guerre levés par les états en Allemagne franchiront les frontières des Pays-Bas. Les moyens généraux sont publics presque partout, et l'on commence à les exécuter.
Quelques lettres do Marnix de Sainte- Aldegonde , etc., p. 8. — Ârcb. de Gand : reg. Z, fol. G21.
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1M8. — Vienne, // mai 1378. Lettre de rempereur Rodolplic aux étals généraux par laquelle il leur annonce l'envoi d'une personne spéciale chargée de leur faire des communications de sa part (1), les exhortant et requérant de ne rien innover jusqu'à ce qu'ils l'aient entendue; ajoutant qu'il écrit à don Juan d'Autriche , pour qu'il s'abstienne aussi, de son côté, de toute innovation, et qu'il a fait faire à la même fin une notification à l'ambassadeur d'Espagne à sa cour.
Rec. de la Cli. des représent., t. II, fol. 28. — Arcli. de la Haye : Acta statuuin Behjii, t. III , pièce 25.
m y. — Anvers, Il mai 4678. Acte des états généraux portant, par interprétation de l'article 10 de la pacification de Gand, que tous les seigneurs retournés en leurs biens, en vertu de cette pacification, ont le droit de disposer de tous états et offices dont la collation leur appartenait avant le gouvernement du duc d'Albe, sans avoir égard aux nominations que ledit duc a pu faire.
Vandb Spiecel, Bundel vau onuilgegeevcne stukken,\, 31. — yictes\des élalD de llainaul, t. VI, fol. 49 v°. — Arch. de Gand : reg. Z, fol. 628.
1120. — Anvers, 15 mai IS7S. Lettre des états généraux aux états d'Artois, pour les engager à consentir la levée des moyens généraux, ainsi que l'ont fait ou ont l'intention de le faire les états de la plupart des autres provinces. Dans la vue de les y exciter, ils leur disent que les provinces de Hollande et de Zélande les assistent, à leurs frais particuliers, de trente et une enseignes de gens de pied et de deux cents chevaux, par-dessus les trente enseignes qu'ils entretiennent pour la garde des ports et havres de ces provinces, et les navires qui sont équipés
(1) C'était le conseiller Prejiier. Voy. la lettre de l'empereur aux états du il juin , et sa réponse au comte de iNiouwenaer du 22 juin.
à leurs IViiis : ajoutant qu'ils viennent (("envoyer vers les étals desdiles provinces le marquis de Ik'rghcs, le seigneur de IJecrselc, le conseiller d'Ktat Lconinus et le pensionnaire d'Ypres, Canis, afin de les induire à accepter, en outre, la le^ée des moyens généraux.
Arcli. du royaume : Ktiils <jthwraux . I. I, rol.259. — liibl. roy. : MS. 719'J, fol. 243 v».
ll!21. — A/ivcrs, 13 mai l-ilS. Lellre des états généraux aux états de Ilainaut, sur certaines modifications introduites jiar eux dans la levée des moyens généraux.
Actes des vlats de Haiitaul, t. VI, fol. 48 y",
11:2:2. — Colo(j)U' sKt' la Sprée, 14 mai lo78. Réj)onsc du prince électeur de Brandebourg (Jean-Georges) à ce (juc le comte Adolphe de Niemvcnaer lui a proposé, de la part de l'arcliiduc Matthias et des états généraux des Pays-Bas. 11 a toujours été dopinion que les Pays-Bas ne pouvaient être mieux gouvernés que par un prince de la maison d'Autriche, et il a constamment conseillé à l'empereur régnant, aussi bien qu'à son père l'empereur Maximilien, de s'employer auprès du roi d'Espagne et des états généraux afin (ju'un tel prince fût choisi : il applaudit donc à li'leetion de l'archiduc Matthias, et d'autant plus que, depuis (juil le connaît, il n'a cessé de lui porter une très-cordiale aflcction. Quant à les assister, lui et les étals, son avis est qu'ils s'en remettent à l'empereur, en ne se montrant pas trop exigeants dans leurs prétentions. Il se dispose du reste à envoyer ses dépul('s à la diète convoquée à Worms, avec les instructions nécessaires pour la pacification des Pays-Bas, et pour qu'ils soient délivrés « des t^ranniques et perverses in- » tentions de don Jehan. » [Tvad. franc.)
Uec. (Je la Cli. des reprcsenl., t. Il, fol. ôO.
\ 123. — Jinixclles, limai IS78. Lettre du prince d'Orange aux étals généraux. Lui et les autres députés des étals n'ont pu
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terminer encore, vu l'importance de l'affaire, avec les ambassadeurs du duc dAlcnçon. Ceux-ci, considérant que la négociation peut encore durer, demandent qu'il soit écrit au comte de Lalai ng afin que les troupes du duc soient accommodées en des lieux où elles puissent être assurées contre l'ennemi.
Arch. (le Gand : reg. Z, fol. 633 v».
M24. — Lcoidrecies , li mai 1S78. Lettre des prévôt, mayeur, échevins et communauté de la ville de Landrecies aux états généraux. Ils répondent à une lettre des états du 11(1 ). Ils croient pouvoir les assurer que, avec l'assistance de leur gouverneur, le seigneur de Polelles, et des soldats de sa compagnie, ainsi que de ceux du capitaine Dumont, ils donneront tel compte de leur ville « que Dieu, le roy et la patrie seront » scrviz. » Depuisquclques jours, deux compagnies françaises sont logées dans la basse ville et aux faubourgs ; l'une d'elles doit en partir sous peu, mais l'autre veut les contraindre à la nourrir : ce qui leur est impossible , dans l'état de dénûment où ils sont.
Arch. de Gnnd : reg. Z, fol. 629 v».
1 125. — Anvers, 17 mai 1578. Lettres par lesquelles les états généraux s'obligent à rembourser, dans les six mois, à Londres, la somme de vingt mille livres sterling que la reine d'Angleterre a fait payer, pour leur compte, par Christophe Hoddesdon, à Hambourg, au fondé de pouvoirs du duc palatin Casimir.
Arcli. du royaume : reg. Èlals généraux de 1619 et 1620, fol. 41. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre , 1576- 15S0, fol. 128.
1126. — iMons, 17 mai 1578. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il a envoyé à Berlaymont, pour la garde du château, une compagnie française de cent vingt hommes;
(1) Nous ne l'avons pas trouvée.
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le châtelain ayant refusé de les laisser entrer, ces soldats ont été obligés de se loger au village, où ils ont été surpris et attaqués par des forces très-supérieures. Après un combat de huit heures, ils ont été vaincus : ({uatre-vingts hommes ont succombé; les autres sont entrés au château et l'ont défendu contre rennemi. Les Espagnols ont perdu près de quatre cents hommes: ils ont mis le feu au village, et y ont brûlé leurs morts. Belle conduite des soldats français; leur capitaine a été grièvement blessé. Il serait bon de leur accorder une récompense, pour les exciter à servir courageusement le pays.
Lettre» inéd. de Philippe, comte de Lalaimj, etc., p. KO. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 192 v». — Arch. de Gand : reg. Z, fol. 644 v».
1127. — Lille, 17 mai lo7S. Instruction pour Jacques de Hennin, écuyer, seigneur de Ghislenghien, grand bailli de Commincs, de ce qu'il aura à proposer et requérir à Son Altesse, Son Excellence et messieurs des états généraux, de la part des états des villes et châtellcnies de Lille, Douay et Orchies. (Titre textuel). Elle concerne la levée des moyens généraux.
Arch. du royaume : Étals généraux, t. I, fol. 263.
1 128. — Anvers j 18 mai 1 678. Lettre des états généraux aux états de llainaut, sur ce que ceux-ci n'avaient pas encore mis à exécution les moyens généraux.
Actes des états de Hainaut, l. VI , fol. 48.
1 129. — 18 mai 1 678. Apostilles des états généraux sur
les articles présentés par les ambassadeurs du duc d'Anjou.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 193 vo.
WoO. — Anvers, 20 mai 1678. Lettre des états généraux au duc d'Anjou, sur les contestations qui se sont élevées avec ses ambassadeurs, et qui ont occasionné la rupture des négo-
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dations. Los états étaient allés jusqu'à prendre 1 engagement que jamais ils ne rentreraient en amitié avec le roi d'Espagne sans le su el consentement du duc, et que si, après la guerre linie, ils prenaient un aiitre prince ou maître, ils préféreraient le duc à tout autre; ils lui donnaient pour assurance les villes du Qucsnoy, de Landrecies et de Philippeville. Mais ils voulaient qu'il entretînt pendant trois mois dix mille hommes de pied et deux mille chevaux, et ses amhassadeurs ne consentaient à cet entretien que pendant deux mois. Ceux-ci demandaient, de plus, encore une place de sûreté; ils prétendaient aussi que le duc, lorsqu'il aurait joint ses troupes à celles des états, commandât en chef l'une et l'autre armée, et ces derniers points, les états n'avaient pu les accorder.
Actes des étnts de Hainuul , t. VI , fol. 01 v". — Aicli. de rÉtal à Bruines : reg. n" i) , pièce 03. — Bibl. roy. : MSS. 7100, fol. 20^2 v", et 9238, p. 500.— Arcli. de la Haye : Adu stiituum Dehjii, t. III, pièce 25.
-1151. — Anvers , 20 mai 1B78. Lettre des états généraux aux échevins de Gand. Ils leur donnent avis de la rupture, qui a eu lieu ce jour, des négociations entamées avec les amhassadeurs du duc d'Anjou, et leur envoient les actes de ces négociations, par lesquels ils seront instruits des dillicultés qui se sont élevées. « Nous avons hien voulu vous en advertir, disent- » ils, aflîn (jue cognoisscz nos actions, et entendez que nostre » hut n'a esté aultre que de nous mcctre hors des misères et » calamitez qu'arrivent d'une telle et si dangereuse guerre, » pour j)ar ce moyen de secours nous causer une fin d'armes.»
Arch. de Gand : reg. Z, fol. 041 v".
H52. — Anvers, 20 mai 1578. Lettre des états généraux aux états des provinces, conçue dans le même sens que celle du même jour adressée aux échevins de Gand.
Bibi. roy. : MSS. 7)09, fol. 197, el 9:>3S , p. 335.
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1133. — Anvers, 20 mid lîi'S. Lettre des états généraux au eointe de Lalains;, pour l'informer de la même rupture, lui envoyer copie de toutes les pièces ài:^ négociations, et lui annoncer qu'ils lui dépêchent un gentilhomme exprès, lequel lui donnera des renseigncnienis jjIus particuliers. (Suit l'instruelionde ce gentilhoiume.)
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol 197 v», et 9258, p.r.9J.
1154. — Anvera, 20 mai 137 S. Sommaire des articles proposés aux seigneurs des états généraux des Pays-Bas, au nom et de la part de la sérénissime reine d'Angleterre , par le sieur Davidson, son ambassadeur résident et ordinaire èsdits Pays- Bas. (Titre textuel.) Ces articles sont : 1" qu'ils feront tenir à l'ambassadeur une obligation, dans la forme qu'il leur a eommuniquée, pour les vingt mille livres sterling que la reine leur envoie; 2° que cette somme sera consignée dans les mains du duc Casimir, pour le payement de ses troupes; 3° que les états s'obligeront à n'entrer en traité ou communication de paix, surséance d'armes, ou autre capitulation quelconque, sans le consentement dudit seigneur due, et qu'ils le traiteront comme prince anglais et lieutenant de la reine; 4" qu'ils suspendront toute négociation avec le due d'Alençon ou ses ministres, jusqu'à ce que la reine ait envoyé quelques seigneurs de qualité aux Pays-Bas; o" qu'ils observeront tout ce qui a été convenu entre la reine et le seigneur marquis d'Havre, etc. (1).
Rec. delà Ch. des représent., t. II, fol. 3S. -- Arch. de Gaiid : reg. Z, fol. 642 V. — Bibl. roy. : MS. 7J99, fol. 20 1 . — Arch. de la Haye : reg. Atighlerre, 167tJ- 1580, fol. 114 v».
(1) On lit , dans le registre aux délibérations des étals généraux , qu'à la séance du :2() mai, ranibassadeiir d'Elisabeth les menaça, s'ils ne se confonnaionl pas à toutes les intentions de la reine, de ne i)as leur compter les vingt mille livres sterling et de faire rétrograder le duc Casimir, ajoutant que, s'ils s'alliaient avec les Français , elle prendrait parti contre eux.
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n35. — 20 et 21 mai 1378. Resolution des trois états
de Hainaut, portant leur consentement à la levée des moyens généraux, à condition que toutes les autres provinces y consentent aussi, et exprimant le vœu que l'on s'occupe de la rançon de MM. de Gongnies, de Bailleul, d'Ever et autres prisonniers.
j4cles des étals de Hainaut , t. VI , fol. 83.
4136. — 22 mai 1378. Lettre des états de Hainaut
aux états généraux, touchant la frivolité du motif qui avait occasionné la rupture des négociations entamées avec le duc d'Anjou (I), et la nécessité démener celles-ci abonne fin.
Actes des états de Hainaut, t. VI , fol. 56.
H 57. — 22 mai 1378. Instruction donnée parles états
de Hainaut aux seigneurs d'Angre et de la Haye, envoyés vers les états généraux, afin de leur représenter la nécessité de traiter avec le duc d'Anjou.
Actes des étals de Hainaut, t. VI , fol. 57.
H38. — Afîvers, 25 mai 1378. Lettre des états généraux à JIM. de Saintc-Aldegonde et d'Oye, leurs ambassadeurs vers le Saint-Empire. Ils ont reçu leur lettre du 7 (n" 1106). Ils attendent avec grande dévotion le succès de leur légation. Le duc d'AIençon leur a envoyé ses ambassadeurs , pour traiter sur le secours qu'il a offert; ils sont partis le 20, sans que rien ait été conclu. Philippeville s'est rendue à l'ennemi. L'ambassadeur d'Angleterre s'est présenté aux états il y a quelques
(1) Les états généraux avaient voulu stipuler que le comte de Boussu , comme leur général , commanderait l'armée avec le duc; les ambassadeurs de ce prince consentaient seulement à ce qu'il fiit stipulé que les états généraux , par leur général , sans dire qui , commanderaient avec le duc conjointement.
C'est là ce que les états de Hainaut appelaient un motif frivole.
jours ; il n'a pas encore élé pris de résolution sur ce qu'il a propose. Avec le baron de Selles rien n'a été fait depuis la communication de Malincs.
Arcli. de la Haye : Acta slaluum Beltjii, t. III, pièce 28.
U59. — Au Qnesnoij, 24 mai ioîS. Lettre des lieutenant et jurés du Qucsnoy aux états généraux. Dès le 8 mai, sur des lettres de monseigneur le comte de Lalaiiig et le commandement du baron dAubigny, gouverneur de leur ville, ils y ont reçu une compagnie française, dans l'espoir qu'elle en partirait sous peu de jours , comme on le leur avait promis. -Mais elle y est restée jusqu'à ce matin , que le peuple, « conti- » nuant en ses altérations, » l'en a fait sortir, a sans néant- » moings y estre advenu inconvéniens de blessure ny aultre- » ment. » Ils demandent aux états généraux des instructions sur la manière dont ils doivent se conduire ultérieurement.
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 20C v". - Arch. de Gand : reg. Z, fol. 047.
H40. — Anvers, 26 mai 1678. Lettre des états généraux aux lieutenant et jurés de la ville du Quesnoy. Ils ont appris , parleur lettre du 24, la sortie de la compagnie française qui avait été reçue en leur ville le 8. Ils les requièrent de bien garder leur ville pendant que les négociations avec le duc d'Anjou se continuent.
Arch. de la Haye : Acla slaluum Belgii, t. III, pièce 30.
H4i. — Anve7'S, 26 mai 1578. Lettre des états généraux aux états de Hainaut, sur 1 état des négociations avec le duc d'Anjou. Ils imputent aux prétentions exagérées des ambassadeurs de ce prince le retard que souffre la conclusion du traité.
Arch. du royaume : Piéconciliulion des provinces wallonnes, l. I , fol. 291. — Actes des états de Hainaut, l. VI , fol. 59 — Rec. de la Ch. des représent., t. Il , foi. 39. — Arch. de Gand : reg. Z , fol. 666. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 207 v». — Arch. de la Haye: Acta staluum Belgii, t. III, pièce 31.
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i 142. — La Flèche , 26 mal 157 S. Lettre du duc d'Anjou à MM. de la Rochepot,des Pruneaux et de Mondoucet, sur la lettre des états généraux du 20.
Altos des oUtls de Ilaiiwut, t. VI , fol. 66.
1143. — Anvers, 28 mai 1578. Lettre des états généraux aux (états du pays de Liège), afin qu'ils ne permettent point que les troupes de don Juan passent par leur pays, pour attaquer des villes des Pays-Bas, contrairement à la bonne voisinance et amitié qui a toujours existé entre les deux nations.
Aicli. du royaume : Rikonrilintion des provinces nul lo7uies , t. I , fol. 293.
Wi'i. ~ Anvers, 28 mai 1578. Instruction pour vous, monsieur le vicomte de Gand, et Noël de Caron, bourgmestre du Franc, de ce qu'aurez à proposer à messieurs du magistrat, nobles et commune de la ville de Gand, de la part de Son Altesse, Son Excellence, messieurs du conseil d'Etat et messcigneurs les états généraux présentement assemblés en la ville d'Anvers. (Titre textuel.) L'objet de leur mission était d'obtenir: 1° que la ville de Gand fournît les cent vingt mille florins auxquels elle avait été taxée, par commun accord des quatre membres de Flandre, pour son contingent dans les deux cent trentetrois mille que les quatre membres avaient accordés, et les sept cent mille répartis sur toutes les provinces; 2" qu'elle n'employât point à ses besoins particuliers les revenus publics ; 3" que rassemblée des quatre membres se tînt pendant quelque temps à Termonde.
Arch. de hi Haye : Aclaslalmim Belgii, l. III, pièce 52.
H4o. — Anvers, 29 mai 1 578. Lettre des états généraux aux échevins, nobles et notables de la ville de Gand, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que leur diront, de la part des états, le vicomte de Gand, général de leur cavalerie, gou-
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vornciir cl capitaine général d'Artois, et le sieur Noël de Caron , bourgmestre du Franc de Bruges.
Arcli. de Garni : reg. Z, fol. 654 v". — Arcli. de la Hayp : Actn statiiitm Belijii , 1. III , piècf? 55.
i 146. — Anvers, 29 mai J.'iJS. Réponse des états généraux aux articles que le sieur Davidson leur a proposés le 20 mai , de la ])art de la reine d'Angleterre (n" HÔ4). Ad /""' et 2"'", ils se eonCorment, sauf quelques observations. Ad Ô"'", ils admetti'ont le duc Casimir en leur conseil. Ad 4""*, ils ont celle bonne opinion de la reine, quelle ne voudrait empècber qu'ils pourvussent à leur propre salut, sûreté et défense, d'autant plus que, malgré toutes les instances du marquis d'IIavré, elle a évité de se déclarer ouvertement en leur faveur; ils ne désirent néanmoins rien plus que d'entendre sa bonne volonté, par les ambassadeurs (luclle enverra. Ad ô'"'", ils sont préis à observer ce qui a été convenu par le marquis d'Havre, dès que Sa Majesté déclarera vouloir ouvertement les aider, etc. — A celle réponse est ajouté un article spéciiil coiiceniant le traité avec le duc d'Anjou. Les étals y disent, en substance, qu'ils n'ont eu et n'ont encore rien de plus cber que l'alliance d'Angleterre; qu'ils l'oiit fait solliciter par le marquis d'Havre, sans avoir obtenu de réponse finale, et qu'il ne serait pas raisonnable que la reine retardait la négociation avec le duc d'Anjou ou avec un autre, si elle ne déclare vouloir favoriser et aider ouvertement les états contre leurs ennemis en toute guerre défensive.
Arch. de l'Elal à Bruges : reg. n" 11, pièce 102. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. ne.
1147. — Mons, 30 mai lo78. Lettre des états de Hainaut aux états généraux, pour les prier d'envoyer, en toute diligence, aux places frontières de la province, les munitions dont celles-ci sont dépourvues.
^r/p« ilfx i'Iol/t ,h- Hainrnil, I. VI. fol. 05.
iî48. — Anve7's, 30 mai 1578. Cotisation des provinces des Pays-Bas en la somme de un million deux cent mille livres pour laquelle elles devaient, chacune en particulier, donner leurs lettres de rentes à Gérard Gramaye.
Actes des états de Hainaul, t. VI, fol. 147-149.
il 49. — Mons, 31 mai 1578. Lettre des états de Hainaut aux états généraux, leur rendant compte des démarches qu'ils ont faites auprès des ambassadeurs du duc d'Anjou étant h Mons (1), et les suppliant de terminer les négociations, à la satisfaction de ces derniers. (A cette lettre était jointe copie de celle que les états venaient d'écrire au duc d'Anjou, pour l'engager à s'accommoder aux désirs des états généraux.)
Jetés des étuis de Hainaul, t. VI, fol. 67. — Rec. de la Ch. des représent., t. II, fol. 42. — Arch. de l'État à Bruges : reg. n" 9, pièce 34. — Bibl. roy. : MSS. 7 199, fol. 102 V», et 9238 , p. 334.
iloO. — Mons, 31 mai 1578. Mémoire des états de Hainaut pour le seigneur de la Haye (Lancelot de Peissant), député aux états généraux, de ce qu'il aura à remontrer auxdits états, de leur part, spécialement touchant le bruit répandu qu'ils voudraient se retirer de l'union, la nécessité de traiter avec le duc d'Anjou , la mise en liberté des prisonniers de Gand.
Arch. du royaume: Réconciliation des provinces wallonnes , t. I , fol. 300. — Actes des états de Hainaut , t. VI, fol. 6i). — Rec. de la Ch. des représent., l. M, fol. 46.
(1) Les états de Hainaut avaient envoyé des députés à ces ambassadeurs, les seigneurs de la Rochepot, des Pruneaux, de Mondoucet et d'Alféran , pour les engager à accéder au désir des états généraux , en ce qui concernait les points litigieux. Ceux-ci avaient répondu à ces députés , entre autres , que l'honneur et la réputation du duc ne lui permettaient pas i< d'avoir à compaignon ung conte de Boussu , comme on » luy vouloil donner, etc. »
HI5I. — Mnns, 51 mai 1678. Lettre des étals de Ilainaut aux états généraux, afin que les cent chevaux qui ont été sous la charge de monsieur de Gongnies soient envoyés à Avesnes, et confiés à monsieur de Bousies, gouverneur de cette place.
Actes des états de Hainaul , f. VI, fol. 73. — Rec. de la Ch. des rcprésonl., t. 11 , fol. 44. — Arch. de l'Et.Tt à Bruges : reg. n" 9 , pièce 33. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 15G V».
1152. — Au Quesnoy, 3 juin 1578. Lettre des heutenant et jurés de la ville du Quesnoy aux états généraux. Ayant apl)ris, par leurs députés ayant été aux états tenus à Mons, qu'il serait question de mettre le Quesnoy dans les mains du duc d'Anjou, ils font des représentations contre ce projet, qui causerait la ruine totale de leur ville et celle du plat pays environnant. Aussi les habitants ont-ils « tous eonclud et délibéré de, » en cas que la chose advienne , quicter et abandonner la place, » plustost que d'y estre mourans de faim et pauvreté, aussy » journellement en péril de la vie. »
Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 164,
Ho3. — Anvers, 3 juin i578. Nouvel arrangement fait entre les états généraux et Gérard Gramaye, et par lequel des modifications sont apportées au contrat du 16 mars précédent (n» iOoo).
jictes des états de Hainaut, t. VI, fol. 146.
M 54. — Au Quesnoy, 5 juin 1578. Lettre des lieutenant et jurés de la ville du Quesnoy aux états généraux, pour les supplier de nouveau de dispenser leur ville de recevoir les Français. Ils se réfèrent à ce qu'ils leur ont exposé dans leur lettre du 5 (n° H52), et aux raisons que leur donneront encore les deux députés qu'ils leur envoient : l'un étant leur confrère juré de la paix, et lautre des plus notables de la bourgeoisie.
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 166, et 9238, p. 337. — Arch. (le I;i Hâve : y4cta staluxm lieli/ii . \. III, piérp 39
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Hoo. — Landrecies , 5 juin lo7S. Lettre des prévôt, mayeur, cclicvins et communauté de Landrecies aux états généraux. Ils ont été extrêmement étonnés d'apprendre que les états de Hainaut ont accordé de mettre leur ville entre les mains du duc d'Anjou; ils prient les états généraux de ne pas donner suite à cette résolution : les mauvais traitements que le peuple de Landre(;ies a reçus de certaines compagnies françaises logées en la basse ville et aux faubourgs, lui ont rendu les Français tcllenient odieux qu'il ne veut aucunement les recevoir.
Bibl. roy. : MSS. 7190, fol. 105, pI 9-258, p. 550. — Arcli. de la Haye : Acta slntituiii- Belgii , I. III, pièce 58.
i 15(). — Lauteri} , 6 juin iS78. Lettre du duc Jean-Casimir aux états généraux. Il a vu avec peu de contentement les apostilles qu'ils ont mises en marge d'un écrit à eux présenté par un de ses valets de chambre. « Il est aisé à veoir ce qui leur » pend sur la teste, s'ils ne sont promptement secouruz par » gens vaillans, de crédit et réputation. » A cette cause, il a tâché d'attirer à leur service des princes, comtes, barons, ritmaîtres et gens de marque de l'Empire; mais des gens de telle qualité veulent avoir des appointements, sinon correspondants à celle-ci, du moins raisonnables. Il charge les sieurs Schregel et Coniucxloo de leur faire des représentations sur ce point et sur d'autres.
Bibl. n.y. : MS. 7199, fol. 168.
1157. — Mons, 7 juin 1578. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il a voulu surprendre la ville de Binche, et a ordonné aux seigneurs de Harchies et de Roisin de venir le joindre avec leurs troupes, pour tenter l'entreprise. Ces seigneurs lui ont fait répondre qu'ils n'avaient pas charge de lui obéir, et l'entreprise n'a pu avoir lieu. Il se plaint de voir son autorité méconnue : comme capitaine général du pays de Hainaut, il doit pouvoir y commander à toutes les troupes de
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giiorrc (jui s'y trouvcnl. Puisque les étals n acceptent pas le secours des troupes franeaises, il a donné ordre à eclles-ei de se retirer à la Irontière.
Li'llrvi iiitit. de l'Iiilippc, ronilc de LalaiiKj, clc, ji. H'i.
— Bibl. roy. MS. 71!)1>, fol. 171 v». — Aicli. de la Hâve : .-iiin slalutim llclijii, I. III, pièce 40.
HI)8. — .l//re/-.s, 10 juin /ô' 75. Lettre des états généi'aux aux états de Ilainaut, sur les circonstanecs qui retardent la conclusion des négociations avec le duc d'Anjou.
Actes des étals de Ilitiiiaiil, I. VI, fol. 74.
I loi). — Mo/t{>, 10 juin lo7S. Lettre du comte de Lalainiç aux étals généraux. 11 repousse l'accusation, qu'on porte contre lui, de vouloir se disjoindre de la généralité, de vouloir entraîner la |)rovince de Ilainaut avec lui, et de chercher à la livrer aux Français. Il se plaint de ce (pion cherche à dirniimer son autorité, en délendant aux villes de Ilainaut de recevoir garnison sans l'autorisalion expresse de l'archiduc. Justification de toute sa conduite. Il demande aux étals de le soutenir contre ses détracteurs, et donne le démenti le plus formel à ceux qui eherchenl à le calomnier.
Lettres inéd. du Philippe, comte de Lulninij, clc, p. î»i.
— Uec. de In Cli. des représenl., l. II, fol. 55. — Bibl. roy. : I^IS. 711)9, fol. 173 v».
I IGO. — Anvers, Il juin 1378. Ktat en hrief à quoi revient un mois de gages et soldées des gens de guerre, tant des handes d ordonnance, chevau-légers et reitres, comme aussi des régiments des gens de pi<'d wallons, écossais, anglais, français, has-allemans, et aucunes compagnies particulières, non sous régiments , ensemhle les traitements des chefs et colonels. (Titre textuel.)
Hftc. de l:i Cil. des rcpri-soiit., l. II, fol. 55.
1 161. — En m maison de Greenivich, 12 juin 1578. Lettre de la reine d'.4ngleterre aux étals généraux, pour les prier
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d'ajouter loi cl créance à ce que leur diront, de sa part, le sicui' de CoMiani, gardien de ses cincj ports, et messire François de Walsingliani , chevalier, conseiller en son conseil privé et l'un de ses premiers secrétaires d'État. Elle regrette que tous les moyens qu'elle a mis en avant jusque-là, n'aient « trouvé aucun » lieu avec ceux qui lui semblent ne chercher autre chose que, » par la ruine générale, d'avancer leur gloire et profit parti- » culier. »
Arcli. du royaume : Réconciliation des provinces wallonnes, t. I, fol. 317. — Rec. de la Gh. des représent., t. Il, fol. 74. — Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 177 V", el 9238, p. 244. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1576-1580, fol. 126 v».
il 62. — Alençon, 12 juin 1578. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux, sur les articles d'accord débattus entre leurs députés et les siens, lesquels il a reçus avec leur lettre du 20 mai. Il a appris , par le sieur de la Fougère , que le refroidissement qu'il y a eu entre lesdits députés n'est fondé sur aucune mauvaise intention « du général » , mais procède plutôt de quelque particularité : aussi n'en continuera-t-il pas moins l'achèvement de son secours avec le plus de diligence possible. Il espère qu'ils donneront ordre à la conclusion des points qui sont en débat, et les engage à demeurer unis.
Arch. de l'Étal à Bruges : reg. n" 9, pièce 24. — Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 178 v», et 9238, p. 243. — Arch. de la Haye : reg. France, 1578, fol. 3.
1163. — Mons, 14 juin 1378. Lettre des états de Hainaut aux états généraux, sur une nouvelle démarche fîaite par eux auprès des ambassadeurs du duc d'Anjou, et la réponse de ceux-ci.
Actes des états de Hainaut, t. VI, fol. 82 v». — Rec. de la Ch. des représent., t. II, fol. 78. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 179 V.
1164. — Sans date (Mons, H juin 1578). Réponse des ambassadeurs du duc d'Anjou, mentionnée en la lettre des états
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de Hainaut aux états généraux du 14 juin (n" 1 105). Elle porte ([u'ils coiisciifenl à envoxer au camiKles états les 3,000 ai'(|uebusiers IVancais (|ui sont sur la IVoiitière, à condition qu'on leur délivre deux bonnes villes, pour y mettre garnison.
Actes des itats de Uaiiiaut, t VI, fol. 83. — Rcc. de la Cil. des représent., l. Il , fol. 79. — Bibl. loy. : MS. 7199, fol. 180 v».
H 65. — Mous, 14 juin 1578. Lettre des états de Hainaut aux états généraux, leur recommandant mcssire Nicolas de Landas, cbevalier, seigneur de lloulle, pour la prévôté de Bavay, vacante par la promotion de M. de la Mouillerie au grand bailliage de Courtray.
yides des élats de Hainaut, l. VI, fol. 79 \°.
IICG. — Mons, 15 juin 'I57S. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. On lui a refusé l'entrée de la ville de Bouchain, dépendant de son gouvernement. Sur sa déclaration qu'il était le gouverneur de cette province, on lui a répondu qu'on ne le connaissait pas. Le commandant était absent, et le lieutenant a refusé de venir lui parler, se disant indisposé, quoiqu'il se promenât sur le Marcbé. Il se plaint vivement de cette humiliation et de l'injustice qu'on lui montre. Il requiert les états de châtier ceux qui lui ont si gravement manqué, et d'écrire à tous les gouverneurs et magistrats des villes de son gouvernement qu'ils aient à lui obéir en tout ce qu'il leur commandera pour le bien du pays. Enfin il prie les états de lui restituer toute son autorité, ou de lui déclarer ouvertement pour qui ils le tiennent.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., ]>. 57.
4167. — Anvers, 17 juin 1578. Lettre des états généraux aux états de Hainaut, en réponse à la leur du 14 (n" 11G5). Ils les prient de s'informer si des villes de leur province consentiraient à recevoir garnison française, et en même temps de l'assurance que donneraient les ambassadeurs du duc d'Anjou
584 ACItS DL6 LIAI 6 GÉNLIIAUX
de la restitution dcsditcs villes, au cas qu'on ne s'arrangeât pas avec lui.
Arcli. (le In Haye : yJcla ntaluuin liclijii, t. III, pièce 42.
H68. — Mons, 17 juin 137S. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il les informe que des troupes françaises, se disant au prince d'Orange, se trouvent aux environs de Landrecies, et que d'autres, se disant au duc d'Anjou, sont aux environs du Cambrésis. Il demande de quelle manière il doit se conduire envers ces troupes.
Leltres iiud. de Philippe, comtede Lulainy, elc, p. 'oO.
1169. — Mons, 17 juin lo78. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Les soldats de son régiment ayant appris que, pour leur belle conduite à Nivelles, les états leur ont accordé un mois de gages, prient que cet argent soit remis directement au comte, pour que le partage puisse se faille avec plus d'équité.
Lettres inéd. de Philippe, comte de Lalaing, etc., p. GO.
1170. — Anvers, i 8 juin 1378. Résolutions et apostilles des états généraux sur dix points et articles qui leur avaient été proposés, le 46, par le conseiller d'État Liesvclt, au nom de larcliiduc, concernant les affaires militaires.
Arch. de la Haye : ytctastaluuiii Helijii, t. III, pièce 41.
1 171. — Anvers, 18 juin 1378. Lettre des états généraux aux états de Hainaut, afin d'obtenir l'approbation du nouvel arrangement fait par eux avec Gérard Gramaye, pour la liquidation des sommes dues aux régiments cassés des comtes de 130USSU, dEverstein, de Meghem, des seigneurs de Hiergcs, Cbarles Fugger et autres {\}.
Actes des états de Uainaut, l. VI, fol. 139 >".
(1) Dans le regisU'e des états tlu ïournaisis de lij72 à 1589, fol. 242, il y a une lettre de la même date et do la uièiiie teneur, adressée à ces états par les ctats généraux.
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I I7l\ — Miiiiii, :iO juin lois. Procès- M'ibal des plaintes adressées, en la |)résenee du eomte de Lidaing. lieutenant, caj)itaine général et grand bailli de llainaul, et des députés des états de ce pays, par les sieurs des Pruneaux et de Mondoucet, ambassadeurs du due d'Anjou, au sieur. \dolphe de Meelkereke, conseiller dÉlat, et Richard de Mérode, seigneur dOirsehol, députés des états généraux, sur le détroussement de deux courriers, porteurs de lettres de Son Altesse.
Rcc. (Je la Cli. des rf|)rc>cnl., t. Il, fol. J<5. — Bilil. roy. : MSS. 7199, fol. 181, el 9238, p. 3i«.
1175. — Vti'iiiii', 21 juin loJS. Lettre de lenipereur Rodolphe aux états généraux , touchant la réponse rpi'il a faite au comte de Nieuwenacr, et dont ils ont déjà eu connaissance, tant par les eonnnnnications du comte de Sehwarlzenberg que ■par celles de SilVid Prcyner, baron de Stubing, etc., conseiller de sa cour. [Trad. franc.).
Rec. de la Ch. des représcnl., t. Il , fol. 9i.
1174. — Vienne, 22 juin / 5 7<S. Réponse de lempcreur à ce que le comte de Nieuwenacr lui a proposé de la part des états généraux des Pays-Bas. Il y i-appelle les communications quil a fait faire aux états par le comte de Schwartzenberg el le conseiller Prcyner, en les engageant à y conformer leurs actes, et à s'en rcmedre à lui de la pacification des Pays-Bas. Il a fait les mêmes ouvertures au roi catholique, ((ii il a requis de rapj)eler don Juan, ainsi que les forces qu'il commande, et dont il attend une prompte réponse. Il espère que les états seront fidèles à la promesse, qu'ils ont tant de fois faite, de persévérer dans la religion catholique et l'obéissance due à leur souverain. Quant à son frère Matthias, il ne désire rien plus que de lui voir confirmer le gouvernement des Pays-Bas; mais cela df'pcnd du roi, à la ralificalion duquel les états et l'archiduc lui-même se sont soumis. fT nul. franc. J
liée, de la Ch. des représenl., t. 11, fol. OU.
To.ME 1". as
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1 175. — Bruxelles, 22 juin lo78. Lettre de Frédéric Perreiiot, seigneur de Champagiiey, aux états généraux. Il leur envoie copie d'une lettre qu'il écrit à l'archiduc Matthias, et dont lohjct les louche plus encore que ce prince. « pour la » conservation de leur état, de leur honneur et de leurs con- » sciences. » Il espère qu'ils le garantiront du tort qu'on lui lait.
(La lettre de Fr. Perrenot à larchiduc est de la même date. Il s'} plaint vivement des Gantois, qui, le 7 juin, ont envoyé une compagnie d'infanterie dans son bourg de Renaix, malgré l'opposition du magistrat; qui depuis , et malgré la même opposition, y ont fait élire par des commissaires spéciaux dix-huit députés, revêtus de plus de pouvoir que le magistrat, et cela en vue d'y entraver l'exercice de la religion catholique et introduire les prêches. « Cest exemple, dit-il, dont on faict le » premier essay en moy, pour les raisons qu'on peult assez » imaginer, sans faulte ne parera (s'arrêtera) pas là, et chas- » cun pcult penser à ce que luy en pouroit advenir; et à ce » train, il ne fault plus parler de pacification de Gand, ny de » l'ennemy qu'on appeloit commun, sinon entendre qu'il n'y » aura non plus de paix qu'il ne plaira à ceulx lesquels désor- » mais monstrent de qui vrayement ilz sont ennemys, etc. »)
Arcli. du royaume : MS. d'Alegambe, t. III , fol. 28 et 29, et liéconciliulioti des provinces wallonnes, t. 1,
1176. — Anvers, 22 juin /d7<Ç. Projet d'ordonnance conçu par le conseil d'État et les états généraux, concernant le libre exercice des deux religions, la catholique et la réformée.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe,!. III, fol. 16.
1177. — Mons, 22 juin 1578. Lettre des chef et députés des états de Hainaut aux états généraux, pour les presser de terminer au plus tôt la négociation avec le duc d'Anjou, en lui donnant satisfaction sur ce qu'il demande, et en réparant
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« rinjurc, lro|) grande qui lui a eslé faiclc et aux siens en la » destroussc et violation de ses paequetz. » (V. n° H72.)
Aitli ilii royaume : Itecnnciliitlion des provinces tialloiines, t. I, fol. Tiôi. — Rcc. de la (^h. des re|)i'éscnl , t. Il , fol. 100. — Biltl. roy. : MS. 7199, fol. 18-2 v°.
M 78. — JintxcUfs, ^3 juin 1578. Lettre de Frédcrie Perrenot aux étals généiaux. II leur envoie eopie d'une lettre que Jcs nobles et notables de Gand lui ont écrite, de la réponse (juil y a faite, et de ce qu'il en écrit à larchidue Matthias. Il espère qu'ils tiendront la main « à ce qu'il \ soit remédié à bon » eschient. »
(La lettre des Gantois à Perrenot est du 21. Ils disent qu'ils ont été re(iuis par ceux de la baronie de Renaix de les assister, pour la crainte qu'ils avaient de quelque entreprise de l'ennemi, et (pi'ils n'ont pu en conséquence se dispenser de leur envoyer luie compagnie de soldats. Ils ajoutent que c'est « h linstante » et publieque requestc de la pluspart de la commune, et avecq » le consentement et agréation d'icelle, » que les dix-huit ont été élus; qu'ils n'ont d'ailleurs « l'intention d'innover quelque » chose préjudiciable au bien et au repos de la patrie. »
Perrenot leur répond « qu'ils n'ont nul juste liltre pour sen- » tremectre eu sa terre de Renaix , où il n'appartient à per- » sonne qu'à lui de constituer magistrat sur la conduicte et » police de la place. » Il les prie donc de se déporter de ce qui a été fait. II proteste « de violence, contre la foy publieque et la » pacification de Gand. » Il leur rappelle l'amitié dont il a toujours usé en leur endroit, et la part qu'il a prise au siège du château de Gand.
A l'archiduc Perrenot écrit, en date du 25, pour qu'il ne veuille consentir que les Gantois se jouent de son autorité, de celle des états généraux et de la pacification de Gand. La grande majorité des habitants de Renaix ne veut pas de leur secours. Si quelques-uns les ont appelés, l'archiduc o peult imaginer » quelz ilz sont, par les dix-huit quilzyont mis: car le premier.
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» nuiniiK- Daiiit'I Dolinck, (jui tuillrorois a esté tenu prédicaiil » cl fugitif ])Our cela, a faiotdcsjà prcsclicr en sa maison. »)
AitIi. ilii ro\:iume : US. d'Alcgjiinbe , t. 111, fol. li , 15, 51, 5:2.
1179. — Aiivnrs, 23 juin 1578. Remontrance faite aux cUits généraux par les envoyés du duc Casimir, Schregel et V^an Conincxloo, avec les apostilles des étals. Celle remontrance roule : sur la réponse que les états ont donnée à Mathieu Carnin, valet de chambre du duc; sur I insuffisance des appointements accordés aux princes, comtes, barons, rilmaîtres et autres seigneurs de marque qui doivent l'accompagner; sur la délivrance entre ses mains des 20,000 livres sterling promises j)ar la reine d'Angleterre; sur la réciprocité d'amitié et d'assistance qu'il se promet des états; sur l'envoi de commissaires qui donnent ordre à ce que, à son enli'ée dans les Pays-Bas, son armée soit pourvue de vi\rcs. — Les apostilles des états sont, sur presque tous ces points, conformes aux désirs du duc.
Areh. ou Corresp. inrd. de lu maison d'Oranrje-Nassau, etc., VI, 391. — Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 184 x".
Il 80. — Mous, 24jinn'to78. Lettre des sieurs des Pruneaux et de Mondoucet aux états généraux. La reine d'Angleterre désire que deux personnages de qualité, et des siens, confèrent avec eux (31ondoucct et des Pruneaux) pour le bien et utiUté commune des Pays-Bas; Sa Grande Altesse (le duc d'Anjou) y consent, à condition que cette conférence ait lieu de laveu des états généraux. Ils prient en conséquence les états de leur faire connaître leur intention là- dessus, et, s'ils le trouvent bon, d'indiquer le lieu où l'assemblée leur paraîtra devoir se tenir.
Bibl. roy. : MSS. 7199, fol. 187, el 9-258, }). ôiiO.
H 81. — Anvers, 23 juin 1578. Remontrance faite aux états généraux par le seigneur de Dammarlin, envoyé du duc d'Anjou. Trois points sont développés longuement dans cette
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rcniontrancc : l'onvovr dit duc d'Anjou s'allachc à établir que son maître continue dans sa bonne volonté envers les éttUs, quoique, dans leur dernière conférence avec ses députés, ils ne soient pas Iduihi'-s d accord; il i-cj)ond à ceux qui inontrenl de la défiance envers ce prince; enfin il s'efforce de les persuader (ju'ils ne pcuvcnl |)lns diirércr d'accepter ses pi-oposilions, sans (pi'ii Iciii- en advienne licaucuup de mal.
Arcli. Je la Hnye : Actn staliitiin Ilehjli, t. III, piécp i".
1 182. — Anvers, ^.'i juin h'ilS, Lettre des états généraux aux mayenr et ('cbevins d'Arras. On a avci-ii les étals qu un membre de leur collège, relour/ié d'Anveivs à Arras, aurait rappoi'ti', en l'assemblée de ses collègues, cpi'il y aurait grande dissension entre le conseil d'État et les états généraux; que monseigneur le prince d'Orange se serait, « avec grande colère » et niescontentemenl, » retiré de leur assemblée; que, de » plus, « Son Excellence auroit, ou point ou peu de cure et de » souey des provinces d'Artbois, d'IIaynnau et autres voisines, » ne se soucians que de Brabant c( de Flandres, voire qu'il » envoieroit toutes les finances qu'il peut conquester, en IIol- » lande et Zeelande, etc. » Tous ces rapports et antres semblables sont entièrement faux et eontrouvés.
Bil)I. roy. : MSS. 7199, p. 280 , et 9-238, p. 2r.j.
H83. — Anvers, 20 jtnn 4578. Lettre des états généraux au magistrat de Malines, le requérant d'appeler incontinent devant lui les bourgeois les mieux qualifiés, et de les induire, en tant qu'ils aiment la conservation de leurs propres vies et celles de leurs femmes et enfants, à fournir, selon leurs moyens, quelque somme d'argent en prêt, pour arriver jusqu'à six ou sept mille livres Artois, en leur bypotliéquant les aides, etc.
Arrh. de LiUe : rcg. T 48, pièce 117.
1184. — Anmrs, 30 juin ilS78. Acte des états généraux par lequel ils commettent M* Théodore de Bie , maître général
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(le I;i cliamltrc des complos de Hollande et Zélandc, cl leur trc^sorior gênerai Thiérv Vander Beken , pour recevoir, des mains des ambassadeurs de la reine d'Angleterre, les lingots, de la valeur de vingt mille livres sterling, qui reposent sous eux, et qui doivent servir à battre monnaie, pour satisfaire au payement des gens du duc Casimir.
Bibl. roy. : MSS. 7199, p. 28i, pI 9-258, p. 236 p« 327.
1 185. — Anvers, '{^''juillet 1578. Lettres par lesquelles les clats généraux promettent de garantir et « indemner » la reined'Angleterre de la somme de seize mille six cent trente -six livres sept sols trois deniers sterling pour laquelle elle s'est obligée, en leur faveur, envers Horatio Pallavicino.
Arrli (lu royaume: reg. États gpni'faiix de l6J9e? IfiSO, fol. 12.
H86. — Anvers, 1"' juillet 1578. Lettres par lesquelles les états généraux promettent de garantir et « indemner » la reine d'Angleterre de la somme de douze mille cent vingt et une livres quatre sols sterling pour laquelle elle s'est obligée, en leur faveur, envers Benedicto Spinola.
Arch. du loyaunie : reg. Étals généraux de 1619 et 1620, fol. 45.
H87. — Anvers, 5 juillet 1578. Points rapportés par le sieur MeetkcrcKc, conseiller du conseil d'État, en l'assemblée des états généraux, présents les seigneurs prince d'Orange, duc d'Arscbot et Aldegonde, de la communication tenue avec les ambassadeurs d'Angleterre. (Titre textuel.) Les ambassadeurs avaient voulu savoir si les états désiraient la paix, et, dans la négative, quels moyens ils avaient de soutenir la guerre. Le prince d'Orange se montra contraire à la paix, « alléguant » à propos, pour exemple , que le traicté de paix encommenché » à Breda causa tel refroidissement es couraiges de ceux d'Hol- B lande ef Zeelande an fnicf et soing de la guerre et contribu-
» lions et aiiltrcniont , que, peu après, par nôgligcncc, ilz " perdirent les villes de Sehoonhoven et Oiideuater, et furent !> bien deux à trois mois après qu'ilz ne se peurent bonnement » s'y accommoder. » Là -dessus les ambassadeurs donnèrent à connaître (jue les Anglais trouveraient étrange qu'on envoyât encore de l'argent iiors du royaume, sans avoir assurance de quelque ville.
Roc. de lu Cil des représenl., l. Il , fol. I 11». — Arch. de la Hâve : ng. Angleterre, 137U-1580, fui. 1 19.
1 188. — Sans date f Anvers, ..juillet 'fù78J. Réponse de l'archiduc Matthias et des états généraux aux ambassadeurs de la reine d'.Anglelerre. En voici les points principaux, lis tiendront à laveur que les ambassadeurs senlremettent de la j)aix; mais ils ne voient d'autre moyen de la conclure, sinon que don Juan d.Atiti-iche sorte des Pays-Bas avec toutes ses forces et ses adhérents; que le gouvernement demeure entre les mains de l'arehiduc Matthias; que les états conservent l'autorité qui leur est atli'ibuée par la pacification de Gand. Quant an difl"»-rend touchant la religion, dont il est impossible de rétablir l'exercice sur l'ancien pied, ils demandent que la décision leur en soit laissée. Si la paix ne se fait pas, ils sont résolus à combattre leurs ennemis à outrance : ils ont déjà prêts onze à douze mille chevaux étrangers, sans ceux du pays, au nombre de trois mille, et cent soixante-dix compagnies d'infanterie. Ils comptent sur un revenu de six cent mille florins par mois, et néanmoins ils prient la reine de leur faire payer les cent mille livres sterling qu'elle leur a promises. A leur tour, les états demandent si la reine veut les assister ouvertement et publiquement.
Rec. de la Ch. des représenl., t. II, fol. 12C. — Arch. de la H.iye : re? Angleterre, I57C-I380, fol. 120.
1189. — Sans date [Anvers , ..juillet 1578J. Instruction donnée par l'archiduc Matthias et les états généraux à messire Jean de Bourgogne, chevalier, seigneur de Froidmont. du conseil
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(l'Ktal, cl ;i mcssiiT François trOiigiiyes, chevalier, seigneur de Bcaiircpairc, charges de demander aux élals d'Artois et à ceux de Lille, Douay et Orchies la continuation des moyens généraux. (Communiquée aux états d'Artois le 10 juillet.)
Arcli. «les ét;iN d'Artois, à Arvas : reç;. A , fol. ô57.
1 190. — Anvers, 9 juillet 157 S. Lettre des états généraux aux états de Hainaut, pour les prévenir que, d'accord avec lareliidne, ils leur envoient le seigneur de Louvignics, chargé, ainsi que le comte de Lalaing, de Irailer avec eux de la continuation des moyens généraux.
Actes des états de Hainaut, t. Vt , fol. 8C.
M 91. — Anvers , 9 juillet ISÎS. Instruction pour monsieur le comte de Lalaing, gouverneur et capitaine général de Hainaut, et messire Louis de Sommaing, chevalier, seigneur de Louvignies, de ce quils auront à proposera messieurs les étals de Hainaut et Valenciennes, tant de la part de Son Altesse que de mcsseigncurs les états généraux. (Titre textuel.) Elle embrasse les points suivants : continuation des moyens généraux pour un an; avance de fonds; emprunt; communication aux états des listes de l'armée, ainsi que des négociations avec le duc d'Anjou, la reine d'Angleterre et l'empereur; invitation aux états d'envoyer des députés qui soient autorisés à conclure, en leur nom.
j4ctes des états de Hainaut, t. VI, fol. 87.
1192. — Aiiverfi, 10 juillet 1578. Instruction, pour le sénéchal de Hainaut, de ce que, delà part de Son Altesse et des états généraux, il aura à remontrer et proposer aux états du Tournaisis. Dans cette instruction, comme dans la précédente, on rappelle aux états et on justifie les causes qui leur ont fait prendre les armes; on leur explique les sacrifices qu'on est obligé de demander au pays; on s'attache surtout à leur montrer que, si les impôts sont pins élevés (pi'ils ne l'étaient dans les guerres
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prén'dnitos, pps };iicnTs ('laicnl failos en vue de riiilérèl cl de la gloire du souverain, tandis que la guerre actuelle a pour but le maintien des libertés publiques, ainsi que la conservation de leurs propres tètes et de leurs l'eninies et enfants. Les étals seront requis d'accorder la continuation des moyens généraux, suivant la liste redressée qui en a ('té faite, et la mise en reeou^ renient des impôts volés sur le port des draps de soie elles héritages; on leur tlcniandera aussi de s'efforcer à lever une certaine sonnne sur le corps de leur quartier ; on leur i)roposera (ju une ou plusieurs pei'soimes soient nommées alin de faire exécuter les provinces cpii ne fournissent pas ce qu'elles ont accordé, ainsi qu'on le pratiqua lors de l'aide novennale. Le sénéchal leur communi(|ucra les négociations qui ont eu lieu, tant avec le duc d'Alençon qu'avec les ambassadeurs de rcmpereur et de la reine d'Angleterre, et les invitera à donner à leurs députés aux états généraux le pouvoir de conclure sur les matières qui se présentent, sans devoir en référer.
Arcli. (les étals du Toiirnaisis : rps. ilo 1572 à l.'>80, fol. -Jii V.
i 193. — Mous , f t juillet 1578. Lettre du comte de Lalaing aux étais généraux. Il a reçu leur lettre du 7 (I). Il s'en remet à la réj)onse qu'il a faite à une lettre de l'archiduc de la même teneur. Il espère que Son Altesse, suivant sa promesse, le fera jouir réellement de l'autorité qui lui appartient, car « il ne » désire cstre mené de paroles. « Rien ne pourra certaincmcnl aliéner la bonne volonté (pi'il porte au bien public de sa patrie; mais, dit-il, « de souffrir que mon authorité me soit ostéc par » ceulx-mesmes (pii me la doibvent maintenir, (si je ne puis » faire aultre chose) du moings j'auray ceste satisfaction, de » faire mes doléances aux potcntatz chrestiens, de la façon que » j'en estime à Son Altèzc (sic). »
Bil.l. rov. : MS. 7199,1». 288.
(1) Nous 110 rinons pas trouvée.
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11î)4. — Anvers, 1 1 juillet 1ô78. Lettres par lesquelles les états généraux s'obligent à rembourser, dans les six mois, à Londres, la somme de vingt mille livres sterling que la reine (lAngleterrc leur a fait compter, ledit jour, par les mains de son ambassadeur près d'eux, Guillaume Davidson.
Arch. du royanme : reg. Étals généraux île 1619 et 1G20, fol. 47. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, tf)7C-
1 195. — Anvers, 12 juillet 1578. Lettre des états généraux aux états de Tournaisis. Il serait inutile de leur mettre devant les yeux les soins que Son Altesse et eux se donnent pour rétablissement solide des affaires du pays. « Le mal ayant prins de » plus grandes rachines, à cause que les remèdes convenables » n'y ont peu cstre applicquez en temps, et la guerre estant » pour durer plus longtemps, pour les délays et subterfuges » des provinces, » Son Altesse et les états généraux ont chargé le sénéchal de Hainaut de traiter avec eux, tant sur la continuation des moyens généraux que sur d'autres points nécessaires, suivant linstruction qui lui a été donnée (n° 4192).
Arch. des états du Tournaisis : reg. de 1572 à 1589, fol. 248 V.
i 19G. — Mons, 1 2 juillet 1 S7 8 . Lettre du comte de Lalaing aux états généraux, pour les informer que le duc d'Anjou est arrivé dans la matinée à Mons avec dix ou douze chevaux seulement : ce qui démontre la fausseté du bruit répandu qu'il était d'intclhgence avec don Juan.
Rec. de la Ch. des représent., t. II , fol. 105. - Bibl. roy. : MS. 7199, fol. 289.
4197. — Bohain, 12 juillet 1578. Lettre du sieur de la Rochepot, l'un des généraux du duc d'Anjou, aux états généraux. Il les informe que , suivant le désir qu'ils en ont exprimé, monseigneur (le dtic d'Anjou ) lui a donné l'ordre de s'iippro-
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«lior (le la frontière nvoo une parlie de ses troupes. Il les piie «l'envoyer des commissaires pour les conduire, et des vivres.
Rec. de h Cli des représiiil. , I. Il , fol. 105. - Bihl. roy. : MS. 719!», p. 29i.
1198. — Anvers, 12 juillet /J7<S^. Points conçus, tant au conseil d'État qu'en rassemblée des états généraux, pour accorder une entière liberté de religion dans toutes les provinces, en établissant l'égalité entre la communion protestante et la communion calbolique.
jIcleB de» étals de Hiiitinitl, t. VI, fol. lO."!.
H99. — Anvers, 12 jinllet 1îi78. Protestation faite, dans l'assemblée des états généraux, par les déj)utés du Hainaut el du Tournaisis, contre l'envoi aux pro^inces des points et articles concernant la liberté de religion , ainsi que des remontrances des protestants.
Acte» des étals de Hainnut . t. VI , fi^l I IC
1200. — Aiivera, 12 juillet I57S. Résolution des étals généraux, « par pluralité de voix », portant que Son Altesse enverra aux provinces, « par l'advis des estatz généraulx », les points et articles que monsieur de Bevere, du conseil d'État, a [)résenlés à la séance de ce jour, concernant la reUyionavreih , attendu qu'ils ne sont autorisés à faire cet envoi, et que la remontrance de ceux qui désirent vivre selon la réformation de l'Évangile ne s'est adressée à eux, mais îi Son Altesse et à son conseil. Cette résolution est prise contre l'avis des provinces d<; Hainaut el de Tournaisis, qui ont soutenu que la chose regardait les états particuliers de chaque province.
Bilil. roy. : MS. 7199, fol. 292.
1201. — Mons , 15 juillet 1578. Lettre du due d'.Vnjou aux états généraux. .Après avoir commandé aux forces qu'il a fait lever dan»; presque lotife In France, sur leur r('quisi(i<m . de
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saclicniiiier vors W lien du rendez- vous qu'il leur a donné, ii est venu à Mons en toute diligence, accompagné seulement de quelques-uns de ses plus confidents et spéciaux serviteurs. Il les pi'ie de lui envo\ er (juei(|ues-uns d'entre eux pour résoudre sur le « point d'honneur » dont il leur a écrit, lequel ne peut être refusé à son rang ni à son amitié pour eux.
Bibl. roy. : MSS. 7100, fol. 20S , et 92r>S, p. 240. — .\rcli. de la Haye : rng. France, l.'iTK, fol. 4 v". — yiiia slaiuum liehjii, t. III , pièce '(i.
1202. — CAluiMi: de. Camhruy, 13 juillet I57<S. Lettre de lîaudouin de Gavre, seigneur d'Incliy, aux étals généraux, louchant l'arrivée sur les frontières du sieur de la Rochepot avec ses troupes, et le désir exprimé par ledit sieur d'avoir des commissaires qui les conduisent au camp des états.
Rpc. de la Cil. des représenl., f. II, fol. 107. — Bibl. roy. : MS. 7109, fol. 295. — Aicli. de la Haye : Acta slattium Delyii , t. III, pièce 4."».
1203. — Anvers, 13 juillet 1578. Lettre des états généraux aux quatre membres de Flandre. Ils avaient espéré que le prince d'Orange et le conseiller Meetkercke se seraient trouvés la veille vers eux , pour leur proposer « choses nécessaires pour » la garde et conservation du pays. » L'absence de l'archiduc, qui est au camp, « pour donner ordre aux fouUes que font les » gens de guerre », ne permettant pas au prince de quitter Anvers en ce moment, les états prient les quatre membres de rester encore assemblés un jour ou deux. Dans cet intervalle, ils espèrent que le prince et Meetkercke pourront se rendre auprès d'eux.
Arcli. d'Ypres : cop.
d204. — Valenciennes , 15 juillet 1578. Lettre des prévôts, jurés et échevins de Valenciennes aux états généraux. Le seigneur d'Angreleur a aujourd'hui ))résenté des lettres de Mon-
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st'igiicur (le duc d'Anjou), contenant qu il est arrivé à Moiis avec quclqurs-nns sculcninif de ses |)liis confidents serviteurs , en les enyagcaul à envoyci- des dc|nil<''s à ce prince, pour le eongrutuler. Leur intention est de ne rien triiter directement « avecq Son Alfèze d'Anjou : > toutefois, eu\ et le conseil particulier de la ville ont jui;c cou\enable de le l'aire complimenter.
BihI. ^o^. : MS. "irc», fol. 1^5.
1:205. — Aiivcra, 17 Juillet lo7S. Leitrc des états généraux au comte de Lalaiug, afin (juil lasse fournir des vivres, aux dépens du duc d'Anjou, aux quinze cents à deux mille arquebusiers que le comte de la Hoclie|)Ot a sur les frontières de llainaut, et lui donne des commissaires pour les conduire à I armée des ct<ils.
Airh. de lu Haye : rcg. France, loTS, fol. -2. ^r.
1206. -- Anvers!,, 17 juillet Iù7S. Mémoire de la chambre des aides, présenté aux états généraux, touchant l'article des moyens généraux coneernant le poisson et le hareng.
Rec. (le l:i Cil des rcpréseiit., I. 11, fol. \WJ.
1207. — Mo II. S , 17 juillet 167 S (I). L'avertissement et réponse des états de llainaut sur la requête faicte pour la liberté de la religion et l'exercice d'icelle. (Titre textuel.) Dans cette lettre, adressée aux états généraux, les états de llainaut déclarent, de la manière la plus éne]'gi(|ue, qu'ils n'entendent et ne veulent, en manière quelconque, prêter l'oreille ni moins donner aucune ouverture, entrée ou consentement à telle requête, ni conniver ou dissimuler le moindre iota au préjudice de la religion calholi(iue romaine.
Petit in-4" de 5 pages non tliiffrécs , M. D. L.VWIII , snns noni d'imprimeur.
(1) Dans uiieauli'c cdilioii de la luèmc époque, celte pièce poilc la date
■ IH ^„^■.\\ai
du 18 juillet.
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I2(>8. — Anvers, 19 juillet I37S. Lettre des étals généraux au duc d'Anjou. Us lui témoignent leur reconnaissance pour la promptitude de sa venue. Ils lui eussent volontiers envoyé des députés, si une partie des représentants des provinces n "était absente de leur assemblée. En outre, ils désireraient, suivant leur traité avec la reine d'Angleterre, que les arrangements à faire avec lui se fissent du su et au contentement des ambassadeurs de ladite reine. Ils le prient donc de leur envoyer quelqu'un, muni de ses pleins pouvoirs, pour leur proposer les conditions auxquelles il entend traiter avec eux.
Bibl. roy. : MSS.7199, fol. 154 v», et 9-i38, p. 243 — Arch. de la Haye : reg. France, 1578, fol. 5 v».
1209. — Anvers, 19 juillet 1578. Lettre des étals généraux au duc d'Anjou, par laquelle ils lui annoncent qu'ils lui envoient le duc d'Arscbot et le baron de Bassigny, pour le saluer de leur part, et lui présenter leurs très-humbles services.
Arch. de la Haye : reg. France , 1578, fol 6 \°
1210. — Devant Campen , 19 juillet 1o78. Lettre de Georges de Lalaing aux états généraux. Il leur annonce la prise de Campen. Conditions auxquelles la garnison s'est rendue. Mesures qu'il a prises pour défendre Zwolle. Il continue les travaux devant Deventer, et espère de se rendre maître de la place sous peu de jours.
Lettres ined. de Georges de Lalaing, etc., p. 32-
1211. — Anvers, 20 juillet 1378. Réponse des' états généraux à la proposition du seigneur Sifrid Preyner, baron de Stubing, conseiller domestique et ambassadeur de l'empereur. Ils commencent par remercier l'empereur de ce qu'il a admonesté le roi d Espagne de cesser la guerre contre eux, en acceptant sa médiation, et de ce qu'il a commandé aux princes et électeurs du Saint-Empire de comparaître à la diète de Worms,
DtS l'.V\S-UA5>. ~i\)\)
pour aviser avec lui aux moyens de remettre les Pays-Bas en leur premier état. Ils discutent ensuite les olfres (ju'ils ont faites prccédemment, et ([ue l'empereur leur a fait rappeler, du maintien de la religion catholique et de l'autorité du roi ; ils s'attachent à monli-er que les circonstances sont chani^ées par la l'aule du roi et de ses ministres. Ils enj^'agcnl l'empi-reur elles princes de l'Allemagne à défendre les sujets belges, leurs voisins et membres du Saint-Empire : ce qui est le vrai moyen de les conserver au roi calholicpie, ou bien à la maison d"Autrichc. Ils font entendre que, si on les abandonne, ils se résoudront à accepter l'assistance de (juclque prince étranger. Enfin ils s'excusent, dans la situation où sont les choses, d'obéir aux conseils et à la volonté de l'empereur, tout en protestant qu'ils conserveront, autant que possible, « les droits de la noble » maison d'Autriche et capitulations des provinces avec le ■ Saint-Empire. »
Recueil de la négoliulion de la paix Iraiclée à Cuuloguc , elc, p. 222. — Arcli. de la Haye : Acla slalunm Uelijii , t. III , pièce 47.
1212. — Paris, 21 juillet loi S. Lettre de Henri III aux états généraux. Il leur annonce qu'il leur envoie le sieur de Bellièvre, conseiller en son conseil privé, et président en sa cour de parlement de Paris, tant pour les assurer de sa bonne volonté et leur offrir les mo\ eus que Dieu lui a donnés de leur procurer le bien qui leur est nécessaire, que pour leur déclarer aucunes choses de sa part.
Arch. du royaume : MS. d'Alegainl)e, l. III, fol. 45. — Arch. de la Haye : reg. France, t578, fol. 9 v".
1213. — Anvers, 21 juillet 1378. Lettre des états généraux au comte de Lalaing. Ce qu'il leur écrit de l'extrémité où sont réduites les garnisons du pays de Ilainaut les met dans une perplexité indicible; et s'ils ne se confiaient en son industrie et son crédit auprès des états de la province, ils désespéreraient d'en sortir, sinon avec de grands inconvénients. Ils en écrivent
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auxdits étals. Ils le prient de tenir la main à ec qu'ils donnent satisfaction, sinon à tous les gens de guerre qui sont audit pays, au moins à une bonne partie d'entre eux. Ils espèrent qu'il s'y emploiera avee la même affection qu'il a montrée jusque-là à l'avancement de la cause commune.
Bibl. roy. : MSS. 7199, p. 27S , el 9iô8, |). 321.
1214. — Anvers, 21 juillet 157S. Lettre des états généraux aux états de Ilainaut. Ils leur expriment le regret d'être dans l'impossibilité de secourir les soldats qui occupent les places de leur province, et les exbortent à ne pas perdre courage, et à faire tout ce qui est en leur pouvoir, pour maintenir en bonne dévotion ces soldats, au moins pendant un mois.
Bibl. roy. : MS. 7199, p. 258.
1215. — Anvers, 21 juillet 1578. Lettre des états généraux aux seigneurs de Froidmont et de Bcaurepairc , relative à une des clauses de leur instruction (n" 1189).
Arch. (les élats d'Artois, h Arras : rcg. A, foi. 301 V.
1216. — Mons , 22 juillet 1578. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Il leur déclare, pour la dernière fois, que si, dans cinq ou six jours, ils ne lui envoient de l'argent pour la garnison de Mons et celles des autres places de Ilainaut, il sera contraint de les en retirer toutes, et de les leur envoyer sur les bras : « car, dit-il, n'avons ity affaire de gens pour manger » le peu qui y reste, sans faire service. » Dans le paquet des états, il a trouvé une lettre adressée à lui et au. seigneur de Louvignies, « comme députez de la part de Son Altèze vers les » estatz de Ilainault et les consaulx de Valcncliiennes »; il la leur renvoie sans l'ouvrir, n'a}ant eu aucune commission de Sadite Altesse, et ne pouvant en avoir, puisqu'il est lui-même elief des états. « Aussy, ajoute-t-il, je ne cognois ce que voulez » dire de consaulx de Valencbicnnes. »
Bibl. roy. : M.SS. 7199, p. '.>OI,el 9238, p. 320.
DES i'A\S'r!\s. lui
\1\7. - Cmiipvii, 22 jiilUcI l.'iJS. I.cllrc de (icdi'i^os de Liilaiiiii; aux ('lais j^i'-m'-raiix. Noiivcaux dôlails sur la prise de Canipen; toutes les eoiulilioiis ont vW' remplies, el les Mas-Allemands ont quitté la place. Il aurait pu prendre la ville d assaut; mais , à l'intereession de la noldesse de l'Overvsselet des habitants de la ville, ijui étaient en danger d être ruinés et saeea5,'és, il a préféré user de clémence. Il espère de pon\oir en faire autant à Deventer. Le comte Jean de Nassau le secondera dans cette entreprise,
Lullivs iiH-d. de (ivorijes île I.uluiiiij, clc, p. 31.
li>18. — Mous, 2Ô juillet I :i78. Lettre du dvm d'Anjou aux états i^éïK'raux. Sui\an( leur désir, il fera partir le lendemain quelques-uns des siens, pour aller les trouver et conclure avec eux a la négociation cy-devant cncommcnclice. » Il a eu nouvelle, dans la matinée, que lévèque de Nazareth, nonce i\y\ pape, le vient tioiiver de la part de Sa Sainteté; il les en avertit, afin qu'ils sachent qu'il ne veut rien traiter sans leur en donner connaissance.
Bihl. \x>\. : MSS. 71'J9, |). '2113, ol !»23.x , p. r,-2U. - Arch. do lu H;iye : reg. France, 1578, fol. 7.
iiiiO. — Mous, 23 juillet lo7S. Lettre du comte de Lalaing aux états géiw'raux. Les ennemis, à l'approche des Français, ont abandonné les villes de Maubeuge et du Rœulx. H a fait occuper CCS places par des garnisons de ses troupes. La nicme chose avait eu lieu la veille pour la ville de Soignies, où l'ennemi avait jeté à l'eau le reste de ses munitions et bon nombi-c d'arquebuses à croc. Tout ceci démontre de plus en plus les calomnies de ses détracteurs.
I.ellres inrd. de Philippe, coiiile de Lalniinj, elc, p
- Bibl. loy. : MSS. 7199 , p. 262, el U^ÔS , p. Ô2I .
— Arch. de la Ha\e: AcUi slaluuin Bclijii, l. Ili, pièce m.
\-2-20. — Lille , 23 juillet 1678. Instruction des états de Lille, Doua\ cl Orcliicspour le sieuid'Oycnboiirget Jean Pi- TOME l". ili
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oavct , envoyés par eux aux états généraux. Quelques jours auparavant, les Gantois avaient fait surprendre la ville d'Ypres par leur gendarmerie ; des personnes , ecclésiastiques et séculières, avaient été arrêtées, et des maisons, cloîtres, abbayes et lieux saints saccagés dans cette ville et dehors. Le bruit courait que les Gantois voulaient faire la même chose dans la chàtellenie de Lille , où déjà plusieurs prêches avaient eu lieu. Les états de Lille, pour préserver leur province, ont dû lever cinijuante chevaux et deux cents piétons. Ils chargent leurs députés de demander aux états généraux qu'il soit pourvu à de semblables surprises, pilleries et saccagements.
Arch. de la Haye : Acla slatuum Behjii, t. IIl, pièce 49.
1221. — Arras, 25, M, 2S et 26 juillet 1578. Acte daccord des états d'Artois de la continuation des moyens généraux demandée par Tarchiduc et les états généraux.
Arch. des étals d'Artois, à Arras : reg. A, fol. 302.
J222. — Mona, 2^ juillet 4578. Lettre du due dArsehot aux états généraux. Ils auront appris que le duc d'Anjou a fait encheminer vers 3Ions quinze à seize compagnies de gens de pied. Ces compagnies, avec quelques gens du pays, ont pensé prendre Maubeuge; mais elles ont échoué : toutefois, depuis, cette ville, ainsi que Soignies et le Rœulx , ont été abandonnés par les ennemis. Le duc a fait assiéger le château d'Havre. L'ennemi est venu de Binche avec dix compagnies de chevaulégers, quatre cornettes de reîtres et trois ou quatre cents piétons, pour combattre ses troupes. Les Français l'ont vivement repoussé. Le duc d'Arschot demande que les états envoient dans le Hainaut deux mille chevaux de leur armée, pour encourager le peuple et mettre la province à labri des courses de l'ennemi.
Bibl. roy. : MSS. 7199, p. 965, et 9238, p. 322. — Arch. de la Haye : Ada statuum Belgii , t. III , pièce .'il.
\ii'2ô. — Au vers, :i i juillet 157 S. Lettre des étals généraux au seigneur de Louvignies, sur ce (|ue le comte de Lalaiiig s'est plaint ( v. n° 1:21G) que, contrevenant à la coutume et à ses prééminences, on lui ait donné un adjoint pour la prop«)sition à faire aux états de Ilainaut. Les états généraux ont égard à cette réclamation, et néanmoins ils chargent le seigneur de Louvignies de conununicjuer, de leur part , aux étals de Ilainaut, tous les faits qui sont à sa connaissance, relativement à l'état des affaires de la généralité.
Acle>! des états de llainaul, t. VI , fol. 95 \°.
1224. — Anvers, 24 juillet 167 S. Lettre des étals généraux aux états de Hainaut,Ies requérant d'ajouter foi et créance à tout ce que leur dira le seigneur de Louvignies de l'état des affaires de la généralité.
Actes des elals de Hainuul , l. VI, fol. 87.
122;j. — Mons , 25 juillet 1 578. Lettre du comte de Lalaing aux états généraux. Le comte de la Rochepot a conduit une bonne partie des troupes françaises jusque près de Mons; \ei\ncnii a essayé de les attaquer avec quatorze ou quinze cents chevaux, mais n'a pu y réussir. La cavalerie est trop peu nombreuse pour pouvoir tenir tète à l'ennemi , et pour garantir les villes reprises. Il est indispensable d'envoyer mille ou douze cents chevaux : sans cela, il est à craindre que les troupes françai.ses, ainsi que le reste de notre cavalerie, n'éprouvent une défaite, qui pourrait entraîner la ruine de la province entière.
Lettres inéd. de Philippe, comte f/e Ln/cinj, elc, p. 65.
- Bibl. roy. : MSS. 7199 , p. 2C6 , el 927.8, p. 325.
— Arch. de la Haye : Acta statuum Belgii, t. III , pièce 49.
1226. — Mons, 25,26, 28 et 29 juillet 1578. Résolution des états de Ilainaut sur les diverses demandes qui leur ont élé faites par l'archiduc et les états généraux. Ils accordent la continuation des moyens généraux, la levée de 1 impôt sur les
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poudres, Ole. Ib ti'ouveiil « Ibrl impcrtinciilc » la rcponsc (n" l!2! I) t|iii a ('té l'aito à la proposition do rcinpcrciir; ne sont pas satislaits de la résolution qui a été prise sur le l'ait d'Aniçlelcrre; regardent eominc eonlraire à la pacifieation de Gand, (pi'il soit laissé à la discrétion des états de disposer sur Texereice de la religion; demandent conimunicalion du traité avec le duc irAleneon; refusent de donner plus de pouvoir à leurs députés aux étals généraux, etc.
Arcli. du roy;iiiinf : i'Jnls fjvnérauj- , I. Il, fol. (J'J. — Actes des éliitx de lluinunl , t. VI, fol. liil.
1227. — Mous, 26 juillet lo7S. Lettre du duc d'Anjou aux «■tais généraux louchant le départ de ses députés , lequel a été retardé par le siège de la ville d Havre. Cette ville s'étant rendue à merci dans la matinée dudit jour, ses députés vont se mettre en i-oute.
Bilil. iiiy. : MS. 7109, ]). ùiil . — Afcli. lie la Haye : reg. Frdnre, l.")78 , fol. 7 \«, el //du slalaam DvUjii, I. III , pièce 55.
1228. — Mons , 26juillel 1678. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux, pour les remercier de l'envoi qu'ils lui ont fait du duc d'Arschot el du baron de Bassigny.
Bil)l. toy. : MSS. 7I'J'J, |p. -2i,ii , el 'J-tr,>i , p. Hôô el 387. — Arcli. de la Haye : reg. France, I57S, fol. 8 v».
1221). — Mous, 27 juillet 1678. Lettre du duc d'Anjou aux états généraux, pour les prier d'ajouter foi et créance à ce que leur dira, de sa part, le seigneur de Bussy, marquis de Reynel, capitaine de cinquante hommes d'armes des ordonnances du roi, son frère, gouverneur et son lieutenant général au duché d'Anjou, et colonel général de son infanterie française, qui va les ti'ouver, dûment instruit de ses affaires, assisté des seigneurs de Neufville et de Mondoucet, ses conseillers et chambellans oril inaires.
Bibl. loy. : MSS. 7199, p. 208, el 9-238 , p. 231. - Aicli. de lu Haye : reij. France, li>78, fui. 9.
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liJ.">(). — Mous, 27 jiii/lrt l-'i'S. Lcllii' du sicin' de Ilcllirvro, aiiibilssadciir (lu roi ii'("N-clii(''ti('n, aux étals généraux , pour les prier de lui «'inoyci' uu |)assc-poi'l, élaril chargé de se rendre auprès d eux.
ISilil. r(i\ . : MSS. TIlMt, ji. 27-2 , et Îi2r>8 , p. 4IS.
1:251. — Anri'rs, 27 juillcf l.'>7S. Letti'o des étals généraux au eomte de Lalaing, afin (pi'il luainlieune dans le meilleur ordre et discipline jjossihle les gens de giu'rre (pii sont au pays de Hainaut, en attendant (jue les élals puissent les sali^^l'aire.
nilil. n.y. : MS. !l-2r,S, (.. T,-2:i.
1232. — .)fi)ns, 27 juillet /.ï 75. Lcllrc des étals de Hainaut aux étals généraux, pour se plaindre dos exeès eoinuiis par les Gantois à Ypres, et en demander la réparation.
Actes dvn elals de llainuut, t. VI , fol. 128.
1253. — Zuiphen, 27 juillet 11)7 S. Lettre du due Jean- Casimir aux états généi-aux, afin qu'ils fassent payer différentes sommes dont il a besoin pour satisfaire ses reîtres et les déterminer à marcher en avant.
Quelques leUres de Mantix de Suinte- Alderjonde , etc. p. 41. — Rec. (le 1.1 Cil. (Ips rcprésenl , t. II, fol. 1t G. - Bibl. rov. : MS. 7I!>0, p. 270.
1234. — Anvers, 28 juillvt l')78. Passe-port donné parles étals généraux à M. de Bellièvre, conseiller du roi de France en son conseil privé et président en la cour de parlement à Paris.
Bil.l. rov. : MSS. 7199, p. 277, rt 92Ô8 , p. 520.
1255. — Anvers, 2S juillet lo78. Lettre des états généraux au eomte de Lalaing, par laquelle ils s'excusent de lui envoyer, pour le moment, le secours de cavalerie demandé par lui.
Bil.l. rov : MSS. 7199, p. 279, et 9238 , p. Ô25.
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1256. — Anvers, 28 juillet 137 S. Lettre des états généraux au comte de Lalaing. Dès qu'ils auront réparti les gens de guerre qui sont au pays de Hainaut, outre ceux qui doivent être à la charge de la province, ils feront tout leur possible pour leur donner contentement et les maintenir en ordre et discipline.
Bibl. roy. : MS. 7199, p. 278.
1237. — Gand, 28 juillet 1578. Lettre de Philippe de Marnix aux états généraux. Il a aujourd'hui communiqué leur lettre et les copies y jointes aux échevins, doyens, nobles et notables de Gand , lesquels ont répondu qu'ils enverront demain « toute telle somme qu'ils sçauront trouver », et ont promis aussi une prompte réponse sur ce que Son Excellence (le prince d'Orange) l'a chargé de leur proposer. Les désordres avenus à Ypres ont produit une fâcheuse sensation à Gand : déjà on a fait arquebuser un des délinquants, et monsieur de Ryhove est parti hier avec cinquante chevaux pour en faire justice exemplaire, afin qu'on connaisse combien de telles insolences déplaisent à messieurs de Gand. Selon Marnix, « le » but unique de ces derniers est de maintenir inviolablement » l'union , et d'assurer les villes au service des estatz. »
Quelques lettres de Marnix de Sainte- Aldegonde, elc, p. 15. — Bibl. roy. : MSS. 7199, p. 273, et 9238, p. 327.
1238. — Lille, 28 juillet 1578. Résolution et déclaration des états de Lille, Douay et Orchies sur différentes demandes qui leur avaient été faites, le 13, par M. de Willerval, leur gouverneur, et les seigneurs de Froidmont et de Beaurepaire. Ces demandes concernaient la levée des moyens généraux, la perception de l'impôt sur le port des draps de soie et des deux patards par tonneau de bière, ainsi que quelques autres mesures de finances. Il y en avait une autre que font connaître les termes suivants de la résolution : « Et quant ad ce que, en x dernier lieu , est requis , de auctoriscr leurs depputez , en tel
DES VAYS-BAS. 407
» nombre qu'ilz voldront envoyer, pour assister aux cstatz
» gcnéraulxà pooir adviser et traitter et conclure sur tous in-
» cidents, et notlauiinenl es traictez qui se font avec les ambas-
» sadeurs de l'empereur, de la roync d'Angleterre et du due
» d'Alcnçon, Icsdicis estatz de Lille, Douay et Orebies, ecclé-
» siasticques et nobles, déclarent qu'ilz ne treuvent convenir de
» envoyer aultres depputez, ains remectent le tout à la pour-
» veue discrétion de Son Altèze, Son Excellence et messieurs
» du conseil d'Estat et estatz généraulx, pour en user comme
» ilz trouveront pour le mieulx convenir. »
Areli. du royaume : MS. d'Aleganihe, I. IIF, fol. til.
1259. — Tournay, 29 juillet 1578. Acte des états du Touraaisis par lequel ils accordent, pour trois mois seulement, la levée des impôts et moyens généraux, suivant la liste redressée qui leur a été envoyée ; annoncent qu'ils s'occupent avec diligence de la perception desdits impôts sur le port des draps de soie et sur les béritagcs, et déclarent qu'ils ne trouvent pas nécessaire de nommer des députés pour faire exécution des deniers accordés par les provinces au profit de la cause commune ; qu'il leur est impossible de lever quoi que ce soit sur le corps de leur quartier; enfin qu'ils n'entendent autoriser leurs députés en dehors de leur pouvoir et commission.
Arcb. des étals du Tournaisis : reg. de 1572 ù IS89, fol. 250.
1240. — Anvers, 1"" août 1678. Dénomination, par les états généraux, des commissaires à envoyer des unes provinces aux autres, suivant la liste et pied arrêté le 22 juillet, pour la meilleure direction et exécution des moyens généraux.
Arch. du royaume : Êlals généraux, l. M, fol. 27. — Rec. de la Ch. des représent., t. II, fol. 111.
1241. — Bruxelles, 2 août to78. Lettre des états généraux à monsieur de Liedekercke, vicomte de Bruxelles, superintendant de la ville d'Anvers, afin qu'il .seconde les députés de la
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ville (If n()i>;-l('-l)iic diins la rrcluM'clic qu'ils doivonf faire, à Anvers, des |)ièt'es (rarlillerie dont leur ville a élc dépouillée par les gouverneurs espagnols.
Bihl. loy. : MS. 7199, fol. 200.
1242. — Mons, 2 août l'ilS. Lettre du duc d'Anjou aux étals générau.v, pour les prier d'exempter du centième denier et de toutes aulres impositions et subsides les habitants du comté de Saint-Pol, dont la souveraineté est contestée entre 1rs rois de Frani-e et d'Espagne.
Arrli. (lu royaume : Elals générHux , t. IV, fol. 1. — Arcli. de la Haye : reg. France, 1578, fol. I.".
1243. — Anvers, 4 aoiif io7S. La proposition de monsieur de Bellièvre, ambassadeur du roi de France, faite à Son Altesse etmessieiM'sdes états du Pays-Bas. (Titre textuel.) Il les engagea entendre et se résoudre à une bonne pacification, qui leur sera volontiers et fidèlement moyennée par le roi, son maître, envers le roi catboIi(pie.
lii-4" de V pages de texte, inipr. en l.")78, sans nom d'imprimeur. — Arch. du royavmie : J>1S. d'Alegamhe , t. III, fol. 46. — Arch. de la Haye : reg. France, 1578, fol. 10.
1244. — Anvers, 4 août 1S7S. Listrnction des états généraux pour les députés chargés par eux de négocier avec le duc d'Anjou. Celte instruction ne contient pas moins de vingt-neuf articles. Les plus importants sont ceux qui suivent. Le duc s'engagera à entretenir à ses frais dix mille hommes de pied et deux mille chevaux pendant trois mois ; si la guerre n'est pas finie après ce temps, il continuera d'entretenir trois mille hommes de pied et cinq cents chevaux. Les états le déclareront et feront publier par tout le pays défenseur de la liberté belgique contre la tyrannie espagnole. Il intercédera vers la reine d'Angleterre, pour qu'elle s'unisse aux états par tin traité de confédération perpétuelle. De leur côté, une fois la guerre finie, les états s'ol»lia:eront à l'assister envers et contre tous.
IiPS PAYS-IUS. i(K>
cxccplé lEnipiro, rAnglclcni' vl leurs propres alliés. Lorsque SCS troupes seront jointes à celles des états, il commandera l'armée, conjointement avec le général de ceux-ci. Il n(! se mêlera pas (le la police ni du gouvernement intérieur du pays. Il ne traitera avec aucune ville, province ni particulier du pays, sans le su cl consentement des états. Si les états veulent pi'cndre un autre |)rince, ils le j)n'rércront à tout autre : ils en font la promesse dès maintenant, et les états généraux s'assembleront, trois mois après la guerre (inie, pour en lésoudre. Pour son assurance, les états sont contents de renu'ltre entre ses mains le Quesnoy, Landrecies et Bavay, ou du moins de faire tout leui' possible pour (pu* les babilanls de ces villes y consenlcnl. Toutes les places, villes et l'orlcresscs, situées par delà la Meuse, ainsi qu'en Bourgogne et au pays de Luxembourg, qu'il pourra conquérir, denKHU-cront sous son obéissance sa vie durant , et j)asseront par luTitage à ses enfants mâles. Il se •lédarera ennemi de tous ceux que les états tiendront pour eimemis, cl i)iineipalemcnt des Espagnols et de leurs adhérents, etc.
Ardi. du royaume : Elals gcnéraux, t. IV, fol. /»0. — Arcli. «le l'Étal à Bruges : reg. poQ, pièce 20. — RiM. roy. : MS. 1)238, p. 507.
I24.">. — Mous, 4 août tUlS. Lettre du comte de Lalaing aux élals gént'raux. Il les sup|)lie denvoyer de l'argent pour les compagnies qui se trouvent dans cette province. Il est à craindre qu'elles ne la quittent, faute de payement. Il est, en outre, indispensable de payer au moins les quatre compagnies de Mous, de crainte de voir la ville sans défense, ou d'être obligé d'y faire entrer des troupes françaises.
I.ellres inèd. de Philippe, roiiile de Lalaing, etc.. p
1246. — Valenciemies , A août 1578. Lettre des prévôts, Jurés, éclicvins et conseil de la ville de Valenciennes aux états géné-ranK, concernant la requête ))réscntée par ceux delà religion nouvelle, poui' n\oir le libre exercice de eelb'-ci. Ils sont
émerveilles « du peu advisc jugement des requérans. » Ils rappellent que toutes les provinces, en envoyant leurs députés à l'assemblée des états généraux, ont protesté de vouloir garder la religion catholique romaine et l'obéissance due au roi; que cela a été consacré dans les articles 5 et 4 de la pacification de Gand, ratifié par l'édit perpétuel, confirmé et approuvé parle serment des états ; qu'ils l'ont déclaré ainsi à plusieurs reprises dans leurs lettres à l'empereur, aux rois de France et de Portugal, à la reine -mère, à la reine d'Angleterre, aux ducs de Savoie, de Lorraine, de Clèves et à plusieurs autres potentats de la chrétienté. Ils rappellent aussi la promesse du prince d'Orange à son arrivée à Anvers, et celle de l'archiduc Matthias à sa réception. En présence de tous ces actes pohtiques et notoires, accorder aux requérants ce qu'ils demandent, ce serait « encourir la note de perfidie, desloyaulté, infamie et dés- » honneur par-devant tous princes et autres gens de cœur » vertueulx, destruire et ruyncr la juste cause et defl'ense des » estatz, et justiffier la cause de Fennemy commun. » Ils s'y opposent donc de tout leur pouvoir,
Rec. de la Cli. des représent., t. II, fol. 152. — Bibl. roy. : MS.7I99, p. 213.
1247. — Lille, 4 août 1S78. Résolution des états des villes et châtellenies de Lille, Douay et Orchies, avec les seigneurs prélats, ecclésiastiques et nobles de ladite ville et châtellenie de Lille, concernant la requête de ceux de la prétendue religion réformée et le projet de règlement conçu pour l'exercice de cette religion. Ils déclarent « qu'ilz ne sont aucunement d'advis » et n'entendent pcrmectre l'exercice de ladicte religion pré- » tendue réformée dans les villes et châtellenies de Lille, Douay » et Orchies , ains de demeurer en la religion catholicque , » apostolicque, romaine, laquelle ilz ont tant solempnellement » promis et juré de maintenir et entretenir par la pacification » de Gand, l'union et plusieurs aultres actes, auxquelz ilz ne » peuvent dérogher ny préjudicier, sans encourir note d'incon-
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» stance et crismc de pcrjures et dcsloyaulx devant Dieu et le » monde. »
Arcli. du royaume : MS. d'Aleganibe , t. III, fol. S3. — liée, de la Cli. des représent., f. Il , fol 156 et 158.
1248. — Utrecht, 4 août 1578. Résolution des états du pays d'Utrecht sur la requête de ceux de la prétendue religion réformée et le projet de règlement conçu en conséquence. Elle n'est pas uniforme. Les prélats et les chapitres des cinq églises veulent le maintien de la pacification de Gand. Les nobles admettent la confession d'Augsbourg, telle que Charles -Quint l'avait permise. La ville d'Utrecht adopte le règlement proposé, etc.
Rec. de la Cli. des représent., t. II, fol. ICI.
1249. — Anvers, S, 6 et 15 août 1578. Avis et observations des ambassadeurs d'Angleterre, exhibés aux états généraux, sur la négociation avec le duc d'Anjou. Ils se montrent contraires à plusieurs des conditions du traité, notamment à l'article où les états promettent au due, s'ils changent de souverain, de le l)référer à tout autre; aux assurances à lui donner par la remise entre ses mains des villes du Quesnoy, de Landrecies et de Bavay, etc.
Arch. du royaume : ÈUils yéniiraux, t. II , fol. 17. — Bibl. roy. : MSS. 7199, p. 215, et 9-238, p. 315. — Arch. de la Haye : reg. Angleterre, 1376-1580, fol. 132 et 153.
1250. — Anvers, 6 août 1o78. Déclaration des états généraux aux ambassadeurs de la reine d'Angleterre , sur la nécessité où ils se trouvent de conclure leur traité avec le duc dAlençon.
Arch. du royaume : reg. Étals (jénéraux, t. II, fol. 18.
— Arch. de l'Etat à Bruges : reg. n" II, pièce 102.
— Bil)l. roy. : MS. 7199, p. 250.
1251. — Anvers, 6 août 1578. Commission donnée par les états généraux à mcssire Bucho Aytta, prévôt de Sainl-Bavon, à Gand, à messire François d'Ongnyes, chevalier, seigneur
■i ['■> AC.TI'S OF.S itTATfi Cl'.NKtWlX
(le lîoauiTpiiiro, an docteur L(M)niniis cl à A(loI|)lic do Mcotkcrckc, conseillers dKlat, à rcffct de se transporlcr à Malines, d'y tenir bonne correspondance avec les ambassadeurs de rempercur, du roi trcs-ehrétien et de la reine d'Angleterre ([iii sont allés vers le seigneur don Juan (rAutriclie, pour traiter {le la j)aix, aviser sur les diflicnltés qui pourront survenir en celte négociation , et en rendre compte aux états.
Bil)l. rov. : MSS. 7I<(!), p. 17'», et !>3r>S, p. '>■>-.
i2o2. — Sans date fS aouf loîSJ. Sommaire des raisons (pii ont mu les états à passer outre au traité commencé avec le due d'Anjou, conformément à l'avis de rarcbidue et du conseil d'État (^1).
Arc'h. i\<' \:\ H;iyc ; reg. France, 1578 , fol. 1". V.
1255. — Mons, 9 août 'lîilS. Lettre du due d'Anjou aux états généraux, afin cpi'ils lui mandent où ils veulent qu'il fasse marcher son ai'mée, et le lieu où il la peut faire séjourner, pour se rafraîchir.
Bihl. roy. : MSS. 7IM, fol. 169, et923«, p. 380. — Arcli. de lu Haye : re;;. France, 1578, fol. 12 V".
12î)4. — Anvers, 9 août 1îi78. Délibérations des prélats, représentant le premier des trois états de Brabanf, et des nobles, représentant le deuxième état, sur une requête présentée à ces états par les colonels, les doyens, les chefs de la garde bourgeoise, capitaines et autres habitants de la ville
(1) On lit, dans un journal des états généraux que j'ai sous les yeux, à la date du S aoùl : « Ct'ilain esciipt , contenant les causes qu'auroyeHl meu » lespstatz généraulx à entrer en ultérieure conférence avec messieurs les » ambassadeurs du duc d'Anjou sur le secours présenté par monseigneur )) ledict duc d'Anjou , est arresté, et (|ue l'on l'envoyera aux provinces ré- » tifves et refusans ledict secours, à condition que ledict escript sera tenu » plus secret que faire se pourra «
nts l•AV^-llA^.
il:
«rAiivers, IciuiaiiU* à ce qu ils se décidassent, sans délai, sur les jioinls de la relifiionsrrede envoyés à leur avis, ainsi quà celui des autres |H()\ inces. Dans ces dcliliéialions longnenicnl inutivécs, les deux premiers états de Brabaut expriment I opinion (juil faul rcincllrc à un autre leujps, cl à une assemblée lies étais içf'néraux con\()<pice selon les prescriptions de la pacilieation de Garni, tous changements à l'aire dans létal de la irligion.
Bihl. lov. : MS. 7I!)'J, p. Hiû et I(i8.
l:2o5. Anvers, 12 aout l-iTS. inslruclion générale pour les commissaires à envoyer des provinces à autres, suivant le pied sur ce arrêté pour la nieillcure direction et exécution des moyens génc-raux. (Titre textuel.) Celle instruction est émanée de rarcliidue .Matthias et des états généraux.
Arcli. i)u rovauiiie : Etals fjdiièraiix , l. 11. fol. '2'J.
l^.'iO. — liruxelles, lÔ août /.Ji/A'. Traité d'alliance conclu entre les ambassadeurs du duc d'Anjou et les prélats, nobles cl dépiit('s des villes, représenlant les étals géiu'raux des Pays- Bas; lalifié par le duc d'Anjou, à Mons, le 20 août. Ce traité se compose de vingt-trois articles, dont nous donnons le sommaire, pour riniclligence des actes qui suivront. 1" Le duc sengage à assister les états de ses forces et moyens. iJ° Il entretiendra, pendant la guerre, dix mille hommes de pied et deux mille chevaux, payés à ses frais l'espace de trois mois rouliers et continuels, à compter du 1" août. 3° Si, les trois mois passés, la guerre n'est pas finie, il continuera de les a.ssister, à ses frais, de trois mille hommes de pied cl ciiKj cents chevaux. 4" Les états lui confèrent le titre de Dôfen.senr de la liberté des Paijs-Bas contre la ti/rannie des Espagnols et de leurs adhérents; ils le feront déclarer comme tel par tout le pays. 5" Le due et les états feront en sorte que la reine d'Angleterre entre avec eux en inie bonne, ferme et indissoluble alliance, en y joignant aus>i le lui de >'a\ai-re et ses confé-
il 4 Acri:s des liiAis glnlu.vux
dércs, le duc Casimir et tous autres princes, potentats, républiques et villes qui le désireront. 6" Les états s'obligent à entretenir une perpétuelle alliance avec le duc, et, la guerre finie, à l'assister, envers et contre tous ceux qui le voudront assaillir, de dix mille hommes de pied et deux mille chevaux payés par eux l'espace de trois mois, et, ce temps expiré, de trois mille piétons et cinq cents chevaux : ils exceptent toutefois l'Empire, l'Angleterre, l'Ecosse, le Danemark, la Suède, les villes de hanses , les princes électeurs et le duc de Clèves. 7° Au cas que le duc entreprenne une guerre « pour le faict » ou à cause de la religion ou aultrement, » les états ne seront tenus de lui prêter aucun secours; lorsque son armée sera jointe avec la leur, s'il y est en personne, il sera nommé le premier et y commandera « comme défenseur de la liberté » du Pays-Bas, conjoinctement avec lesdits estatz, représentez » par leur général; » s'il n'y est en personne, le général des états commandera seul. 8° Le duc ne s'entremettra point du fait de la police et gouvernement du pays. 9° 11 promet de ne faire nul traité, capitulation, accord, et de ne dresser intelligence en particulier avec aucune ville, province ou personne particulière des Pays-Bas, sans le su et consentement des états. De leur côté , les états s'engagent à ne faire nul traité ni dresser aucune intelligence qui pourrait être au préjudice du duc. 10" Si, plus tard, ils veulent prendre un autre prince, ils s'obligent à le préférer à tout autre. H" A cet effet, ils s'assembleront trois mois après la guerre, ou plus tôt, s'il est possible, pour en résoudre. 12° Pour la sûreté et retraite du duc et l'accommodement de ses blessés , les états lui remettront les villes du Quesnoy, de Landrecies etdeBavay. 15° Ils écriront à cet effet, ainsi que le conseil d'Etat, au comte de Lalaing et aux gouverneurs particuliers desdites villes. 14° Toutes places de Bourgogne et de Luxembourg que le duc conquerra demeureront sous sa puissance sa vie durant, et, après sa mort, passeront à ses enfants mâles légitimes. 15" Quant à celles qui ont été unies avec les états depuis la pacificalion de Gand,
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elles leur demeureront, de quelque manière qu'elles puissent être recouvrées. 1G° Lv duc parlicipcia à la nioilic do celles, « non associées en la façon susdicte, » qui se rendront de leur gré. i7° Il restituera les villes qui lui sont promises pour son assurance, moyennant le remboursement des déjjenses faites par lui. 18" Les états acceptent son olfrc de se déclarer ennemi de don Juan et de tous ceux que les états tiendront pour ennemis. 19" Il n'amènera aux Pays-Bas d'autres gens de guerre que des Français et les Suisses de sa garde. 20° Il empêchera de tout son pouvoir que les Espagnols ne reçoivent des secours du côté de la France. 21° Le duc et les états ne pourront traiter avec le roi d'Espagne (jue de leur consentement mutuel : néanmoins il restera loisible aux états, pendant tout le mois d'août, de s'arranger avec don Juan. 22" Au cas qu'ils fassent la paix, les états reconnaîtront qu'ils lui en sont redevables, lui rembourseront tout ce qu'il aura dépensé pour eux, et, en outre, lui feront « une recognoissance condignc à » sa grandeur. » 23" Le duc entretiendra les privilèges, droits et libertés des villes qui lui seront mises en main, et veillera à ce que ses troupes y observent une bonne discipline.
Accord et alliance {aide entre monseiyneur le duc d'Anjou, etc. — Afch. du royaume : États (jéniraux, t. IV, fol. 5 v». — Arch. de la Haye : reg France, 1578, fol. 17 vo.
1257. — Anvers, i^ août 1578. Réponse des états généraux aux propositions qui leur ont été faites, respectivement, par les ambassadeurs de l'empereur, du roi très-chrétien et de la reine d'Angleterre. Ils commencent par déclarer « qu'ils » n'ont jamais eu aultre envie ny désir que d'estre maintenus » en bon repos et tranquillité, soubz l'obéissance de leur » prince et seigneur naturel le roy d'Espaigne, comme due, > comte, seigneur, etc. » Ensuite ils spécifient les conditions auxquelles ils sont prêts à traiter. Les principales sont : oubli de tout ce qui a été fait depuis la pacification de Gand;appro-
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biUioii de tous les aclcs des états généraux, de l'arcliidiu', Matthias et du conseil d'État, depuis la retraite de don Juan au cliâteau de Namur; sortie de don Juan et de tous ses gens de guerre et adhérents des Pays-Bas; maintien de l'archiduc Matthias dans le gouvernement de ces provinces , etc. : « remcc- » tant le différent touchant rexcrcicc de la religion, lequel, » par ces troubles passez et la présente guerre, est venu sy » avant qu'il est mal possible de le réduire sur l'anchien j)ied, » sans une manifeste confusion de tous les pays et évident » danger d'une extrême ruyne et désolation (dont les estatz se » désirent garder), à la décision de l'assemblée des cstalz géné- » raulx. B
Arcli. du royaume : MS. d'Alcgiiniln-, I. 111, fol. hlj. — Bibl. roy. : MSS. 71 09, [). 171 , vl 'JiôS, p. 217. — Arch. de la Haye : Ada slatuum Delgii, t. 111, pièce 56.
12d8. — Du lieu accoutamé fAiiysbonrf/J , 14 août 1578. Lettre écrite aux états généraux par leur correspondant ordinaire (Haller). La semaine passée est arrivé un courrier d'Espagne, venu en onze jours, et allant en grande diligence vers l'empereur. Un des principaux de la ville, qui a z'eçu des lettres par ce courrier, a dit en confidence à Ilaller que le roi d'Espagne remet à l'empereur, totalement et absolument, les affaires des Pays-Bas. Ilaller craint que, au point où en sont venues les choses. Sa Majesté Impériale n'ait « bien de la besoigne pour » l'aire le traiclié au contentement du roy, de messcigneurs les » estats et de la patrie, pour estrc Sa Majesté trop jeusne et » peu respectée, et principallemcnt pour eslre troj) véhémente » quant an poinctde la (religion?). »
ArcIi. du royaume : ftécoHcilialiuii des provinces ladlonnes, t. 1, fol. 357.
Tome i
Nous avons réuni , dans ces Appendices, aux documents que nous avons pu trouver sur la convocation et la conslitutiou des états généraux , diflerentes pièces relatives à la pression que le parti démocratique, à Bruxelles, exerçât sur cette assemblée. Nous croyons que les uns et les autres seront lus avec intérêt.
On se rappellera, peut-être, que nous avons inséré, dans le tome IV de la Correspondance de Guillaume le Taciturne, plusieurs requêtes des trois membres et des serments de Bruxelles aux états de Brabant, touchant l'élection du prince d'Orange comme gouverneur de cette province et lieutenant général de l'archiduc Matthias.
Déclaration <les états de Brabant par laquelle ils convoquent une assemblée des députés des états de toutes les pj-ovinces.
8 septembre 1 57fi.
Par les trois Estatz du pays et duché de Brabant.
Considéré que en la présente et dangereuse eonjoinfure n'y a moyen ny remède plus convenable que de maintenir lunion dc^ pays et suhjeetz de par deçà , faicte et instituée l'an XV<' quarante-liuict par feu, de très-haulte mémoire, l'empereur Charles, lesdicts estatz désirent une assemblée des gouverneurs aveccf les députez des estatz de tous les pays, pour adviser et résouldre des moyens convenables au salut desdicts pays de par deçà. Et aflin de n'estre inculpez d'aulcune obmission, lesdicts estatz de Brabant ont levé et font encoires présentement lever gens de guerre, de pied et de cheval, pour les employer où qu'il sera trouvé, par commune n-solution , requis et nécessaire à riionncur de Dieu, conservation de la religion catholicque romaine, service de Sa Majesté , deffencc et préservation de nostre povre et désolée patrie et pacification desdicts Pavs- Bas : déclairant que la levée et assemblée desdicts gens de
guerre ne (end à aiillrc fin; ayant, à radvanclicment de ce, requis les estatz des aultres pays et provinces qu'ilz veuillent faire le samblable, et d'envoyer en ceste ville de Bruxelles leurs députez, pour communiquer et résouldre avec eulx, et en après par commun accord publier la justification de ce que s'est passé jusqucs maintenant, cnsamble aultres poinctz et articles servans à la direction des aff'aires et conservation du repos et bien du pays; requérant cependant à tous capitaines, magistratz et subjectz vouloir maintenir le tout en bonne tranquillité, obéyssance, union et mutuelle correspondence. Faict à Bruxelles, le vui""' de septembre i576(l).
Par ordonnance desdicts estatz :
ConNELius Weellemans.
Rpg. n» 350 (les étals de BrabnnI, fol. 128 et 129.
Lettre du conseil iVEtat anx états des provinces par laquelle
il les requiert de lever des troupes et d'envorey des députés
à Bruxelles (2).
20 septembre 1576.
Très-chiers et bien-amez , comme les trois estatz du pays et ducé de Brabant nous ayent remonstré que les solda tz espaignolz amutinez se monstrent journellement ennemis de Sa Majesté et des pays, exerceants toutes telles cruaultez et hostilitez que povez imaginer, par où se démonstreroit une générale confusion des affaires, non-seullement dudict pays de Brabant, mais
(1) Voj'. la note à la page 2.
(2) Celte lettre circulaire fut adressée, non-seulement aux états des provinces mentionnées p. 3, n" 7, mais encore aux états de Hainaut et de Flandre [mulalis mutandis). Le 22 septembre , le conseil d'Etat écrivit , dans les mêmes termes, aux Plais de Hollande et de Zélande , pour les parties de ces provinces qui reconnaissaient l'autorité du Roi.
aussi dos aultrcs pays oircumvoisins, rcquc^rant ung prompt cl gônéral roinrde, tant à l'assistonce de la rctraictc desdicls soldais csj)aigriolz hors des Pays-Bas, que à la pacification d'iceulx pays, elque à ccsite cause ilz avoyeni trouvé nécessaire de comuiuniquer par ensemble avec les aulti-cs estatz poui" parvenir à la fin susdicte, ayans dcsjà cscript aux aullres estatz pour se vouloir trouver tant en personne que par leurs députez en (teste ville de Bruxelles, et nous ayans sur ce supplié de vouloir aussy escripre aux gouverneurs et villes des pays qui sont acl'ouslumés de contribuer ensemble, affîn d'avec toute célérité lever gens de guerre à l'cffeet que dessus, et qu'il soit jnandé aux estatz des aultres pays ayans leurs gens de guerre prestz pour leur deffence, à se haster d'envoyer iceulx au secours et assislence desdicls de Brabant, comme aussy cculx dudicl Brabanl présentent d'envoyer secours, en temps de nécessité et en estans requis, aux aultres pays et estatz, et au surplus de se trotiver en cestedicte ville avec les députez des estatz de chascune desdictes provinces, pour adviser sur les moyens et remèdes de ladictc pacification; dédairans lesdicts de Brabant de ne tendre à aultre fin et à la sortie des Espaignolz , avec conservation de la religion eatholicque romaine et de l'auctoritc et obéissance de Sa Majesté : à raison de quoy, et ayans prins esgard sur ce que dessus et Testât du temps qui court, principallement à rextrême nécessité en laquelle lesdicts de Brabant et les aultres pays se retreuvent à présent; meismes attendu que les estatz de Flandres se sont desjcà joinclz avec les estatz de Brabant, comme aussi sont ceulx de Haynnau, non obstfint que Sadiete Majesté avoit escript de tenir la main de ne assembler les estatz généraulx jusques que les vrays remèdes avecq le nouveau gouverneur seroyent envoyez, au plus tard, à la fin de ce mois de septembre, ce que icelle avoit promis fermement de faire devant ledict temps, ores que ledict gouverneur, par cas fortuyt, fût empesché de venir; et ne désirans aussi aultre chose que ladicte pacification, pour laquelle trouvans nécessaire ladicte retraicte, comme l'unicque et seul remède, nous conformans à ladicte prière desdicts de Brabant, vous en avons bien voulu advertir par cestes , pour avec toute célérité lever lesdicts gens de guerre à l'effect que dessus, comme font et ont faict lesdicts de Brabant et aultres aussy joinctz, et que,
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si avez (Icsjà aiilcmisgcnsde guerre preslz pourvostre deffcnee, les vouliez envoyer incontinent au secours et îvssistence desdicts de ]îral)ant, soûl)/ la présentation comme dessus, et que, en oultre, vous veullcz envoyer voz députez en eestedicte ville, eu la plus grande diligence que l'aire pourrez, pour, avec les députez desdicts aultres estatz, aussi adviser sur les moyens et remèdes de ladicte pacification, comme dessus, affîn que toutes choses puissent estre réduictes comme à riionneur de Dieu, service et deue obéissance de Sadicte Majesté et le bien publicq se trouvera convenir. A tant, trcs-chiers et bien-amez , Nostre Seigneur vous ait en garde. De Bruxelles , le w'"" jour de septembre i 576.
Arcli. du royaume : Etals généra%i,x,i. 1, fol. 3.
Lellre des étals de Brabant, avx états de Haînavt, pour les prier d'envoyer leurs députés à Bruxelles.
^0 septembre 1576.
Par les trois Estatz de Bradant.
Messieurs, comme aucuns nous font advertenee que les Espaignolz amutinez et chevaulx-légiers , avecq toutte leur force et artillerie, prétendent surprendre la ville de Bruxelles, ou bien Louvain, prions bien alTectueuscment nous envoyer secours de voz gens de guerre, tant à cheval que de pied , comme espérons que les estatz de Flandres , qui se trouveront par leurs députez auprès de nous demain, ne failleront de leur costé. Et puisqu'il est astheure temps d'assister l'ung l'aultre, et que les ennemiz ne menachent que principallement le pays de Brabant, ne doubtons que Voz Seigneuries failleront en aulome manière. Prians en oultrc que Vosdictes Seigneuries veullcnt envoyer leurs députez, puisque dois hier messieurs du conseil V d'Estat de Sa Majesté ont, à nostre instance et requeste, dé-
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cerné Icilros niix ?;ouvcrncurs et cstalz des xiii pays cstans acconsdimcz «le ('oiilril)U(M' par ensemble, aflln de s»> trouver ineunlinenl en IJriivellcs, vl piiis(pi(' ceuk de Flandi-es, connue dietest, se trouveront, et que ceul.v de Nainur en sont, cl les dépuiez de Malines onl promis de ne faillir, sy tosl que l'on les advcrtira que quelques aultres pays auront envoyé leurs députez.
A tant, messieurs, après nous avoir bien airectueusemcnt recommandé en voz bonnes grcîces, su|)j)licrons Dieu le (Ircaleur à Vos Seigneuries impartir la sieinic. De Bruxelles, en liaste, ce xx""' de septembre 157().
Vos bien afîectionnez amys, Les trois Estât/, ni: Hit visa \t.
Par charge expresse des seigneurs desdicts Estatz :
ConNELius Weellemans.
A messieurfi mcssiems des troys estatz de la comte de Jfayvaiilt, à Mans en Haynaidt.
Arct). de la Haye : DcrJe regisler van den doleanlien^eic, fol. 213.
Lettre du conseil d'Etat au baron de Hierges, pour qu'il convoque les états d'Overyssel et de Lingen , et les requière d'envoyer leurs députés à Bruxelles (I).
28 septembre 1376.
Edel, welgeboren, alsoe de drye staten van den lande ende liertoclulomme van Brabant ons verthoen hebben dal de ge-
(1) Lr conseil d'Kl;it érrivit, le niênie jour, dans les mêmes termes, aux gouverneur pl rnnseil en Giieldre, aux jjréiiidpnt et gens du ronseil en Hollande el à
mulinccrdc spacnsclic soldatcn lien dagclycx bcthocncn Zynrc Majcsteyls endc deser landen vyanden , doendc aile wreethcyt cncle hostilliteyt die mcn kan imagincrcn endc gedencken, \\acrvuyt ecn gcncraclc confusie der zaken ende affeyren soude mogen ryscn , nyet alleenlyck vanden voirschreven lande van Brabant, maer oick vande andore omiiggende landen, vercyschende ecn geringe, prompt ende generael remédie, zoe wel lot assistencie van vertrecken der voirseyden spaensche soldaten vuyt dese Nedcriandcn, als tôt pacificatie der selver landen, ende dat zy mitz dien van noode bevonden haddcn, tcn selven eynde, mit den anderen staten t'samentlycken te communiceren, hebbende alrcede gescrevcn aen de andere staten, om hen bynnen deser stadt van Bruessele te vvillen vindcn , zoe in persoene als by huere gedeputeerde , ende hebben ons daerenboven versocht ende gebeden dat wy oick aende voirschreven andere staten souden willen scryven, tcn eynde dat zy hen mit de gedeputeerde vande staten van elcke der voirschrevene provincien souden willcn vinden bynnen dese voirschreven stadt, om op de middelen ende remedien vande voirschreven pacificatie te advyseren ; verclercnde de voirschrevene staten van Brabant dat zy nyet entenderen tôt anderen eynde ende tôt t'vertrecken vande Spaengnaerden, mit conservatie vande catholyexsche roemsche religie endc Zyner Majesteyts auctoritcyt ende onderdanicheyt : soe eest dat wy, aenschouw nemende op t'gene des voirschreven is ende op den staet vanden jegenwoirdigen tyt, zunderlinge op den vuytersten noot daerinne de voirschrevene van Brabant ende die andere landen hen jegenwoirdelyck bevinden ; oick gemerct dat die staten van Vlaenderen ende van Henegouwe lien alrcede mit dien van Brabant gevuecht hebben, nyet jcgenstaende Zyne Majesteyt geschreven hadde de handt te houdcn van de generaele staten nyet te vergacderen ter tyt toc dat de oprechte remedien overgesonden souden worden , mitten nyeuwen gou-
Ulrecht, ainsi qu'aux rentmaîtres généraux de Zélande Bewest et Beoisterchelt. Il avait, le 22 septembre, écrit également, en Ihiois, au seigneur de Gheleen, gouverneur de la province de Limiiourg , pour la convocation des états de celte province.
vcrncur, len aldcrlancxsten t'cynde van deser macnt van scptembri, t'wclck Zyne voirscydcn Mnjcstcyt vastclyck tocgcscyt endc bt'locft hadde le docn voir don voirschrcvcn tyt, al liaddc oick den voirscydcn gouverneur by fortuync belet gcwcest lierwerls te commen ; endc oick anders nyet bcgcerciidc dan de voirselireveii pacilicalic ciide l'voirscbreven vertreck daertoe nootlyck bcviiidciide, als wcsende bel eenicb reinedic; ons conlormerende mille voirscbreven bede vande voirscydcn van Brabant, bebben wy u daervan wcl willcn advcrlcren by desen, oni l'selffde den slaten van Ovcryssel endc Lingcn voir te boudcn, op dat zy len eynde voirsclireven buere gcdeputcerdc indcr yll endc opt aller spoedclycxsl b}nnen deser sladt seyndcn willen, om mit de gedcputecrdc vandcn voirschrevene andcre staten (acnde welcke wy in conformitcyt van desen gcscrcvcn hcbbcn) te advyscren op de middclcn ende remedicn vande voirscbreven pacificatic, als boveii : ail soji- (Icr prejudicie vande previhujien die zij mocjcn hehhen ter con- Irurien, ende zonder Vselff'de te trecken in consequentie [\) , genierct dat de voirscbreven convocatie gedaen wordl op dat aile zaken gereduceert mogcn worden zoe men ter cercn Gods, lot dicnst endc ondcrdanicbeyl van Zynre Majesteyl, endc lollcn gemcynen wclvaercn , bevindcn sal te beboircn. Edcl, wclgeborcn, onse beere God zy mit u. Gcscrcvcn te Brussele, den xxviii"" dach van septembri \ 576.
A monsieur de Hierges, gouverneur et capitaine général des jxnjs dOvcnjKSi'l et Lingen.
Aroh. du rovaunio : min.
(1) Le passage que nous donnons ici en italique ne se trouvait pas d;ms les lettres adressées aux étals de Hollande, d'Ulrecîit et de Zélande
Li'ttre du confii'H d' État au seigneur de Froidmont. , afin qu'il convoque les étals de IVamiir, et les requière d'enroycr de nouveaux di-puth à liruxelles, en leur donnant pouvoir de résoîidre sur les a/faires sownises aux délilH'rations des états généraux.
3 octobre 1576.
Monsieur de Fromont, comme les dépuiez des estatz présentement assemblez en ceste ville nous ayent fait rcmonstrer que leur intention cstoit d'adviser et résouldre sur les moyens de la pacification tant nécessaire, et par ainsi réduyrc à l'obéyssance de Sa Majesté les pays de Hollande et Zélande, en l'observation de nostre saincte foy et religion calholicque romaine, et sans aucune innovation d'icelle, et à ces fins faire tout préallablement retirer les Espaignolz, comme principal , seul et unique moyen pour y parvenir, prévoyant et considérant assez que autrement n'est possible d'espérer ladictc pacification, désirant partant que tous les députez des estatz fussent auctorisez dadviser et résouldre sur tout ce que dessus et que en dépend , et que à ceste fin il convient, entre autres, faire nouvelle convocation des estatz du pays et conté de Namur, n'estans auctorisez pour sur ce résouldre avec lesdicts aultres estatz, nous a semblé, pour aucuns bons respectz, mesmes attendu que monsieur le conte de Berlaymont, gouverneur et souverain bailly dudict pays de Namur, ne peult maintenant, pour sa détention, faire ladicte convocation, de vous auctoriser à faire icelle pour ceste fois. Par quoy vous requérons et néantraoins, au nom et de la part du Roy, ordonnons, en vous auctorisant à ce par cestes, que incontinent et sans délay ayez à convocquer et faire assembler générallement tous cculx desdicts estatz de Namur, et principallement tous les nobles, en la ville dudict Namur, et ce à tel brief jour que adviserez, leur ordonnant, au nom et de la part que dessus, de comparoir à ladicte assemblée,
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soiiIj/, la paille de teiil réaiiK dOi' à ciuoiiiii- piii- eeul\ (|iii en scroveiil dcnaillans, en leiii' l'aisaiil joiiilcmeiil eiilendi'c (jnc leurs députez (in'ilz oui envoyé ie\ en \eilii de la eonvoealioii |ii(''e(''dcnle, ou aultres (ju il/, y i)Ourroiit cneoires envoyer, doibvent estre aueloriscz pour, avee lesdicls autres cstalz icy assenii)lez, Irailler, adviser cl résouldre sur les moyens de la paciliealion , selon rinlenlion îles d('' pu lez desdicls autres cslalz dessus déelairée, el que à cesle (in ilz en doinient à leursdiels déj)ulez tel povoir et auelorisalion ((u'il eonvi(!ndra , sans \ vouloii' l'aire l'aulle. A tant, moiisieur de Froinont, Nostrc- Seigneur vous ail en sa saincle garde. De Bruxelles, le m"" jour iroelobre Ia7(j.
A niunsiear de Fiuinoiil.
Aicli. du l'u^auiuc ; LttiU ijéiiérauj: , l l, fol. 5G.
Lettre du coimeil d'Etat aux ('lats d'Artuis , j)Oi.ir (lu'ils envoient leurs députés à Bruxelles avec le plus de diUyence possible (1).
1 octobre 1570.
Très-chicrs el l)ien-aniez, j)ar noz lettres du Jiiois passé, vous avons cseripl vouloir envoyer voz dé])ulez en ceslc ville de Hruxelles, [)our, avec les députez d{;s autres cslalz aussi y convocquez, adviser sur les moyens et remèdes de la paeificalion, selon (juc aurez entendu plus amplement par le contenu de nosdiclcs lettres. Et comme les députez des cslalz présentement assemblez en ceslcdiclc ville nous ayent requi/ d'envoyer en toute diligence lettres itératives aux cslalz des autres
(<) La même leUre fut écrite aux états de Lille, Duuay et Oixliies, de Tuurnay, de Tournaisis , de Vaienciennes, de Matines, de Hollande el de Zclande.
pays absous, afin de se trouver incontinent iey à l'assemblée des estalz susdicts : à ceste cause, et nous conforfnans à la suplication d'ieeulx dépuiez, vous escripvons derechief , afin que, incontinent et en la meilleure diligence que faire se pourra, veullez envoyer voz députez en eestedicte ville h reffect que dessus, sans y vouloir faire faultc. A tant, etc. De Bruxelles, le iiir" jour d'octobre 1576.
Aux eslatz d'Artois ou leurs députez.
Arcli. du royaume : Élats ijeneruux ; t. I , fui, 40.
VU
Lettre du conseil d'État au dom-doyen d'Utiecht, afin quil fasse assembler les états de cetle province, et leur ordonne, au nom du Roi, d'envoyer des députés à Bruxelles.
4 octobre 1 376.
Wecrdige, lieve ende besundere, wy versuecken u, ende nyelmin, in naera ende van wegen onss'heeren des Conincx , ordineren wel ernstelyek, dat ghy terstont ende zondcr vertreck doet bescryven ende vergaderen die staten vande stadt, steden ende lande van Utrccht, ende van wegen Zyner Majesteyt lien bevelcn huere gedeputeerde bynnen dese stadt vanBruesscle te schicken, opt aller spoedelycxst dat mogelyck weert, om mit de gedeputeerde vande andere staten alhier vergadert te advyseren op de middelen ende remedien vande pacifîcatie, volgende t'inhouden van onse brieffven aen don président ende raedt t'Utrccht te dien eynde onlancx gcscreven {\), dacr van wy u een dobbel hiermede ovcrseynden. Daer-
; 1) Voyez la note à la page 423.
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toc wy u voir dcse reyse gcauctorisecrl hebbeu ende auctoriscrcn by doscn, zoiider projiulicie iiuclilaiis vandc oudc manière vaii doene, oli IsclU'dc le Ireckoii in e(mse([ueiitic. Endc des en zyt in içeeiien gebreke.\Vccrdigc,licvc ende bcsundcre, cnsz. Gescrcvcn te Bruessele, dcn iv'" october 4576.
Au dom-itojjen iVVlvedit.
Arcb. du ro^uuuie : Êlul» ijtnéraux , t. I, fui. 47.
vni.
Lettre du conaeil il Liai aux étals de Luxemhourfj, pour (juils envoient leurs députés ù Bruxelles avec le plus de diligence possible.
o octobre 1576.
Très-chicrs et bien-aincz, par noz lettres du xxviii""'du mois passé (1), avons escript au conte de Manderscheyt et président et gens du conseil du Roy à Luxembourg, afin que iccluy eonlc ou ledict président vous eussent à déclairer le contenu desdictes lettres et de vouloir envoyer voz députez en ceste ville de Bruxelles, pour avec les députez des autres estatz y convoc- 'luez adviser sur les moyens et remèdes de la pacification, selon "lue pourrez avoir entendu plus amplement par ledict conte ou président. Et comme n'y a aucuns de voz députez encoires eomparuz, les députez des estatz présentement assemblez en ccstedicte ville nous ont requiz d'envoyer en toute diligence lettres itératives aux estatz des autres pays absens, afin de se trouver incontinent icy à l'assemblée des estatz susdicts. A
(1) Nous n'avons pas trouve celle lellre , qui devait cire conçue dans le même sens que celles adressées, le même jour, aux gouverneurs et conseils des provinces du nord.
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ceslc nuise, cl nous coiilornians à la siiplicalion d'iceulx députez, vous csci'ipvons picsentcmcut afin que , incouUncnt et en la jiieilleure diligence que faire se i)ourra , veullez envoyer voz députez en eestcdicle ville, à reil'ect que dessus, sans y vouloir faire faulte. A tant, etc. De Bruxelles, le v"'" jour d'octobre 157G.
Aux estalz de Luxembourg el conlé de CMmj , et à chmcun d'ealx.
Ai'cli. (lu rovaujue : Etals 'jénémiu , t. 1 , fol. 50.
Lettre du conseil d'Etat aux étals de Frise, de Gruitiiujue, d'Ocerijssel et de Liiiyen, ajin (juils envoient sans délai leurs députés à Bruxelles.
o uctobir lo70.
Eerweerdige , edele ende lieve besundere, by onzebricfven vandcn xxviu"" der voirledenen maent (1), liebbcn wy u doen bescryvcn om iiwc gedeputeerdc te willen seynden bynnen dese stadt van Brucssele, oui mitte gedeputeerde vande andere staten aldaer oick bescrevcn te advyseren opde niiddelen ende reniedicn vande pacificatie , zoe gliy, by t'inbouden van onse voirschreven briefvcn (daervan copie hierby gevuecht is), brecder zult mogcn vcrstaen. Ende want de gpdeputeerde vande staten jegenwoirdel} ck b\ nnen dese voirsclireven stadt vergadert zynde, versocbl licbben dat wy anderwerlVen in diligentie souden willen doen scryven acnde staten vande andere landcn absent zynde, op dat zy hen alliier ter vergaderingc der voirschreven staten van stonden aen souden vindcn :
(1) Voyez la nolu ù la page 423.
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soc l'osi (liit wy, oiis Loiiloiini'rciuli' iiiiili' ludc vaiulo selvc j^cdi-piitcordc, acii ii jci;t'ii\\()ir»!cl\('k scryvcii Jeu cyiidc clal ghy, Icrstonl ciulc ()|)t aller siiocdclycxsl dal iiioyrlyck wccrdt, iiwe gL'depiiU'crdc byniicn dese voirsclircven sladt schickcii \\illct, ton ciïectc als hovcii, zondor des in gebreko te zyne. Ix'iwi'crdige, cdclc cndc iicvc bcsundrre , en.s. Gcscrcvcn te Brucsselc, don v'" oclol>ris Iîj76.
])en ecnvccrdif/cii, cdclcn cnde onsen licvcn hcsundcren die prelaten , ridderachap, eij(jccerfdcn cndc stcden randçn lande van Vrieslant, rcpresenterende die stalen vanden selve lande, ende elckenvan hen besundere.
I)en cericccrdif/en, edelcn ende onsen lieven besunderen die prelaten , riddersrhap, burrievinecsteren ende raedl der sladt ende ommelanden van Groeningen , rcpresenterende die staten vanden selve lande, ende elcken van hen besundere.
Den edelen, erntfeslen, eersamen, voirsichtigen ende onsen lieven besunderen r/emei/ne riddersrhap ende steden der lantschappen van Overt/ssel, represenferende die staten vanden selven lande, ende elcken van hen besundere.
Den edelen, erntfesten, eersamen ende onsen lieven besunderen die slaten vanden lande van Lyngen, ende elcken van hen besundere.
Arrh. du royaume : KUits (jhiérnux , (. I, fol. 48.
Lettre itérative du conseil d'Etat au seigneur de Gheleen, gouverneur de la province de Limbourg, afin qu'il assemble les états de cette province, et les requière d'envoyer des députés
à Bruxelles.
a octobre 1376.
Myn heere van Gheleen, by andere onse brieffven vanden Tome i'^ 28
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xxii"" der voirlodoiu'i- niacnt (1), liebbcii \\y u ondcr aiidcrc gcscrcvon dat gliy dcn slatcn van uwcn gouvcrnemcnlc voirhuudon soudt hucre geschicklc, onde gcdcpulecrde, opt aldcrspocdclycxst, hynncii dcse stadt van Bruessclc te willcn scyndcn, oni mille gedcpnleerde vande andere slatcn alliier oick hescreven te advisercn op de middelcn endc reniedien vande pacifieatie , zoe ghy by de voirschreven briellven breeder liebl niogcn verstaen. 3Iaer want alnoch cgeeilc gecomparecrt en zyn, hebben die gcdcputecrde vande statcn jegenwoirdclyck alhier vergaderl zynde begeert cnde vcrsocht dat wy anderwerffven in diligcncic soiiden willen doen scryven aende staten vande andere landcn absent zynde, om hen alhier ter vergadcringe der voirschreven staten van stonden aen le vinden. Soe eest dat wy, ons conformcrende mitte bede vande selve gedeputeerde, aen u jegenwoirdclyck scryven, ten eynde dat ghy den voirgenoenien staten van nwen gouvcrnCmcnte anderwerfFvoirhouden willet, dat zy, terstont cnde opt aller spoedelycxst dat mogelyck werdt, huere geschickte ende gedeputecrde bynnen dese voirschreven stad schicken willen, ten effecte als boven, sonder des in gebrcke te zyne. Myn heerc van Gheleen, ens.
A monsievr de Gheleen.
Arcli. du royaume : Èlatu généraux, t. I , fol. 51.
Lettre du comte de Manderscheit au conseil d'État, sur les circonstances qui ont empêché V assemblée -des états de Luxembourg.
9 octobre 1376.
Messeigneurs , j'ay ce jourd'huy rcccu les lettres que Voz Seigneuries ont escript aux estatz de cestuy pays et duché de
(1) Voy. la noie ;i la p. 425.
\i'i'tMtici:s. 'i7),t
Liixciubuuig cl coiil^' de Cliiiiy (I); l't connue ii y a pcrsoiiiic en ceslc province, comme es aullrcs au pais d'cnibas, commis ou déj)Uté pour ro|)iV'srntcr les estai/,, ii'ay sceu à quy les ad- (Iresseï-, de laiil plus (pie le couleuu d'icelles m'esloil iueoguu. Kt (piaul il est hesoing de comuMiuicpici' ou proposer (piehpies affaires aux eslalz, est nécessaire, et ainsy us(' de toute ancienneté, que tous les prclatz, tous les nobles (que sont en grand nombre), aussi les villes du païs se convoequcnt, et ce non aultremenl sinon par charge et ordonnance expresse de Sa Majesté ou son gouverneur général : de sorte (juc n'ay sceu addresser Icsdictes lettres, comme aussy n ay sceu faire la proposition portée paraultres voz précédentes, pour n'avoir commandement de faire ladicte eonvocalion, laquelle ne peult estre faicte avecq avilcun fruict, sans donner terme et dilay compétent à eomj)aroir, asseavoir de six sepmaines pour le moings, daultant que grande partie des nobles, membres des estatz, sont rcsidens hors de cestc province : par faulte de quoy, se treuvent aulcunes convocations par ci-devant faictes frustratoires et sans effect. Et sur ce, messcigneurs, prieray le Créateur donner à Voz Seigneuries, avecq toute santé, bonne et longue vie. De Luxembourg ce ix' d'octobre 1576.
De Voz Seigneuries obéissant à faire service et plaisir,
JOACHIM , CONT DE MaNDERSCHEIT.
A messeigneiirs messeigneurs du conseil d'Estat du roy, nostre sire, commis an gouvernement général es pays de par deçà.
Arch. du royaume : Êuls généraux, t. I , fol. 65.
(I) Celles (lu y octobre. Voy. p. -Vol.
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Lettre ihi conseil d'Etat aux membres de tordre de la noblesse des états d' Artois, ])oiir qu'ils se trouvent à l'assemblée de ces états, et donnent à Icars députés des pouvoirs absolus.
16 octobre 1576.
Très-chier cl bicn-ainé, comme les gens des trois estatz du |)ays et conté d'Arlois, ensuyvant noz lettres du xx™" du passé, ayent envoyé iey leurs députez, pour adviser sur les moyens et remèdes de la pacification, sans estre auctorisez d'y résoudre ou conclure, nous vous avons bien voulu faire la présente, vous requérant et néantmoins, au nom et de la part du roy, ordonnant bien expressément et accrtes, que ayez à vous trouver en la ville d'Arras au xxvi™^ jour de ce présent mois d'octobre, pour, avec les autres desdicts estatz d'Artois y convocquez audict jour, auctoriser leurs députez jà envoyez iey, ou autres, en leur donnant povoir absolut de résouldre et conclure, tant sur le fait de ladicte pacification que la retraite ou expulsion des Espaignolz, avec les estatz des autres pays iey assemblez, et ce sur le ebamp et sans renvoy, sans y faire faulte. A tant, très-chier et bien-amé , Nostre Seigneur vous ait en garde. De Bruxelles, le xvi""' jour d'octobre 1576.
Arch. du royaume : États généraux , t. I, fol. 52.
JMtre dû conseil d'État aux états de Lille, Douay et Orchies, pour qu'ils donnent à leurs députés des pouvoirs absolus.
16 octobre 1376.
ïrès-cbiers et bien-amez , comme, suyvant noz lettres du xx""" du passé, vous ayez envoyé iey voz députez, pour adviser sur les moyens et remèdes de la pacification , sans estre auctorisez
d'y rcsouldir ou (.omliHi', nous vous avons Itii'ii voulu laiir la présente, vous re([uéranl ri néanlnioins, au nom et de la pari du roy, ordonnant bien expressément cl aeertes, de aueloriser vos dépuiez jà envoyez iey, ou autres, et leur donner povoir alisolut de l'ésouldrc et eonclure, lanl sur le faiel de ladiele paeilicalion que la reiraiele el exj)ulsion des Espaignolz, avee ee qui en dépend, avec les estatz des autres pays iey assemblez, el ee sur leehamp cl sans renvoy, sans y faire faulle. A lant, ele. De IJruxelIcs, le xvi"" jour d'octobre 1570.
Aux rstalz (le fJ/fe , Ddikii/ vt Orcliit's, ou leurs députez.
Arcli. du royaume : EUits (jenéraux, I. I, fol. 50.
Acte du couscil d^Elat donnant la préséance aux députés des états de Lille, Duuuij et Urchies sur ceux des états de lYumur.
10 oclobre lo7U.
Veu par messcigneurs du conseil d'Eslat, commys par Sa Majesté au gouvernement général des pays de par deçà, le dif- IVreiil nieu entre les députez des estalz de Namur, d'un costé, et de Lille, Douay et Orebyes , daultre, toucbant la précédencc au siège et à dire leur advys en l'assemblée des estatz des pays de par deçà estant présentement en cestc ville, ensemble les raisons alléguées de costé et d'autre, et oyz sur ee mesme difiV-rent eeulx des finances de Sa Majesté et aulcuns anciens [)ensionnaircs des estais estans en ccsledicte ville, et le tout bien considéré, lesdicts du conseil d'Estat déclairent quv. les (l('()utez de Lille, Douay et Orebyes estans iey assamblez précéderont, en eeste assemblée des eslatz généraulx, les députez des estatz de Namur, et ce par provision et sans préjujudiee du droict des part}es. Faiet au conseil d'Estat tenu à Bruxelles, le xvr= jour d'octobre xv" lxxvi.
Par ordonnance des mesdicls seigneurs du conseil d'Estat :
Bektv.
Ai(h du royaume : Élats ginéraur ,1. I, fol. .^lî .
f.cllic ilnallic (lu cuuseil d Elui un cumle de Mundersilmit , jKiin' rassemblée des ètuls de Luxemhounj.
^20 octohre 1576.
Monsieur lo coiiLc, nous vous requérons cl ncanlinoins, au nom cl de la p.n-l du ro\ , oi'donnons de convoc(|uer et assembler les estalz du pa\s et ducé de Luxembourg et conlé de Chiny en la ville de Luvembourg, à tel biiel'jour (jue advisei-ez , pour oyr cl entendre ce que leur renionstrcrez alors, en conlormité de noz lettres du xxvm""du passé (1) que avons eserijit à vous et eeulx du conseil de Sa !\Iajcsté audiet Luxembourg, ensemble de ce que dernièrement avons escript ausdicls estatz par aultres du v""^^ de ce mois, dont vous envoyons copie ey-joincte , et desquelles avez les originalles soubz vous avec lesdietes précédentes , comme vous nous escripvez par les vos- Ires du ix"'" d'iceluy mois; et suyvant ce, leur ordonnerez députer aucuns d'entre culx , et les envoyer en diligence en ceste ville de Bruxelles, pour, avec les députez des autres estatz de par deçà icy assemblez, adviser et résoudre sur les moyens et remèdes de la pacification , selon le contenu de noz lettres dessus mentionnées. A tant, etc. De Bruxelles, le xx"" jour d'octobre 1570.
Au conte de Mander schcijl, commis au (joui-ernonent du paijs cl duce de lAuembouifj et conté de Chiny.
Anli. (lu rov.iiiiuc : Kluls généraux, t. I, fdl. C>i.
(I) Viiv. lii noir à la pa^îi' 451.
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Acte lie nnn-préjudicc donné ftur les clats (jcnihanx aux députés des états de Gucldre.
10 lU'ci'iiibrc l.iTO.
Cf jourJllUN, \"" lie décciiibre 1576, sont coinpaniz les dépiillcz des cstatz de Gueidre et Zutphen en l'assainbl('e des aullres depudez des estatz du Pays-Bas, tenue en la ville de Bruxelles, et après av<n r esté reipiys de faire ouverluie de leur eoininission, cl quiceulx députiez desdicls de Gueidre el Zutphen dcniandoyenl, prcmièremcnl et devant loul,oyr la {)roposili(ui, et (ju'ieelle leur eut esté faiete en briel", selon le eontenu des lettres de leur eouNocalion de pai' le eonseil d'Estat et des estatz envoyées, ont déclaré (ju'aprèsavoyroy la proposition et exaujiné lesdietes lettres, lesdicts estatz de Gueidre et Zutphen ont trouvé ladicte proposition raisonnable : de manière qu'ilz se joiudenl el meetcnt en union avec lesdicts aullres estatz du Pa\s-Bas, ayans accordez d'entretenir mille chevaulx harnas à leurs despens l'espace de troys moys , el pins longuement selon I opportunité du temps, en conformité de leur instruction pai- eulx exhibée; recpiérans de prendre de bonne part leur olFre el bonne alTeclion, pour les grandes misères, povretcz et calamités par eulx sy longuement soufferts. Dont lesdicts seigneurs des aultres estatz les ont bien grandenu-ut remercyé, requérans dcmonrcr aujjrès dculx, pour ies assister de conseil cl advys sur tout, mcsmcmcnt sur l'exécution de la pacification et de la retraiclc des Espaignolz el de tout ce quy en dé|)end.\éanlmoings, par ce que lesdicts de Gucldre el Zutphen sont muniz de previléges de non cvocandu cl semblables, et par ainsi ne debvoyr comparoyr aux estatz des aullres pays, demandent lesdicts députiez acte (pic cestc comparution ne leur face aulcun préjudice à leursdicls previléges : à quoy mesdicis seigneurs les députiez des aultres estatz sont condescenduz. Ainsy faicl à Bruxelles, les jour, moys et an susdicts.
Rcc. de la Cil. tlps rpprcscnf., t. 1 , fol. 17.
ii() Al'I'ENUlCLS.
Iièy(eine/il des ètiits généraux sur l'ordre à observer dan» leurs assemblées.
27 mars 1577.
Les ostatz généraulx, désirans donner accélération au.v affaires survenans journellement en grande abondance, ont, à grande et meure délibération, advisé, eonclud, accorde cl arresté les poinctz et articles cy-cnsuyvans reprins.
Premiers, que le })lus notable et qualiHié,soit ecclésiasticque ou séculier, de chascune province, présidera par chascune sepmaine, alternativement, selon le pied accoustumé, et pourra eboisir deux assesseurs dont il sera accosté et servy, à l'advancenient et expédition de toutes occurrences.
Lequel président, avant entrer en matière, debvra l'aire sortir tous ceulx qui ne seroient des estatz et ad ce es])éciallement députez et envoyez.
Que tous poursuyvans et requérans se debvront retirer cl sortir de l'assamblée pendant que se délibérera sur leur demande , aftîn que chascun soit libre en son advis : à quoy ledict président prendra soigneulx csgard.
Pareillement, fera que tous ceulx qui de nouveau seroieni députez et envoyez aux estalz, signeront Pacte de l'union, à paine de n'estre admis ny receuz en l'assamblée.
Que l'assamblée se fera précisément à huict lieures et demie avant midy, à quatre bcures jusques à six beures. Toutesfois ne seront dépescbées, lesdicts aprcs-disners , aulcunes matières de grande importance, ains du matin, n'est que la nécessité ne presse, auquel cas le président fera espécialle assamblée, pi\r l'huissier, de tous les déj)utez: bien entendu que, les fesles et dimencbes, aussy le jour de mardy et jeudy après disnei, ne se fera quelque assamblée, n'est que, pour ulfaircs nécessaires et d'importance, le président connnande de le faire.
Aus<[uclles heures et assamblées chascun sera (enu de coni- |)aroir précisément, à j)aine que, nonobstant leur absence, les pi'éscns pourront et auront ainlorité d a(h iser et résoiddrc sur tout ce que se présentera.
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Ndl. lie i|iK'lli' i|ii;ilil('' on csUil il soil , |i{)iurii |)ailci' ou iidviscr, sinon à son llionr, l'stanf scniond [)ar le pensionnaire; (le oi'slc ville ou eellny (itii présidera, iTesl |)oiir chose d'imporliincc : auquel cas, pourra demander licence de parler au président, et, par son eongié, proposer, sans néantnioins interi'onipre la nialièrc entamée; le dehvoir dnipiel prc'sidenl dès maintenant sera d'imposer précise silence à tons et eliascun (pii sadvanceroient pai-ler on iidviser avant leurdict llionr; et n'y pourra avoir que ung seul [)arlant de chascune province.
Toutes requostes jà présentées et à présenter, rcsponscs des lettres et anitres occurrences seront par lediet seigneur président distribuées à cenk (piil clioisii'a pour y hesoingner en toute diligence, selon 1 exigence du cas, et en l'aire rapport au plustost, pour en résouldrc et appoincter comme sera trouvé a|)partenir.
Cenix (pii ordinairementseront entremis de dépesches, pourront estre au dérièir dn pi-i'-sident, pour tant mienix entendre et incorporer les résolutions, l'aire rapport et lecture des dcs- (jcselies.
Tous aulfres seront tennz seoir et demourcren leurs places, eliascun à son reng, à paiiie d'estre reprins de leur incivilité : sur qnos lediet pr(''sident aura regard (pie soit Lien observé.
Que touttes résolutions soient diligemment mises par escript, et, avant de partir, leutes en plaine audience de toute l'assamblée.
Que 1 ung des solliciteurs soit expressément eliargé détenir soing et diligence que toutes les dé|)eschcs délivrées aux clerc(iz soient grossécs, corrigées, signées, cacliettées et envoyées; le(iuel tiendra note de ceulx à qui il aura délivre ou par qui envoyé les dépesches, pour y avoir recours en cas de besoing.
Finablement, lediet seigneur j)résidenl et ses assesseurs porteront soing (pie le tout soit elfcelué à la plus grande modestie ipie sera possible , mesines (jue les résolutions soient expédiées.
Ainsi faict, résolu, arresté et accorde; en plaine assamblée dcsdiels cslatz généraulx, le mercredy, 27"" jour du mois de mars 1577, du matin.
Copie ilii Icmps, aux Arcliivci» du rovaiiiiir.
.ii2 AI'l'I.M>lCtS.
Inslniclion pour les ^fcn'taires des états généraux (1). Sans date (19 avril 1578).
Iiisliucliuii suyvaiil laquelle les secrétaires des estalz généraulx se régleront et conduiront au laict de leur cherge , tant pour le regard du service (|u'ilz seront tenuz faire, que des gaigcs et sallaires qu'ilz en auront ordinaii'ement et pourront reccvoyr de leurs despêches exlraordinairement.
Premiers , que lesdicts secrétaires , en nombre de deux, choisiz et prins, h choisir ou prendre par et du corps desdicts eslatz, seront tenuz, avant tout œuvre, de prester serment de fidélité et taciturnitc, et d'entretenir les poinctz et articles quy s'ensuyvent, aussy de faire entretenir celle dressée pour les clercqs de la grossée.
II. Item, qu'ilz ne pourront déservir aultre office, estât ou entremise, ny recevoyr pensions ou retenues d'aultre part, ains (lebveront s'en déporter.
III. Item, qu'ilz auront esgallcment la signature, et ne signeront aultres despèches, fors celles qui seront arrestées en l'assamblée desdicts eslatz, et mesmes, avant signer lettres obligatoires de constitution de rente, de retenue on d'aultre
(1) Nous publions ceUe pièce d'après un manuscrit qui, à la vérilé, n'a aucun caractère aulhenliquc, mais qui parait avoir servi de minute, par les ratures, les corrections et les renvois dont il est surchartçé. L'adoption d'un règlement pour les secrétaires ne fait d'ailleurs pas de doute. Voici ce qu'on lit^dans les procèsverbaux, à la date du 19 avril 1578 :
« Certaine instruction dressée jiour le règlement et conduite des deux secrétaires el greffiers des estalz généraulx , pour la retraillc de Cornélius Weellemans , -.1 este examinée el approuvée, el, suivant ce, ont esté dénommez et esleuz pour •^l'tii'l'Mrcs Adolf niijleien , eschevin de cesle ville d'Anvers, et maislre Jeliu» lloiiffli)!, liccntié es droits, députe du Tournésis , aux gaiges de soixante patar;. de XL gros, raonnoyc de Flandre, par jour, chascun d'culx; l'ung desquels, assçavoir Icdict Houflliii , a cmprins ledict estât de secrétaire et preste le serment vn tel cas peitincnl en l'assemblée des eslatz, et le susdict Adolphe a requis, par Mv.inl faire le vpnnenl que dessus, de pouToir advertir le magistrat de reste ville d'An' ers à lundx pix" liain , afiin de rcmccirc son estai d'eschevin. »
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coiilracl, (Icltvt'ioiil iivoyi' acte cl oifldiinaiicc tlcsclicts cslulz y allacli('(% (|iu' pour U'itr desiliarj^c ilz srroni tenu onfillaccr.
IV. Quant «'sl des ilospcclu's »mi langiu.' allemande, ilz ne pourront les signer, sy elles ni; sont paraphées |)ar l'un de cculx de ladietc assaniblée à ce exprcsscincnt coniin\s ou à coniincetre.
V. Sy auront la garde des pièclies originelles, dont ilzdel)\cronl respondr(; toutes et (juantes l'oys que re(iuis en seront.
VI. Item, qu'ilz debveront tenir note et registre de tout ce <jiM' se passe ausdicls estatz, et aussy entendre et vacquer aux despèches des lettres missives <'t aultrcs bcsongnes desdicts estatz, mesmes pi'ocurei' rexcculion des ordonnances <'t résolutions d iceulx.
VII. El, à cest cfTect, serojit tenuz, tant en liyver qu'en esté, de comparoyr les premiers en Fassamblée desdicts estatz , à telle heure que nionsieur le président diceulx ordonnera, et, avant la sortye dicelle, ne s'en pourront retirer sans congié dudict seigneur j)résident.
VIII. Ilem,sy debvcra lun d'culx sasscoyr près dudict président, pour faire note et enrcgister louttcs ordonnances, résolutions et actes desdicts estatz, donnant ordre et diligcntanl qu'elles soyent exécutées, mesmcment celles (juy concerneront la généralité et bien de la patrie : à qiielle fin, secondé du président, rcniémorra à chascune assemblée ce que desdictes résolutions restera d'elTecluer; mesmes déclarera, avant la sortye de chascune assemblée, les poinctz qu'il conviendra résoiddre à la prochaine.
IX. Item, l'aultre desdicts secrétaires , pour entendre et vacquer aux despèches des lettres et aultrcs affaires desdicts estiilz, sera assiz à (juclque aultre table ou comployr, en la chambre de ladicte assaniblée. Sy donnera ordre (fue Icsdiclcs despèches soyent en touttc diligence envoyées et distribuées la part qu'il conviendra : à quoy se pourra ayder des solliciteur, ageni , premier clercq ou hallabardiers gaigez desdicts estatz.
X. Si^' lescjuclz, comme sur les aultres clercqs sermentez en la greffe desdicts estatz , dont ilz pourront avoyr chascun un à leur disposition, ilz auront la suj)erinlen(lence, sans toutesfoys avoyr rauthorilé de les pouvoir casser ou suspendre, demeurant icellc ausdicts estatz, n'est au regard de leurs clercqs rcs-
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poclivi'mcnt, et sy ncii picudi-e ou rccevoyr cii ladictc grclTc des nouveaux sans le gré et consentement dcsdicts seigneurs estatz.
XI. Iltm, et changeront leur cherge de sepmainc à sepmaine, ensuyvant le ehangeincnt du président, n'est qu'aultreraent ilz s'accordent par ensemble, ou que l'un d'culx soyt absent pour cause légitime et avec congié desdicts estatz ; auquel cas , Taultre dcbvra assister ledict président et soigner aux despèches, comme dessus, avec celluy que l'absent, avant son partcment, sera tenu substituer en son lieu, aggréable néantmoyngs ausdicts estatz.
XII. Item, sy feront tenir aultres registres, assçavoir: un pour y reprendre au neste toutes lesdictes résolutions, ordonnances et actes des estatz ; un troysiesme et particulier pour y annoter et coucher tous accords d'ayde faicts et des deniers furniz par les provinces, ensamble les ordonnances et assignations des payemens, sans préjudice de ceulx de la chambre des aydes; un quattriesme où que seront enregistrées les lettres et pièches d'affaires d'importance, selon leur occurrence; un cincquiesme particulier pour les affaires eoncernans le duc d'Alençon , et un sixiesme pour les affaires de la royne d'Angleterre.
XIII. Item, par-dessus le traictement ordinaire leur accordé de troys livres x solz tournois par chaseun jour, à chascun d'eulx, pourémolumens extraordinaires, pourront prendre des despcches cy-dessoubz spéciffîez le taux y apposé :
Premiers, de lettres closes en faveur d'une
partye iiij solz.
Pour plusieurs partyes viij solz.
De lettres d'induction ou d'advys en cas
favorable iiij solz.
Pour plusieurs ensamble vîij solz.
De pasport * . vj solz.
Pour plusieurs x solz.
Ordonnance de payement pour vacations
des partyes iiij solz.
D'appointemcntou appostille sur requestc, par où est au requérant accordée sa demande ij solz.
hem, d'acte libellé desdicts appoinctemens
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et apposlilles, tlcpesdié à la récjuisilioii
(les parlyes vj solz.
Pour plusieurs, le double.
De eonunission ou retenue accordée à la demande de parlyes quy en prouflileront par an quattre cents livres Arthois. xx solz.
Sy elles en prouffictent six cens livres Arthois XXX solz.
Et en cas qu'elle excède les six cens livres Arthois, le double.
Pour lettres de grâce afiin de pouvoir déservir estât par substitut xij solz.
Pour copie authentique à la demande des
partyes, du foeillel en grosse. . . . iij solz.
Quanta toutes aultres despêchcs, n'en pourront riens reccvoyr, soyt en gratuité ne aullrement, neaussy demandera quelun de l'assamblée des estatz, pour aulcunc des despêchcs que dessus : bien entendu aussi que lesdicts émolumens seront mys en quelque bourse commune, et répartiz entre eulx deuxégallement, de moys en moys.
Le tout néantmoyns jusqucs au rappel desdicls estatz, quy pour ce ne seront tenuz alléguer cause.
Rcc. de la Ch. des représent., t. III , fol. 347.
ïnstruclion pour l'agent et les clercs du greffe des états généraux.
Sans date (19avriH 578).
Instruction selon laquelle les agent, premier et aultres clercqs sermentez de la greffe des estatz généraulx auront à se conduyre et régler.
Premièrement, qu'iceulx, estantz receuz ou à recevoyr en service, presterontle serment, es mains du président des estatz, de teuir secrets les affaires de la généralitt', et de bien loyaul-
iiK'nl Cl diligoniniciil s cmploj'cr c( acquiur on leur cherge, rliascuii rcsi)t'('livciner»l , suyvanl les arliclcs cy-aprcs couchez.
El es dcspèclics et afl'aircs coneeriiaiis la greffe desdicls estatz, ilz scroiil. tenu/, recognoistre les secrétaires ou greffiers d'iceulx pour superintendens , et obéyr à leurs commandcmens quant à ce, à paine de correction arbitraire.
Sy seront tenuz, pour chascun respectivement entendre et vacquier à sa charge, de comparoyr à la greffe ou aultre chambre leur désignée, chascun jour avant l'assambléc desdicts estatz, sans s'en partir avant la sortye d'icelle, sy ce n'est pour cause légitime et avec congié du président ou l'un desdicts secrétaires.
L'office dudict agent sera de procurer qu'en toute diligence, et suyvant la cherge que ledict seigneur président, son assesseur ou l'un des secrétaires luy donnera, soyt effectué tout ce que par mesdicts seigneurs les estatz sera ordonné.
A quelle fin sera tenu , à l'arrivée et département de chascune assamblée, se présenter audict président, assesseur et secrétaires, pour entendre d'eulx s'il y a quelque chose à effectuer : de quoy il tiendra note, et soignera que le tout soyt réellement et prompteraent exécuté, à peine de s'en prendre à luy en cas de deffault ou négligence.
Et pendant l'assamblée desdicts estatz, se tiendra tousjours prest en la chambre prochaine, pour s'y trouver à l'instant qu'il sera sommé par son de la clochette t)u aultrement, affin d'entendre la cherge que ledict président, secrétaires ou aultre de ladicte assamblée luy vouldroyt donner pour les affaires concernantes la généralité.
Sy sera tenu de ramentevoyr les despêches à faire à ceulx quy en auront la serchc par la généralité, et poursuyvre qu'elles soyent achevées et rapportées, pour les faire mectre au necte et addresscr où il conviendra; et en cas de difficulté, il en fera rapport ausdiets estatz.
Et comme bien souvent se présentent despêches en langue thioyse, si comme instructions, commissions, retenues , passeports, missives et aultres, il debvra en faire le translat, soyt du thioys en françoys ou du françoys en thioys, toutes et (plantes foys que cherge en sera.
Item, après le département de chascune assamblée, viendra
AI>I>EM»ICES. 447
prendre lotilos les reiiuesles eiivojées à la eliainhrc des aydes pour adwscl si;j;ii('cs[|)ai-]le se(r('lairc. pour les n porter, sans les eonnnunicipier à jtarlye, ou (h'-elarci- (pi'elles so) cnt apposlillées, el songnera qnc les eommys des aydes y donnent el rcnvoyent leur advys; et en eas qu'ilz le luy délivrent, il sera tenu d'ineonlinent I iip|)orter, avee les pièclies servantes, es mains dudict seigneur |)résidenl , de son assesseur ou de l'un desdiets secrétaires.
Quant au premier elercq, sa cherge principalle sera de, par le commandement desdiets secrétaires, bien garder tous les registres, nninimens, tilles et lettriaiges desdiets estatz, et les inventorier et enliller par ordre et selon leur date, pour en sçavoyr rendre compte ausdicts secrétaires à toutes heures (jue requis en sera.
Et, au commencliement de l'assamblée desdiets estatz, sera tenu apporter sur le bureau, et à l'yssue d'icelle remporter, toutes les requestes, remonstranees et aultres munimens sur lesquelz ne sera prinsc résolution , pour les conserver.
Et pendant ladietc assamblée, debvra se tenir en la chambre là prochaine avec ledict agent, pour, estant appelle parle son de la clochette ou aultrement, se jjrésenter prestement en la chambre de ladicte assamblée, afïin d'y entendre et recevoyr la cherge et commandement qu'on luy pourroyl donner, soyt pour respondre des picches qu'il at en garde, ou aultrement procurer la despêchc de quelque affaire.
Davantaige,par eherge desdiets greffiers, il debvra cacheter toutes lettres missives et aultres despèches signées par l'un desdiets secrétaires , et les paequeler et faire addresser la part qu'il convient.
Sy tiendra note et copie de touttes pièehes escriptes aux provinces, et, comme premier elercq, aura regard sur les aultres clercqs, nffîn que les despcches soyeni expédiées deuement el en toute diligence; et, en cas de difficulté, en fera rapport ausdicts secrétaires.
Et affin que les affaires soyent tant plus secrètes, il ne délivrera aulcunes pièehes d'importance pour en faire copie, n'est qu'il soyt au préallable ordonné par lesdicts estatz d'en faire la copie, lesquelles copies faicles il debvra distribuer par ordre aux députez des provinces.
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Sy ne se meslera de délivrer aulcunes pièches aux partyes sans chergo expresse de l'nn desdiets secrétaires, de tant nioyns leur coniiiuinicquer c! déclairer l'ordonnance qu'elles auront obtenue.
Et sy se contenteront, tant ledict premier elercq que ledict agent, des gaiges leur accordez ou à accorder de par les estatz généraulx, sans pouvoyr demander ou prendre quelque chose de personne pour le faict de leur clierge respectivement.
Les aultres clercqs de la greffe et cliascun d'eulx auront à grossoyer et mcctre au necte ou copier correctement toutes despêches que lesdicts secrétaires, ou, par leur cherge, ledict agent ou premier elercq , leur enjoindront, sans aulcune difficulté, à peine d'à chascune foys forfaire dix solz Artli. d'amende.
Lesquelles despcches mises au necte, ou copies faictes, ilz seront tenuz délivrer ausdicts secrétaires ou ausdicts agent et premier elercq, pour en estre faict comme sera requys, sans en pouvoyr faire distribution ou part à personne, n'est par exprès commandement desdiets secrétaires.
Et d'aultant que , pour l'importance des affaires concernans l'Empire, le duc d'Alençon, la royne d'Angleterre, les commissions, retenues et expéditions de guerre et aultres semblables, on en tient registre à part, les clercqs à ce choysyz ou à choysir par lesdicts secrétaires seront tenuz d'enregistrer le tout un jour après la réception ou envoy, ne fût que, pour la multitude ou prolixité des escripts, ou pour quelque empeschement, ilz ne peussent : auquel cas, feront néantmoyns tout debvoir de les enregistrer au plustost que leur sera possible, à peine de dix solz pour chascune pièche d'cscripture.
Item, que non plus lesdicts agent et premier elercq que iceulx aultres clercqs pourront emporter hors du comptoyr aulcunes originelles , ne aussy copie , à peine d'estre puny arbitrairement, suyvant l'importance des pièches.
Rec. de la Cli. des représent., t. III, fol. 349 v".
Ai'i'LNDir.KS. i i'J
Requête des bous huiirgeois de Bruxelles aux états (jènéniux{l ). Sans ilalc (13 doc(MTibre 1576?).
Supplient huniblonicnt les communs bons bourgeois de cestc ville qu'il plaise à Voz Seigneuries d'avancer en loule diligence la venue de monseigneur le prince d'Orainges, puisque, sans sa présence et assislcnce, les communs alFaires du pays ne se peuvent nullement parachever, conmie s'est trouve par expérience, passez quelques mois, et que parlant se face autant que, incontinent et sans délay, l'ouverture du chasteau de l'Escluse se face audict seigneur prince et à ses gens, et en oultre tout ce que sera de besoing à sa scureté (;2);
Aussy que les moyens généraulx de furnir argent se publient incontinent et se mectcnt en exécution, afin que par là ne se retarde la cause commune ;
[t) Celle requête n'est pas mentionnée dans notre Notice, parce que nous ne l'avons Irouvcc qu'après l'impression des actes de l'année 1S7G. Nous supposons que c'est celle à laquelle s'applique l'extrait suivant du proccs-verbal du 13 décembre 157C : « Plusieurs bourgeois de Bruxelles se sont lrouv(!z près les seigneurs » des estatz, requérants comme par la reuionstiance par culx exhibée. » {liésoi, des elats yen., 1 , 193.) Le même jour, les états généraux résolurent de demander au conseil d'État que la ville, le port et le château de l'Écluse fussent mis dans les mains du prince d'Orange.
(2) Déjà, le 25 octobre , les bourgeois de Druxelles avaient présenté aux états généraux une requête (qui nous manque) pdur cpi'ils appcl.issent le prince d"Orange. Vdv. />éso/. dcx ('laix gén.. I, 71.
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Que ilz bourgeois et ceste ville puissent releiiir leur capitaine général par eulx choysi et à eulx obligé avec serment réciprocque, sans qu'ilz soyent chargez de deux capitaines généraulx et cntrelant tombent en aulcun inconvénient irrécouvrable, et que aussy l'on ne laissera entrer aulcnns soldatz en cestc ville, sans préallable consentement de leurdict capitaine général et des IX nations;
Que les soldatz estans aux villaiges allentour ceste ville se mettent aux villaiges qui jusques à présent sont esté tenuz francqz, et que dores en avant Ion ne use daulcunes exemptions ny respecte nulz personnaiges en cest endroict, puisque maintenant la nécessité et charge sont si grandes et exorbitantes qu'il seroit désraisonnable vouloir user en aulcuns lieux d'exemptions, à extrême commune ruine de tous les aultres lieux, ou que finalement en toute diligence le camp se mecte devant Maestricht;
Et que les lettres interceptes de don Jehan, descouvrans son intention, se recouvrent et manifestent à ung chascun.
Arch. du royaume : cop.
Remontrance des bourgeois de Bruxelles ai/x états généraux (1).
Sans date (17 janvier 1577).
Messeigneurs , les bourgeois de ceste ville ne peuvent laisser de représenter à Voz Seigneuries, en toute humilité, queaulcungz d'iceulx ont esté mal édifiez et sont tombez en soupçon,
(1) Nous ne trouvons rien, relativement à cette remonlranoe, dans les Résolulioni des étals généraux.
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pour le iTfiiz (inc lumisicur de Rassingien et monsieur le prélal de iVinovc avoieiit laiet deiiti-er au eonipromis (ant salutaire accordé et signé par Voz Seigneuries, sans que personne s'en soit exempte que lesdiels seigneurs de Rassingien et de Ninove; et partant se seroicnt voulu asscurcr de leurs personnes jusqucs à ce quilz l'auroient signé (1), comme iiz avoienl aussy entendu que lïntenlion de Voz Seigneuries estoit que ung chascun de ceste vénérable assemblée le signât ou qu'il sen deùt retirer : joint que Ton veoit aller les affaires en telle lai'dance et négligence que rien ne s"estoit avancé depuis la venue du seigneur don Joan; mesme que le point ou faict d'argent, qui estoit le principal et plus néeessaiie, n'estoit en tant de mois avancé ny procuré, et que, du contraire, le pays de Brabant, mesme à l'entour de eeste ville de Bruxelles, se gaste de fond en comble par les gens de guerre qui sont et ont esté par quebiues mois continuellement en ces environs, de sorte qu'il en doibvcnt réussir grandz inconvéniens. Pour ausquclz obvier et ostcr tout foment de sinistre soupçon, ilz supplient que Voz Seigneuries vcullent faire signer Icdict compromis par lesdicts seigneurs de Rassingien et de Ninove, et faire former camp, la part qu'il sera le plus convenable pour les pays, des gens de guerre qui mangent iceulx pays sans aulcung service, et se, par faultedecluef,le mauvais ordre s'est tenu aux affaires publicques et tant importantz, que Voz Seigneuries, y remédiant (durant que iceulx affaires sont encores enthiers), veullent appeller et faire venir et comparoir en ceste assamblée monseigneur le prince d'Oraingc, comme seigneur principal entre les nobles et y estant intéressé, pour assister de conseil Voz Seigneuries en tout ce que la commune défence de la patrie
(t) On lil , dans le procès- verbal du 18 janvier: « Après avoir «y la lecture de ' l'infonnation prin-e par l'amnian ou souliz-aninian de Bruxelles contre ceulx quy ont aïonl-hier à niiyct fait l'apprcliension de monsieur le baron de Rassegheni et de monsieur le prf hit de Kveiilioven , il est résolu que icelle informalion, par laquelle appert que Jt-lian Vander Haçlien en est cause, sera délivrée es mains de l'ammnn et du ma;;islrat de la vilh; de Bruxelles, affin de faire faire droict et justice contre ceulx quy ont faict faire ladicte appréhension, sans congie d'iceulx ayans authorité, et ce pour la conséquence, et que néannioings lesdicts du magistrat feront la remonstrance à Ifiirs membre^ selon Tescript pour ce faict. >i ficso/. des etnt* gén.. Il , ^."ï.
|)()ijir;> rt(iiu rif; iwccq les asseuranccs aiidicl soigneur prince telles ([lie (le raison, e( comme icelles Voz Seigneuries ont. dès Joingtemps esté résoluz liiy faire avoir, mais n'en a esté i'aicte exécution. Supplians derccliief irès-instament sur ce vouloir pourveoir, à ce qu'il soif prévenu à tous désordres et ineonvéiiiens. Ce faisant, etc.
Arrli. (lu royaume : MS. d'Aleganibe, t 1 , fol. 89
Mfmoue de ce (fue l'on pouroit remoHSfrer en substance mix bourgeois (1).
Sans date (janvier 1^J77 ).
Messieurs , il ne fault point s'esmervciller que vous aultres estes troublez et altérez à cause de la rigeur et gouvernement estrange des Espaignolz, ensemble de leurs cautcles, practicques, entreprinses, foulles, oppressions et insolences exécrables : car, pour le mesme efîect, tous les prélatz, seigneurs, nobles, gentilzhommes et magistratz, mcuz de juste passion, se sont résoluz, pour délivrer les bons subjectz de par deçà de ces misères, à prendre les armes contre la tirannie dcsdicts Espaignolz et leur adbérens, aïans à ces fins faict la pacification avec monseigneur le prince d'Oranges, et aussy certaine union et compromis pour assister les ungs les aultres à l'expulsion dcsdicts Espaignolz , et remettre les pays en leur ancien estât et prospérité : de sorte (pie tous sommes délibérez de vivre et mourir ensemble pour la liberté et protection de
(1) Titre lexluel. Ce ruénioire est aux arrliives, en namand ol en français. L'original est le texte flamand ; il est de l'écriture du .secrétaire Berl y. il fut rédigé pour que le magistrat en donnât comniunicalion aux trois membres de la ville, à l'occasion du départ du conseil d'Etat et de quelques-uns des députés des états généraux pour Huy, au mois de janvier 1577, et jjour servir de réponse à lu remontrance des bourgeois du I" de ce mois. (Voy. la note ;i l,i page '(5t.)
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nosli'c pairie cl aussy de vous aullrcs. El, pour exéculer le loul, ne rcsle que une lionne correspondance el inlelligence enlre lesdiels prélalz, seigneurs, nobles et aultres estai/, et aussy de mcsseigneurs du conseil d'Eslal; et convient obvier aux maulvais desseings d'anicuns espritz instiguez par pure malice, ou subornez par les Esjiaignolz niesnics, pour nous mettre en dissension, et avoir tant jilus facilement moïen de nous massacrer ou mettre en perpétuèle servitude, comme à présent Ton voit que aulcuns, soubz umbre du voïagc de mesdicts seigneurs du conseil d Estât et de quelques députez des estalz vers le seigneur don Joan, sèment maulvais bruiclz, pour mettre le tout en désordre et confusion, où, à la vérité, n'y a cause quelconque de double ou craincte, pour n'cstre le voïagc dcsdicts seigneurs du conseil dEstat et des députez des cstatz à aultrc fin que pour faire par lediet seigneur don Joan effecluèlement sortir lesdiels Espaignolz, sans ultérieur dilay, et de ratifier ladictc pacification avec lediet seigneur prince cl tout ce que a esté faict jusques à présent, sans d'ores en avant recevoir ny admettre aulcuns cslrangiers, ou d'à faulte et prolongation de ce que dessus, procéder vivement j)ar lesdiels estalz à la relraiete dcsdicts Espaignolz et leurs adhérens. Priant partant que veuillez bien considérer le tout, el tenir bonne et mutuèle correspondencc avecq lesdiels seigneurs du conseil d'Eslal, prélalz, nobles et aullrcs des estalz géncraulx , et, s'il se présente quelque double, soupçon ou scrupule, députer quelques-ungs bien cnlenduz d'entre vous aultres, pour vous donner satisfaction el conlententement, sans à toutes occasions faire apprélicnsion des seigneurs et semblables exploiclz , qui ne peuvent servir que pour altérer les estalz el mettre division entre iceulx, ensemble pour entièrement afToiblir noz forces et augmenter celles de l'ennemy, lequel par ce moïen viendroit bien facilement à ce qu'il prétend : à quoy convient obvier, si ne voulons nous-mesmes cercher noslre propre ruine el désolation, y joinct que ccste bonne principale ville, estant dcsjà descriée, en acquiert augmentation de mauvaise réputation, si qu'en la fin personne n'y vouldroit venir ny demeurer, où nous faisons touls debvoirs que scaurions adviser. pour la remettre en négociation, fleur el prospérité.
4oi APPKNDICUS.
Requête présentée par les bourgeois, bons patriotes, de Bruxelles au comte de Lalaing , gouverneur , capitaine général et grand bailli de Hainaut (1).
Sans date (mai ou juin 1377).
Monseigneur, comme l'on treuve journellement par expérience que, combien que pour le repos publicq s'en font pluisieurs publications des placcartz, les officiers et magistratz estans enchargez d'en meclre à exécution iceulx placcartz , que toutesfoys nulle exécution se faict, non plus que comme sy les placcartz et publications ne scrvoient pour aultre chose sinon que pour abbuser le commun, ce qui se voit à Toeul si ouvertement qu'il y n'y a à contredire, comme appert par l'exemple dernier, résonant encoires la vois aulx oreilles, assçavoir : que, pour l'asseurance promise par les bourgeois de ceste ville de Bruxelles à Son Altèzc, avant son entrée, qui estoit le premier jour de may dernier, l'an lu77, la publication se faisoit le jour précédent, dernier d'apvril, que tous ennemis et extraingicrs de toute nation avecq leurs adhérens s'en retireroient hors de ceste ville, endedans xxnn heures, sur paine de la hart.
Ceste publication a esté rcnouvellée le xi""= dudict mois de
(I) C'est à ceUe requête que don Juan d'Aulriche faisait allusion, lorsqu'il disait , le 8 juin, au magistrat de Bruxelles : « On m'a remis, il y a deux ou » trois jours, une requête adressée au comte de Lalaing, au nom des bons bour- ■u geois de cette ville, et dans laquelle on exige le renvoi des conseils du roi et de » la maison de son gouverneur, de plusieurs personnes portées sur une liste qui y r est annexée. Ensuite les auteurs de celte requête , qui prennent le titre de goede » patriolen van dese sladl , demandent qu'on nomme un prévôt, et indiquent comme >. apte à en remplir les fonctions Nicolas Cockaert, né bruxellois, etc. Celte de- » mande est basée sur la Pacification. Mais, si chacun l'interprète à sa manière, <• elle deviendra une source de désordres , et je suis certain que les trois membres » ne l'entendent pas ainsi. » (Henné et Waijtebs, Histoire de la ville de Bruxelle», 1,456.1
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niay ; et, comme de ce aussi nulle exécution se faisoit, les bourgeois, voiaiilz ajjprocher la fcstc ou dt-dicalion de la ville, qui estoit le xix°"= d'icelluy mois, ci-aiiidanl quohiue inconvénient, parleur soigneus désir à la républicquc, l'ont faict admonition de bonne lieiiic, par roquoste, que l'on pourvoicroil en temps , ce que n'a esté faict; mais api'ès, le xxn"", Ion a faict arrière la troisième publication dudict placcart sur la retraicte et sortie de tous soldalz cstraingiers et gens de guerre ctaultrcs, sur la racisme paine de la hart, aussy de cculx (alors que l'on sçavoit bien) estans plusieurs en ceste ville, ayantz esté au sacq d'Anvers, Maestricht et aultres lieuz. L'on trouvera que l'oflîcier de ceste ville, au lieu d exécution des placcariz qui devoit faire, les a salve et mené liors de nuicl par batteau, telz qui estoient en la paine des placcartz susdicts, sans que l'on trouve qu'il a jamais faict exécution de quelcun , ne devant ne depuis : clioses méritans exemplaire correction, de vie et corps, considérant mesmes que, durant ces troubles icy, il n'a jamais faict appréhension ne justice ne exécution des traictres et ennemis, ains les a tous relaxé, aussy ceulx qui lui ont esté livrez en grand nombre par les bourgeois , à leur très-grand dcsplaisir. Par quoy, et ces choses de tant grand pois, considéré que ce sont faultes en faict de justice et office, contre son serment, estantz vraiz crimes irrémissibles, et afin que par telz ou semblables actes ceste ville et bourgeoisie, ayant respondu de leur part pour l'asseurance dudict seigneur don Jehan d'Austrice (auciuel à sa personne ilz plainemcnt se confient) n'advienne plus grand scandai et inconvénient, que causcroient lesdicts estraingiers, ennemis et leurs adhérens, et mesmes principalement ceulx aussy qui ont esté saisiz en ceste ville, et aultres suspectz, embuz de iancliien venin et haine contre le repos et bien publicq et de tous bons palriotz, et cncoircs journcllemont et nuict et jour se trouvent au conseil et aultre part, allentour de sa personne, directement contraire à la pacification, le pensant gaigner à leurs desseins et continuer leur anchien malvais train de gouvernement, et mectre les bons bourgeois en la maie grâce de Son Altèze (que Dieu ne veulle) : par quoy et alïin que, pour le bien jjublicq, au repos du commun et tous bons palriotz, dont dépent le service de Dieu et de Sa Majesté, soit ponrven contre tous inconvéniens. A quoy
les bons bourgeois palriolz de ccste ville tic Bruxcilos clésirantz obvier, tant que en culx est, par leur soigncus désir qu'ilz ont au bien de la républicque, ont bien voulut donner à eognoislre à Vostre Seigneurie ce que dessus, priant d'y vouloir tenir la main : premièrement, aflîn que les anchiens ineonvéniens et maulx du pays soient remédiez et ne s'en aillent de mal en pis; que ceulx susdicts soient déportez et suspenduz de leurs estatz et offices, et que cependant, ensuyvant les articles de la pacification, ilz se déportent de s'en trouver aulx consaulx et à l'exercice de leurs estatz et offices, jusques à la décision de leur cause et affaire par les estatz généra ulx de tous les pays de par deçà, ensuyvant l'cntrecours et capitulation de la pacification et les conditions de leur relaxation, et quant aulx aultrcs suspectz n'ayant esté saisiz, jusques à leur purge faicte; secundement, considérant que, nonobstant toutes publications des placcartz susdicts tant des fois réitérez à la charge de l'officier de ceste ville, que toutesfois ne s'en fait rien, ne visitalion des maisons, liostclries, ne appréhension des personnes compripses aulx placcartz, et mesmes la dissimulation, et que pis est, considérant la défension et relaxation des telz, pour doncques affranchir et purger ceste ville et aultres, et en général tous ces pays, des ennemis banniz et gens suspectz, sy comme Espagnolz, Italiens, Bourgoinnons, Allemans et toutes aultres nations, sans exception, aussy naturelz du pays, leurs adhérens, de quelque nation et qualité qu'ilz soyent, ayantz tenu la partie avecq les ennemis espagnolz et tous aultres suspectz et adhérens susdicts et latitantz et se tenantz secrètement ou en publicq , après la publication des placcartz déclarés ennemis , tant es bonnes villes , franchises , que dehors d'icelles , au pays, chà et là, tout partout, sans exception du lieu quelquonque, où ilz seurement se pensent muer, latitcr et salver dedans ces pays, en fraude de la publication des placcartz contre eulx en aulcunne manière publiez. Sy est-ce que, pour la conservation et repos des pays et prcviléges, ensemble desdicts placcartz , affin que par vive et rigoureuse exécution diceulx soit pourveu contre toute fraude des ennemis, gens suspectz et leurs adhérens, et lesquelz, par contrevenlion des placcartz, se fîans et enhardians, soubz umbre du support, faveur, dissimulation des officiers de ceste ville et aultres, ou
AI'l'LNIilCUS. 457
iic''i;liy(iirc' (les ulllciei's , do deiHoui'ci" ci) ces i>a\s, lalilaus ou cil |)ublicq, les l)ons palriotz de ccslc ville de JJruxelles, pour le bien puhlieq, dcsiranl sur tout cstre pourveu, ont bien voulu donner à eognoislre à Voslre Seigneurie <pie Nicolas Cockaei't, natif bruxellois et prévost géiu-ral de la mer, estant aux gaiges des eslatz, honinic fort expert au faict de justice et en son office, et principalement considérant qu'il est homme ayant cognoissancc de la plus grande |)art de tous Espagnolz, ennemis, gens suspect/ et adhércns, dont ung grand nombre sont en sa subjeclion , comme mariniers, soldatz, capitaines et aultrcs officiers des baltcaulx a}ans été au sacq d Anvers et alieurs , estantz dcmourez , après et contre les placcartz , au serment des Espagnolz, ennemis de la patrie, ont instamcnt prié et requis lediet Nicolas Cockaert de vouloir prendre la charge et, en ce que dessus, faire son debvoir, pour faire quile et purger ceste et tous aullres villes, franchises, villaiges et, en général et particulier, tous les pays, tout partout, sans exception, de tous ennemis, leurs adhérons, do toute nation, de quelque qualité ou condition qu'ilz soient, par moyen de l'exécution desdicts placcartz, selon leur forme et teneur, avccq assistencc, si besoijig est, de l'officier du lieu où telz ennemis, gens suspectz et leurs adhércns seront trouvablos, et ce sur ses gaiges ordinaires : à quoy il a accordé, moionnant qu'on luy donne assistencc de six chcvaulx et do six piétons, aux gaiges des pays. Priant Vostre Seigneurie à ce aussy vouloir tenir la main, pour lasseurance non-seullemont de ceste ville de Bruxelles, mais aussy pour toutes les aultrcs, et en général |»onr tous les pays. Et ferez bien.
In-i" de 5 feuillets non chiffrés , iinjtriinc chez Michel deHamonl, à Bruxelles M.D.LXXVlll.
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Reinonlrunce des hourijeois, bons patriotes, de Bruxelles aux états généraux (1).
Sans dale (juin 1577).
Messeigneiirs, comme ainssy soit que les bourgeois, bons pati'iotz, de ccstc ville de Bruxelles, en bon nombre, ayantz considéré que la pacification faicte à Gand (combien que par la majesté de nostre roy, comme duc de Brabant, et don Jehan d'Austricc, gouverneur, confirmée) ne s'accomplit, et principalement point quant aulxpointz concernans la sortie etretraicte des ennemis estrangiers, comme nommément les Allemans, Espaignolz, Italiens, Bourgoingnons et aultres nations, aussy les naturelz et adhérens suspectz, ayantz tenu la partie avec les ennemis, Espaignolz , Allemans et aultres, ayantz saccagé les villes, comme Alost, Maeslricht, Anvers et semblables, et aultres actes d'hostilité comiz , par les placcarlz bannis hors des pays, dont ung grand nombre sont encores latitans chà et là , se tenans tant secrètement que en publicq icy au pays,tants es bonnes villes que aultre part, et aussy nommément en ceste ville de Bruxelles, en grand nombre, et aussy que ceulx qui ont esté saisiz en ceste ville (desquelz la cause par la pacification a esté remise jusques après la cognoissance des difficultez, à prendre par les estatz généraulx de tous les xvn pays de par dechà, ensuivant le ix"" article de la pacification), et que toutesfois, avant qu'ilz soient purgez par sentence, ilz 'se trcuvent journellement aux consaulx cl aultre part, en ce directement contrevenantz la pacification, et aussy que, combien que tant des publications des placcartz qu'ils se font, soubz umbre de
(t) Nous n'avons eu connaissance de celte remontrance que lorsque noire volume était terminé. Elle doit avoir été présentée aux états dans les premiers jours de juin.
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vouloir purgei- la ville des onneiuis, cstraiigieis, gens suspectz et adhcit'iis, et eoiilre les soldat/., sur leur sortie, sur paine de la liart, nulle exécution se lait, aiiis ciiaeuii va el vient et demeure en ceste ville, laquelle, et aussy la eourt, en est fournie, tant des Espaignolz, Italiens, Dourgoingnons que aultres suspeetz, aussy naturelz de ees pays, et dont aussy lExeellence de monseigneur le prinec d Oraiiige en a laiet ses plaintes à Voz Seigneuries; et comme la bourgeoisie de ceste ville de Bruxelles a respondu, aultant que en eulx est, pour l'asseurance de monseigneur don Jehan dAuslricc, gouverneur, avant son entrée en ceste ville, et craindant que Icsdicts ennemis et gens susi)cctz poiroient practiquer aulcun inconvénient, ou quelque acte d"Iiostililé, en Iraude des bourgeois de ceste ville, et pour les mcctre en quelque liasart de leur vie, ou aultrement donner occasion des combatz, par oii les bourgeois scroicnt en dangier d"éclicoir en (juelque inconvénient, suspicion ou aultrement en la maie grâce dudict don Jehan : pour doncqucs obvier à tous telz inconvénicns et semblables, et aussy afin que la pacification et les placcartz seroient observez et mis à exécution, Icsdicts bourgeois de ceste ville ont, premièrement, de bouche, donné à cognoistre à plusieurs bons seigneurs en substance ce (]uc dietcst, lescjuclz layantz trouvé bon et nécessaire que sur tout seroit pourveu de honne heure, les remonstrantz depuis ont le mesrae donné par requeste à monseigneur le conte de Lalaing, gouverneur et grand baillieu d'ilaynault (estant aussy membre des estatz généraulx), et en qualité comme intercesseur prié d'y vouloir tenir la main. Mais, comme son parlement a esté fort hâtif (I), a tant faict de sa grâce, par moyen de monsieur de Mointengny, son frère, que icelle requeste a esté donné en la main de monseigneur don Jehan, gouverneur (les bourgeois ayantz espéré que le contenu dicelle fusse esté premièrement communiqué à Voz
(1) On lit , clans les profès-verh.iux des états généraux , séance du 21 mai 1577: « Monseigneur le comte de Lalaing s'est comparu et a prins congié, disant que son » estai de lieutenant général est expiré , parce que monseigneur don Juan d'Aus- » triche est capitaine général ; priant messieurs de prendre en gré son service, r {Résol. des étals yen., Il , 510.)
Seigneuries); mais les afl'aires tant soudaines dudict seigneur de Lalaing n'ont permis. Et eomme ladicte requeste, contient complainte fondée sur contravention de la pacification et fauite de justice, et aussy tendant tant seullement à la conservation et exécution de la pacification et .jilaccartz susdicts , à quoy plaira h Voz Seigneuries, comme supérieurs, ausquelz compètc, de iaire entretenir et observer, mectrc en exécution le traicté de la pacification de Gand et les placcartz susdicts, mesmes considérant les faultes prédictes, et pourtant cculxà qui ceste cause appartient, et ausquelz les remonstranfz prcndent leur recours, alïin de vouloir, en faveur [du] publicq, tant faire que provision par monseigneur don Jehan d'Austrice, gouverneur, sur ladicte requeste (comme fondée en toute raison et équité) soit accordée. Et ferez bien.
In-4'' de 5 feuillets non chiffrés, imprimé chez Michet de Hamont, à Bruxelles, M.D.LXXVIII.
Remonstrance faicte par auchuns de Bruxelles à messeigneurs les estatz généraulx des Pays-Bas (1).
Sans date (l™ octobre 1577).
Premièrement, que le siège devant Namur soit faict incontinent, sans aulcune dilation.
Que on mande les munitions et bastcmens ou batteries de Malines, dont n'est aulcune mention, comme s'il, n'y avoit danger quelconque.
Que on lève des cbariotz et pionniers.
Que on lève gens en bonne villes jusqucs à la x"^ personne, aussy par tout le pays, faisant les marcher vers l'ennemy et le pays de Luxembourg, alliez audict ennemy avecq la Bour-
(1) Titre li(lrr;il.
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goiignc. pour les hi'uslci- cl raser, (•oiiinic (nmiiiys de leur propre pa(rie.
QiK! on nielle garnison en Malines, pour garder le ihrésor (le Tamunilion.
Que on nielle garnison à Louvain , Tilmon , Nivelle et aullres villes.
Il fault faire armer lout le pays et faire monstre générale.
Il faull faire nouveaux niagislralz, par touls les xvn pays, de bons et sincères patriolz, n'ayantz aulcunc intelligence avccq l'ennemy, sans dcrogalion des prcviléges, ayantz seulement cognoissanee de la justiee.
Il faull faire alliance de toutes villes et faire ung conseil de leurs membres, pour avoir toute cognoissanee des troubles, guet, fortifications et prospérité dicclles, avecq bonne intelligence avecq le magistrat, et que chascune ville payera une quantité de gens de guerre : commandant à chascune ville de tenir bonne correspondcnce et faire service I ung à l'aullrc au besoin.
Il fault choisir, en chascune des xvn provinces, deux nobles et deux hommes doctes, sçavans, les plus sincères et bons patriolz que on poura trouver, pour desdicls Lxvni personnes faire le conseil clEstal, finances et conseil privé, pour servir le temps de trois ans au j)lus, à la discrétion des estalz gcnéraulx, lesquelz eslatz généraulx auront tousjours la superinlendence dudil conseil d Estât, finances et privé.
Il fault incontinent osier du conseil des eslatz généraulx toutes suspectes personnes, comme pensionnaires cl aullres, jaçoit gens d'Esglize, usans, en préjudice des subjectz du pays, de protestations, comme favorites des cnnemys du pays et de l'inquisition d'Espaigne; et est conseillié à eulx qu'ilz se transportent, avant (jue à eulx ne vienne aulcun inconvénient, et «pie on mande en leurs lieux des aullres synccres et loyaulx personnes à ce esleus par leurs membres , avecq commission par serment dadvancer le bien publicq, sans avoir aulcune intelligence avecq les cnnemys du pays ou l'inquisition, avecq promesse de dénommer lout ce quilz entendront au désadvantaige desdicls pays et eslatz, soubz peine de perdre corps et biens, à la discrétion desdicls eslatz.
Semblablemcnt, l'on déportera incontinent les ayantz charge
de guerre, vivres, chariotz et munitions, tant ceulx qui sont favorites des estrangcrs espagnolz, Barleniont, et aultres suspectes personnes, que ayantz servy au duc d'AIve, Requesens et conseil des troubles , ou ayantz ofliccs et rentes en Espaigne, et natifz i'Iecq, ou ayantz directement ou indirectement prouf- (Icté à quelque spolie ou saeq du pays; seinblableraent Bourgoingnons et Italiens.
Item, que on mande incontinent tout le rt'giment du seigneur et due Casimire, sans aulcun délay.
Item, que on mande le secours et assistence de la royne d'Angleterre.
Item, que incontinent on escripve à la Majesté Impériale et à tous roys, roynes et potentatz, tant d'Allemaigne, d'Angleterre, France, que aultres, en les suppliant de rappeller tous leurs subjectz et gens de leurs pays qui se pouroyent avoir donné au service de pcrjure don Joan, sur peine de corps et de biens, jusques se prendre à leurs femmes et enfantz, et que ausdicts seigneurs on envoyé une justification pour veoir nostre juste cause et defTence , et qu'ils veuillent deffendre à leurs subjectz de point donner ayde audiet don Jan , ains l'endommager aveeq ses alliez.
Et que semblableraent Ton mande le mesme à tous cercles d'Allemaigne, aveeq une mesme justification, en les suppliant de donner secours aux estatz desdicts Pays-Bas, comme leurs voisins, contre ung perjure don Joan et roy liran, ministre de l'inquisition d'Espaigne, attendu que ledict don Joan sera prest de toute sa force, aveeq xl"" hommes, contre la feste de S'-Lucq prochainement venant, et ne cesse pas d impartir sa justification aux seigneurs de l'Empire , comme à Francfort et aullre part- Suppliant humblement pour bonne defTence en eeste juste cause, et de bien vouloir adviser sur les moyens susdicts, pour oster de touts services les gens suspeetz, semblablement toutes mengeries, exactions et concussipns des gens de guerre, aveeq bonne discipline , faisant lesdicts gens de guerre marclier vers le camp à Namur, devant que l'ennemy ayt ses forces serrées.
Arch. du royaume : MS. d'Alegambe, t. II, fol. 164.
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II
Fiequolo dvs bons bonrrjeois de la ville de Bruxelles aux états (jènèraux.
Sans date (22 décembre 1577).
Mcsscisçncurs, 1rs bons bourgeois de ceslc ville de Bruxelles ont entendu qu'il y at aulcuns mauvais espritz qui les taxent de ee (ju'ilz se nieslent trop des affaires publicques qui se traictent iey ()ai' vous aullres, messeigneurs : dont ils se resentent bien griel'vement, ear leur intention est et n'a esté jamais aultre, sinon que la eanse qui se ti-aiete par Voz Seigneuries est une aelion |)opulaire, dont à cbaseun bourgeois, teste pour teste, eonipèle aetion enlièi'e, non veullanlz ou sopposantz toutz les aultres; et ne j)ensent })as (juil y ait des bons eerveaulx d'entre Vosdietes Seigneuries ou si despourvenes de sens commun, qu'ilz n'entendent cela. Pourquoi, messeigneurs, il vous plaira entendre et jjrendre de bonne part ee que s'ensuit.
Premièrement, ils ne peuvent comprendre que toutz les plus grands eslalz et oflices se déservent sans quaulcun de Brabant soit cognu et mis en estât et oflice, là où le pays de Brabant est pourveu de gentilzhommes, gens de guerre, seigneurs et capitaines, et gens doctes, sy bien que nulle autre province.
Secondement, il leur samble grand désordre, considérant que les causes communes de si grand poix et importance se traictent par pluralité de voix, qu'on donne à ung pensionaire de Malines, Tournay, Tournésis, Valencbicnnes et samblables petittes provinces, aultant d'aulborité en leurs opinions, qu'on faictà un estât entier et principal de Brabant, Gueldres, Flandres, Artboys, Haynault, Hollande, Zcelande et aultres : sur quoy, messeigneurs, il vous plaira mectre aultre ordre, pour éviter à tout inconvénient.
D"aultre costé, messeigneurs, lesdicts bons bourgeois entendent qu'il y a aulcuns d'entre vous quy, jusques ores, ont retardé les causes communes bien dangereusement, soubz umbre qu'à toutz propos viennent à entreracsler principale-
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ment iliux poinclz : 1 img est laulliorité cl l'obéissance du roy, laultrc la religion catholicquc romaine (1).
Et, comme nostrc cause commune consiste principalement à l'aclvanccmcnt pour résister à noz ennemis de touttc force, si nous voulons préserver nostre vie, biens et enffantz, si supplient lesdicts bons bourgeois que leur bon plaisir soit, sans respecter l'authorité et obéissance du poy , au nom duquel don Joan, au lieu de la paix jurée, nous faict la guerre, sans aussi respecter la religion calholicque romaine dont il n'y a question , comme ce point estant notoirement réservé en la pacification de Gand, que l'ung et l'aultre et chascun de nous, parensemble joinctcment, mectantz en œuvre toutte nostre puissance et conseil pour incontinent mectre à bas nostre ennemy, pour par ce moyen saulver noz vies, corps et biens, lesquelz nostre ennemy prendrat en proye, tant des gens d'Église qu'aultres, en cas qu'il peult estre maistre de nous aultres.
Et comme, depuis peu de temps en çà, par adventure trop tard, ledicl don Joan avec ses adbérens est déclaré ennemy de la patrie, et que depuis monseigneur l'arcbiduc Mathyas d'Austrice avec nous scroit accordé, sur certaines conditions, d'estre gouverneur général des pays de par deçà, et combien qu'il est grand prince et du sang, toutlesfois jeune pour si grand charge, et qu'ainsy, pour nostre asseurance, il y convient establir ung conseil bien principal des gens assceurez, expers et doctes, bons patriotz et bien affectionnés pour le repos et bien de la république de nostre povre patrie tant affligée, affîn que ne retombons plus en semblables ou plus grans inconvéniens que de don Joan, sy viennent lesdicts bons bourgeois, poulsez de la grande affection qu'ilz portent à leur patrie, prier qu'il plaise à Voz Seigneuries sur ce point bien soigneusement délibérer, et tant faire que Icdict conseil soit establi des gens savantz, idoines, expérimentez et bons patriotz, sans reproce, comme dessus, mcslez de chascune province allendroit de chascun.
(1) On lit, à la marge de ce paragraphe, dans le manuscrit d'Alegambe : o Sur » ce présent escrit , leur fut dict de nommer et spéciffier ceulx qu'ilz tiennent pour « suspectz de retarder les causes communes. Suivant quoy, fut par eulx exhibé » l'aultre escrit , le xxiiii™« dudict mois, »
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«•l incarnes que mcsstigiu'urs vculleiil cuiisidért'i' ijut' la tliic(' de Brabant, entre toutles les aullres provinces, est la première et |)rin(i|)alo, et aussi bien snngnrusonicnt respecter que ceste ville de Bruxelles est la rln l'-ville de tout tes les aultres, eousliluée en la liayne de l'eniieiny, à bu|U(lle il estime em])l()yer toutte sa force pour la mectre au sae, pillage et mein-drie, estant pour le présent ville frontière; se tenantz assecurcz (^'en «•as quilz peuvent estre maistres d'icelle, il se tient assccuri' de loultes les villes et pa\s, et la([uclle at esté la première et i)riueipale qui s"at osé o[)poser, j)ar bonne raison et privilège quaultrement, contre les horribles desseings du due d'AIve, nonobstant quil estoit en eeste ville avec louttes ses forces d'armes , et depuis ses successeurs, tellement que eeste ville est calomniée des ennemis d'estre cause de la révolte de toutz les pa}s el villes, tant pour Popposition du x"'" et xx""" deniers, que pour avoir eontrainet de sortir les Espagnolz hors eeste ville; que depuis aussy, les Espagnolz estantz venuz de Zierixée et appeliez par lettres à Bruxelles pour la venir saccager, et les ayantz repoulsez, par désespoir se sont par aultres lettres trouvez en la ville dAlIost et depuis en Anvers, dont est ensuivy le mal tant exécrable que tout le monde en sçait à parler, et que leur en souviengue qui ont esté cause de tout ceey.
Par quoy, mcsseigneurs, lesdicts bons bourgeois supplient bien humblement qu'il plaise à Voz Seigneuries bien meurement délibérer tout ce que dessus, et principalement que le conseil dudict archiduc se face et soit estably de telz personages que les estatz de Brabant et eeulx de Bruxelles (comme principalement intéressés et en dangier) peuvent avoir contentement, et <iue aucuns des personages à ce conseil déjà dénommez (si par admonition voluntairement ilz ne se vcullent déporter) soyent royez, dont on fera dénomination, si besoing est, et en leurs lieux soyent députez des aultres sans reproche, tels que dessus. Sy ferés bien.
Arch. fin rovaiimc : MS. H'Alp^ainlip , t. II, fol. 2H(i.
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luiil pn''se)il<'' aux états généraux par les bons bourgeois de Bruxelles (1).
24 décembre iS77.
En conséquence du dernier poinct de la remontrance exhibée, le xxu™^ de décembre, à messeigneurs les députez des estatz généraulx par les bons bourgeois de ceste ville de Bruxelles , sont lesdicts bourgeois (suivant vostre ordonnance verbale et qu'iJz voint le peu d'apparence d'aultre remède) occasionnez représenter à Voz Seigneuries ce que s'ensuit :
Premièrement, que la famé est toutte notoire que le seigneur de Champaigney se treuve chargé des poinctz ensuivantz, dont chascun samble eslre bastant pour ne le recevoir ny admectre en l'assamblée de Voz Seigneuries, et moins au conseil d'Estat de l'archiduc, assçavoir : qu'il est natif de Barchelone et par ainsy espaignol , de race bourguignonne , promeu de son frère le cardinal, lequel est diffamé de long temps d'estre architec-
(1) Voir la note à la page 305.
Cet écrit a été publié déjà par MM. Kervyn de Volkaersbeke et Diegerick, dans leurs Documents historiques inédits concernant les troubles des PayBas , Il ,\ 448 , mais d'après une copie défectueuse en plusieurs endroits. Nous avons d'autant plus cru devoir le reproduire ici, en nous servant d'un texte plus correct, que nous le faisons suivre de la réponse du seigneur de Champagney, laquelle était restée jusqu'ici ignorée.
On lit, dans le tome H, pp. 127 et suiv., des Mémoires anonymes sur les troubles lies Pays-llas que publie M. Blaes:
« Entre le commun peuple y avoit continuelle craincte de doubte de fidélité,
obstant les longues menées et abusions par aucuns tenans du costé de don Jan. Kt s'estantz aucuns bourgeois de Bruxelles informez de longue main desdictes .ibusives menées , en formèrent une remonstrance aux estatz généraulx, laquelle l'ut' mise es mains des dix-huict députez dudict Bruxelles, lesquelz la présentèrent ausdicts estatz généraulx, contenant plusieurs faultes et abuz d'aucuns seigneurs,
et entre autres du seigneur de Champaigny Et, aprez qu'icelle remonstrance fut
leute en l'assamblée desdicts estatz généraulx , où estoient aucuns desdicts bourgeois entendans lesdictes charges, ledict seigneur de Champaigny sortyt hastivement d'icelle assamblée, ayans demandé copie d'irelle remonstrance , laquelle liiy fut donnée environ les neuf heures du soir »
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l<iii' Cl tlircclciii' tic loiillcs les opprcssioMs, niiscics, calamili's cl h'oiiblcs (loiil le |)ay.s se trouve de si loni^tcinps enveloppé, à sa toltnlle ru vue, e( sij;nameiil ccslc ville de Bruxelles, Anvers, IJois-lc-Duc , Maliiics, Heri^lies, Hreda, Rureniunde, Mas- Iriehl cl plusieurs aullres; (lu<picl cai-diiial ledict Chauipaignel est le plus ap[)aranl lu'rilier, cl oui quasi loutz leui's biens en IJourgoigne; qui nous montre toutle inimitié. Et n'y et apparence que lediet Cl)am|)aii];nct vouldroit abandonner l'amitié et l'espoir de la succi'ssion dudicl son frère, et mcclie en bazard son bien, pour rafTcction qu'il l'ainl de porter à ce pays, iuy esfrangier, mais bien que tout procède dudict cardinal; les lettres duquel tesmoignent que le principal seing catholicquc qu'il porte consiste principalement en la conservation de la pension par deçà de xx"' ducatz, et qu'il ne se soulcic de la reste.
II. A quoy sert aussy que lediet Cliarapaignet s'est lousjours fort bien convenu avec la tyrannie du duc d'Alvc et du commandeur maïor, et qu'il a esté instrument principal de leur tyrannie allendroil du gouvernement de la ville d'Anvers, des nouvellifezy mises en œuvre, où il les a assist<; en qualité de gouverneur et y procuré plusieurs clioses intollérables , si
Dans une leUie écrite ;iiix états d'Artois , le 31 décembre, par un de leurs députés, nous trouvons encore rjuplques délails sur cet incident. Le rédacteur de la lettre rend compte du choix que les membres des états généraux envoyés ver* l'arcbiduc Matthias , à Anvers, avaient fait, d'accord avec le prince d'Orange, de ceux qui devaient composer le conseil d'Etat, cl il ajoute :
<• Laquelle dénomination rapportée en nostre assamblée par monseigneur le duc (d'Arschot) , quy en avoit fait office de secrétaire audict Anvers, auroit este débattue, l'espace de deux jours, par une bonne partie d';s provinces, que n'y vouloient avoir nuls prélat/., ny moins Saincte-Aldegonde; et, au lieu d'iceulx , on dénomma le seigneur de Champaignev, un conseiller de Flandre , nommé Beveres, <le Gand, et aultre. Lequel changement entendu par les bourgeois rie Bruxelles, comme aussy depuis par Son Excellence (le prince d'Orange), iceuix vinrent, en grande multitude, en l'assamblée des estai/., remonstrer que l'on ne (lebvoil révocquer la première nomination susdicte, en surroguant , comme ilz disoient , de inaulvais patriotes et véhémentement suspects, selnn que de tiii;l ce produisirent leurs renionsirances par escrit de trois foeulles de pappier, par fin lediet ChanipaigTiey, entre les aultrcs, est grandement vilipendé : offrant par eulx le tout vériflier. Qui a esté cause , le jour d'hier, l'on a esté constrainct de siiivre la
première dénomination faicte en Anvers )> (Arch. de l'Empire à Paris: cnllect.
(le Simancas , B i.'i , n" 77).
coninu' (jne la superiiUendcnce do touUes choses crimiiièles cl pollitiiqucs soroiiit es mains de luy et de deux oonsiliers par liiy noiniuez; qu'il scroit aussy chief des deniers de ladicle ville, avec la chambre y érigée à sa poste : le tout à son grand proufllt et contraire aux privilèges du pays de Brabant et la joyeuse-entrée, avec intércst indicible de ladicte ville, ensamhlc de ceste et aultres villes, et singulièrement des rentiers.
III. Qu'il at assisté à toultes énormes voyes d'exaction dressées en icelle ville par les Espaignolz et leurs adhérens, et nommément des deniers tirez par la f'uera villacos (I), ayant, au lieu de deffendre la ville, faict place et donné entrée ausdicts Espaignolz amutinez, lesquelz par ce moyen en ont tiré de ladicte ville \i\f mil florins à la charge des estatz de Brabant, en argent comptant, oultre les foulles, extorsions, robberies et mil aultres extrémitez y commises, excédant le double de ladicte somme, comme on dict.
IV. En oultre, a tenu la main aulx cottisations advancées contre les privilèges du pays, et les a faict exploicter et exécuter au quartier d'Anvers, Malines et pays de VVaes, dont, par son instrument, Abraham de Hertooghe, il en at eu la conduite et souveraine administration, non sans son grand proufllt et ruyne desdicts quartier et pays, ayant icelluy de Hertooghe aussy promeu premièrement en ladicte chambre des comptes dudict Anvers , et par après en la chambre des aydes de Voz Seigneuries, où il a faict telz services comme Voz Seigneuries sçavcnt.
V. At aussy de tout son povoir promeu le faict des nouveaulx évcsques et incorporation des abbayes, des coupures de leurs bois, fourages et [)lusieurs aultres ordures qu'on at veu advancer, tant par le vicaire Morillon comme lesdicts nouveaulx évesques et leurs adhérens, fort suspectz de malversation, et avec indicible oppression de touts gens de bien.
VI. Qu'il at esté fort privé avec lesdicts évesques, ensamble avec le nonce apostolicque, ayant logé ledict nonce à son retour de Namur, et avec icelluy, en présence dudict Morillon et
(!) Pour fucra rpUarox . expressions espagnoles qui signifient : •< Dehors, coquins ! >.
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•liH'l(|iU'>, iiiilliis sit'iis , Ifiui sciièU's ruiuliiuilicaliolis an plus tard (\v la iiiiict, sii^Daincnl aulx (Ici-iiiers jouis (lc\ant le (»ar- U'intul (Judicl uunci.'; lequel on sçail par avant avoir tenu j)luisieurs secrètes coraniunieations avec don Joan , tant à Malines que IVainur, teJlenienl (pie lediel nonce, et par conséquent, ledicl Clianipaii^nel et Moiiihtn , M'aisainhliiiileinent ont sceu et aydé les complolz et dcsseiiigz dudict don Joan, dont nous nous en resentons encoires, comme lediel Morillon, pour ccsle et aultres causes susdictes, se tient encoires absent.
VII. Que lediel Champaignet, nonobstant qu'il se sçavoit n'estre capable pour se Irouvei- enli'e les estatz de Brabant,a tant sceu pra(ti(iuier (pie, par faveur d'auleuns, il y a esté reeeu, contre les privilèges, pour la mine qu il portoit d'cslre ung des mélieurs patriotz et am}s de Brabant et bien publicq, aultant ou |)Ius (lue nul aultre : dont rexpéricnce depuis s'est montré du tout contraire, entie aultres, pour avoir esté ung des principaulx quy ont fait obstacle à ce que ne seroil admis gouverneur particulier pour la ducé de Brabant, et moins qu'à ce seroit receu le prince d'Oranges, ayant tâclié et faict toutz devoirs pour tirer à sa mauvaise opinion pluisicurs des principaulx seigneurs et membres, tant des estatz particuliers de Brabant que généraulx, grandement calumnianl la poursuite pour ce faicte, avec les privilèges pour ce alb'gbez et exbibez; montrant par cest elîect la malvcullance qu'il porte au bien dudict Brabant, dudict seigneur prince et des poursuyvans; mesmes aussy pour avoir empescbé pluisicurs très -bons moyens et desscings par les bons j)atriolz mis en avant ausdicts estatz, et notament à l'érection et clioix du conseil des guerres, du conseil d'Estat, restitution des privilèges, démolition des cbasteanix, et aultres semblables clioses.
VIII. S'est Icdiet Cbampaignct trouvé à Tenremonde, et depuis à Gand, avec les seigneurs pour le présent y estantz prisonniers, lesquclz et pluisicurs aultres de notable qualité il at enhorté et persuadé de trouver mauvais ce que par Voz Seigneuries estoit desjà décerné et aggréé toucliant lediet gouvernement particulier de Brabant, et qii'ilz devroint faire ligues au contraire, ayant mesmes dicté le j)rolest qu'il maintenoit tpie eeulx de Flandres devroint faire contre Icdict décret et aggréation de Voz Seigneuries, louchant lediet gouvernement
parliculici- de nnibiuil, et par ce et aullivs moyens lasché incrtre iesdieles d<'u!x provinces en disjonction : cause du saisissement du duc d Arschol et aultres seigneurs, et des dillicultez tic ce ensuivis et dépendantz.
IX. Comme au mesme effect il se Iroeuvecliargé d'avoir escril. ou laid eserire lettres fort séditieuses aulx villes de Bruges et Yprc et quelques seigneurs, allin qu ilz auroient à trouver mal le faict dcsdicls de Gand, et par voye de faict s'opposer à rencontre d'iceulx, et faict pluisieurs semblables cboses, lesquelles ledict seigneur duc a trouvé fort mauvaises et dangereuses, et pourtant protesté ouvertement de ne se vouloir mesler du faict dudict Cliampaignet ny aultres ses adliërens, en partie prisonniers audict Gand.
X. Estant ledict Champaignct eschappé à Gand , s'est retrouvé en lassamblée de Voz Seigneuries, où, par ses beaulx langaiges, il a gaigné (piehpies seigneurs de ceste assamblée, lesquelz ont avec luy faict secrètes ligues et tenu arrière-conseil, tascliant par ce moven de conduire louttes les affaires qui s'offrent, à leur poste; et voyantz qu'il y auroit dangier de peu de suite, ont par préjudice suggéré aultres opinions aulx aultres membres de Voz Seigneuries, pour les tirer à leur cordèle : tellement que par là on a veu que jusques olres ceulx de Hrabant en toutes choses ont estez postposez et préjudiciez, ensamble les plus saines opinions et conseilz, non sans advanchement des plus suspectz et reboutement des mélieurs patriotz.
XI. Et s'ugulièrement s'est ledict Cbampaignet montré par (rop amy ''t fauteur au président Sassebaut et aultres ayantz (en qualité d'cstrc du conseil d'État) soy portez comme esclaves des factions et intentions des tyrans, lesquelz il a voulu intro- (biire aulx prenn'ers degrez entre le conseil d'Esta't quy se de- \ l'oit érit'vr, à l'assistence du seigneur archiduc, nonobstant ipie le contraire avoit paravant esté résolu; et non content d avoir sur ce porté son opinion entre les estatz de Brabant, s est fort partialement ingr-ré es opinions des aultres seigneurs, membres et [)rovinces, les préoccupant de son opinion et empeschant la liberté de la leur en ce, tant partialement et avec (elle ferveur que de ce malaisément il a désisté après d'en estre ouvertement reprins.
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XII. Se U'ueuve Icdicl Chanipuiguel en uulue ('l)iiri>é d'a\uii' <'Oininis ou aggréé le s^aisisscinciil de inaistir Andrieu de Caïuelaco, uiigdcs priiieipaiilx du pays de Liège, doeleur es droiclz cl coiisilier de la cité de Liège, lecjuel a esté saisy par Pierre Cadet, lieutenant dudiet Champaigncl, et mené, à main armée, seerèlement, dung village à laidlre, bien xnn jours de long, jusques à la ville d<' Ilaulx en Haynault, j)our eslre mené à Henaix, seigneurie dudiet Champaignet, hors du pa)s de Brabant, du tout au eontrairc des privilèges dicelluy et des coneordatz desdictes deux provinces de Brabant et Liège.
XIII. Par lettres de Charles Foucre , eserites ou comnmniquées à Voz Seigneuries, est ledict Chanipaignet accusé de trahison allendroit de la ville d'Anvers et le sac d icelle, dont eneoires il ne s'en est purgé. Et quoy qu'il soit, certainement les povres conduites et mauvais ordre et soing y veuz tesmoignent assez <iue les chiefz, ()rcmiers en fuite, sans veoir rennemy ou coup fèrir, ne sont bonnement excusables de mauvais office et de ne mériter ultérieures conduites des gens de guerre ou affaires d'Estat, du moins sans prcallablcmcnt s'en astre bien purgés, principallcment par ledict Champaignet, ayantz telles notables faulles que par relraictes et fuites abandonner la ville d'Anvers au sac commis par deux fois, et en oultre se porter pourcoronnel, sans veoir ses gens, qu'on entend n'excéder le nombre de V ou vr, en Heu dung régiment enthier, dont il en a receu l'entière soldée, et qu'entre ledict nombre, aulruns principaulx ont excusé son absence : qu'il avoit bien à gouverner aultres choses, sça voir les estatz généraulx, et que sans luy tout alloit irtal.
XIV. Et affin de ne celer à Voz Seigneuries ceulx quy s'employent voluntiers aulx desseings dudiet Champaignet, tant ecclésiasticcjues que séculiers, disent quilz trouvent pour tel/, monsieui' l'abbé de Ilasnon, Bueho Ayta, le président Sassebout, le docteur Leoninus, le seigneur de Louvigny,le pensionnaire Provin, le prévost de Tournay, le sieur d'Oufïiny, et aultres (juy journellement hantent ledict Champaignet et tiennent avec luy secrètes conimuniealions cl arrière-conseilz.
XV. Oultre que ledict Sassebaut se tiouve chargé de nestr»' encoire purgé de son cmi)risonnemcnl h cause de ses préalable.-faultes : à quoy il est tenu avant qu'estre receu aux honneurs.
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l'slal/ fl ollifcs; suivant, la pacificalion de Gaiid , combien quoulire ce, il est notoirement eulpable de la violation des droiclz et privilèges du pays, commise allendroit de la réduction des rentes d'Anvers, coupures des bois des abbayes, quoltisations et aultres exactions et exorbitances.
XVI. Est aussy notoire par quelle importunité le docteur Leoninus s'est ingéré aulx affaires publicques, non sans notte manifeste d'ambition et avarice, ayant négligé sa profession ordinaire à Louvain , mais pas ses gaiges, et comment qu'il a marié ses filles avec Testât de consilier, tant en Brabant qu'au ronseil d'Utreclit, et advancé ses filz à estre capitaines devant que jamais avoir esté soldatz. Si Imec in viridi , quid fiet in arido? c'est-à-dire, si ledict Leoninus a sceu practiquer telle chose, estant privé et particulier, quèle chose peut-on espérer de luy, ayant par tel degré toutz ventz en pouppe?
XVII. Aussy s'en est vanté ledict Leoninus, souventes fois, que le duc d'Arscbot ne faict riens sans son conseil, et notament s'est souventes fois vanté que de son conseil estoit procédé que ledict duc a toujours temporisé, sans s'opposer à la tyrannie «lu duc d'Alve et aultres ses successeurs.
XVIII. Et la famé court, comme aussy il y a véhémente présumption, que des secrètes menées de tels et semblables cspritz soit procédé que pluisieurs personages principaulx palriotz, et notoirement des plus expertz et idoines pour déservir audict conseil dEstat, et comme telz par pluralité de voix de Voz Seigneuries ont estez choisis et destinez, et nommément monsieur le prélat de Marolles, le seigneur de Saincte-Aldegonde, jnonsieur de Steembecque et l'advocat Liesvelt, sont postposez à la liste, et, au lieu d'eulx, on a mis ledict Champaignet, monsieur de Havrec et aultres.
XIX. Tout ce que dessus, niesseigneurs, ne procède que de bon et parfaict zèle que les bourgeois de ceste ville, en toutte syncérité,portentaubien public, et du vray soingqu ilz ontquc le principal effect des poinctz et articles sur lesquelz l'archiduc Mathyas se doibt recevoir au gouvernement général , principalement resj)ectantz l'inlégi-ilé du conseil d'Estat, ne soi)il par (|uelqiies mauvais esj)ritz destournez aulx nouveaulx fondamenlz de tyiannie. Et partant supplient tout ce que dessus jie vouloir prendre que de bonne part, et, considérant combien
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qu il iiii|tuilc' qu'entre telle honorable et uuiyiiilie(iue assemblée de Voz Seigneuries ne soint auleuns les moindres suspectz ou aullrement iiiidoines ou j)eu afrectioiinez, <]uil plaise à Voz Sei!j;iieui'ies lenvoyer lelz cbascun eu sa |)ro\ii)ee, eneliai'geantz leurs proviiiees ou membres, au lieu d"eul\, vouloir députer aultres bons et syneères patriotz, bien aireelioinicz à la pairie et idoines à la eonduite des affaires publicqucs.
XX. Mesmes, que Voz Seigneuries, proeédantz à Tinstitulion du eonseil d'Eslat, y suivissent le j)ied qu'on a pris au redressement des affaires i'aiet l'an Xllll' LXXVII, apiès la mort du duc Charles de Bourgoigne, comme aj)pertparle premier article des provisions générales lors faictes, ducjucl pied le présent concept de Voz Seigneuries est foil différent, mesmes est du tout contraire, d'aultant qu'au lieu de respecter les provinces plus importantes et les plus chargées aulx contributions, on a plustost désigné, pour estre audict conseil, jusques à quatre ou cinq personages hors d'une seule province, et ce encoires des moindres, où que de IJrabanf , j)rovince de toutz temps estimée la première, n'y a qu'ung, et de Hollande, Zeelande, L'treeht, Ovcr\ssel, Frize et Grocninghcn n'y a pas iing du tout : de .sorte qu'il scroit en la puissance de ces quatres ou cinq prins d'une seule province, de gouverner et administrer tout à leur plaisir, en cas qu'ilz pouriont attirer à leur opinion ung ou deux tant seulement de leurs collègues.
Arch. du royaume : MS. d'.\legaiiibc , t. II, fol. S(i8.
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Autre requête des bons bourgeois de Bruxelles aux états généraux.
Sans date (:26 décembre 1577).
Les bons bourgeois de ceste ville de Bruxelles supplient bien humblement qu'il plaise à Voz Seigneuries de résouldre sur les doléances par eulx données par escrit, respectivement les xxii" et xxnn"= de ce présent mois de décembre, et principalement touchant l'cstablissement du conseil d'Estat pour l'archiduc d'Austrice ; qu'il plaise à Voz Seigneuries en ce ensuivre l'ordonnance et privilège du pays, dont lesdicts bourgeois ont exhibé coppie et extraict authenticque, et aussi raectre ordre touchant l'abus qui se commect allendroit des opinions et pluralitez des voix des pensionaires des petites provinces, n'ayantz eu lieu aux titres des princes du Pays-Bas.
Et touchant les personnes suspectz par eulx dénommez , qu'il plaise à Voz Seigneuries aussi sur ce pourveoir et ordonner, tant ensuivant la pacification de Gand que aultrement, selon la requeste ou conclusion par les suppliantz prinse et donnée par escrit.
Sur ce requérantz droit et justice, affin qu'à toutz inconvénientz soit pourveu, et vostre consistoire purgé des personnes suspectz, et soyent lettres despeschées aulx provinces et magistratz avec raisons telles qu'il convient, alïin qu'au lieu des renvoyez, aultres bons personages , idoines, bons patriotz et bien affectionnez à la cause commune soyent envoyez à ceste vostre assemblée et consistoire. Et ferez bien et beaucoup pour If repos publicque.
Arch. du ruyuiiiiiu ; MS (l'.VIcgainhe, t. Il, fol. 272 V.
Itéponse du seigneur de Champayiiey à récrit des buns bourgeois de Bruxelles, du 2i décembre 1577.
Fia de décembre lo77.
Ayant veu messiro Fédiicci Perrcnot, baron de Renaix, seigneur de Chainpaigney, la remonstrancc présentée, le xx!!""" de ce mois de décembre, à messeigneurs les eslatz des Pays-Bas assamblez en ceste ville de Bruxelles, soubz le nom des bons bourgeois de ladicle ville, et une anipliation aussy donnée aux mesmes seigneurs, qui est en conséquence du dernier article de ladictc remonstrancc, ledict seigneur de Champaigney persiste en ce qu il a supplié , asscavoir : qu'il plaise à messeigneurs des estatz ordonner que l'ung et l'autre escritz soyeiit signez, puisque les membres de ceste ville de Bruxelles ont requis, passé environ ung an, qu'on n'en acceptât nulz soubz le nom des bourgeois qui ne le fût, et que, par déclarations publiées et imj)rimées, la ville al aultrefois faicl le mesme, pour éviter les inconvénicntz (jue semblables escritz soubz nom commun peuvent produire. Et cependant, touttesfois, olres (juil peult assés conster à mcsdicts seigneurs de la faulseté dont les articles qui toucbcnt ledict seigneur deCbampaigncy sont plains, cl à loutz les Pays-Bas , et espéciaicmcnt à ce ducé de Hrabant, de (piel zèle il s'est employé de toutz temps pour le bénéfice et advancement des affaires de par deçà, et signamciil doiz naguerres pour la délivrance de leurs villes, sy est-ce que,airin (]u'aulcuns ninterprèlent qu'il venlt escbaper par là, il a bien Noulii annoter à cliascun article qui le touclie ce que s'ensuit.
I. Le seigneur de Cliampaigney est né en la court de Pem- |)ereur CbarlesV"'%debauUe mémoire, qui lut prince souverain de ces Pays-Bas, estant feu monsieur de Granvelle, père dudict seigneur de Cbampaigney, du conseil d'Estat du susdicl feu. empereur cl en aullres cbarges publicpics : partant, doibtestre réputé ledict seigneur de Cbampaigney naturel en tout le vassalage de la maison ro}alc, suivant diverses sentences rendues
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ca pluisieuis lieux où de cecy il y al eu coiitrovei se. Depuis, il est de père et mère originclz vassaulx de Sa 3Iajeslé, né et nouiry et continué en l'anehienne religion de ces pays, qu'est la eatholieque romaine, laquelle les provinces de par deçà ont tousjours observée et observent, et en laquelle il espère, avec la grâce de Dieu, finir ses jours, estant baron de Renaix en Flandres, en laquelle baronnie il a succédé à son père, et domicilié en ceste ville de Bruxelles. Quanta monsieur le cardinal de Granvellc, son frère, il n'a pour (pioy aspirera sa .succession, ayant laissé feu son frère aisné des enffantz, ny n'est venu par deçà parle moyen dudict seigneur cardinal, sinon appelle du propre motif du roy, à son desceu , comme il montrera par les lettres de Sa Majesté mesme. Au surplus de ce que cest article touche le susdict seigneur cardinal, on voit qu'il est frivole et recherché, car il estoit à Rome et en Italie (d'où il n'a bougé) quelques années auparavant (juc jamais le duc dAlbe vînt par deçà, quy a mis garnisons aulx villes cymentionnées; et si ne sçait à parler le seigneur de Champaigney de la pension icy touchée , comme chose controuvée. Quant au bien que le seigneur de Champaigney at ailleurs, on voit s'il a dissimulé pour celuy-là, depuis la retraicte de don Joan; et olres qu'il n'y eût aultre traict en ces escritz, pour remarquer l'intention de ces remonstranlz, que cestuy-cy, on peult veoir qu'ilz imputent ingratement au seigneur de Champaigney ce qu'on ne luy sçaroit assés recognoistre par deçà, puisqu'il a négligé son bien propre (tel qu'il s'en povoit fort bien contenter), pour servir fidèlement à la raison et au bénéfice de ces pays, dedans lesquelz il n'a jamais jusques à présent demandé entremise, moins brigué, olres qu'il a servy aultant loyallement que nul aultre en tout ce que messeigneurs des estatz luy ont ordonné, comme eiilx-mesmes sçavent, luy ayant, de leur motif propre, dois le xxi""' de novembre 1576, donné place au conseil de guerre et une coronellerie, et depuis ilz l'ont nommé et appelé à diverses aultres charges, desquelles il a tousjours rendu compte à leur satisfaction.
II. Le seigneur de Champaigney a esté mis au gouvernement d'Anvers par commandement de Sa Majesté , contre sa volunté, car il eût esté trop plus commodément en sa maison, ayant accepté ceste charge seul pour non désobéyr, sans qu'il sccùt
chost' auliuiie tic la joyoïist' -ciilii'c ii\ îles pi i\ ilôgcs, que clcpuis il a assiv. dv fois innoiistrt'. ri cciilx (jui loiiclioieiU la ville d'Anvers, coinnie il csl uoloirc; incsnies a sollicilê désire liecnlié passé six ans, ayant tellement disputé touttes choses, pour le hénéliee et soullagcment de celle ville, qu'il sesl rendu ciiiiciiiv des deulx i^ouverneurs icy mentionnez el toiilte la naiioii espagnolle, austpielz s'il eût voulu complaire, sans Caulte il eût bien faict son pioullil : mais il ne le regrette, pour avoir satisfaiet à sa conscience, oircs qu'il a despendu, sans les pertes qu'il a faict au sac d'Anvers (qui ne montent pas à moindre sonmie) plus de cinquante mil escuz de sa maison, pour servir celle ville, (pii tcsmoingnera de son intégrité tousjours. La charge aussy luy fut donnée avec ses instructions, sans aultre communication préallable avec luy, comme les eonsaulx, et mesmes celuy de Brabant, scavenl; et monsieur le consilier (lornelius Boene peult tcsmoingncr qii il ne le cognoissoit, ny feu monsieur Odart, (piy luy furent donnez pour assesseurs. Et seait la mcsme ville d'Anvers el les eonsaulx qu'à extrême instance dudict seigneur de Champaigney, la justice et les demaines furent rendus, du temj)s du feu grand commandeur, à ladministration libre de la ville, commt; auparavant. Mais ces gens de bien , en leurs articles (qui ne se sont soulciez de dire vray) se sont contentez d'accumuler tout ce quesloit odieux, pour limputer au seigneur de Champaigney, fort imprudemment, estant ces choses de si fresche mémoire, et ayant eneoires tant de tesmoings pour manifester leur abus.
III. Le grand commandeur de Castille, don Louys de Reque- .sens, lieutenant, gouverneur et capitaine général pour le roy de ces Pays-Bas, se trouvât au mesme temps en la ville d'Anvers en personne; lequel, lorsque le seigneur de Champaigney faisoit entreprendre avec ses gens les Espagnols quy y entroint, vint sur la place devant le chasteau , et commanda liiy-mesme aulx capitaines et soldatz de faire alte et de retenir les armes. Et les ayant faict retirer, le seigneur de Champaigney se fit fort en la nouvelle ville avec eulx, résolu de nouveau d'accommectre les amulinez, olres qu'il n'eût que quatre compagnies wallonnes siennes, et que les Allemans Tavoient abandonné et s'esloient joinctz aulx Espaignolz : où il luy faict protest par son général de l'inconvénient qui suceédcroilà la ville, que les
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Espagnol/ meclioint à fou, sang cl sac, et au pis venir se rclireroint au chaslcau. Ft dcpins, au boult de xxx heures qu'il avoil esté là, ayant l'aict adverlir incontinent les cstatz géncraulx lors assaniblez on oeste ville de Bruxelles, et aultres seigneurs de par deçà, de ce que se passoit, par où ilz eurent temps assez d'entendre au remède, puisqu'il y avoit xxx enseignes de Wallons non guerres loing d'Anvers, comme il vit que personne ne s'en vouloit mcsler, il fallut (fu'il sortît, pressé par le grand commandeur, quy luy envoyât le marquis Vitelli, avec commandement par escrit qu'il deust retirer ses gens hors de la ville, pour ainsy convenir au service de Sa Majesté. Et quelques-ungs de ces remonstrantz, olres que par practicque ilz ne sçavent que c'est de guerre, peuvent avoir leu que aultrcfois tel général romain a faict couper la teste à son fdz, pour luy avoir gaigné une bataille contre ou sans son commandement, tant oblige la discipline et obéissance militaire. Et le secrétaire Asseliers, d'Anvei's, quy est icy aulx estatz, sçait quelz offices le seigneur de Champaigney fit encoires, estant hors d'Anvers, pour faire entendre lesdicts estatz au remède non-seulement de la ville, mais de tout le général des pays.
IV. Il n'y a pas ung mot de vérité en tout cest article : car le seigneur de Champaigney ne s'est oncques voulu mesler de coltiser villages, s'cxcusant tousjours de ne sçavoir leurs facultez; et Abraham de Hertoghe, il ne le cognoissoit, quant il le trouvât en la chambre des comptes d'Anvers. Mais, comme le grand commandeur de Castille vouloit que le seigneur de Champaigney receùt l'argent des cotisations, pour furnir aulx prestz de la garnison d'Anvers, il ne voulut avoir maniance de deniers ; bien consentit qu'il ordonneroit à Abraham comme il les auroit à distribuer aux soldatz, qu'estoit le soulagement et bénéfice de la ville : en laquelle entremise ledicL Abraham fit bien son devoir; et ceulx du magistrat sçavent la vérité de tout cecy. Et que le seigneur de Champaigney ayt advancé ledict Hertoghe à la chambre des aydes, les estatz sçavent qu'il est faulx, voires bien mieulx.
V. Cest article n'est non plus véritable que le précédent, et est ung absurde trop inconsidéré, dire que le seigneur de Champaigney ait advancé les évesques, quy sont estez establis plus de cincq ans avant qu'il eût aulcime entremise. Et quant
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à rincoi'i»)! .itioii des ;il)bayos, iii()ii->ic(ii' de Sainctr-Cicilriid . inori'^iciir l'advocal IjcsvcH cl aullrcs scaNciil assez ce qu'il en a (lict toujours, <i pluisicurs aullres les ollices qu'il a faicl pour les faire reslaldir à leur première forme par voyc légitime : ce (|uy fût esté tn^s-facile sans offcnce, nv du rov, nv du siège appostolique.
VI. Il n'y al évesque vivant par deçà avec qui le seigneur de Cliampaigney ait auleune familiarité; et quant à 1 évesque de Rippa, nonce appostolique, il vint de soy loger en la maison du seignetir de Cliampaigney, pour ce que les estatz avoient député auparavant ledict seigneur de Cliampaigney pour négocier avec luy, en compagnie des révérendissimes de Boisleduc et d'Arras, qui ne parloient italien; et |)our honorer les estatz, ledict seigneur de Cliampaigney (vers lequel h; nonce avoit despcsché, le requérant de le loger à son passage, comme il estoit par la poste , désirant prendre congié des estatz) à ses despens luy fit le plus honeste rcceul qu'il peult. Et ccstuy est le gré que on luy procure, en récompense des services qu'il a faict au public, taschant de les calumnier et rétorquer à sa charge: mais il veult cncoires bien adjouster icy qu'à toulz les propos du nonce, il n'entendit oncqucs do luy que touttc affection bonne envers ces pays, avec fort honorable mention d'cuK toiisjours et à leur advantage. Et l'indignation de don Joan contre le seigneur de Cliampaigney, si grande que chascun sçait, montre trop évidemment la faulseté de cesl article.
VII. Monsieur le prélat de Sainclc-Gertrud et monsieur ladvocat Liesvelt et aultres sçavent combien de fois on a insisté vers le seigneur de Champaigney, alïin (}u"il voulût entrer aulx estatz , et qu'il l'a longuement refusé. Enfin le mcsme seigneur prélat de Saincle-Gertrud fut député des estatz de Brabant , entre aultres, qui vint prier en son propre logiz ledict seigneur de Cliampaigney, de la part desdicts estatz de Brabant, qu'il les voulût assister et comparoir en iceulx; et suivant ce qu'on luy avoit plusieurs fois dict, qu'on le tenoit pour naturel en Brabant, et offert de le naturaliser cncoires par acte particulier, les estatz de Brabant luy en ont donné ung (I), pour le
(1) Voy. p. 77.
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laiiT all(M' aussy, de leur part, avee le conseil cl Estât, à Huy vers le seigneur don Joan , où eliascun sçait les syncers devoirs qu'il fit, et le mauvais gré qu'il en rapporta du seigneur don Joan; et n'a jamais donné opinion, quand on la luy a demandée, que comme ung homme de bien doibt, selon sa conscience et sans aultre respect que du bien public. Et toucbant monsieur le prince d'Orengcs ( à qui il est très-humble serviteur ) , il a veu que Son Excellence mesme refusoit fort résoluement le gouvernement de Brabant, en présence des estatz de Brabant et de la bourgeoisie, avec plusieurs raisons, et enfin a conditionné de ne le vouloir sinon que touttes les provinces y consentissent, et chasque membre des quatre chiefs-villes : tellement qu'en cecy, avant esté libre son opinion à chascun, comme elle doibt mesmes par. les privilèges, il n'y a que imputer au seigneur de Champaigney. Le surplus de cest article est vain, ayant la plus part du temps le seigneur de Champaigney esté absent quand il s'est traicté de ce qu'ils dient, mesmes touchant le privilège de Gand et aultres. Et quand il se conclud de la démolition des chasteaux d'Anvers et Gand , il estoit lors aulx expéditions de Berghes, Steenberghe et la Toile, lesquelles villes il a délivré des Allemans quy y estoient, et ne sçait que ces gens veuillent dire iey des consiliers de guerre et d'Estat.
VIII. Il y aura tantostxx ans que le seigneur de Champaigney n'a mis pied à Tenremonde, et messeigneurs les estatz sçavent que plusieurs provinces icy n'avoient accordé ce gouvernement de Brabant, mesmes les députez de Flandres s'estoient remis à la volunté de l'assamblée des estatz généraulx de Flandres, sans avoir voulu riens résouldre : tellement que les prélatz et nobles de Flandres, considéré l'apposlille des estatz généraulx donnée icy sur le gouvernement de Brabant, qui estoit oonditionnèle, et qu'on estoit pour traicter d'ung gouverneur général avec l'archiduc Mathyas, trouvèrent bon, pour le respect mesmes de monsieur le prince d'Orenges, qu'on laissât cela; et faisant mectre leur opinion parescrit, pour la donner aulx quatre membres, les voulurent bien advertir, attendu les contradictions des députez des provinces advenues en ceste ville de Bruxelles, qu'ilz s'en deschargeoient, sy cecy eausoit désunion entre elles, laquelle ilz craignoient comme la chose la plus pernicieuse qui scauroit advenir à ces pays, eonsi-
déranl lopiiiion des cstiUz de Brabanl mosiiies, (lui fui déclaralioii de leur intention, non pas protestation au eonlrairc de ce qui seroit conelu , eoninie eeidx-cy la baptisent, destournantzau pis ce qu'ilz peuvent, sans rechercher ny les raisons des choses, ny la vériti'. Ht si samhle ((ue j)ar ccst article ces remonstrantz adveuent reniprisoiiix'menl de niofiscii^neiir le duc d'Arschot et des auitres détennz à Gand, lequel on entend a despieu à maints vrayenient bons bourgeois de ceste ville.
IX. Le seigneur de Cbampaigney n'atescrit aulcunes lettres où ilz dient, ny n"eùt peu monseigneur le duc d'Arschot désadvouer ses actions en cccy, car il ny a quadvouer.
X. Le seigneur de Cbampaigney est sorti de Gand publicquement, avec sa suite, de hault jour et haulte heure, avec ung passe-port de monsieur d Embyse, n'ayant jamais eu communication à part des aflfaires des estatz que par leur commandement et avec ceulx qu'ilz luy ont ordonné, et est contreuvé tout le contenu en cest article.
XL Ledict seigneur de Cbampaigney n'a mis le pied chez monsieur le président Sasboul, ny monsieur Sasbout chez le seigneur de Cbampaigney, doiz la retraicte du seigneur don Joan: en quoy il s'accuse de petit devoir, estimant monsieur Sasbout, et pour son rang et pour ses vertus (tant que aultrement luy conste), pcrsonage digne de tout honneur; et estant appelle par messieurs les estatz de Brabant à la nomination du conseil qu'on \ cuit donner à monseigneur l'archiduc, il trouva la nomination faicte,en laciuellcil n'at esté comprins. Aussy,nonseulement ceulx de Brabant , mais touttcs les auitres provinces , sçavent son opinion sur ce conseil, et que ce serai l'une des choses qu'il craint Sa ^Majesté rcsentirat le plus, et qui, possible, recullci'a la paix tant nécessaire à ces pays. Pai' où il fut fort esbaby, quand les auitres dix provinces le nommèrent pour estre dudict conseil : ce que jusques à ceste heure il n'at accepté, néantmoins qu'en touttes choses qui ne diminueront directement l'authorité du roy, ou quy ne rendront suspecte la promesse allendroitde laultre poinet protesté aussy par les estatz, qu'ilz luy ont faict signer avecq eulx en l'union, il est bien prest tousjours rendre service ausdicts estatz, et de maintenir leurs raisons et justice, comme il a faict tant qu'en luy a esté , dois la première heure que le roy l'a faict venir par deçà ;
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\(>)i'('.s \ (.■x|)osei'a la vie. Et ne scait lionime qui l'ait jamais irpi'ins aux eslatz d'y avoir l'aict mauvais oflice. car il u'oii donnât onc(iucs occasion.
XII. Ccste-cy «;st une conjecture quy a bien besoing d'aultre preuve que le dire de ces gens , qui se sont abusez si souvent en tant d'aultrcs choses, comme on voit icy-devant, et le seigneur de Champaigney dict que ce qu'il scait d'André Cameraco, c'est que, ayant mis ledict Cameraco au logis de lamand d'Anvers ung Guillaume Suanius, dict Sonderman, (car il a changé son nom, parce que aulcuns siens parens, comme on bruit, ont passé par les mains de la justice) ayant robe, en la maison de son maistrc, une notable quantité de bagues à ung Espagnol qui les avoit pris, au sacq d'Anvers, des biens du seigneur de Champaigney, ledict seigneur de Champaigney fit suivre ledict Suanius, pour ravoir le sien, en vertu du placcart sur ce publié. Mais cest Andrieu Cameraco, fauteur de ce larron, premièrement l'a faict mcctre au mestier des orfébvrcs en Liège, pour csloingncr justice, ne sçachant chose aulcune dorfébvrie Suanius, comme quy ne sen meslat oncques. Et depuis, Cameraco al empesché que ledict Suanius n'a accordé, comme il estoit prest, avec les gens dudict seigneur de Champaigney, quy luy offroint xvi'' florins pour lesdictes bagues , avant injurié ledict Cameraco sur ce point les ofiiciers de monsieur de Liège, et faict tous les mauvais offices qu il a peu pour conforter Suanius et l'entretenir en son larrecin. Que si cela est office d'ung docteur, chascun en peult juger; et que ces choses soynt vrayes , le seigneur de Champaigney en donnerat tcsmoingnages , et en montrerai escrit passé à Liège; voyres le sçayt monsieur le consilier Cornélius Boone, qui, casuèlement se trouvant à Liège et pensant donner, de sa courtoisie, addresse aux gens du seigneur de Champaigney, vit tout ce démené. Depuis, le seigneur de Champaigney at ouy que, passant et repassant Cameraco, quelques soldalz, cuidantz qu'il avoit lesdictes bagues, l'ont troussé comme ennemy, quel en effect on le doibt tenir, comme participant à ce qu'est retenu du sacq d'Anvers, et assistant à le faire retenir violentement, contre raison. Lesquelz soldalz, s'ilz le pensèrent mener, comme prisonnier de guerre, à Rcnaix , sçachant que le seigneur de Champaigney esloit à Gand , ledict seigneur de Champaigney est
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bien luarv (jui; Cameraco n'y arrivai, |JOiir en avoir sa raison, comme J'uni^ des ennemis de ces pays, d'aullant qu'il reslimc (nul tel (juon peult faire ([uelipies Liégeois de la suyle de don Joan et des Espagnolz déclarez rebelles, car, sans estrc adliérent de leurs œuvres, il ne prélendroit de retenir, comme à bon tillre, ce qu'ai esté saccagé par deçà : tellement quau lieu d'assister le seigneur de Champaigney à ravoir ce qu'il a perdu pour le service des estatz, ces remonstraniz, qui se disent bons patriotles, favorisent ung ennemy, plus tost pour eslre de naturel liégeois que nalif. Sy sup|)lie le seigneur de Champaigney qu il plaise à messeigncurs des estatz luy faire livrer ledict Cameraco, mesmes comme prisonnier de guerre, s'il est eschappé à ses soldalz, aflin que, i)ar son moyen, du moings il puisse ravoir une partie de si notable perte qu'il al faicl en Anvers.
XIII. En cest article est remarquable le compte que ces remonstraniz font de ceulx qui servent au publicq, puisqu'ilz veullent deffendre le Fouqre, quy a aydé à saccager, brusier et massacrer les habilantz d'Anvers, violant son urticlebrief, ayant désobéy au conseil d'Estat qui tenoit lors la place du capitaine général par ordonnance du roy, et par conséquent a traliy le roy, à qui il a faicl serment d'obéir soubz ses capitaines généraulx; ayant non-seulement adhéré aulx Espagnolz amutinez et rebelles, mais sollicité la citadelle d'Anvers et aultres AUemans à prendre les armes contre les pays. Et tout cecy font ces remonstraniz, au lieu qu'ilz devroint solliciter qu'on en fit justice exemplaire. El quant à ce qu'est advenu en Anvers, oultre ce que le seigneur de Champaigney en a donné compte aulx estatz généraulx , à leur satisfaction et à sa <lescharge, il veult bien dire icy qu'il n'avoit nulles gens de guerre à sa charge, lorsqu'Anvers se perdit, n'ayant peu armer les bourgeois : de quoy le magistrat mesmes l'avoit empesché, entre aultres par les menées de ceulx qui esloinl au chaslcau , conduites par le Fouqre, tellement que, (juand les Espagnolz assaillirent la ville, il ne povoit servir que de sa personne et des gens de sa maison, desquelz divers furent tuez, ayant assiste à l'artillerie en mille dangiers, et faict pluisieurs aultres devoirs Irès-importanlz, comme pluisieurs de la ville mesrae raltcsferont; se frou\ant depuis au frauchy de la Baguyne-
porlo , quand il lui abandonné par K's gens des eslalz; et le pensant l'aire secourir du Bleyenhoeck par les Alleraans, il l'ut aussy là abandonné à grand hazard par aultres gens des estatz. Depuis, lit tout son inieulx pour rallier les solda Iz, mais en vain, et pour retirer une compagnie d'Allemans à la maison des Oisirelins. pensant là tenir, comme il fit autrefois avee ses compagnies qu'il avoil du temps du feu grand commandeur (comme sus est dict). Après il ne peult faire tourner leste aulx chcvaulx des estatz qui estoint en fuite à la Pisterneporle, et n'abandonnant la ville qu'elle ne fût jà occuppéc à toutz costelz , et à temps que jà les ennemis estoint si prez que quant et quant ilz furent sur le Cattenberch dont il se retira, n'ayant, quelque devoir qu'il fit, jamais peu faire montrer visage à nul soldat, ny tenir pied. Mais ces remonstrantz parlent des armes comme ilz les entendent, et d'aultres affaires, comme ilz n'ont aulcune charge, par ceulx qu'ilz veullent représenter, interturbans les estatz et leur conduite. Touttesfois le seigneur de Champaigney les prie qu'ilz aillent prendre la monstre de son régiment, lequel il maintient estre aussy fort que nul aultre de Wallons, avec touttes les rencontres qu'il at eu, l'ayant accompagné quand il a peu servir, comme à Berghes, Steenberghe et la Thole , et fera tant qu'il plaira à messieurs les estatz , sans qu'il aye esté oisif de leur service, olres qu'il n'at tousjours accompagné son régiment, non de langue, comme ces aultres, mais d'oeuvres. Et est faulx qu'il aye receu la souldée de ses gens, auxquelz on doibt encoires sept mois, comme monsieur Serclaes, commissaire, peult tcsmoingner.
XIV. Au reste, les articles suivantz font que personne ne se devrat esmerveiller de ce que aulx précédons se dict du seigneur de Champaigney, puisque ces reraonstrans n'ont espargné tant de personages de vertu et d'honneur, mesmes le docteur Elbertus Leoninus, qui at tant travaillé pour appaiser et accommoder les affaires de par deçà: car, usant de tèle recognoissancc envers luy, le seigneur de Champaigney ne devoit pas attendre mieulx.
Arcli. <lii toyaume : MS, d'Aleganihe, l. Il, fol. 275 v».
Remonlrance du miKjislrat tlv lintxcllcs aux itals (jénvraux. '2 jaiixit-r l.'iTîi.
Messeigncurs , louchant la venue de rarcliidue d'Auslrice Mathyas en ceste ville , prions de vouloii- entendre que la commune et toutz bons bouri^eois de ceste ville nous pressent fort pour, avant tout, estre restaurez en leurs anchiens droictz et privilèges, et que soyent abollies et cassées toutes prétendues ordonnances et statuz au contraire et en préjudice d'icculx dressez, et nommc-ment lordonnance etleslaldc lan x\' xlv, préjudiciable aux libres opinions et résolutions des ix nations de ceste ville. El partant su()plions (luicelle ordonnance, avec les placcartz sur la réduction des rentes d'Anvers et aultres semblables, donnantz préjudice aiisdicts droictz et privilèges, soyent par Voz Seigneuries préallablenient cassez et anéanliz, et lesdicts bons bourgeois restituez et réintégrez en leurs anchiens droictz, privilèges et liberté, mesmes puisque les conditions de lunion , ensamble celles par ledict seigneur archiduc acceptez, le commandent.
Que semblablement, avant tout, sera donné ordre sur les remontrances et doléances des bons bourgeois de ceste ville, exhibez les xxu' xxnn", xxvi' et aultres du mois passé, et principalement allendroit des personnes suspectes, ne voulant celer à Voz Seigneuries que les communes des villes et citez de Louvain, Bruxelles, Anvers, Bois-le-Duc, Gand, Bruges, Mons en Haynault, Arras et pluisieurs aultres ne sont aulcuncment délibérez que les moindres suspectz on dilïamez des précédentz mauvais olïices, et nommément ceulx qui ont estez du conseil d Estât, du conseil des troubles et aultres, soyent souffert/ ou rcccuz en aulcune ultéi'ieure administration ou estât.
Item, que touttes provinces dont Sa Majesté porte tiltre, comme Limbnurg, Hollande, Zélando, Frize , Groeninghe,
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Ovei-yssel, Ziml.phen et Malinos, puissent choisir chascune quelque personnage, bon et syncer patriot, pour aussy eslre entre le nombre du conseil des estalz, allin que toutte jalousie cesse, et le laict de l'union soit tant plus sccur et durable par observance de bonne égalité , au plus grand contentement des provinces.
Que monseigneur le prince d'Orenges demeure gouverneur particulier de Brabant; et, pour secourir et suppler le jeune eage dudict seigneur archiduc quicelluy seigneur prince soit establi lieutenant général audict gouvernement, au moins jusques que par les estatz généraulx, à assambler suivant la pacification de Gand, soit dressé tel ordre sur lestât de ce Pays- Bas comme appartiendra, et que sur ce audict seigneur prince seront despeschées commissions pertinentes, mesmes considérant les extrémitez èsquelles ledict Brabant se troeuve plus que nulles aultres provinces, et que les raysons ayantz meuz Voz Seigneuries à establir ledict seigneur prince gouverneur particulier de Brabant continuent et durent, voires croissent de jour à aultre.
Que lestât et la maison dudict seigneur archiduc sera préallablcment faicte des bons et assceurez patriotz nullement suspectz, et ce par advis dudict seigneur prince.
Et, comme la raison veult que ledict seigneur archiduc ayt bien honorable entrée, supplions que tout ce que dessus soit préallablement effectué, et retarder la venue dudict seigneur archiduc quelques jours, affîn que les bons bourgeois puissent à ce faire leur préparations pertinentes.
Arch. du royaume : MS. d'Aleganibe, t, II, fol. 297.
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